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LES MANUSCRITS' 


S ou Manuscrit de Salamanque. 

C'est un manuscrit en papier, relié ^, de cent cinq folios, 
sans compter les quatre a/outés par le relieur, dont deux 
au début et deux à la fin. 

Il mesure o'^2o5 de large sur o^2'j% de haut. 

Les feuilles ajoutées par le relieur ont comme filigrane^ 
un soleil avec une croix en son centre. Au-dessous, on lit : 
Jaime Bas. 

Le manuscrit lui-même présente plusieurs filigranes : 
d'abord, une main fermée sortant d'une manchette en forme 
de trèfle dont les feuilles seraient tournées vers le bras. 
Cette main tient une clef qui lui est perpendiculaire dans 
le sens de la hauteur du papier. Ce filigrane, que nous 
trouvons pour la première fois^ <iuf 3, se reproduit asse^ 
souvent Jusqu'au f 63. Au f^ 63, nous voyons pour la 

•I. M: Baistf dans le Grund. f. rom. phil., 2 Band, 3 Abt., 1 Lief., 
p. 405, n. 3, parle de quatre manuscrits de VArchiprètre. Nous n'en 
connaissons que trois proprement dits, F n'étant qu'un fragment sans 
importance. 

2. Reliure en peau, dite pasia cspafiola, et qui parait être de la fin 
du dix-huitième siècle. 

3. // n'existe pas malheureusement, que nous sachions, de travail sur 
les filigranes des papiers espagnols qui permette de les utiliser pour 
dater des reliures ou des manuscrits. 

4. Le /• I du manuscrit paraît avoir un filigrane, mais tellement 
peu net qu*on ne saurait le décrire. 


XTI LES MANUSCRITS. 

première fois une /lèche dans le sens de la hauteur du 
papier. De chaque côté et vers le milieu de la flèche, un 
rond coupé de deux diamètres perpendiculaires l'un à 
l'autre. La pointe de la flèche est surmontée d'une sorte de 
pomme qui n'est pas toujours nettement visible. Ce fili- 
grane se répète plusieurs fois, depuis le f^ 63 jusqu'à la 
fin. Au f^ 97, nous trouvons une espèce de rond aplati dans 
le sens de la largeur du papier et assej;^ semblable à la 
poignée d'une clef. 

Le papier est d'une belle qualité. Avec le premier et le 
troisième filigrane, il présente cinq raies verticales trans- 
parentes; avec le second, il en présente six. 

Dans le haut des folios recto, à droite, nous trouvons une 
numérotation en chiffres romains et à l'encre rouge, qui est 
sans doute due au copiste lui-même. Le premier folio n'est 
pas numéroté; le second l'était probablement, mais il est 
écorné; le troisième porte le n^ ii; le quatrième, le n^ m, 
et ainsi de suite jusqu'au f 29, qui est numéroté xxviii et 
qui est suivi du n^ xxx, etc., jusqu'à xxxv, que suit xxxvii, 
que suit xxxix, etc., jusqu'à xiil =i xlii. Car il est à noter 
que notre scribe écrit ^i : xil; 42 : xiil'. A xuhfait suite 
xvL I45], xviL [46], xviiL [47j, xviiiL [48], et nous passons à 
IL [49] (dont le I est biffé à l'encî'e noire), suivi de lui, etc., 
jusqu'à Lviii. Ici nous sautons à lxi, etc., jusqu'à lxv. Le 
copiste avait mis lxvii, mais il a biffé à l'ejicre rouge les 
deux unités finales. Suit lxvi, etc., jusqu'à xc, suivi de 
xic 'l9iJ, xiic [92], xiiic [93^, xiiiic [94], xvc J95], xvic [96], 
XVII [97] : le copiste a oublié sans doute le c final. Ici nous 
trouvons un folio non nutnéroté, l'actuel Sg. Puis viennent 
xviiic [98], xic [99 j, c, etc., jusqu'à cxii, où finissent, à peu 
près à la moitié du recto, les poésies de l'Archiprêtre. 


I . // semble que le système du copiste consiste à retrancher le pre- 
mier chiffre du dernier et à ajouter au résultat ceux qui sont entre les 
deux. Ce système ne s'applique pourtant pas exactement à 99 : XIC, 
qui devrait s'écrire, semble-t-il, XIXC. 


LES MANUSCRITS. XIII 

5/ nous ajoutons à ces cxii folios numérotés les deux 
qui ne le sont point {celui du début et l'actuel 89), nous 
trouvons que les poésies de l'Archiprêtre occupaient pri- 
mitivement 1 1^ folios, dont il nous reste 104. 

Le verso du f^ cxii est occupé par des recettes de méde- 
cine, d'une écriture cursive peu soignée. Nous lisons dans 
la première ligne : Sabed que çinco granos o aeys, fadta 
nueue de enebro, cogidos enel mej de Agofto ojetienbre... 
Mais les lignes 28 et 29 sont, au contraire, d'une écriture 
non cursive, très appliquée, et disent : (28) otrofi fabed quela 
çiriduena que es mucho buena para el dolor delas muelas 
en punjendo el (29) çumo délia enla muela que luego 
efquitado el dolor délia e nû maj le vendra. La dernière 
ligne dit : el mal del baço e del figado. 

Le f^ io5 renferme du latin et est en fort mauvais état. 
Les deux seules lignes à peu près complètes sont la 5^ et 
4« avant-dernières, et elles disent : (5) ubi non erat aqua 
ad bibendum populo quj jurgatus contra (4) [Mo{yf[en] 
ait : da nobis aqua vt bibamus . quibus moy. : Cur iraf [ci- 
mini] contra me? cur tenptatia dominum? En marge, 
des indications. D'abord, ecci ou ecti, avec un signe 
d'abréviation, peut-être ecclesia — Gre. — flagella — ju- 
dich — boetius — Judith — lilium — patia — Societas — 
exo. 

Le manuscrit porte encore au haut des rectos et à droite 
une foliation moderne en chiffres arabes et à F encre noire, 
qui commence au f^ 6, quelle compte 5, d'accord avec la 
numérotation romaine primitive. Cette foliation ne va pas 
plus loin que le n^ 36 (xxxvii de la numérotation ancienne), 
après avoir marqué 29 l'ancien f xxx, et passé, par erreur, 
de 2^ àZi. 

Avec l'autorisation de M. le Comte de las Navas, nous 
avons mis au bas des rectos et à droite, au crayon, une 
foliation qui commence au premier folio du manuscrit et 
répond à celle de notre texte. 


XIV LES MANUSCRITS. 

Au bas des rectos, on trouve, de la main du copiste, 
quelques chiffres romains à Vencre noire. Ainsi, le J^ 2 
a : n; lej^ 3 : m; 4 : nu; 19 : i; 20 : 11; 3o : m; 82 : v [dont 
la partie inférieure a été coupée par le relieur] ; 87 : i ; 
38 : m; 89 : iiii; 46 : m; 64 : 11; 65 : m; 66 : v. Ces numéros, 
très faiblement marqués, ne se découvrent qu'à un examen 
attentif 

Ce mss. a été fait soigneusement, avec titres et capitales 
à l'encre rouge \ Les strophes soîit séparées les unes des 
autres par des espaces, et le premier vers de chacune d'elles 
est précédé d'un calderôn rouge. Les dix premières cuar- 
tetas sont écrites sur deux lignes chacune. Le morceau de 
prose est semé de calderones rouges que nous avons trans- 
crits par le signe dont se servent nos typographes pour 
indiquer les paragraphes , 

Il présente asse^ souvent en ynarge des mains, des 
profils d'hojnme ou de femme, des figures d'animaux, des 
nota, destinés à attirer l'attentioîi du lecteur sur toute une 
strophe ou sur un seul vers. Nous avons relevé tous ces dé- 
tails dans notre édition. Les mains sont parfois d'un dessin 
très sûr et très élégant, parfois elles so7it grossières et 
informes : on ne saurait pourtant les assigner avec certitude 
à des auteurs différents"". 

On rencontre aussi parfois, au bas des versos, des appels 
que nous avons relevés. 

Ce mss. est écrit d'une seule main d'un bout à l'autre. 


1. Tout ce qui est écrit à l'encre rouge se trouve, dans notre édi' 
tion, en lettres grasses. 

2. // est quelques autres indications d'une interprétation difficile : 
/» 7 r", au haut : Dag (?) suiui de plusieurs traits alternativement 
noirs et rouges, dont l'ensemble forme une sorte de bouclier. De l'au- 
tre côté de ce bouclier fos (r) au-dessus d'un XV (?) et suivi encore 
d'autres ornements formant tresse ; cf. le fac-similé joint à cette édi- 
tion. Nous retrouvons peut-être ce XV (?) et ce fos (?) c. i56ô, v. 3; 
cf, p. 294, n. I. — F" 58 v au bas : jlc (?) jlen (?) cote à côte. — 
Relevons encore, f" 14 r", tout à fait au haut, et, semble-t-il, de la 
main du copiste : correctïï. — f" 36 v, devant c. 579, v. 1 : aqui. 
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LES MANUSCRITS. XV 

Une seconde main intervient seulement pendant quelques 
vers au f^ 70 r» et v^, [Cf. p, 209, n. i.] 

Peut-être pour rions^nous encore en reconnaître une troi- 
sième au f()3 v^, [Cf. p. 289, n, i.| 

L'écriture est de la fin du quatorzième ou du commence- 
ment du quinzième siècle, postérieure^ en tout cas, à celle 
de G et de T. [Cf, le fac-similé,] 

. On peut noter quelques retouches de deux lecteurs 
anciens. Ils se sont bornés U plus souvent à repasser des 
lettres , sans doute trop peu indiquées à leur gré , ou à 
ajouter quelque mot dans l'interligne. Leur encre est, ou 
plus orangée, ou plus foncée, que celle du scribe primitif . 
Nous avons relevé ces corrections quand elles en valaient 
la peine, en indiquant la couleur de l'encre. 

Lorsque Sdnche^ publia les poésies de Juan Rui:^, ce 
mss. appartenait au Colegio Mayor de San Bartolomé de 
Salamanque\ et de, là lui vient le nom sous lequel il est gé- 
néralement connu de : Manuscrit de Salamanque. 

Il passa plus tard, probablement sous Charles IIP, à la 
Bibliothèque du Palais-Royal de Madrid, où il se trouve 
encore et porte la cote 2, i, 4. 

Pour le contenu de ce mss, cf plus bas notre tableau. 

Pour la correspondance de ses folios et des pages de 
notre édition, cf. plus bas notre index. 

Ce manuscrit est reproduit in extenso dans notre édition. 


1. Cf. Sanche:^, t. I, p. 101, et t. IV, p. nr. — On voit encore au recto 
dup I, le numéro qu*U portait dans le fonds de ce collège, à savoir : 
n* 364. Au bas du même recto se voient les trois paraphes parallèles 
en forme de spirale qui sont comme le cachet propre de cette bibliothè- 
que. M. Rudolf Béer j HandschriftenschUtze Spanicns, p. 425, n° 404, 
attribue à tort cette marque au fonds du « Colegio Mayor de San- 
tiago el Zebedeo, vulgo de Cuenca ». 

2. Cf Rudolf Béer, 1. c. 


XVr LES MANUSCRITS. 


G ou Manuscrit de Gayoso. 

Cest un mss. relié\ de Sy/olios'', d'un papier grossier, 
à transparence inégale, et sans filigrane. Il mesure o^iS 
de large, sur o"^22 de haut. 

Le relieur a ajouté au commencement et à la fin deux 
feuillets de papier blanc. Ce papier a comme filigrane : 
dans un rond, un bonhomme en marche, vêtu d'une robe 
rigide, en forme de cloche, qui tombe presque jusqu'aux 
pieds, mais laisse transparaître les jambes. Au-dessous de 
ce personnage, et en dehors du rond : I B G . 

A la suite, sur quatre feuillets d'unfonnat un peu plus 
petit, vient une Nota autographe du P, Sarmiento qui 
commence : 

He visto y he leido de verbo ad verbum y con singular 
atencion todo este codice manuscrito; y cuyas circunstan- 
cias son las siguientes... 

et se termine : 

Esto es lo que he observado acerca de este codice Ms^^' y 
lo firmoen S° Martin de Madrid y Septiembre 6de lySo. 

fr. Martin Sarmiento [paraphe] 
Benedictino. 

Au bas de la p, 5 de cette note et au haut de la p, 6, le 
P, Sarmiento dit : 


1. La reliure, qui me parait dater du dix-septième siècle, est en 
carton recouvert de cuir historié. Elle est en asse{ bon état, si ce 
n'est au dos, oii elle a été mangée par les vers. Sur le premier plat, 
sur la face extérieure, une plume moderne a écrit : 4*. 

2. Sans compter ceux ajoutés par le relieur, et la note du P. Sar- 
miento. 


LBS MANUSCRITS, ZVII 

En la pagina 89 dîze : en el Mes era de Marco dia de 
S^ Miguel : en otra parte dize : como polio- yverni^o, des- 
pues de San Miguel, Aqui habla de la fîesta de septiembre; 
y en el primer texto no habla de la de Mayo; y siendo 
cierto que solo en estos dos meses ay fîestas de S" Miguel, 
se infiere que el mes de Marj(o esta errado enormemente. 

Une plume différente a annoté en marge : 

El yerro no esta en Marzo por Mayo, sino en Miguel por 
Medel o Meder q« es S. Emeterio à a {sic) 2 de M*°. 

Le mss, proprement dit commence par un folio non écrit. 
Au recto, est collé un rectangle de papier moderne, sur 
lequel on lit : 

Juan Ruiz Arcipreste de Fita escribiô este Libro en versos 
pareados : y le acabô à 23 de Julio del aiîo de iSSg. 

Suit une soustraction qui nous donne la date de cette 
note. L'auteur retranche iSSg' de 1748 et trouve comme 
résultat, exact d'ailleurs : SSg. La note continue : 

Tiene de antig» este Libro SSg anos. 

Suit un trait, au-dessous duquel se lit la nouvelle note 
suivante : 

La nota antécédente es de mano y letra de D. Benito 
Martinez Gayoso, Ofîcial Archivero que fué de la Primera 
Secretaria del Despacho de estado, y duefîo de este libro. 

Es vna copia hecha, como se ve, en papel, y con caracter 
del siglo XIV. pero no es de letra del Arcipreste de Hita 
Juan Ruiz, como lo da a entender y creyô el citado Gayoso. 

Adquiriô este exemplar D. Francisco Xavier de Santiago 
Palomares, ofîcial mayor del referido Archivo en pùblica 

I. Date du manuscrit, Cf, p, 33o. 


jptVin LES MANUSCIVITS. 

. Almoneda; con animo de regalarsele al S"" D. Thomas San- 
chez, BibliotQcario de S. M. como lo exécuta hoy 12 de 
Mayo de 1787. en prueba de la natural inclinacion y amis- 
tad que le tiene por su laboriosidad y selecta erudicion con 
que va ilustrando las obras de nuestros Poëtas anteriores 
al Siglo XV. 

Francisco Xavier de 
Santiago Palomares [paraphe]. 

Un lecteur a mis au-dessous une note : 472 [suivent deux 
ou trois mots illisibles] 1861. Dow l'on peut conclure quil 
a refait pour 1861 le calcul que Gayoso avait déjà fait 
pour 1748. Si on en retranche 1889, on obtient, en effet, 
472. Ce lecteur peut être Janer\ qui publia, en 1864, dans 
la coll. Rivadeneyra les Poésies de l'Archiprêtre et eut 
entre les mains le mss, G. 

Suivent S6 folios écrits, occupés par les poésies de Juan 
Ruî^, 

Ces feuillets ont été mal classés par le relieur, et leur 
ordre, d'après le sens et d'après S, est le suivant : 1-6, 17, 
7-12, 14-16, 18, i3 v^, i3 r^^, 19-67, 69-78, 68, 79-86. 

Des mains modernes ont folioté le mss, au crayon au haut 
des rectos, et paginé à l'encre au bas des pages. La pagina- 
tion est plus ancienne que le foliotage, et remonte sans 
doute au P. Sarmiento qui en fait déjà usage dans sa 
Nota. Ni l'une ni Vautre, et avec raison, ne tiennent 
compte du folio blanc du début. Nous n'avons rien eu à y 
changer dans notre édition. 

Le manuscrit porte au haut des rectos des traces d'une 


i. Ou D. José Amador de los Rios, qui dit s'être servi de ce manus- 
crit pour les strophes inédites de Varchiprêtre qu'il publia en i863. 
Cf. infrà. 

2. Ce folio, comme on voit, était déjà détaché de son cahier et isolé 
à Vépoque de la reliure, puisque il a été fixé à l'envers et que le recto 
lui sert de verso. 


ï 
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foliation ancienne qui a été fortement mutilée par le 
relieur. Cette numérotation se composait, semble^t-il, 
de numérotations partielles, qui ne s'étendaient qu'à un 
cahier et qui étaient tantôt en chiffres arabes, tantôt en 
lettres majuscules et tantôt en minuscules. Les lettres qui 
restent ne sont pas toujours faciles à identifier, soit quel- 
les aient été tronquées par le relieur, soit quelles aient 
une forme peu commune. Voici un relevé, aussi exact que 
possible, de tous ces vestiges : 

F^i : le bas d'un J ou d'un G; — /<> 8 : F; —f ii : le 

bas d'un (?), suivi d'un ornement à droite, dont il ne reste 

presque rien; — f 29 : 3 ; — f 3o : le bas d'un chiffre 4 (?) 

ou d'une lettre; — f 3i : le bas d'un 5; — f 32 : 6; — 

/^ 33 : 7; —f 37 : D; —f 38 : E; —f 3g : F {?), précédée 

d'un ornement ou peut-être de : ff; — f 4^ : G, suivi d'un 

ornement en forme de 8; — f 44 ' H; — /^45:Y; — 

f* 46 : le bas d'une N (?) ; — f^ 47 : le bas d'une L (?) ; — 

/> 48 : M; — /> 55 : le bas d'une N (?); — /> 56 : O; — 

/>57:P; — /> 58 : Q; — /« 59 : R; — /> 60 : S; —fôSih 

[Il faut se rappeler que ce folio ne se trouve pas à sa place 

et devrait venir avant le f^ 79 qui est marqué à, et il faut 

se rappeler encore qu'avant le f 79 // manque un folio, 

qui était sans doute marqué : c] ; — f 69 : X ; — f 70 : 1 (?) ; 

— y* 71 : s (?), suivie d'un ornement en forme de t; — 

/> 72 : Q; —f 79 : d; -/> 80 : e; —f 81 : f; —f 85 : m. 

Dans l'état actuel, le manuscrit est complètement dé- 
pourvu d'appels au bas des pages. Au haut des pages, nous 
trouvons, f 48 v^ : fa, au-dessus et à gauche d'un vers 
commençant par facia; f 5o r» ; entu, biffé, au-dessus d'un 
vers commençant par : enç\ma;f^ 55 r^, tout à fait au haut 
de la page et effleuré par le couteau du relieur : nô auj 
marauilla. Le premier vers de cette page commence par : 
non auje marauilla ;y^ 70 r^, une m au-dessus de mandaua 
qui commence le premier vers;f 82 v^ : de dança e trobaa, 
biffé au-dessus d'un vers qui finît par ces mots. 
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Ce manuscrit est écrit d*un bout à Vautre par une seule 
main. Il fut fini le jeudi 23 juillet iSSg. {Cf. p, 33o, 
f^ 86 v^, l. 6 sq.), Uécriture correspond bien à cette date. 
Il est fait sans grand soin. Il 7ie donne pas de titres aux 
différents morceaux. Le copiste na pas généralement pris 
la peine de séparer les strophes les unes des autres, ou 
de les distinguer par un calderôn. C'est ce qui explique 
que plus d'une soit restée incomplète sans qu'il s'en doute. 
Il a laissé parfois la place pour des capitales qui n ont pas 
été faites, 

G, dans l'état actuel, commence à notre cuarteta 1 1 . A-t-il 
jamais eu les dix premières, ainsi que le morceau de prose 
qui les suit? Nous ne saurions le dire. Il semble, à la re- 
liure, qu'il manque un cahier au début. Mais il pouvait 
être consacré à une autre œuvre. 

Notre manuscrit a été lu, à une époque asse^ ancienne, 
par un lecteur qui en a numéroté les premiers folios avec 
des lettres minuscules. Le premier folio actuel porte la 
lettre : a. Suivent : b, c, d, e, f, et c'est tout. L'encre de ce 
lecteur est couleur orange, ou brique, et se distingue asse^ 
nettement de celle du copiste. 

Le ?nême- lecteur avait écrit deux lignes en tête du f"^ i , 
qui ont été effacées par frottement et sont aujourd'hui 
illisibles, Yers le milieu de la première, on voit encore 
oiz, sans doute : Roiz, ce qui laisse supposer qu'il avait 
mis à nos poésies un titre renfermant le nom de l'auteur. 

Le même correcteur a souligné plusieurs vers et, devant 
d'autres, mis des mains ou des astérisques. Il avait sa?is 
doute l'intention de faire un lexique des mots qu'il ne 
comiaissait pas ou qui, pour une raison quelconque, lui 
paraissaient curieux. En effet, il en a souligné un grand 
notnbre, en ayant soin , asse^ souvent, de consigner en 
marge l'initiale de chacun d'eux. 

Nous avons cru intéressant de donner un relevé complet 
de tous les vers ou mots qu'il a soulignés, et des indications 



«'.jr^r -rfel» r.3|rv ,;s« l.r«,nnA«w 

Q -m^ V çj rtytirt .pry* oj a* iv JV ?ïM«t- 
Jt U ~^J^ 9nftt i.*U 1tt(Tv 0'^!^ 

A .w"0 Ri^ Uii£ pyt.'^la^fflH^^fîM»' 
LjjpiTïrv^-'i^ rP»>^'*î* >^<ï^*^ v' 


Fac-similé de G, f" 28 t°. 
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mises en marge. On remarquera quil souligne d*ordinaire 
de^ proverbes ou sentences'. Dans les mots qu'il relève, il 
en est qui nous paraissent fort peu dignes d'intérêt, Ilcom^ 
met quelques fautes de lecture déconcertantes^, 

12, 3, rriixiar, T — i3, i, formefte [-mefte, seul souligné] 

— i3, 2, main, -^ — i5, 2, trobas, por cuento rrimado, R 

— i6, 2, chufa, ch — i6, 3, correo — 17, i, xenua, x — 
17, 2, peiïa vera — 19, 2, main, * — 20, o, lo an a don Juan 
end cawpo — 32, 4, fallja, f — 44, i, gaton, G — 46, 3, 
conel rribal, aabençia, S, * — 47, 3, merefçien f-fçien 
seul souligné] — 47, 4, aabien — 5i, 2, vïî rribal vïï ve- 
llaco, U — 52, I, grant e muy ardit, A — 52, 2, conbit, C 

— 52, 3, pid — 58, 3, afufiego, A — 58, 4, andariego, A 

— 61, I , al vellaco quai, v — 61, 4, cordojo, C — 
62, 4, rretenjentes — 64, i, paatrana delà vieja fardida, 
P, f — 64, 4, duena garrida, G — 65, 3, donjgîl, D, ♦ — 
68, 4, rrehiertaff, R — 71, 3, mantenençia , M — 71, 4, 
juntamjento, j — 77, 2, rrepiao, R — 79, 2, âda, -^ — 
81, 4, camadre en agena moUera, M — 84, i, echan, * — 
87, 4, ygualadera, i — 94, 2, caraça, * — i36, 4, eftor- 
çer, E — 332, 2, marfuaa, *, M — 332, 3, carraçao* 
çercado, *, C — 335, 3, eriaa, E — 339, 2» ^ amjdoa, A 

— 339, 3, marfuaa, M — 340, 4, pifanja, P — 341, 2, cu- 
cana, C — 341, 3, picana, P — 342, 4, cançadiella, C, -► — 
349, 2, gulhara, *, G — 355, 2, falljmente, f — 372, 2, 
eftranaa alod otroa el lodo, E — 373, 4, loçanaf, L — 
374, 1, garconeff golhynea, -k, G — 374, 2, qw/uderun ... 
afinecr, * — 374, 4, jn Notibws, * — 375, i, aleuantar, A — 
377, 2, xaqw/ma, x, -k — 377, 3, açina, * — 378, 2, her- 
mejacr, * [// n'a souligné que le b et le signe d'abrévia- 


1. Quand nous donnons l'indication du vers, sans plus, cela signifie 
que to\tt le vers est souligné. 

2. Ces fautes nous sont indiquées par l'initiale qu'il met en marge^ 
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tion, groupe qu'il n'avait pas su lire sans doute] — 878, 3, 
baujeca, * — 878, 4, xredruejaa, R, ♦ — 38o, 4, comédon, 
C, ♦ — 382, I, varona, V — 382, 2, carona, C — 384, i, 
facriftano, S — 384, 2, chcca manga, ♦ — 384, 4, rre- 
mawga, R — 392, i, promeaaa, euenfnad, E — 393, i, 
faaea como golhin en tu falaa manera, *, G — 393, 2, ata- 
leaa, A — 395, 3, çamuça — 396, 3, peynde, P — 399, 2, 
rrehierea, R — 400, i, aftragaa, A — 400, 2, algoa^ 
vierco, A, U — 400, 3, hadragas, h — 401, 4, amjdoa — 
402, 3, ajoba, A, * — 402, 4, encoba, E — 408, i, mur 
topo, T — 413, 3, debatioae, D — 418, 2; mjntroaa, M 

— 420, 4, ajobo — 431, I, luçana, L — 43 r^ 4, bauçaîiâ, B 

— 432, I, talla, T — 432, 4, talla de duena — 487, 2, 
coŒtumera [-umera seul souligne^ — 487, 4, — 489, i , paujo- 
taa, P — 439, 2, cotaa, C — 489, 4, viejaa arlotaa, A — 
440, I, erveraff, E — 441, i, pecaa, P — 441, 4, — 446, 4, 
fyna avancuerda, -► — 449, 2, de amor fe rrepuwta — 
449, 3, fueraa, quanto barruwta, -k, S, B — 453, 3, rreher- 
tero — 455, 4, ardit alardo, A — 457, 4, pacarod, P — 
458, 2, rratô, ♦, R — 466, 4, fuajo, *, S [ce mot peut se 
lire à première pue : fuapo, et c'est ainsi sans doute que 
noire lecteur l'aura lu] — 504, 4, condedijoa, C — 507, 1, 
rrico tuero, T — 5i3, 3, logero, L — 517, 2, colo harre 

— 521, I, Gofanar, S — 527, 2, donear, D — 527, 4, — 
533, 2, rretetar, R — 535, 3, camjneroa, C — 541, 3, 
mefturado (leer, M — 545, 4, jncala, ♦ — 549, 2, do- 
neod, D — 549, 3, rretraherea, R — 554, 3, quairo pero, ♦ 
[dans quatro, -tro est seul souligné] — 554, 4, tablax, T — 
555, 4, amjdoŒ, A — 556, i, rroldan, * — 556, 4, — 557, 2, 
caçurro, C — 56i, 4, mawdellero, *, M — 562, 4, algarea, A 

— 567, 3, mefturero, M — 569, 4, — 570, i, mefturero — 
577, 2, todo fiewpre, ♦ — 58o, i, faaana ef vaada, f — 
58o, 2, — 58i, 2, doïïëgil — 583, 2, vaaje, v — 594, 3, ful- 
gura — 606, 2, faga mefura — 608, 3, eftido — 614, i, 
yrada — 616, 4, donea — 618, 3, hadurod — 622, 2, mef- 
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ter, M — 622, 4, femençia, F — 623, i, afafïe, A — 665, i, 
endrinaa, E — 666, 4, P — 670, 3, folia, f — 671, 3, njef, N 

— 672, 4, pella, P — 676, 3, talente, T — 677, 4, conpaffo- 
nec, C — 679, I, preftar, P — 699, i, bohona, B — 699, 3, 
troyaa, T — 700, i, bohunac, B — 703, i, penjtewçia, P — 
705, 3, ârrëpintajaŒ, A — 709, 2, atalujna, A — 710, i, 
broana, B — 710, 2, maanada, M — 710, 4, efcantada, E 

— 711, 4, — 712, 2, — 713, 4, conbided, C — 718, 3, 
efcanto, E — 718, 4, C — 719, 3, demâïïo tomat pellote, D 

— 723, I, la buhoïïâ, B — 723, 2, menando, M — 723, 3, 
haaelejaa, H — 730, 4, — 741, 3, contuerçe, C — 744, i, 
pelmadOŒ, P, — 744, 4, lomadoa, L — 745, 3, avtarda, A — 
746, 2, ero, E — 748, 2, ch[i]rlaua, ch — 750, i, fandra, f 
-^ 752, I, parança, P — 766, i, coytral, C — 763, 1,. — 
795, 4, haçerio, H — 796, 3, oriella, O — 796, 4, aobrilla, S 

— 798, 2, nado, N — 807, 4, aaeo, A — 81 5, 2, eftricote, E 

— 8i5, 4, efcote, E — 816, 3, pr/moa, * — 821, 1, folia, f — 
821, 2, arteria, A — 826, 4, fafcadj f — 841, 2, rrtaaelleraa, M 

— 841,. 4, eacantaderaa, E — 845, 3, pepita, P — 849, 3, 
aooadaa, A — 852, 3, trexna, T — 853, 3, meaturado, M — 
862, 2, çidriaa, C — 866, 4, qw/ata, Q' — 869, 2, C — 870, 2, 

— 870, 4, — 881, 3, contratric, C — 881, 4, melon ortie, ^^ 

— 892, 3, acaya, A — 893, i, tieata, T — 894, 2, rreçocar 
[ou rreçotar], R — 895, i, caçurriaa, C — 895, 4, vrigudo, V 

— 896, 4, gulhara, G — 897, 3, cowfadre, C — 898, i, al- 
buerbila, A — 899, 4, eacota, E — 900, i, monteroa, M — 
904, 4, trançe, T — 952, 2, mata, M — 952, 3, chata, ch. — 
952, 4, chata — 953, I, peaje, P — 954, 2, harruqweroa, H 

— 954, 3, arrecjdo, A — 954, 4, amjdoa, A — 957, 2, 
amjdoa, A — 957, 4, pancha, broncha, çurron, P, B, C 

— 959, 3, hadeduro di<j — 960, i, aotoa — 961, i, gaha. 


I. Forme de Q que Muiïo^ y Rivero, 1880, p. 160, lamina 2", 
donne seulement pour le XIII*, XIV* et XV* (= la 3' forme à partir de 
la gauche.) 
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heda, ♦, G — 962, 2, tuelte, T — 963, 3, pedrero, P — 
963, 4, rronda, R — 964, 2, hafcaa, H — 965, 3, alaud, A 

— 966, I, arrecjdo, A — 966, 2, broncha, prancha, B — 
967, 3, hadeduro, H — 969, 3, hadeduro, H — 971, 3, mo- 
neca, M — 972, 3, groya, G — 972, 4, rrando, maya, *, T 
[ce T zz rr, mal lu] — 973, 4, — 978, i, eatordido, E — 
980, I, herroffO, H — 980, 3, paftrana, P — 982, 2, e de 
arreajdo, A — 986, 2, camjneroa, C — 988, 5, rradjo, R — 
989, I, Radio, R — 991, 4, trobejo, T — 993, 3, lorda, L — 
999, 2, mata, M — 1000, 2, maçar, nataa, odreajUo, M, O 

— looi, I, muedo, M — ioo3, 3, dyfantero garnachô, D, G 

— 1004, 3, çapataa, C — loio, 4, abillar, A — loi i, 4, fan- 
tafima, f — ioi3, 3, çarapico, C — ioi3, 4, buhon, B — 
1014, 2, moxmordoff, M — ioi5, 3, hufetaa dajuaa, ch [// a 

pris un ornement de rhpour un c] — 1024, 3, ferrânâ, S — 
io3i, 4, cato de aoma, S — io33, 4, Ijchigada, L — 1034, 4, 
magera, M — io36, 3, halja, H — 1040, i, heda, H — 
1044, 4, ditado, D — io5i, 2, golhinea, G — 1057, 2, con- 
dido, C — 1068, I, lardero, L — 1068, 2, trotero, T — 
1068, 3, tardjnerS, T — 1075, i, mj doiïa, M — 1076, i, 
almofalla, A — 1082, 3, navancoa, N — 1082, 4, alardo, A 

— io85, 3, frefueloff, f — 1089, 2, aheuoc, A — 1090, 3, 
yviecoa, i — 1092, i, Ijndero, L — 1092, 2, herrem, H — 
1093, 2, çedieruedaa, C — 1093, 3, marina, M — 1104, 2, 
verdiela, V — iio5, 2, trechadad, T — 1108, 2, pixota, P 

— 1109, I, lixa, L — un, 3, cueataa, C — iii3, i, hurta, H 

— iii3, 4, golhin, G — 1114, 2, leuar prea, L^ — iii5, 2, 
maça, M — 11 17, 4, vallejoa, v — 1121, 4, enflaqw/dad, E 

— 1126, 4, cayon, S — ii49> ^> blito, B — 1168, 2, con- 
brac, C — 1168, 3, foftigaraa, f — 1170, i, çimiterio, C — 
1 172, 3, coatribado, C — 1 175, 4, greald, G — 1 182, 2', rref- 
çio, T (sic) — 1184, I, açebyn — ii97> 3, pr/uado, P — 
1201, 3, afrechô, A — i2o5, i, viernea de jndulgençiaa^ — 
1206, 2, dobler, D — 1206, 3, gallofaa, G — 1207, 3, 
mjaja, M — 1207, 4, fufraja, S — 1209, 2, meto, M — 
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I2IO, 2, rrayado, R — 121 1, 3, averan, A — i2i3, 4, çitola 
trotera, T — 121 5, 3, buxes, B — 12 19, 2, queqa, Q — 
1 220, 4, nocharniegOŒ, N — 1 22 1 , 3, treperas, gamellas, T, G 

— 1222, I, rrehallaa, T (sic) — 1226, i, gayoa, G — 1228, i, 
gitarra moricca, G — 1228, 2, A — 1228, 3, tmca, T — 

1228, 4, atmca, A — 1229, i, rrabe gr/tador, nota, R, N — 

1229, 2, alborayn, A — 1229, 3, nota, N — 1229, 4, vyyuela 
de penola, P — i23o, i, rrabe mori^co, R — i23o, 2, ale- 
grança, galipe, A, G — i23o, 3, rrota, T (sic) — i23o, 4, 
perifco, P — i23i, i, vayladaa, v — 1232, 4, hadura albar- 
dana, H, A — i233, i, axabeba, A — i233, 2, baldoaa, B — 
1233, 3, odrecjUo, O — 1234, 4, eriala, E — 1240, 3, cor- 
tiella, C — 1242, 2, pena, P — 1243, 2, adona, A — 1249, 4, 
amidoŒ, A — i25i, 4, galleta, G — i253, 3, dadoa ploma- 
doŒ, M — 1253, 4, tardjneroa, T — 1254, i, alfamarea, A — 
1254, 2, jaldera, j — 1254, 4, coitumeroa, C — i255, 3, 
bahareroa, B — 1259, 2, rrehertero, R — 1267, i, mafte, M 

— 1272, 2, ectablyaa, E — 1272, 3, heriaa, H — 1275, 2, 
almueçaa, A — 1275, 3, qweçaa, Q — 1276, 2, capada, C — 
1277, 3, fegir loa panared, P — 1278, 3, guula, G — 1278, 4, 
paula, P — 1280, 2, efcoplô, E — 1280, 4, alhiara, A — 
1281, 2, amugrïïnadoreff, A — 1284, i, feneria, S — 1284, 2, 
e nederia, E — 1288, 2, rruy barbo, R — 1290, 2, alhoa, A 

— 1293, 2, heljaeff, H — 1295, 3, bel dando, B — 1295, 4, 
otonjo, O — 1296, I, carralcr, C — 1296, 2, feguda, S — 
1296, 4, efconbra, E — i3o8, 4, lobuno, L — i3ii, i, laa- 
tro, L — i3ii, 3, rraatro, R — i334, 2, codonate, C — 
i335, r, comjnada, C — i335, 3, dia antofyo, D — i336, i, 
adragea, eftiomaticon. A, E — i336, 2, gariofelaera, G — 
i336, 4, donear, D — i337, i, bollando, B — i337, 3, de 
confitea — i338, i, monpefler M — 1340, 4, fueraa, S — 
1346, 2, comedy, C — i352, i, eftjuo, E — i356, 3, efcul- 
tada, E — i357, i, lebrero, L — i36o, 3, hao, hao, H — 
i383, 4, rrafcana, R — 1387, 3, golpado, G — 1392, i, 
garoça, G — 1392, 3, alaroça, A — 1394, 4, mcljnâc, M — 
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1400, 2, plachete, P — 1401, i, perro planchete, P — 1405, 2, 
garano, G — 1410, 2, paatranac, P — 1412, 2, gulhara, G 

— 1413, I, chufadod, ch — 1440, 3, gacnar, G — 1442, 4, 
madagana, cadalhabao, ♦, M — 1443, 2, louja, L — 147 1, 4, 
defcalabradoa, D — 1474; 3, aangnaa, S — 1477, i, ari- 
gôtea, A — 1477, 3, paujotea, P — 1477, 4, nueaea, M (sic) 
1478, I, eacotea, E — 1478, 2, arlotea — 1478, 3, ama- 
gotea, A — 1479, 3, trobejo, T — 1483, 4, aue muda non 
faae aguero — 1485, 2, trefudoŒ, T — 1488, 2, trefudo, T 

— 1489, 3, doneador, D — 1490, 3, — 149 1, 4, — 1492, 2, 
calaçîô, S — 1492, 3, engraçîô, E — 1493, 3, picanac, P — 
1495, 3, pitoflero, P — 1495, 4, facanero, f — i5o2, 2, hela 

— i5o5, 4, efcuaeraa, E — i5o7, i, enducha, E — i5o7, 4, 

— i5i4, 2, [njocharnjegod, N [/'n est aujourd'hui rongée] 

— i5i4, 4, caçurroff — i5i6, 3, çaghulaco, O, Ç [l'o doit se 
rapporter à odrejjllo qui figure dans le même vers, mais 
qui n est pas souligné] — i5i6, 4, aotar con vellaco, S — 
i52i, I, belmef, B — i522, 2, cotîâna, G — 1524, 2, penca, P 

— 1534, 3, apodo, A — i536, rrepuwtan, R — i538, i, 
ama, A — i539, ^> defferrar, D — 1657, 3 [rien de souli- 
gné, mais en marge : P, sans doute pour prifo] — 1659, 3, 
fy, S — 171 3, 2, ectrena, E — 1714, i, eatrenare, E — 
1714, 2, eftrena, E. 

A partir duf^ 73 v^, nous trouvons quelques corrections 
d'une lettre ancienne, contemporaine de celle du mss, ou 
peu postérieure. L'encre est plus noire que celle du copiste, 
quoique d'un noir peu intense. C'est à ce correcteur qu'est 
dû le G initial de conteçio, c. 141 2, v, i, qui occupe la 
place laissée par le copiste à l'enlumineur. Les autres cor- 
rections sont relevées dans notre texte. 

Enfin une plume moderne, qui peut être celle du P. Sar- 
miento, a fait le D de Dioa, c. 1 1, y. i ; /'A de Afy, c. 47, 
V. I, etc., souligné yo Juan rruya e^açiprefte de fita, c. 19, 
vv. 2 et 3. A la même plume sont dues, au bas des pages. 
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des astérisques qui indiquent des lacunes ou des transpo- 
sitions de feuillets : f> 6 v^, 12 v^, iZ v^, i5 yo, 16 v^, 
17 v^^ 18 yo, 28 yo, 36 y^, 42 y^, 67 v^, 68 v^, 78 v^, 84 V"* 

Au bas du f" 26 r^ entre deux traits verticaux, un peu 
obliques, nous lisons, écrit du haut vers le bas, et de la 
plume du copiste : ouo. Les mêmes traits et le même moi se 
retrouvent J^ 46 v^, au même endroit; mais ici le relieur a 
coupé To final. 

Nous ne savons, de Vhistoire de ce manuscrit, que ce que 
nous en apprend la note de Palomares transcrite plus 
haut. Nous ne saurions dire oii Gayoso lavait trouvé, ni 
en quelle année il devint la possession de l'Académie espa- 
gnole de la Langue qui le garde dans sa Bibliothèque. 

Pour le contenu de ce mss., cf. notre tableau. 

Pour la correspondance de ses folios et des pages de notre 
édition, cf. notre concordance. 

Nous n'avons donné de ce mss., le plus souvent, que les 
variantes à S. Cependant nous avons reproduit in extenso 
les str. 2043, 436-451, 548-563, 580-595, 660691, 756-765, 
i656, 1710-1728 : en tout 134 strophes. Dans les variantes 
qui lui sont communes avec T, nous suivons Vorthographe 
de G. 


T ou Manuscrit de Tolède. 


C'est un manuscrit de quarante-huit folios, d'un papier 
identique à celui de G. // mesure o"^i55 de large, sur o"^25 
de haut. La reliure, en carton recouvert de cuir de bœuf, 
date^ de 1899. Le relieur, pour conserver certains feuillets 


I. La reliure antérieure, que nous avions vue en 1897, était en par ^ 
chemin, et portait, sur chaque couverture, deux liens en cuir servant 
à fermer le mss. 


XXVIIl LES MANUSCRITS. 

en fort mauvais état, les a recouverts, sur les deux faces, 
d'un papier qui, quoique transparent, rend parfois la lec- 
ture difficile. Les folios i, 2, 3, 4, 5, 6, 7, 8, 9, 10, 11, 
i3, 14 sont dans ce cas. Son couteau a, de plus, fait sur 
les bords des feuillets quelques coupures trop fortes qui 
entament le texte. Heureusement, nous avions déjà copié 
ce manuscrit en 1897. / 

// s'ouvre par deux feuilles de garde ajoutées par le 
relieur de 1899, suivies d'une troisième plus ancienne sur 
laquelle, au dix-huitième siècle et postérieurement à l'édi- 
tion de Sanche^, ont été écrites les cotes et la note sui- 
vantes : 

Antes... Cax[ôn], 17-20. 

Ahora... Cajon... io3-26. 

Dialogo entre la Quarefma y Carnal en Uarios Apologos 
en Endechas Castellanas Fecho Era de i368. Item Una 
Vifion de Filiberto. Este Dialogo es del Arcipreste de Hita 
Juan Ruiz que florecio en tiempo del Arzobifpo Don Gil de 
Albornoz. Esta incompleto y la fecha del fin esta errada : la 
razon es porque Juan cie Hita le compuso en la Carcel en 
donde le mandé poner el Arzobispo Don Gil : Este senor 
fue Arzobispo trece anos, desde el i337 hasta el de i35o : 
luego la citada fecha de la era i368 (ano de i33o) no corres- 
ponde al tiempo de la composicion. Mejor la senalan otros 
codices en la era de i38i, ano de i343. V. la Coleccion de 
Poesias Castellanas anteriores al siglo XV. dispuesta por 
Don Tomas Sanchez Bibliotecario de S. M. e impresa en 
Madrid por Don Antonio Sancha desde el afio de 1779, 
cuyo ultimo tomo que es el IV y comprende las Poesias 
del Arcipreste de Hita se imprimio en el ano de 1790. 

A la suite, vient le mss. proprement dit. Les poésies de 
l'Archiprêtre occupent les trente-six premiers folios et la 
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Fac-similé de T, f" 26 " 
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moitié du recto duj^Z"]. Au verso de ce même folio, com- 
mence une version espagnole de la Vision de Philibert : 

Vn orne bueno ermjtano que llamaron fyliberto era 
ofne (2) de buen lynage de rreya de fran(3)çia, etc. 

Cette vision occupe tous les feuillets restants et se ter- 
mine à peu près à la moitié du recto du dernier. 

Le mss, porte une nwnérotation ancienne en chiffres 
romains, à Vencre noire. Il en résulte quil contenait pri- 
mitivement i38 folios. Le premier de ceux qui nous restent 
porte le n^ xxvi; vient ensuite un folio dont le numéro est 
rongé, puis lxxxvii, lxxxviii, lxxxxi-lxxxxvii, lxxxxix-cix, 
cxi-cxxii, cxxiiii-cxxvi qui est le dernier des folios consa- 
crés à Juan Rui^, 

Nous trouvons encore une foliation récente, due proba- 
blement au relieur de 1899. Elle est au crayon Jusqu'au 
f^ 7, compris; à l'encre, depuis là, jusquà la fin. Elle a 
le défaut de tenir compte de la Z^ feuille de portée. Avec la 
permission de M, Pa^ y Me lia, nous en avons mis une 
autre, au bas des pages, en chiffres arabes, au crayon, qui 
ne commence quavec le texte. 

Ce mss. est beaucoup moins soigné que S, mais un peu 

plus que G. // ne do7ine pas de titres, mais il sépare les 

cuartetas les unes des autres par un blanc et fait précéder 

d'un calderôn le pre?nier vers de chacune d'elles. Il a été 

fort endommagé par les vers. 

Il est écrit d'une seule main d'un bout a l'autre. L'écri- 
ture est de la même époque que celle de G, qui est, comme 
on sait, de 1389. {Cf. fac-similé.) 

Un lecteur, en 1463', a fait des corrections et des addi- 
tions, que nous avons relevées dans yiotre texte, quoiqu'elles 


I . Cette date nous est donnée par une note du lecteur lui-même à la 
cuarteta 1634. (C/. texte, p, 3i2, n. 5.) 
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soient à peu près sans valeur. Son encre est plus foncée que 
celle du scribe primitif et s£r} distingue facilement. Il se 
manifeste pour la premièf^e fois au f^ i5 (en de la numé- 
rotation ancienne) recto, v, 7 (c. ;[3i3, v, 3 de notre édi- 
tion). 

Ce manuscrit, qui appartenait à la cathédrale de Tolède, 
passa à la Bibliothèque Nationale de Madrid lorsque le 
gouvernement de la République, en 1870, s empara des Ar- 
chives ecclésiastiques. 

Pour le contenu de ce manuscrit, cf notre tableau. 

Pour la correspondance de ses folios et des pages de 
notre édition , cf notre concordance. 

Nous n avons donné de ce mss, le plus souvent que les 
variantes à S. Cependant nous avons reproduit in extenso 
les strophes 1545 à iSgi et i6o5 à 1634, soit, en tout, 
77 strophes. Son orthographe est sensiblement la même que 
celle de G. Nous devons faire remarquer cependant que, 
dans les variantes qui lui sont communes avec G, c'est l'or- 
thographe de ce dernier que nous suivons. 


F ou Fragment. 


Nous désignons ainsi un curieux programme ou boni- 
ment de jongleur qui se trouve dans un manuscrit^ de la 
bibliothèque particulière de S. M, Ce pot pourri de dictons 
et de bouffonneries diverses renferme encore quelques vers 
de l'Archiprêtre, Ils sont certainement cités de mémoire et 
sans le moindre souci de la mesure ni de leur ordre vérita- 
ble. C'est dire que les variantes qu'ils nous offrent n'ont 


I. Décrit par D, Ramôn Menénde:^ y Pidal dans son Catâlogo de 
Crônicas générales de Espaûa manuscritas, Madrid, 1898^ p. 8, n* 8. 


LES MANUSCRITS. XXXI 

guère de valeur. Nous les avons relevées pourtant pour 
être complets'. 

Pour le contenu de F, cf. notre tableau. 

Pour l'indication des pages de notre édition où, se trou- 
vent les variantes de F, cf. notre concordance. 


I. Nous publierons prochainement in extenso ce texte, qui nous 
paraît curieux pour l'histoire des jongleurs en Espagne. 
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Nous connaissons cinq copies des manuscrits de l'Archi- 
prêtre. Elles sont toutes peu fidèles aux graphies origi- 
nale^. Comme, d'autre part, elles ne nous ont pas conservé 
un seul vers qui ne se retrouve encore dans les manuscrits, 
elles ont fort peu d'importance. 

Trois d'entre elles sont étroitement apparentées. Mais 
comme nous ne les avons pas eues entre les mains en même 
temps, nous ne pouvons pas en indiquer exactement la 
filiation. Elles semblent prouver quà une époque oxi S 
n était pas encore connu, antérieurement à Sanche^, en 
1753, on avait songé à faire, avec G etT complétés l'un 
par l'autre, une édition de l'Archiprêtre. 


L'original de ces trois copies nous paraît être, sans que 
nous osions l'affirmer pour la raison dite plus haut, celle 
que possède M. A. Morel Fatio, qui l'a mise obligeamment 
à, notre disposition : ce qui nous permettra de la décrire 
un peu plus longuement que ses pareilles. 

C'est un volume en papier, relié, de o^^Soy sur o™20. Au 
dos : OBRASS (sic) — DE — JUAN — RUIZ — M.S.S. 
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// comprend 2 Jolios de garde non numérotés, ib^ folios 
numérotés au crayon^, au haut et à droite des rectos; 
I folio final non numéroté. 

Au f^ i r^, écusson portant r inscription suivante : 
OBRAS — DE — JUAN RUIZ ARCI — prefte de Hita — 
Poêla Castellano del Siglo xiv — Sacaronse de dos MSS 
an — tiguos, que estân : uno en — la Bibliotheca de la 
Santa — Iglesia de Toledo, y otro en — poder de D" Benito 
Marti — nez Gayoso, Archivero en — el (sic) de la Secreta- 
ria de eftado — POR — D" Francifco Xavier — de Santiago, 
y Paloma — res, natural de Toledo. Une autf^e main a 
ajouté : Cotejadas POR. EL P. Andres Marcos Burriel; 
suivent quatre mots biffés, dont on lit encore ; y el D... 

F^ 3 v^ : Copie des vers, c. 1485, v, 2, à c. 1489, v, 4, où, 
V Archiprêtre fait son portrait, 

po ^ fo ; Portrait à la plu?ne de VArchiprêtre. Au- 
dessus : Naturae fequitur femina quifque fuae. Virg. 
Ed. 2. Au-dessous : JUAN . RUIZ . AR — cipreste de 
Hita. — Lafcivus verfu, mente pudicus eram. — Dionysio 
de Santiago, y Palomares lo dibuxô en Toledo lySS. 

F^ 5 r^ à f^ g v^ : Copie de la nota du P. Sarmiento, 
dont roriginal se trouve au début de G. Suit cet avertis- 
sement, d*une lettre plus petite et plus courante : 

El original de esta carta de el B« Sarmiento se sirvieron 
comunicarme juntamente con el tomo Ms. delas copias de 
el Arcipreste de Hita los S^^ D" Benito Gomez Gayoso y su 
yerno D. Joseph Marcos oficiales de el Archiuo delà secre- 
taria de estado este ano de 1752. — Paraphe. 

F^ io r^ àf^ \oi v^ : Copie, paginée en chiffres arabes de 
I à 184, de G complété par T. Elle commence par ?iotre c. 1 1 
et finit par notre c. 1634, texte de T. 

De suite après vient la note suivante : Asi acaba el retazo 
de Toledo. El de Gayoso acaba con las dos hojas siguientes 

I . Nous suivons cette foliation dans la description du mss. 

C 
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que vienen pendientes de otra parte que no hç podido 
encontrar. Puselas al fin con sus paginas, segun el orden 
que les corresponde, por si en adelante se hallare alguna 
otra copia. — Paraphe à gauche, 

po 102 po : Nota. Que en la pagina i68 hace mencion el 
Arcipreste de esta cahtiga, o plejaria de los Ciegos y esco- 
lares nocharniegos; pero las demas que alli cita no se hallan 
en todo este Libro. 

F^ io3 ;'0 à 104 p^ : Copie, annoncée dans la note du 
J^ loi p^y des f^^ 85 et 86 de G {cf. notre édition, pp, 3i6- 
3 18 et 328-330), paginée en chiffres arabes de i§9-i72. A 
la fin, cette note qui nous donne le'nom du copiste et la date 
de la copie : Acabole de copiar Franco Xavier de Santiago y 
Palomares a i5 de Abril del ano de 1753. Gracias a Dios. 
— Paraphe, 

F^ 106 ro ; Copias del Arcipreste de Hita copiadas del 
retazo, que esta en la Bibliotheca de la Iglesia de Toledo 
Cax. 17 no 20. sacadas à plana- renglon, y insertas aqui, 
para que el curioso npte las variantes, y sèpa de donde se 
hà enmendado la Copia del MS. de D" Benito Gayoso, 
Archivèro de la Secrétarîa de Estado. Toledo y Marzo 3o 
de 1753. — Paraphe, 

/To 112 ro à/« 148 r» ; Copie de T qui nest pas de la 
mêtne main qui a écrit ce qui précède, jusques et y compris 
la note du j^ 106 r». L écriture, jusqu'à présent grande et 
belle, très appliquée, depient plus petite, plus cursipe et 
moins soignée. 

Il est à remarquer que cette copie est antérieure à la 
précédente, quoiqu'elle pienne après elle (cf, les dates aux 
notes des f^ 104 p^ et 106 r^). Elle depait former d'abord 
un manuscrit indépendant. En effet, le papier na pas le 
même filigrane, 

po i5o ro ; Nota dont nous extrayons les passages sui~ 
pants : En la misma Libreria de la Santa Iglesia de Toledo 
Cajon 17 no 6. hay un Libro escrito en papel, letra y demas 
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senales del Siglo 14. que tiene por titulo. Vocabulario 
antiguo MS. Entre otras cosas, que contiene este MS. hay 
la relacion ô fea cuento, de un Caballero de Hibernia, y al 
fin de ella los verfos castellanos siguientes, que por ser 
del mismo siglo y métro, aunque mas barbares, (pero 
utiles para conocimiento de varios vocablos castellanos) 
los inserte aqui para que se haga peso con los de Juan 
Ruiz... El autor de estos versos se saber (sic) ser Pero 
Gomez, como consta por el fol. 24 b^^ acabando la Vision 
del Caballero, que dise asi ir Yo Pero Gomez fijo de Juan 
Fernandes lo efcrevi... Luego dice zz Esta es la Vifsion del 
Cavallero de Ybernia que fuè alî muerto è a cabo de très 
dias tornô el aima al cuerpo, et contolo asi como sobre 
dicho es, è Dios nos perdone Amen. 

F^ i5i r^ à i56 p^ : Copie des vers en question^ connus 
sous le nom de : las palabras que dixo Salomôn'. 

Le manuscrit se termine par deux épitaphes du quator- 
\ième siècle, recueillies à Tolède, et qui occupent la fin du 
yô 1 56 j;o et le haut duf^ i5j r^. 

Depuis le fi i5o, nous retrouvons la main de Palomares, 
Mais ces feuillets devaient encore former un manuscrit 
indépendant des deux précédents, car ils offrent un troi- 
sième filigrane. 
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Bibliothèque nationale de Madrid, Dd 14. 
C'est un double de la précédente. 

po i fo : Portrait de VArchipr être, par Palomares, à la 
gouache. 


I, Cf. à leur sujet Amador de los Rios : Historia crîtica de la lite- 
ratura espafiola, /. III, page 289, ett. IV, p. bi sq., et Baist, Grund. 
f. rom. phil. 2 B*, 2 Abt, 4 Lief. p. 404. 
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Fo 3 ^0 ^yî) 6 po ; Copie de la Nota du P. Sarmiento, 
terminée par le même avertissement que dans le manuscrit 
de M. A, Morel Fatio, 

po y fo àf^ loi v^ : Copie de G complété par T. 

F^ io3 r^ : Même note quauf^ io6 r^ du manuscrit de 
M. A, Morel Fatio. 

po 109 r» à 145 ro ; Copie de T. Il est à remarquer que 
ce manuscrit laisse le même nombre de folios blancs que le 
manuscrit précédent, entre le texte de T et la note qui l'an- 
nonce. 
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A la bibliothèque de la Real Academia de la Lengua, 
nous trouvons une troisième copie de G complété par T. 

C'est un in-folio cartonné {un des plats manque), sans 
cote, de o°^3i sur o"*2i. 

On trouve collé, sur le recto du premier folio, un por- 
trait à la plume de l'Archiprêtre de Hita, sans nom d'au- 
teur. Au dessous : Juan Ruyz — Arcipreste de Hita. 

pos 2 et 3 : Extraits de la note du P. Sarmiento. Auf^Z 
r^, nous retrouvons en marge, un peu modifiée, l'annotation 
déjà relevée sur l'original (cf. supra) : La equivocaciôn no 
esta en Marzo por Mayo sino en Migel por Medel o Meder 
que es S. Emeterio : y asi perdone el R"^o Sarm^^ por esta 
vez. Une main différente a ajouté : Quiso decir el poeta 
que el 3 de aquel mes. 

Ces trois premiers folios ne sont pas numérotés. 

Viennent ensuite ccxxxiv pages, nu?nérotées en chiffres 
romains et renfermant une copie de G complété par T, 
D'après l'écriture, elle parait être de la fin du dix-huitième 
siècle, plus moderne que les précédentes et que celle de S 
dont nous nous occupons plus bas. 

Ce manuscrit a certainement été entre les mains de San- 
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cAe^. On y trouve, comme signets, des billets qui lui appar- 
tiennent. Par exemple, celui-ci, à la p. cxxxi : S®^ D" Tho- 
mas Sanchez ; muy 5°' mio. Lo que se halla unicam^^ 
prohibido, reconocido Indice y Cedulas es la obra de donde 
se saco la que Vm. pregunta : esto es la Historia del anti- 
guo y Nuevo Testam^<>. Quedo a la disposicion de Vm. 
como spre : Su seguro ser»^ Guerra. 

Au verso de ce même papier se trouvent des notes analy- 
tiques relatives aux amours de D^ Endrina et de D. Melon, 
avec renvois aux pages de cette copie. 

D'autres papiers lui ont encore certainement appartenu 
et nous conservent les notes de son iy^avail sur rArchiprê- 
tre : par exemple, auj^i, un feuillet à deux petites colon- 
nes renferme wie analyse des poésies jusqu'à la fin de la 
fable du mur topo y de la rana. Elle est achevée sur un 
autre signet qui se trouve à la p. cli. 

Certaines annotations dans les marges doivent être de 
lui. Nous en relèverons quelques-ufies. 

Page XXXIII, devant : ■ 

Pansilon (sic) e Nason de mi fue demostrado : v. en el 
de Sal., c. 419 {cf notre c. 429), ce qui dénote un homme 
qui avait entre les mains une copie de S avec les strophes 
numérotées\ 

Page Lvii, devant : 

Los maies de los dados dis^lo macstre Roldan [cf. notre 
c. 556, V, \] : quien ères? soy Maestre Rolando que es- 
cribi un libro de Tafurerias por mandado de D. Alonso el 
sabio; ce qui est à peu près, avec une date et U7ie réfé- 
rence en moins, la note qui figure dans l'édition de Sân- 
che^. 

I . La copie de S dont nous parlerons plus bas et qui a été aussi entre 
les mains de Sdnchej ne porte pas de numérotation. Il faudrait donc 
en conclure que Sdnche:{ avait déjà préparé^ lorsqu'il écrivit cette note, 
le manuscrit de son édition. 
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I . ■ 

Page CXI, devant : 

En el mes era de Marzo di'a de San Migel [cf, notre 
c. gSi, V, i] : diga Meder h. e. Emeterio q' es a 3 de 

Page CLxi, devant : 

Là viyuela de penola con estos ay sota [cf. notre c. 1229, 
V. 4] : sota^por salta se halla en Rabi Santo. 

Page CLxxviii, devant : 

Sabet que todo azucar alli anda bollàdo [cf. notre c. iSiy, 
V. i] : Mejor bollado h. e. hecho bollos. o hollado h. e. 
menospreciado. 

Le reste du manuscrit, après le texte de rArchiprêtre, 
se compose de : 

lo Neuf folios blancs, 

2° Vingi'trois folios occupés par une copie de la Vie 
de S. Ildefonso du Beneficiado de Ubeda, celle probable- 
ment que possédait Sdnche^. [Cf Rivadeneyra, t. LVII, 
p. 323, n. I.] 

3* Cinq folios blancs, 

4<» Neuf folios remplis par une copie du Proemio al 
Condestable de Portugal sobre las obras. 

5<> Un folio blanc, 

6° Un folio renfermant diverses poésies de divers au- 
teurs : a) Oracio de Mosen Jordi : la fermosa compa- 
fiera — de Titon se demostraba, etc, iz: b) Cancion de 

» 

Mos. Jordi en lengua Valenciana, que gloso Mos. Crespi, 
hallaseen el Cancion. Gêner, impreso en Sevilla ano 1540, 
fol. i56. Commence : Esperanza res non dona — a ma pena 
comportar = c) Favor de Hercules contra Fortuna : Re- 
vuelva fortuna el eje pesado, etc, iz: rf) El triumphete de 
amor : Siguiendo el placiente estilo, etc, ziz é) Querella de 
Amor : ya la gran noche pasaba. zz /) El marques de 
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Santillana a ruego de su primo D. Fernando de Guevara : 
Antes el rodante cielo, etc. =: g) Carta del Marques : Gentil 
dama cuyo nombre, etc. -zi h) Sonetos de el Marques. = 
/) Sobre la quartana del Seiïor Rey, Juan de Mena : Fuera 
fuera la quartana, etc, 

7<* Six folios :iz Prohemio del marques al conde dalva. 

S^ Trente-trois folios zz Bias contra Fortuna et une 
Copia tirée d'un manuscrit portugais, de Yffigo Lopez : 
Seguilde que va herido. 

90 Trois folios =: Los gozos de nuestra senora. Note 
margiîiale : En el Cane» de Anvers, y^ 25. 

lo» Dix folios =: Doctrinal de privados del Marqués de 
Santillana. Note marginale : En el Cane» de Anvers, 
/> 37 ^. 

1 1^ Autres compositions lyriques du marquis de San- 
tillana : Canciones, serranillas, etc. Le manuscrit se ter- 
mine par l'histoire de Macîas el Enamorado. 
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Copie de S {bibliothèque de l'Académie espagnole). C'est 
un iîî-folio de o"™3i sur o"'2i, broché, qui porte la cote 
Est, i», gr. 5*, et le titre : Copias y trobas — de — Joan 
Roiz — Arcipreste de Fita. Cent quatre-vingt-dix-sept folios 
numérotés, suivis d'une table qui ne l'est point et qui com- 
prend un peu plus de quatre pages. L'écriture est du dix- 
huitième siècle. 

Cette copie a certainement appartenu à Sdnche^. On 
trouve comme signets des lettres ou billets qui lui sont 
adressés. On y note encore des corrections qui se retrou- 
vent dans son édition, par exemple : c. 801 (775 de Sân- 
che^ et de Janer), v. 2 : aszor pour astor ; c. 828 (802), v. i : 
reselosa j!?OMr risona, etc., etc. Cependant, nous ?ie relevons 
pas dans cette copie toutes les variantes introduites dans le 
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texte imprimé. Ainsi, la c. 435 (425), v. 3, conserve ici son 
péritable second hémistiche. 

En marge de la c. i235 (1209 de SdncheO, nous lisons 
la note suivante dont la fin se retrouve dans Védition de 
Sdnche^y p, 199, n. i : S. Pedro de Bordones pueblo de 
Galicia hacia Pontevedra. Berdones otro haçia Santiago. 
En aquel reyno llaman abades a los curas parrocos. 

En marge de la c. 1237 (121 1 de Sdnche^) : Bonaval 
monasterio de Bernardos en tierra de Guadal». La note de 
Sdnche^ à cet endroit, p, 200, n, i (numérotée 2 par erreur), 
est toute différente. 

Cette copie n'est pas fidèle aux graphies du manuscrit et 
écrity par exemple : viexa pour vieja; siguiente jt^owr se- 
guiente; vino pour vyno; havia pour avya; comprar pour 
conprar, etc, etc, A son tour, elle nest pas exactement 
reproduite par Sdnchej^, qui rétablit parfois l'orthographe 
du manuscrit. 
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Nous citerons enfin une copie qui appartient à M, Emilio 
Cotarelo, et qui a été faite, à ce quil nous a paru après 
un examen sommaire, sur l'édition de Sdnche^. C'est un 
volume en papier de o"^2i sur o^^iS, d'une reliure toute 
moderne. Au dos Arcipreste de Hita — Obras. Il n'y a ni 
pagination ni foliation, La lettre est de ce siècle et d'une 
main enfantine. 

Le morceau en prose qui suit les dix premières cuartetas 
manque. 

Cette copie présente quelques autres particularités, mais 
nous jugeons inutile d'insister. 

La numérotation des strophes reproduit celle de San- 
che^. 
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Le Libro de buen amor' a été édité pour la première 
fois par Sdnche^, en 1790, dans le tome IV de sa Colec- 
ciôn de poesias castellanas anteriores al siglo xv, sous le 
titre de : Poesias del Arcipreste de Hita. 

Son édition a le défaut de n'être ni paléographique, ni 
critique, de ne tenir compte le plus souvent que de S, de 
supprimer certaines strophes Jugées immorales et, pour la 
même raison, de modifier certains vers, sans en avertir le 
lecteur. Elle n est pas non plus fidèle à V orthographe des 
manuscrits. 

Elle fut réimprimée telle quelle par Ochoa dans sa 
Colecciôn de poesias castellanas anteriores al siglo xv, 
publicadas por D. T. A. Sânchez, nueva ediciôn hecha 
bajo la direcciôn de D. Eugenio de Ochoa con notas al 
pié de las paginas, una introducciôn y un yocabulario de 
voces anticuadas, y aumentada con un suplemento que 
contiene très poemas nuevamente descubiertos. {Paris, 
Baudry, 1842.) 

En i863, dans le tome IV, pp, 58i et suivantes de son 

I. Sur la légitimité de ce titre, cf. D. Ramôn Menénde:( y Pidal, 
Révista de Archives, Bibliotecas y Museos, //, 1898, pp. io6e/ sq., et 
notre index des noms propres, s. v. Amor (libro de buen). On trouvera 
encore dans l'article cité le relevé des différents noms qui ont été don- 
nés à l'œuvre de VAr^Chiprétre. 
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Historia critica de la literatura espanola, D. José Amador 
de los Rios prétend publier les strophes supprimées par 
Sdnche^, Mais il ne se sert que de T et de G et probable- 
ment même ne recourut-il point aux manuscrits eux-mêmes, 
mais à des copies\ Le texte, ici encore, n'est ni diplomati- 
que, ni critique. Il présente de grossières fautes de lecture, 
par exemple, Syb, 3 : 

primo dixeron veniat los estrumentos tocar 

Enfin ce supplément, outre qu'il est incomplet, nous est 
donné de la façon la plus mal commode possible, sans ren- 
vois à la numérotation de Sânche^, 

Janer, en 1 864, dans le tome L VII de la collection Riva- 
deneyra, réimprime le texte de Sdnchej(, avec la prétention 
de le compléter et de l'améliorer, sous le titre de Libro de 
cantares de Jean Roiz Arçipreste de Fita : « La présente 
ediciôn », dit-il, p, 225, n. i, « encierra la novedad' de 
publicar todos los trozos que Sânchez suprimiô de propô- 
sito, por considerarles algùn tanto libres, no vacilando 
nosotros en completar el texto... De los diferentes côdices y 
fragmentos conocidos que contienen las poesias de Juan 
Ruiz, hemos tenido présentes para esta ediciôn las copias 
del côdice de Salamanca, que sirvieron a Sânchez, y que a 
pesar de esto nos han ofrecido algunas inexactitudes com- 
parândolas con la ediciôn ya indicada, y el côdice llamado 
de Gayoso, muy incompleto, que hoy posée la Real Aca- 
demia espanola... Puede, pues, decirse que, conservando 
la ortografia gênerai de la época, reproducimos aùn los 


1. Voici ce qu'il dit lui-même, p. 582 : « ... examinado el de Toledo, 
copiado ya en el siglo ûltimo por el diligente Burriel, y tenidos pré- 
sentes el de la Real Academia de la lengua y el traslado de Gayoso (?) 
nos fué posible, si no restiiuir por entero todas las supresiones que 
hfizo Sânchez, al menos la mayor parte. » 

2. Comme on voit, Janer ignore la publication de Amador de los 
Rîos. 
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textos con mayor exactitud que el erudito Sânchez, aten- 
didas las lagunas que llenamos y las rectificaciones que 
observarâ el lector en las siguientes paginas. » — Après 
avoir lu cette note, on ne peut, a priori, que se méfier d'un 
homme qui a recours à des copies^ de S, alors qu il pou- 
vait avoir le manuscrit, et qui parle de conserver ^c la orto- 
grafia gênerai de la época. >► Après examen, on s aperçoit 
. que Von a affaire à un éditeur très peu sérieux. Même 
cette copie de S, Janer ne Va consultée quaux endroits oîi 
la numérotation, les points suspensifs de son prédécesseur 
lui indiquaient une otnissiofi. Même alors, il procède avec 
une telle légèreté qu'il nie, p. 289, n, 5, lexistejice de notre 
strophe 385 qui lui était pourtant signalée par Sdnche^, 
mais une cuarteta trop bas, et qui se trouve d'ailleurs non 
seulement dans S, mais encore dans G. Les lacunes dont il 
n était pas averti, il s est bien gardé de les voir et il a 
laissé inédites sei^e cuartetas de ce G dont il prétend s'être 
servi, : c. 436-451. // na pas vu davantage les corrections 
faites clandestinement par Sdnche^, par exemple, c. 425, 3 
(435 de notre édition); 6o3, 2 (629), etc, etc. Il est plaisant 
aussi de. l'entendre parler des ifiexactitudes de Sdnche^ 
vis-à'Vis de la copie de S, alors que Sdnche^ ne s'en était 
écarté que pour se rapprocher du manuscrit. On peut dire 
en définitive que le texte de Janer a été établi sans science, 
ni conscience. 


I. On ne s'explique pas d'ailleurs ce pluriel, à moins de supposer 
que Janer a pris pour une seconde copie de S celle de G , complété 
par T, qui se trouve à la bibliothèque de r Académie. [Cf. suprji.\ 
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Nous avons cru que l'œuvre de V Archiprêtre était asse^ 
importante pour mériter une édition paléographique et une 
édition critique, et c'est la première que nous offrons aux 
hispanisants. 

Nous n'ignorons point que la seule édition paléogra- 
phique qui répondrait complètement aux exigences de la 
philologie moderne consisterait dans la reproduction pho- 
totypique des manuscrits , accompagnée, page par page, 
d'une lecture imprimée. Nous n'avons eu ni le temps, ni 
l'argent nécessaires à la réalisation de cet idéal. 

Nous ne pouvions même songer, sans grossir démesuré- 
ment notre volume et en exagérer le prix, à reproduire 
in extenso les trois manuscrits. Ainsi obligé à choisir, 
nous avons opté pour S. Cest, et de beaucoup, le plus 
complet, celui qui a été fait avec le plus de soin et d'intelli- 
gence, celui qui, dans la généralité des cas, fournit la 
meilleure leçon. De plus, il représente à lui seul une 
famille, en face de G et de T, qui appartiennent à une 
autre. Cela nous a induit à ne pas séparer ceux-ci et à les 
mettre tous les deux côte à côte dans les variantes. Leurs 
titres de parenté ne pourront être produits au complet que 
par l'édition critique. Dès maintenant pourtant nous pou- 
vons suffisamment l'établir pour légiti?ner notre décision. 
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Ils présentent les mêmes lacunes. Tous les deux passent de 
la c. 909 à la c. gSo {en cours de page), de la c. \i\j à la 
c. i332 (G en cours de page, T au verso) ; à tous les deux, 
manque la c. 1472. Pour V ordre des vers, ils sont généra- 
lement d*accord contre S ; par exemple, aux ce. 121 2, 121 3, 
1287, 1296, etc. Enfin, et surtout, ils ont des fautes com- 
munes; par ex. : c. 1 132, 3, mucho, nécessaire à la mesure, 
ne se trouve ni dans l'un, ni dans l'autre: c. 1370, 3, tojus 
deux remplacent caua par posada, qui fait le vers faux 
et détruit la rime. Ce sont néanmoins des parents asse^ 
éloignés et qui présentent parfois des leçons fort diver- 
gentes. 

On pourrait faire valoir un argument sérieux en leur 
faveur ; ils sont plus anciens que S, leur orthographe est 
plus archaïque, plus voisine peut-être de celle de l'Archi- 
prêtre et, partant, plus intéressante à connaître. Mais le 
système en est asse^ simple et, outre les varia?ites^ où nous 
avons consigné toutes les graphies dignes de quelque atten- 
tion, les 134 strophes de G et les 77 de T que nous avons 
données in extenso, sans oublier les fac-similés, suffisent 
amplement à nous le faire comprendre. Celui de S, au 
contraire, est plus complexe, plus varié et, par suite, plus 
difficile à saisir; il est plus précis sur certains points, dans 
remploi des diverses formes de s par exemple, et par consé- 
quent, quoique plus moderne, il est en somme plus instruc- 
tif et plus utile à connaître. De sorte que cette orthographe 
nous a fourni une raison de plus de préférer S a ses 
rivaux. 

Les textes de Sànche^ et de Janer peuvent, à la rigueur, 
fournir une base suffisante à une étude littéraire de l'Ar- 


i . Nous rappelons à ce sujet que dans les variantes communes à G 
et à T nous suivons Vorthographe de G. Quand un mot est indiqué 
par son initiale seulement, il ne s'ensuit pas qu'il s'écrive absolument 
comme dans le texte, mais que les différences sont insignifiantes; par 
exemple g au lieu de f ou de r. 
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chiprêtre, mais ils ne sauraient servir aux grammairiens 
ou aux métriciens pour leurs travaux précis et minutieux. 
C'est surtout en pensant à eux que nous avons fait notre 
édition. Nous avons voulu quelle pût^ autant que possible y 
leur tenir lieu des manuscrits, A ce sujet, nous leur devons 
quelques explications sur certaines particularités typogra- 
phiques. 

Nous avons imprimé en gras ce qui, dans les manuscrits, 
est écrit à l'encre rouge; en italiques, les abréviations 
résolues. Nous avons seulement conservé telles quelles celles 
de ces dernières qui nous paraissaient inutiles ou que nous 
ne savions comment traduire. Nous rendons résolument par 
n et non plus par nn, l'n surmontée d'un trait chaque fois 
quelle correspond à un n moderne. Nous n'avons pas 
besoin d'en donner ici les raisons. 

Nous avons conservé soigneusement les diverses espèces 
de s, que reproduisent d'ailleurs asse^ fidèlement certains 
caractères en usage dans l'imprimerie. En comparant notre 
texte avec les fac-similés, on se rendra facilement compte 
de la représentation exacte de nos ç, œ, f et s. La première 
forme, ou s à la boucle supérieure horizontale et proloji- 
gée, ne se trouve guère que dans S\ et ne s'emploie, sauf 
de rares exceptions, qu'en lieu et place d'un z^ ou d'un 
c = z, modernes, s, qui est aussi à peu près, sinon complè- 
tement, inconnue à G et à T, ne s'emploie qu'à la fin des 
mots et avec valeur de s moderne; f, à n'importe quelle 
place, avec valeur de s moderne^; a, à n'importe quelle 
place, avec valeur dé s, de z ou de czz z. 


1 . G n'en présente que quelques rares exemples, T n''en offre aucun, 

2. Le z ne se trouve dans aucun des manuscrits, si ce n'est dans 
quelques strophes de S. [Cf. p. 209, n. 1.] 

3. Si nous exceptons des mots comme mezclar, des formes comme 
padezco, padezca oii le z est analogique et d'origine récente. Dans 
l'édition de Garcilaso, par Herrera (i38o\ on trouve ewcore mefclar, 
adolefca, mefquino, etc. Même dans une édition de Quevedo {Anvers, 
1726), nous avons trouvé des graphies de ce genre. 
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// nous a paru utile encore de reproduire les diverses 
espèces ^e i : i, j, j. Ces j longs, par exemple, empêcheront 
quelquefois de douter de nos lectures. 

Grâce à toutes ces précisions, nous espérons que notre 
édition sera bien accueillie des philologues. Nous avons 
tâché de leur en rendre le maniement facile en y ajoutant 
plusieurs tables, tableaux, index. Ils trouveront encore, 
tout le long du texte, de nombreuses indications qui pour- 
ront leur être utiles. 


CONCORDANCE DE NOTRE NUMEROTATION AVEC CELLE DE JANER. 

Nous terminerons en donnant quelques renseignements 
sur la concordance de notre numérotation avec celle de 
Janer, et par suite avec celle de Sdnche^, qu'il a suivie. 

Dans Janer, les dix premières cuartetas ne sont pas 
numérotées. Il s'ensuit que nos numéros sont de dix unités 
plus forts. Il en est ainsi Jusqu'à notre c. 435 (425 de 
Janer)\ 

Ici viennent dans notre édition séisme cuartetas inédites, 
ce qui rendra nos numéros de 26 unités plus forts depuis 
la c. 452 zz 426 de Janer. 

La strophe 1624 de Janer en formant deux che^ nous, 
nos numéros deviennent dès lors de 27 unités plus forts, 
et il en est ainsi jusquà la c. i655 =: 1628 de Janer. 

Ici nous ajoutons une nouvelle strophe fournie par G, 
ce qui rend nos numéros de 28 unités plus forts, et ainsi 


I. Notre c. 385 est inédite, mais Sdnche:^ en avait tenu compte dans 
sa numérotation, quoiqu'il ne l'eût pas publiée, et Janer le siivit, quoi-- 
qiCen protestant. [Cf. p. 70, n. i.] 
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de suite jusqu'à la c. 1709^ 1681 de Janer; c'est la der- 
nière strophe qu'il numérote. 
Nos strophes 1709-1728 se trouvent che:{ lui pp. 281-282. 

En résumé, pour avoir nos numéros : 

De I — 425 de Janer, ajoute^ 10 

De 426 — 1623 — — 26 

De 1 624 — 1 628 — — 27 

Z)e 1629— 1681 — — 28 


TABLEAU 


INDIQUANT POUR CHAQUE STROPHE LES MANUSCRITS 

QUI LA DONNENT ' 




f 

i-io S — 

Prose p. 3-7 S — - 

11-74 , S G 

75 S - - 

76-89 S G - 

90-92 S • — 

93-99,1 S G 

99,2-125,3 S — 

125,4-139,1 , S G 

139,2-329. S — - 

330-366 S G - 

367-379,2 S G 

379,3-435 S G - 

436-45ii - G - 

452 S — - 

453-476,2 S G 

476,3-489,2.. S — - 

j. Les variantes de P se trouvent aux strophes 491 -493 et 547. 

d 
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489, 3-547. . 

548-563 

564-574 

575 

576-579 

580-595 

596-623 

624-659 

660, 3-691 

692-755 

756-765,3... 
766-794, 2... 
794, 3-872,3. 
872, 4-880. . . 

881-900 

901-909 

910-949 

950-953. . . . 

954-983 

983-984 

985-1006 

007 

oo8-ioi5. . . 
016- 1020.. . 
021 -I 127.. . 

128- Il52. . . 
153-1177, 2. 
177, 3-ii83. 

184 

185-1263... 
264-1275..., 


S 
S 
S 

s 
s 


s 
s 
s 
s 
s 
s 
s 
s 
s 
s 
s 
s 
s 
s 
s 
s 
s 
s 
s 
s 


G — 

G — 

G — 

G — 

G — 

G — 

G — 

G — 

G — 

G — 

G — 

G T 

G T 

G — 


G — 

G — 

G T 

G — 

G T 

G — 

G T 

G .— 
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1276-1317 S G T 

i3i8.i33i S — — 

1332-1414 S G T 

1415-1422 S — T 

1423-1434 S — — 

1435-1439 S — T 

1440- 1453 S G T 

1454-1466,3 S — T 

1466,4-1471 S G T 

1472 S — — 

1473-1544 S G T 

1545-1591,2 S — T 

1591,3-1604. S — — 

i6o5-i634 S — T 

1635-1647 S — — 

1648- 1654 S G — 

i655 S — — 

i656 — G — 

1657- 1659 S G — 

1660- 1709 S — — 

1710-1728 — G — 


CONCORDANCE 


DES FOLIOS DES MANUSCRITS ET DES PAGES DE L ÉDITION ' 


N. B. — Dans les colonnes des pages, le premier nombre correspond 
au recto et le second au vçrso du folio. . 


s 


G 


po I . . . 

p. I, 3 

P- 7. 9 

p. 66, 67 

2. .. 

5,7 

10, i3 

159, 160 et 167 

3... 

8, 10 

i5, r6 

2do, 201 

4... 

12, i3 

17, 18 

202, 204 

5... 

i5, 16 

19,21 

210, 211 

6.., 

18, 19 

22, 23 

212, 214 

7... 

20, 22 

59, 60 

2i5, 216 

8... 

23, 25 

62, 63 

•217, 219 

9... 

26, 27 

64, 65 

221, 222 

10.. . 

28, 29 

67, 68 

223, 225 

II . . . 

3i, 32 

70, 71 

226, 227 

12.. . 

33, 34 

72, 73 

23 I, 232 

i3.. 

35, 36 

86, 84 

233, 235 

14.. 

37, 38 

74» 75 

236, 237 

i5.. 

.39, 40 

77» 78 

238, 242 

16.. 

41, 42 

80, 81 

243, 244 

17.. 

43, 44 

29, 3o 

246, 247 


I. Les variantes de F se trouvent pp. 89, 90 et 100. 
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LUI 


S 


G 


po i8.. 

. P* 46, 47 

p. 82, 

, 83 p 

. 248, 25o 

19.. 

48, 49 

89 

, 90 

25 1, 252 

20. . 

5o, 52 

91 

. 92 

254, 255 

21.» 

53, 54 

94 

.95 

256, 258 

22. . 

55, 56 

96 

. 97 

259, 260 

23.. 

58, 59 

99 

, 100 

263, 264 

24. . 

61, 62 

101 

, 102 

266, 267 

25. 

64, 65 

io3 

, io5 

269, 270 

26. * 

67; 69 

106 

. 107 

271, 273 

27.. 

70, 72 

108, 

> 109 

275, 276 

28.. 

73, 75 

III, 

, 112 

277, 279 

29... 

77» 78 

118, 

, 119 

280, 282 

3o.., 

82, 84 

120. 

>\I2I 

283, 285 

3i.., 

85, 87 

122, 

123 

286, 288 

32,. , 

88, 90 

124. 

, 125 

289, 291 

33... 

91, 93 

126, 

127 

293, 295 

34- . , 

94» 95 

129, 

i3o 

297, 299 

35... 

97» 98 

i3i, 

l32 

3o3, 3o5 

36... 

102, 104 

i33, 

i35 

307, 309 

37... 

108, 109 

140, 

, 141 

3.11 

38.,. 

III, I 12 

142, 

143 


39... 

114, ii5 

144. 

145 


40... 

116, 117 

146, 

147 


41..-. 

123, 124 

148, 

i5o 

— 

42. ^. 

125, 127 

i5i, 

l52 

— 

43 . . . 

128, i3o 

i55. 

i56 

— 

44... 

i3i, i33 

157, 

159 


45... 

i36, 137 

160 et 167, 

167 — 

46. .' 

i38, 139 

169, 

• 170 
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'•47 

.. p. 141, 

142 

P- 'T. 

'73 

48 

143, 

'44 

'75. 

'76 

49 

146, 

'47 

,78, 

'79 

5o 

■49. 

l5o 

181, 

,84 

5i 

l52, 

■ 53 

186, 

187 

52 

i55, 

156 

.88, 

,89 

S3 

i58, 

,59 

190. 

192 

54 

161, 

162 

■93. 

'94 

55 

|63, 

164 

'95, 

,96 

56 

i65, 

167 

'97. 

'98 

57 

168, 

170 

'99. 

200 

58 

172. 

'73 

202, 

203 

59 

175, 

177 

204, 

206 

60 

,78, 

180 

207, 

208 

61 

181, 

184 

209. 

211 

62 

186, 

,87 

212, 

2'3 

63 

188, 

190 

2 '4. 

216 

64 

■ 91. 

192 

217. 

219 

65 

'94. 

'95 

220, 

222 

66 

■ "97. 

,98 

223, 

225 

67 

199, 

201 

226, 

228 

68 

202, 

204 

264, 

266 

69 

.. 206, 

207 

229, 

23o 

70 

208, 

310 

, 232, 

233 

71 

212, 

2l3 

234, 

236 

7= 

2i5, 

217 

>37. 

239 et 242' 

73 

218, 

220 

242. 

244 

74 

222, 

224 

m5, 

246 

75 

225, 

227 

248, 

•49 
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LV 


S 


G 


po 76. . 

. p. 229 

, 23o 

p. 25l, 252 

77.. 

233 

.234 

254, 255 

78.. 

235 

. 237 

257, 258 • 

79-. 

239. 

f 240 

270, 272 

80.. 

242 

, 243 

273, 275 

81.. 

245 

} 246 

276, 277 

82.. 

248, 

, 25o 

279, 281 

83.. 

232 

, 253 

282, 284 

84,. 

255 

» 257 

285, 286 

85.. 

239 

, 260 

3i6 et 328, 328 

86.. 

262 

, 263 

329, 33o 

87.. 

265 

, 266 


88.. 

268 

f 270 


89.. 

27a 

» 273 


90.. 

275, 

• 277 


91.. 

•279 

, 281 


92.. 

283 

, 285 


93.. 

286 

, 288 


94.. 

290 

» 292 

— 

95.. 

295 

» 297 


96.. 

299 

, 302 


97.. 

• 3o3. 

, 3o5 


98., 

307, 

, 309 


99.. 

3l2, 

, 314 


100.. 

317, 

,3.9 


lOI.. 

320, 

, 322 

— 

102.. 

323, 

» 324 

— 

io3.. 

325, 

, 326 


104. . 

327 




ERRATA 


p, XV, /. 24, 

index 

lise^ 

concordance 

c. 26, I G, 

rreys 


rreyd 

c. 291, 2, 

goftar 


goftar 

c. 291, 2, 

las 


las 

c. 319, 3, 

ojo 


ojo 

c. 397, 4, 

4e mot. 


loca 

c. 56i, I, 

feas 

^•^ \ 

feacT 

c. 606, 2, 

faga 

— 

faga 

c. 661, 3, 

vos 


voa 

c. 665, 2, 

afus 


afucr 

c. 665, 3, 

cuydedes 


cuydedeff 


parlillas 

— 

parlillacr 

c. 744» 4» 

5« mot. 


dexen 

c. 961, 3, 

i«r mot. 


fafta 

c. 981, 2^ 

3^ mof. 


paffada 

c. 999, 2, 

dernier mot. 


caualgo 

c. 1177, 3, 

3« wîo^. 


xr(/?/anoff 

c. 1201, 2, 

caraçon 


coraçon 

c. 1274, 2, 

4« wîo^j 


njebra 

c. \36i, 4, 

falaga 


falaga 

c. :369, 4, 

fynque 


fynque 

c. ^378, 2, 

dernier moi. 


tremor 

c- 3711, 2, 

beujmos 


beuimoff 


[LIBRO DE BUEN AMOR] 


Ihefus na^-areni/J rrex ludeorum. g (fo { ro\ 

elta el oraçion quel açiprelte fi^o a dios quando 

començo elte libro luyo. 

1 Sefior* dios que aloj jodjoj pueblo de perdiçio/i 
facafte de cabtiuo del poder de fa[raon] ', 
adanîel facafte del poço de babilon, 
faca amj coytado defta mala prefio/i. 

2 Sefior tu difte gracia, aefter la Reyna, 
antcl (sic) el rrey afuero ouo tu gracia, djgna : 
fefXor, da me tu gracia, e tu merced Ayna; 
facame' defta lac;-eria defta prefion*. 

3 Seîïor tu que facafte al profecta del lago, 
de poder de gentilej facafte a fantiago, 
a fanta mar\i\B. librefte del vientre del drâgo, 
libra Amj djoj mio defta prefion do ya[goJ\ 


■ Ces dix premières cuartetas sont 
écrites sur deux lignes de deux vers 
ekaeune, ce ^ui explique que, seuls, 
les -vers pairs aient été raccourcis 
parfois par le relieur. 


' La feuille est écornée, 
^ Devant ce mot, facaf biffé. 
^ Peut-être un mot a-t-il été 
coupé par le relieur, 
^ Coupé par le relieur. 
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Seflor, tu que librefte Af^nta fufzîïïâ 
del falfo tertjmonjo delà falfa conpaila, 
libra me, mj dio?, defta coyta tan mafia, 
dame tu mjfencordia, tira de mj tu f[aîla]'. 

A joua? el profecta del vîentre delà ballena, 
enque moro trea djaii dentro en la mar ll[enaj', 
facafte lo tu fano, afy como ' de cafa buena : 
mexiaa tu me falua fin culpa e fin pena. 

Seîïor alos trea njîloT de muerte Ioœ librafte, 
del forno del grand fuego fyn lifio«*, 
de las ondas del mar afant pedro tomefte : 
Seîïor de aquefta coyta faca al tu açipre[fte] '^. 
Avn tu que dixifte* alos tus ferujdorea 
que con elloj ferias ante Reys deçjdorej 
Eles diriaf palabras que fabrafe/z mejore? : 
Seîior tu fey comjgo, gi/ardame de trtfyd[oresJ'. 

El no«bre profetir-ado fue grande hemanuel, 
fijo de dioff muy alto, faluador de yf[raelj'; 
enla falutaçio (sic) el angel grdbiel 
te ûro çierta defto, tu fuefte çierta del. 

Por efta profeçia e por la falutaçion^ 
por el no«bre tan alto, hemanuel faluaçion, 
Seilora, da me tu gracia. E dame confolaçiony 
ganame del tu fijo gracia, E bendiçion. 

Dame grdçza, feîiora de todoa los feîiorea, 
tira de mj tu fa fia, tira de mj Rencorea, 
ffa«7 que todo fe tome fobre los mefcladorej, 
Ayuda me, gl[or]iofa, madré de pecado[res]*. 


* Coupé par le relieur. 
' Coupé par le relieur, 

^ Afy como dans l'interligne. 

* Fin coupée par le relieur, 
^. Coupé par le relieur. 


^ e a peu près effacé. 

^ Effacé. 

« Effacé. 

^ Effacé & rogné. 


Libuo de buen amor. 


(23)' I Intellectum tibi dabo et Inftruam te jn via hac 

[jiitf gradient, fîrmabo fupcr te occi/los meos, (24) § El 

profecta dauîd por fp/mu f^Ato fablando, acada viio de nos 

di'7e enel pfalmo triçefimo primo (23) del verfo de7eno, 

que es el que pr/mero fufo efcreuj. eiiel quai verfo entieiido 

yo trej cofa7, (zh) laj qua\e(j ùi^Qn dAgunoz doctorej phi- 

lofophos que fou enel aima E propia mente fuyr<ns]'; 

(27) fou eftas : entend] m] ento, voluntad E memoria. las qi/j- 

les digo, fi buena? fon, que trjen (28) al Âlma conffolaçion 

e aluengan la vida al cuerpo E da/z le.onrra con pro 

e buena fam[aj\ (1) Ca por el buen entend jmjento, en- 

tiende onbre el bien E fabe dello el mal. § E por ende 

vna (2) delas petiçione? que demando daujd adjos po (sic) 

'. que fopiefe la fu ley fue efta : Da mjchi jn(3)tellectum 

e cetera. % Ca el orne, entend jendo el bien, avra de djos 

temor, el quai es comjenco (sic) de (4) toda fabidoria; de 

f\ue dic"e el dicho profecta : ynicium fapiençie timor dom/nj, 

I Ca luego (5) e? ei bue/z entendimjento en les que temen 

idios. § E por ende figue la KdL^on el dicho 00 daujd en 

Otro logar enque di7e : Intellectum bonus omib^j (sicj façien- 

tibus eum, e cetera, § Otrofi di7e (7) falamon enel libro 

delà fapiençia : qui timet dominun façiet bona. E efto fe 

Qntiende enla (8) przmera rramon del verfo c\ue yo començe, 

enlo que àïçe : Intellectum tibi dabo. ^ E defque 00 efta^ 

-jnfonnada E ji)ftruyda el Âlma, i[ue fe ha de faluar enel 

Icuerpo Ijnpio, e (10) pienffa e ama e defca orne el bue/2 

^mor de djocr e fus mandamient07. § E efto (11) atal di7e 

«1 dîcEo profecta : E meditabor in mandat/j tuj? que dilexi. 

E otrofi def(i2jecha E aborrefçe el aima el pecado del 

mor loco defte mundo. § E defto di7e (ilî; el falmjfta : 
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Les numéros entre parenthèses 
fuient aux lignes du ms. 
Effacé. 
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' Effacé, 

^ Après efta, e hif/é. 


fr 


r 


qui diligit/^ domznum, odîte malum, ecetera, | E por end^ 
fe figue luego la fegunda (14) rraçon de\ verfo que diçe : 
E inftruan (sic) te. § E àeïque el Aima, cou el bue/i eiiten- 
dimjenfo (i5) e buena voluatad, con bueiia rremeAbranca(sic), 
^<efcoge E ama el buen Amor, que ea el de djoa (16), E ponelo 
enla cela delà memoria por que fe acuerde dello, e trae al 
cuerpo a façer bue(i7)iiacr obraj, por laa quale^j fe falua el 
ome. I E defto diçe fant Joan apoftol enel (18) Apoca- 
lipfi, deloa buenoa que mueren bien obrando : beati' mor- 

/'tuj* qui iïï domino moriu/zti/r, (19) opéra en j/Ti lUorum fe- 
cuntur illos. i E diçe otrofi el profecta : tlF redia (sic), 
vnjcujqi/e jufta opéra (20) fua; E defto concluye la terçera 
rraçon del vefo (sic) primera que dire : jn via hac (21) quA 
gradier/j, firmabo fuper te occi/los meos. | E por ende 

/^ deiiemoa tener fin dubda (22) que obracr fieiipre eftan enla 
buena memoria, que con biien entendjmjenfo E buena vO'- 
hi7iC23)tad efcoje el aima E ama el Amor de djoj por fej 
faluar por ellaj. Ca dioŒ (24), por laa buenacr obrao- qa 
fare orne enla carrera de faluaçio/i enqr^e'anda, firma fii 

*' t(25)sOJoa fobre el. § Et efta ea la fe/itençja del verfo q 
enpieça pr/mero : breue. Como qtt/er(26)qtte alaa vegada? fi 
acuerde pecado e lo quiera. e lo obre, efte defacuerdo no 
vjene (27) del bue/i entendimjenio, njn tal querer non vieoi 
delà buena voluntad, n\n delà buena (28) obra non vie 
tal obra. Ante viene delà fraqueça, delà, natura humana q 
(29) eff enel orne, que fe non puede efcapar de pecado. 
diçe Calo« : Nemo fine crin\'\ne viujt. (3o)'| E di^e lo jo 
quifj poteft farere mu«du772 de jmudo (sic) conçeptuw femjnl 
(3i) I Quaû dicat : n']nguno faluo djoa. E viene otrofi d 

. ' mengua del buen entendjmienfo, (32) que lo non ha efton 
por que ome pienfa vanjdadej de pecado. | E.defte 


' mortu] dans l'interligne et <Vune encre couleur de rouille, au-'dei 
de in dtïô, hijfé. 
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pe(33)nrfamJ6nto di^e el falmifta : cogitaczoïies hominum S 

wne funt. | e dîçe otrofi aloj (34) laies mucho difoliitoj 
; E de mal entend j m jenfo : Nolite fieri ^xcut equ? E mulu? 

f(35)jn q2/îbu7 non eft jntellecti/J. § E avn digo qi/e viene 
delà pobledad delà memoria (36) c\ue non efta jnftructa del 
bueff entend! m jenfo, anfi (\ue won puede amar el bien n\n 
icordarfe (37) dcUo para lo obrar, § E viene otrofi efto 
por rraco/z qi/ela natura vmana que (38; mas aparejada E 
jncljnada e? al mal que al' bien, e apecado que abien* 
efto (39) dire el decreto. § E eftaT fon alguna? delaj rra- 
. çoneff por que ïon fechos I07 libroT (1) delà ley E del (f ' 2 T^) 
direcho e de caftigoj E conftunbre^ E de oira'i çiençiaj. 
{ Otrofi fueron (2) la pintura E la efcptura (sic) e laj yma- 
gene? pnmerame«te fallada^ por rra70« (3) que la memoria 
L d«l ome deflc-nadera ea; efto di'-e el decreto. Ca tener 
' toda; la? (4) cofa? enla memoria E non olvidar algo, ma? 
evdela diujnidat que delà vmani(5)clad ; efto di7e el decreto. 
p I E por efto e? mas* apropiada ala memoria del aima, (ô) que 
e? fpîr//u de djoci criado E perfecto E biue fienpre en à\oz, 
I Otrofi dire daujd : (7) Anjma mea illiuj vjuet, querite 
.dofflinum e vjuet Anjma veftrdi; E non ej apropiada (.S) al 
caerpo vmano que dura poco t/enpo. § et di7e job : breucT 
diw hominicr funt. | E otrofi diO))7e : homo natuj de 
^ Buliere, breuea die? hom/nij funt. E di7e fobre efto daujd : 
.(io)Annj no/i!ri ficut aranea meditabuntur e cetera. § onde 
yode mj poquîlla çîençia E de (i i) mucha E grand rrude7a, 
^otiendo quantoa bienej fa7en perder el (sic) aima e al 
Oa) cuerpo, E Ioœ malecr muchoj quelej aparejan e traeii el 
j*Bor loco del pecado (i3) del mundo, efcogiendo E Amando 
COn buena voluntad faluaçion E gioria del (14) parayfo para 
lij anima fi7 efta chtca efcr/ptura en memoria de bien. 
l E conpufe (i5) efte nuevo libro enque fon efcr/ptaj algu- 
4i; manei"a7 e maeftria? e fotile7a7 (k'O engafiofaj del loco 
Amor del mu/zdo, que vfan alguno? para pecar. ^ la? qua- 
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lecr leyen(i7)dolaj E oyendolas- ome omger (sic) de buen eii- 
teiidemje/ifo que fe qu/era faluar defcogera (i8) E obrar lo 
ha. I E podra derir conel falmjfta : venj verîtatzj E cetera, 
I Otrofi loj de poco (19) ei\tend\m\ento non fe pcrderan; 

.'ca leyendo E coydando el mal q.»/e fa'je/i otienen en\à 
(20) voliintad de fa^er e Iot porfiofoj de fiu malaj jnaeftriaff ' 
e defcobrimienfo (21) publicado de fuj miichaa engaîiofaff i 
maneraT que vfa« pjra pecar E engaflar (22) lac mujercT, 3 
acordaran la memoria E non defpreçiaran fu fama ; ca mu- I 

'• Cho ej (23) cruel quien fu fama menofpreçia, el derecho lô 
di7e, E querran ma(7 amar afi me(24)fmoa que al pecado; ; 
que la ordenada caridad de fi mefmo comjença, el decreto 
(23) lo dire, E defecharan E aborrefçeran laa maneracj E 
maeftriaj malaj del (26) loco Amor que fare perder laff 

' ralma(7 E caer en fafla de djoj apocando la (27) vida E dando 
mala fama e defhonrra E muchoa danoj aloŒ cuerpOŒ (28) en 
pero por que cg vmanal cofa el pecar, fi algr/noci, lo que 
non ÏOG conffejo, qzi/fiere« (29) vfar del loco amor, aqai 
fallaran algzi/iao- maneraj pjra ello. | E anfi efte mi 

/ (3o) libro atodo orne omuger, al cuerdo E al non cuerdo, 
al que entendiere el bien (3i) e efcogiere faluaçio/i E obrare 
bien Amando adjoj, otrofi al que quifiere el amor (32) loco, ' 
enla carrera que andudiere, puede cada vno bien deçir :; 
I jntellectum tibi dabo (33) e cetera, § E rruego E conffejo : 
a quîeii lo oyere E lo oyere (sic) que guarde bien lao- tr«ff 
0^') cofa(7 del Aima; lo pr/mero que quiera. bien entender ] 
E bien ju7gar la mj entençion (35) por que lo fi r E la fcn- 
tençia delo que y dire E non al fon feo delaj palabra?, E 
(36) fegud (sic) derecho la(7 palabraj firuen ala jntençion E 
nonla jntençion alac palabrai. (37) | E djoj fabe que la 
mj jntençion non fue ' delo farer por dar manera de pecar' 


' £ de fue écrit sur un p. 
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(0 njn por mal deçir, macr fue por Reduçir atoda perfona S (f® 2 v*) 

Amemoria bueiia (2) de bien obrar e dar enfienpro de 

buenaŒ conrtunbre(7 e caftigoa de faluaçion. (3) | E por 

que fea/z todo? aperçebidocr e fe puedan mejor gz^^rdar de 

tantas ma(4)eftna(7 como alguno? vfaa por el loco amor.v^ 

I Ca diçe laïït gregorîo que me(3)noŒ iîrie» al onbre Ioœ 

dardoj que ante fon viftoa, E mejor noa podemoa guardar 

(6) d«lo que ante hemo? vifto. | E conpofelo otrofi ,adar 

alguQO? leçion e miieftra de (7) metrificar E rrimar E de 

trobar; Ca trobaa E notacr e rrimaj e ditadocr (8) e uerfoj/rt 

que fir conplida mente, Segu/zd que efta çiencia Reqi//ere. 

§ E por que toda (g) buena obra ef comjenço E fiindamento 

djod e la fe catholica, e di7e lo (10) la primera décrétai 

delà; crementina? que comjença : fidey catholiçe funda- 

(ii)mento, e do efte non ef cimjento non fe puede façer 

obra firme njn fir(i2)me hedifiçio, | Segud (sic) àïçe el 

apoftol, I Por ende començe mj Jibro enel(i3)nonbre de 

djoa e tome el verfo primero del falmo que ea delà fanta 

trjnjdad E (14) delà fe catbolica, que ea : quiciique (sic) 

vul (sic), el veffo que dire : ita deua pater, deus (i5) fîlius 

€ cetera. 


' aqui diçe de como el açiprefte rrogo adios que le diele 
gracia, que podieie fa^er elte libre. 

îi Dyos padre, dios fîjo, dios fpfrini f<into : 

el que nafçio de la virgen effuerçe nos de tanto 
que fienpre lo loemos en profa E en canto, 
fea de nueftrRS aimas cobertura E manto. 


lî , — I. (f° 1 r") D. p. e d. f. e d. efp. f . ; à Za fin : que 
naçi , hiffé — 2. q. n» de y. effuerça n... — 3. ... lo leeino<j ... = 
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S 12 El que fiço el çielo la tierra E el mar 

el me done fu gracia, e me q^/era alunbrar 
que pueda de cantares vn librete Rimar 
que los que lo' oyere« puedan folar- tomar. 

i3 Tu% feflor, dioa mio, quel orne criefte, 

enforma e ayuda' amj el* tu aciprefte, 
que pueda faç-er vn libro de bue« amor aquefte, 
quelos cuerpos alegre e alas aimas prefte, 

14 Sy queredes, fenores, oyr vn buen folar- 

efcuchad el rromanr-e, fofegad* vos en paç, 
non vos dire mentira en q^anto enel yaa, 
Ca por todo el mundo fe vfa E fe faç. 
II (f° 3 r^) i5 E por que mejor de todos fea efcuchado, 

fablar vos he por tobras e cuento rrimado; 
es vn der-ir fermofo e faber un pecaido, 
rrar-on mas plarentera, ffablar mas apoftado. 

16 Non tengadej que ea libro neçio de devaneo, 

nj/z creadea que ea chufa algo que enel leo; 
Ca fegund buen djnero yare en vil correo 
anfi en feo* libro efta faber non feo. 

.^ I 

■ 
G 12. — I. ... ç. e la t. e lamar — 2. el me de la fu ... alubrar — 

3. ... de fiia c.vn libro rrimar =z 13. — 1 . tu a. e d, m. q«e al o. . 
formefte — 2. ... a viî tu aç. — 3. ... f. libro ... — 4. ... e lad a. p. 
=■ 14. — 2. afcuchat ... — 3. ... m'intira ... jaj =:= 15. — 1 . por q. 
aea de t. mijor e. — 2. ... trobas e por c. rr. — 4. ... p. e f. m. 
apue^to. Dans plaçentera, la cédille est sous le t =1 16. — i . n, 
cuydef ... 1. de n. d. — 2. n. tengadef por ch... leyo — 3. ... y. enel 
V. c. — 4. afy en f. 1. ya^e a... z=z 


* Dans Vinterligne, 

' Avant ce vers : tu seiîor djoj 
hiffé, 

' cl biffé. 

* Dans l'interligne. 


' el biffé. 

^ La dernière lettre de ce m^ , 
est pâteuse. Il semble qu'il y ait . 
un o fait sur une C primitive. 
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17 El axenur de fuera mas negro es que caldera, 
ef de dentro miiy blanco maf quels, pefia vera; 
blanca farina efta fo negra cobertera 

açucar negro e blauco efta en vil cafla vera. 

18 Sobre la efpina efta la noble Rofa ilor, 
en fea letra efta faber de grand dotor ; 
conio fo mala capa ya^e buen beuedor 
anfi fo el mal tabardo efta huen amor. 

19 E por que de todo bien ef comienço e Rayr- 

la virgen fanta maria por ende yo Joan rroyc 
açiprefte de fi ta délia pr/mero ûç 
cantar delos fus goros fiete que anfi di^ : 

goços de lanta, maria. 

20 O Santa maria 

lu(7 del dia, | toda via. 
tu me guja 

21 gana me gracia E bendiçion 

e de jhe/u confolaçion, ^ Cantar de tu alegria. 
que pueda con deuoçion 


17. — I. (f° 1 V°) Ef xenua de f. negromaf q. c. — 3. b. f. yaie fo... 
— 4. a. dulçe blanco yaae en v. canauera :i= 18. — 1. aola e. yaae 
la rro^a n. f. — 2. ao f. 1. yaae j... — 3. c. aola m... — 4. afy 10 m. 
tratado yaae el b. a. r= 19. — 1. P. q. de t. el b... — 2. ... Jua« 
rruyi — 3. dello — 4. afy z=: Au début de ces go7os, G a une ligne 
empruntée sans doute k une chanson populaire , & qui devait servir a 
indiquer l'air sur lequel devaient se chanter ces stances : 

qMan[d]o lof loboT prefo lo an adon Juan enrl canpo 

Le d de <{. mangé par les vers. Avant c, pa biffé. Pour ces goTos, nous 
donnons le texte intégral de G : 

2,0 marja lua del d)a, tu no7 gia toda u]a 

21 dame grra^ia e bendeçion e del çielo co/z^olaçio/z 

que pueda con deuoçio/z cantar de alegria. 
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s 22 El primero goço ques lea 

en çibdad de galjlea, | ovifte inenrajerja, 
naçarec creo que fea, 
(fo3 V») 23 Del angel que a ty vino, 

grabiel fanto £ digno; § dixote : ave maria, 
troxo te menfaç djuino 

24 Tu, defque el mandado oyfte, 

omjl mente rrefçebifte, § al âjo que dios enti enbia. 
luego virgen conçebifte 

25 En belem acaefçio 

el Segundo, quando nafçio | de ti, vzVgen, el mexîa. 

e fin dolor aparefçio 
?6 El terçero cuenta (sic) las leyes 

quando veni eron los Reyes | En tu braco (sic) do ya(7ia. 

e adoraron al que veys 
27 ofreçîol mjra gafpar, 

melchior fue ençienfo dar, | Al que djos e orne seya. 

oro ofrecio baltafar 

G 22 cl p[ri]mero gojo qwe ae leya ouiate menaajeria 

23 del angel qwe ati v]no, grau^el aarzto e djnô, 
traxo te me/tTajeria deujnÔ d*]xo te : eue maria, 

24 def que ' el mandado ouifte, omjl mente lo rrefçibiate, 
luego, y'irgcn^ conçebifte al ûïo que dio7 enb]a. 

25 En bellen acaefçio el aegundo, quando nafçio, 
ayn dolor aparefçio de ti, virgen^ el m]xia 

26 el terçero cuentan laf leyef, qsando veniero/z loa rreys, 
adora ron al que yeea, en tu braço do ya^ia 

27 ofreçîol' mjrra gaapar, meljor (sic) ençienao le fue dar, 
(f°2 r°) oro ofreçio baltaaar, al qaal dioa e orne aeyia ^. 


* Ici h biffée, 

' La cédille du c & la partie in- 
férieure de V( rognées par le relieur. 


^ Il y avait d* abord aeria j l'r a 
été convertie en y, d'une façon 
asse^ peu nette d'ailleurs. 
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28 Alegria qi/arta e buena 

fue qi££indo la madalena | quel tu fîjo veuja. 
te dîj^o, goço fin pena, 

29 El qufiito placer ovifte 

qz/aiido al tu fijo vifte | gracias adjos o subja. 
Sobir al çielo É difte 

30 Madré, el tu gOço fefto 

qujndo eiilos difcipulos prefto § En tu fanta conpan ja. 

fue fpznm fanto puefto 
3i Del Septeno, madré fanta, 

la igle/ia toda caiita : § al çielo e qu^iito y avja. 

fobifte con gloria taiita 
32 Reynas con tu fijo qi/zïto, 

nueftro feîior jhe/u xpî/fo^ | En la gZoria fyn fallia. 

por ti fea de nos vifto 


28 alegria e quarta e bu^na fue quttndo la madalena 
te dixo, goao fyn pena, en * que el tu fiio veuja. 

29 el qainto plaaer ouj^te qu^ndo al tu fiio vifte 
fobir a]03 çielocr e difte grrafia? adio7 do aobia. 

30 aenora el tu goao aefto qaando enlof diçipulo? puefto 
fue el efpritu ganto en tu aanta copanja. 

3i el aeteno, madré ?a/2ta, la igU^ia toda canta : 

fuuîate con gloria tanta al çielo quanta ay auja. 

32 rrcnaa (sic) con tu fiio quzato, nueftro aenor Jefû xpi/«o ; 

por noa aea de ti viato en la gloria fyn fallja. 


» Dans V interligne. 


— II — 


JUAN RUIZ. 

S 

III (f** 4 r^) goços de Hanta marja. 

33 Tu, virgen, del çielo Reyna, 

e del mundo meleçina, | por te feruir. 
qi/zeras me oyr muy digna, 
que de tus goros ayna 
efcrzua yo profa digna 

34 Deçir de tu alegria 
rrogaiido te toda via, 

yo pecador, | maf al loor 
que ala grand culpa mia. 
non pares mientes maria, 

35 Tu fiete goços ovifte; 

el primero quanào rrefçebifte 
falutaçîon, § dîos faluaçion. 

del aiigel qi/aiido oyfte : 
a aue maria », conçebifte 

36 El Segu/zdo fue cowplido 
qi/fliido fue de ti nafçido 

e fyn dolor, | por faluador. 

delos augeles ferujdo 
ffue luego conofçido 


Q 33 virgen, àe\ çielo rreyna e del mundo meleaina, 

querer me he de tus go^oa ayna 
efcn'ua yo proaa djna por te aerujr 

34 de^ir te h[e] tu alegria, rrogando te toda via, 

yo pecador,qtte ala grânt culpa mja non parea mientea,maria, 
maf al loor. 

35 Tu fietc goaoa ouj'^te^ primero quando rrefçibiatc 
oralutaçion, del angel quando oyfte : 

« aue maria », co/zçebifte djo? ?aluaçio/z 

36 el aegundo fue cunplido quando te fue nafçido 
E fyn dolor, deloï angelej feruîdo, 

fue luego co/içebido para aaluador. 

— 12 — 


UBRO DE âUEK AMOR. 


39 


40 


ffue el tu goço terçero 
quando vjao el luçero 
a dembftrar § ffue en gujar. 

el camjiio verdadero, 
alos rreyes coiipaiiero 

ffue tu q£/arta alegria 
quando te dixo : ave marja ', 
elgrabieL% § quevieraael. 

c{ue el tu fijo veuja^ 
e por feîial te deçja 

£1 quinto fue de grand dulçor^ 
quando al tu fijo Sefior 
vif te fobir | de ael yr. 

al çielo, a fu padre mayor, 
e tu fîncafte con amor 

Efte fefto non es de dubdar : 
los difcipi/los vjno alunbrar 
con efpanto, | fprim ianto, 

tu eftauas en efe Uigar, 
del çielo vifte y entrar 


(fO 4 yO) 


37 fue cl tu go-jo terçero quando vino cl luaero 

Amoatrar el camjno uerdadero, alof rreyj co/zpanero en gia. 

38 fue la quarca alegria quando te dixo maria que grabiel dixo 
que jefû xpi/to veuia e por aeiial te dixo ciue vern]a del. 

3<^ El quinto fue de grânt dolçor, quando al tu fiio aenor 

vifte (TObir al çielo al fu padre mayor 
E tu- finqueate co/z amor de ^ ael yr. 

^.o No ef el defto de olujdar : lof diçipulo? alubrar 

con efpanto, tu e^tauaf en efe lugar, 
del çielo vifte ay entrar fpriru lanio. 


(f o 2 v«) 


■ are tnar^a a été hiffé par le 
copiste lui-même, semble-t-il , & 
remplacé , dans l'interligne , par : 
madelena marfa. 

» Ce -yers a été biffé. 


' veuja est une correction d^une 
encre plus noire que le reste. Il 
n^est plus possible de lire ce qu'il 
y avait d'abord» 

♦ al biffé. 


i3 — 


4^ 


43 


JUAK RÛi2. 

el fepteno non ha par 
qu^ndo por ti qu/fo enbiar 
dios tu padre, | coîno aniadre. 

al çielo te 670 ' pujar 
coiiel te fiço affentar 

Seîïora, oy al pecador, 
que tu fijo, el faluador, 
por nos diçio § e por nos murio. 

del çlelo, en ti morador, 
el que parifte, blanca flor, 

Por nos otros pecadores won aborefcas; 
pues por nof îer merefcas 
madré de djos; | Ruegal por nos. 

an tel con nufco parefcas, 
nutftvdiS aimas le ofrefca? 


G 


41 efte aeteno non a par qaando por ti qciiao enbjar 

djoa padre, al çielo te fiao pujar, 
conel te fiao a Tenta r como amadre. 


42 aenora, oy al pecador, ca tu fiîo el aaluador 
por el defçendio del çielo, en ti morador, 

el que pariate, cranta flor, por noa naçio. 

43 pecador non te aborreTcaa ', puef por elloa aer merefcaa 
madré de dioa, antel connufco parefcav, 

nueftraa almaa le ofreÇçaa (sic) e rruega por noa. 


* L'o est mal fait et peut pa~ 
rattre un e. Après fiÇo, te quifo, 
f a< a été h'tffé. 


* La première s de ce mot est 
une des rares Ç de ce mss. 
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aquî labla de como todo orne entrelos lus cuydados 
le deue alegrar E delà difputacion que los griegos 
E los Roxnanos en vno ovieron. 


S 


44 Palabras Ton de fabjo e dixo lo caton, 
que orne afus coydado? que tiene eti coraçon 
entre ponga plaçeres e alegre la rraro», 
qi/e la mucha triftera mucho coydado pon* 

45 £ por que de bue/z fefo non puede oïne Reyr, 
abre algz//zas bulrras aqz/z aenxerir; 

cada que las oyerdes non qz/erades comedir 
Saluo en la manera del trobar £ del derir. 

46 £ntiende bien mjs dichos e pienfa la fentençja, IIII (f° 5 r*) 
non me contefca con ligo como al doctor de greçia. 

con nel (sic.) rribaldo Romano e con fu poca fabiençia, 
qz/ando demando Roma agreçia la çiençia. 

47 anfy fue c^ue rromanos las leyes non avien, 
fueron las demandar agr/egos qi/e las tienen ; 
rrefpondieron los griegos qi/e non las merefçien, 
njn las podrian en tender puçs que tan poco fabien. 

48 pero fi las querien para por ellas vfar, 
que ante les convenja con fus fabios difputar, 
por ver fi las entienden e merefçian leuar^ 
efta rrefpuefta fermofa dauan por fe efcufar. 


zzz 44. — I* palabra ef del a. e diaela gaton^ ici une citation, latine 
qui manque dans S : jnterpone tuyf jnterdam (sic) gaudia carid (sic) 
— 2. ••• cuy. q. t. enel fu c. — 3. ... a. rr. — 4. Ca ... m. pecado p. 
m: 45- — i- burlaa — 3. (f® 3 r°) ... oyerej n. quieraor c. — 4. ... et 
deair = 4i6* — 1. ... injoa d. e ...; cet t fait partie d'un entie, dont 
les quatre dernières lettres sont biffées — 2. n. acaeaca c... ^otor... — 
3. contfl rribal de rroma e c. fu poco aabençia ; e forme tache sur Va de 
rrcma — 4. fciençia ou fcençia = 47. — i. afy ... auja/i — 2. e f... 
ténia n — 3. ... qaelaf non m. — 4. enteder =z 48. — 1 . p. que fy ... 
2. ••. coixuenie ... defp. — 3. ... ente/tdria/z e laf mererçia 1. =: 
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s 49 Refpondîeron rromaiios que les plar-ja de grado; 

para la difputaçion pufieron pUîto firmado; 
maf por que no;z entedrien el lenguage ik>;z vfado, 
que difputafen por feflas^ por feîlas de letrado. 

5o pufiero» dia fabido todoj por conteiider; 

ffueron rromanos eucoyta, non fabian que fe far-er, 
por que non eran letrados, njn podrian entender 
alos grfegos doctores n]n al fu mucho faber. 

5i Eftandb eu fu coyta, dixo' vu çibdadauo 

que tomafen vu rribaldo, vu vellaco Romano; 
Segu/zd le dios le demoTtrafe fa^er fefias con la niauo, 
que taies las fe^iefe : fueles couffejo fa no. j 

52 ffuero/z avn vellaco, muy grand E muy ardid; ] 

dixiero/zle : « nos avemos con gr/egos nueftra. coAbit, ' 

« para difputar por fefiaa, \o que tu quifieres pit j 

« E nos dar telo hemos efcufa nos defta lid ». ] 

/fo 5 yo) 53 viftiero/z lo muy bien paîïos de grand valia, i 

coïno fi fuefe doctor eu la filofofia^ * 

fubio eu alta cathreda dixo con bauoqu/a : j 

« doy mays veuga/i los gr/egos con toda fu porfia ». — 

54 Vino ay vu gr/ego doctor muy efmerado, 

e.fcogido de gr/egos, entre todos loado ; 
fobio en oira cathreda, todo el pueblo juntado, 
E començo fuŒ fefias, coïïïo era tratado. 


49. — I. qaelo7 — 2. defp. — 3. ... entedrian el lengu)e (sic).., — 4. q, 
defp. p. fignod e p. aenala ... m 5.0. — i. ... p. cie enteder — f: 
2. ... cuy. n. jabiendo ... — 3. ... 1. nj fabria/t c. — 4. ... dotor< 
nî a fu ... = 51. — I . (f ** 3 V°) — 2. ... vn rribal ... — 3. qualeT] 
dioa lef moatraae f. fignoj ... — 4. ... loj f. e f... ziz 5î2. — 1 . f.j 
ae a... — 2. dixieron n. aucmoa c. lof g. nueftro c. — 3. p. defp. 
... quierej pid i=z 53. — 1. veft. le m. rricoa p... -7- 2. ... dotoi 
en philojofia — 3. ...catedra todo el pueblo juntado — 4. man^oezsl, 
54. — Les trois premiers vers manquent — 4.començaro (sic) f. Ci^^09.»Ai 

* L'o dans V interligne, 
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55 leuantofe el gr/ego, fofegado, de vagar, 8 
£ moftro folo vu dedo q^^e efta çerca del pulgar, 
luego fe affento en efe mifmo lugar^ 
leuantofe el rribaldo, brauo, de mal pagar. 

56 Moftro luego tre? dedos contra el gn'ego tendidos, 
el polgar con otro? dos que coiiel Ton contenjdos, 
en manera de arpom (sic) los otrof dos encogidos; 
affentofe el neçio, catando fus veftidos. 

Sj leuantofe el grîego, tendjo la palma llana, 

E affentofe' luego con fu memoria fana; 
leuantofe el* vellaco, con' fantafia vana, 
moftro pufio çerrado, de porfia avia^ gaua. 
[58 A' Todos los de greçia dixo el fabio griego : 

« merefçen los rromano? las leyes, yo non gelas njego ». — 
leuantaron fe todos con paç e con fofiego ^ 
grand onrra ovo rroma por vn vil andariego. 
$9 Preguntaron al griego fabio que fue lo que dixiera 

por feiias al rromano e quele rrefpondjera. 
diç- : yo dixe que ef * vn diod; Kl rromano dixo que era 
« vno e tr«ff perfona?, e tal feflal feçiera. 


sr BB. — 2» w. a... ç. el p. — 4. 1. fe cl rribalt e de m. p. = 
56. — >• ••• d> faaia el *.. — 2. el pulg... — 3. ... harpon 1. 
0. d. tenîa enc. — 4. E a. fe luego c... == 57. — 4. ... a gana = 
58. — ■- T... dexieron al a. g. — 2. (f® 4 r°) ... laf leyf n... — 
3. ••• en p. e en afuriego = 59. — 1. p. al g. q. f... — 2. p. fus 
oirnov al ... — 3. d. yo le d... el rr. que era vno — 4. en t. p... = 


' el hiffé. 

• luego hiffé, 

» fu hiffé. 

** Corr. en avie, i^ane enere plus 


* Cet Pl se trouve en marge t de~ 
yant le calderôn qui indique la 
strophe nouvelle» 

^ ef dans Vinterligne, 
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V (f^ 6 r<>) 60 


61 


62 


63 


64 


JUAK RUI2. 

a yo dixe que era todo ala fu volu/ztad ; 
« rrefpondio que en fu poder tenje el mundo, E dîç vert 
et defqiie vi que eiitendie;z e crey (sic) enla trinjdad, 
« entendien (sic) que' merefçien de leyes çertenjdad ». - 

Preguntaro;z al vellaco quai fuera fu antojo. 
diç : a dixo me que con fu dedo que me qu^brantaria el 
« defto ove grâïïd pefar e tome grand eiiojo, 
« E Refpondile* con fafia con yra e con cordojo, 

« que yo le qi/ebrantarîa, ante todas las gentes, 
et con dos dedoŒ los ojos, côTiel pulgar los dientes. 
« dixo me, luego apos efto, quele parafe mjentes, 
« que me daria grand palmada en^ los oydos Ketinjentel 

« yo le Refpondi quele daria vna tal puiiada, 
« que en tîenpo de fu vida nunca la vies vengada. 
« defque vioqz/ela pelea tenje mal aparejada, 
« dexofe de amenaçar do non gelo preçian nada ». — 

Por efto diçe la paftraila delà vieja ardida : 
non ha mala palabra fi non ef amal tenjda; 
veras que bien es dicha, fi bien fuefe entendida ; 
entiende bien my.dicho e avras dueila garrida. 


60. — I. dixo luego qae era afu ▼. — 2. ... p. lo tenja e d. ▼. 
— 3. ... e trayen la t. — 4. entenderien e merefçerieiK ... z=i 
61. — I. pregunto — 2. ... quebraria el o. — 4. Refpondil c. cr. e y... 
=: 62. — I . q. yo qaele q... — 2. ... o. e conel ... — 3. d. me 1, en 
pof... — 4. rretenjente(j= 63. — i. ... qael d. ael v... — z. q. enel 
t. de fus diaa n. la abra v. — 3. tenja — 4. ... n. le preçiauan n. = 
64. — I. fardida — 3. (f° 4 V°) ... ef ent. — 4. ... m) lîbro auerad 
bien d. g. = 


* Ecrit sur e. 

* L*c final est une correction. 


probablement sur un o. 


en dans l'interligne. 
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la bulrra ({ue oyeres non li tengas en vil, S 

la manera de\ lîbro entiendela fotil; 
que faber bien e mal, defjr' encobierto e donegujl, 
tu no« fallaras vno* de trobadorej mlll. 

66 ffallaras' muchas garças, non fallaras vn veuo^ 
rre mendar bien non fabe todo alfayate niievo^ 
atrobar con locura non créas que me muevo, 

lo que buen amor diçe, con rraçon telo prueuo. 

67 En gênerai atodos ffabla la efcr/ptura : 

les cuerdos con buen feffo entendran la cordura; 
les mançebos Ijujanos gz/ardenfe de locura^ 
efcoja lo mejor el de buena ventura. 

68 las del buen anïor ffon Raçoncs encubiertas; (f® 6 v**) 
trabaja do fallares las fus fefiales çiertas; 

ffi la rraçon entiendes o encl feffo açîertas, 
non diras mal del libro que agora rreiiertas. 

69 Do coydares que mjente dire mayor vcrdat; 
en las copias pyntadas yaçe la falffedat; 
dicha buena o mala por puntos la jurgat, 

las copias con los puntos load o denoftat. 

70 de todos jnftri/mcn^os yo libro fo pariente; 
bien o mal, quai puntares> tal te dira çierta mente^ 
quai tu deçir quifieres y fac" punto, y tente; 

ffy me puntar fopieres ffienpre me avras en miente* 

65. — I. ..: ouiereŒ ... por uil — 3. Œaber el mal deair bien enc. Q 

donîglî = 66. — I. ... garçotaŒ ... hueuo — 2. ... a. de Nueuo — 
4. ... en rraaon ... z=z 67. — 2. entenderan — 3. guarde — 4. Efcojan 
lo que ef mîjor ... = 68. — 1. 1. maf de b. a. a. de rraaon encobiertaa 
— 3. manque — 4. rr«îhiertaa = 69. — 2. ... y. grJmt fealdat — 
3. d. mala e buena p. vientoa la j. — 4. pintoa =: 70. — 1 . de t. I03 
eftrume/ftef ... — 2. ... puntarea tal dire ç. m.; corr. : pyntare<j — 
3. (f® 5 r®) ••• qaefieref ... p. e tente — 4. ay p. me f... = 


• Dans V interligne. 


' Main, 
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JUAN RUIZ. 

S aqui dUe de como Segiind natura los ornes e las 

otras animalias quieren aver conpanla conlas 
fenbras. 

71 Como diçe ariftotiles, cofa es verdadera, 
el miindo por dos cofas trabaja : por la pr/mera 
por aver mantenençia; la otra cofa era 
por aver juiitainjenfo cou fenbra plaçentera. 

72 Sylo dixiefe de mjo, ferla de culpar; 
diçelo grâïïd filofofo, iio« fo yo de Rebtar; 
delo que dit^e el fabio non deuemos dubdar, 
que por obra fe prueva el fabio e fu fablar. 

73 que diç verdat' el fabio* clara nîe[n]te fe prueua : 
ornes, aves, anjmalîas, toda beftia de cueva 
quîeren Segund natura conpafija fienpre Nueva, 
E quanto mas el orne que atoda cofa fe mueva. 

74 I^lgo rouy maf del oïïîe que de toda creatura : 
todos atie/zpo çierto fe juntan co« natura; 
el orne de mal ffefo todo tienpo fyn mefura, 
cada que puede e qu/ere façer efta locura. 

VI (f**7 r*) 75 El ffuego ffienpre quîere^ eftar en la çenjça, 

como quîer que mas arde qi/anto mas fe atiça; 
el orne quando peca bien vee que defli^a, 
maf non fe parte ênde Ca nati/ra lo entiça. 


71. — I. ariftolea — 2. ... trauaja la pr/ma = 72. ^* i. ... dexievf * 
... culplar — 2. Reptar — 3. ... deuedea dudar — 4. ca p... zs 
73. — I . Sy d... çertame/tte fe p. — 3. qu/'ere cregunt n. conpaÔa,îj 
a. n. — 4. E mûcho m... q. toda c. quef m. = 74. — i . d. m. m^W' 
el o. q. t. criât. — 2. todaa t/e«po<j çierto ... — 4. c. q. p, quier*.*! 
=1: 75. — manque rz: 


i 


* Ici, une deuxième fois verdat 


iiffé et gratté. 


* ela ou cla hiffé, 
» arder biffé. 


t*! 


F»! 
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76 E yo como ffoy onie coîno otro pecador, 
ove de las mugeres alas veçes grâïîd amor; 
prouar orne las cofas non ef por ende peor, 
e faber bien e mal, e vfar lo mejor. 

De como él arciprelte ffue enamorado. 

77 Affy fue que vu t/enpo vna duefia me pr/ffo *, 
de fu aîïïor non fuy enefe t/enpo rrepifo, 

\ . ffienpre avia délia buena fabla e buen rrifo, 

Nunca al fiço por mj njn creo que farer qa/fo. 

78 Era duefia en todo e de duefias feflora; 
non podja eftar folo conella vna ora^ 
mûcho de orne fe gz^ardam (sic) ally do* ella' mora, 
mas mucho qi/e non guardan los jodjos la tora. 

79 ffabe toda nobleça de oro c de feda, 

Iconplida de muchos byenes anda manffa e leda, 
ef de buenas conftrunbres (sic) foffegada e queda, 
non fe podria vençer por pintada moneda. 
jo EnbieU efta cantîga, que ef de yufo puefta, 

con la m\ menfajera que tenja enpuefta; 
. diçe verdat la fabla ç\ue la duefia conpuefta, 

I fi non quzere el mandado, non da buena rrepuefta. 

76. — I. E yo por qae fo ... — 2. que lie délias m. a 1. v. a. — 
4. en f. b. e m: e hufar lo qae ef m.=r: 77. — 2. (f° 5 V°) del fu ... 

^. n. al por mj fiao ... = 78. — 1 . ... duefîa f. — 2. n. pud. fer 

a. ▼. o. c. e. — 3. guardan — 4. ... jud, al atora iz= 79. — 2. c. ef 
de todoo b. e a. muy 1. — 3. coatunbrea — 4. n. podra v. ae ... zz: 
80. — 1. Enbiel e... ef dyuao p. — 2. ... q. yo t. e. — 4. rref- 
puefta = 




■ ff sur e. 

* Il y tfvtffradoj Ta a été gratté, 


* Dans l'interligne. 
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S 8i dixo la duena cuerda ala mj menfajera : 

« yo veo otrtfŒ muchas créer ati, parlera, 
« £ fallanfe ende mal^ caftigo enfu ' manera, 
« bien como la rrapoffa en agena moUera. 

Enzieplo (sic) de como el leon eltaua doliente e las 
otras anîmalias lo venian a ver. 

(fo 7 yo) g^ ^^ pj^ q^^ yarie doliente el leon de dolorj 

« todas las animaljas vinjeron ver fu Seilor; 
« tomo placer con ellas e fentiofe mejor; 
a alegraro» fe todas mucho por fu amor. 

83 tt Por le façer placer E mas le' alegrar, 
« conbidaronle todas quel darîan Ayantar; 

<( dixieron que mandafe quales qt/zTiefe matar : 
(( mando matar al toro, que podria abaftar. 

84 « ffi^o partidor al lobo e mando qwc atodoŒ diefe* 
tf el aparto lo menudo para el leon ç\iie comjefe, 

« E para fi la canal, la mejor que orne viefe. 
« aP ieon dixo el lobo qi/ela mefa bendixiefe : 

85 « Sefior », — « dir- », — -^ tu eftas flaco, efta vianda Ijuj 
« corne la tu, fefior, que te fera buena e fana ; 

« para mj E loç otroa, la canal que es vana ». — 
« el leo/z fue fafludo, (\ue de corner avja gana. 

G 81. — I. duena — 2. yo veyo m. o. c. atu palabra — 3. E f, fe m. e. 

e c... — 4, b.c. la camadre (sic) ... m 82. — 1 . e d. q. yaaia ...j ce vers. 
est répété deux fois — 2. ven'ierort — 3. fintiode — 4. allegaron = 
83. — I. p. le f. fcruîçio por m... — 2. c. le todoa ... — 3. dixeroif 
le q. m. qaal ... — 4. (f° 6 r°) m. m. el t. quel ... =z 84. — 1 . f . j 
echan al ... q. todod d. — 2. el a. el m... — 3. ... la mayor ... — [ 
4. bendexieae — 85. — 1 . a. tu ... — 2. c. la tu q. te a. maf iigera 
e maf a. — 3. p. m] e para 1... — 4, el 1. f. muy a. ... c. a g. = 


' fu correction. On ne voit pas 
ce qu'il y avait. 


* Dans Vinterligne, 
^ Ici, une f biffée. 
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86 « alço el leon la mano por la mefa fantîguar, S 

et dio grâïïd golpe en la cabeça al lobo por lo caftîgar; 
«( el cuero con la oreja del caxco le fue arrancar; 
« el leon ala rrapofa mando la vianda dar. 
87, « la gulpeja, conel mjedo e como ef artera, 

« toda la canal del toro al leon dio entera, 
(f para, fi e los otros todo lo menudo era; 
^ 9 maraujllofe el leon de tan buena egz^aladera. 

88 a El leon dixo:«comadre,^qtt/en vos moftro ha fa^er partiçion 

« tan buena tan agujfada, tan derccha con rra<70n? » — 
il ella dixo : « enla cabeça del lobo tome yo efta liçion, 
« encl lobo caftigue que feriefe oquc non »» — 
8g « Por endc yo te digo, vieja e non m\ amjga, 

« c^ue jamacT amj non vengas,njn me digas tal enemjga, 
(( synon yo te moftrare como el leon caftiga, 
u que el cuerdo E la cuerda en mal ageno caftiga ».— 
90 E, fegund diç jhe/u xp/ffo, non ay coffa efcondida [VII]* (f"8 r*) 

que acabo de tzenpo non fea bien fabida, 
ffue la mj po ridât luego a la plaça falida, 
la duefia muy guardada ffue luego de mj partida. 
91 Nunca defde efa ora yo maf la pude ver; 

enbio me mandar qi/e punafe en façer 
algun trifte ditado que podiefe ella faber, 
que cantafe con trifte^a, pues la non podja aver. 


36. — >• ••• P<*'*«> la îîi» <ï* — i» ••• pof c. — 3. ... d. caaco ... — 
4. ... rr. la ▼. m. dar=:87. — 1. la golp... ef muy a. — 2. ... 1. la 
d. e. — 3. p. fi e aloa o. el m. t. e. — 4. ygualadera =88. — 1 . ... q. 
te nv. f. parteçion; il y avait dep., de a été hïffé, — 2. t. b. e t. 
giaada ... — 3. e, dij ... yo 1. =:: 89. — 1. ... te d. diçia maf n. 
. ni a. — 2. ••• ni« d. t. nemiga — 3. aantigua — 4» (f° 6 V°) = 
90 à 92 manquent. =z 


' Le numéro ancien a été coupé par le relieur* 
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92 Por conpiir fu mandado de aqz/efta m] Sefior, 
ffiçe cantar taa trifte como efte trifte amor; 
cantavalo la dueila creo que con dolor, 

maf que yo podria ffer dello trobador* 

93 Diç el prouerbio viejo : quîen matar quzfier fu can, 
achaque le leuanta por que non le de' àel pan. 

los que quieren partir nos coino fecho lo han, 
niefclaron me co/z ella ç dixieronle del plan : 

94 Que me loaua délia como de buena caça, 
E que profaçaua' délia como fi fuefe caraça. 
diç la duefia failuda : « non ay pafio fyn rraça, 
« n\n el leal amjgo non ef en toda plaça ». — 

95 Como diçe la fabla : quando a otro fometem (sic) 
quai palabra te diçen, tal coraçon' te meten. 
pofieronle grâûîd ffafia, defto fe entremeten* 

diç la duefia : « los novjos non dan quanto prometen »• • 

96 Como la buena duefia era mucho letrada, 
fotîl, entendida, cuerda, bien meffurada, 
dixo ala mj vieja^ quele avja enbiada, 

efta fabla conpuefta, de yfopete facada : 

97 « Diç qz^^zndo quier cafar orne con duefia mucho onr|j 
(( promete £ manda mucho; ddffque la ha cobrada, 

« de quanto le prometio, oie da poco onada, 

« ffaçe coino la tierrz quando eftaua finchada : j 


G 93. — I. diae ... qurere ... — 3. ... noj por f. lo h. — 4, .,, e * 

dexiero/t le de pan = 94. — 2. E porf... = 95. — 1 . c. dî« ' 
».. fotente — 4. d. la d. e 1... iz: 96. — 2. a. e bien e. c.e b, 
rraaonada — 3. dixe = 97. — 1. q. quiere ... muy o. — 2. ... la 
aganada — 3. ... promete o da p. o da n. — 4. ... efta prenada s: 


' Sur Vt un signe d^ abréviation 
biffé. 


■ -fa- dans d'interligne, 
^ me biffé. 
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Enlienplo de quando la tierra bramaua. S (^ 8 Y®) 

98 « Anfy ffue quela tierra començo a bramar; 
« eftaua tan fynchada que queria qz/ebrar; 

a aqiftfntos la oyen, podie mal efpantar; 
« coîno duena en parto començofe de coytar. 

99 « La gente que tan grandes bramjdos oya, 
« coydauan que era preilada, atanto fe dolia ; 

« penffauan que' grand fierpe o grand beftia pariria, 
c que atodo el mundo conbrie e eftragaria. 

100 « quando ella bramaua, penfauaR de foyr, 
a £ defque vino. el dja que ovo de parir, 

« pario vn mur topo : efcarnio fue de rreyr, 
« ffus bramuras e efpantos en burla fueron falir. 
loi tf E bien anfi acaefçio amûchos e atu Ame; 

« prometen mûcHo trigo e dan poca paja tamo^ 
« çiegan miîcHos conel viento, vanfe perder con mal Ramo^ 
« vête, d'il que me non quzera, que nol quiero njl amo »• — 

102 , ome que mucho fabla, face menos aver-es, 

pone muy grant efpanto, chica cofa ea do(j nueçea^ 
las cofas mucho caras, alguna ora fon rrafeçes, 
las viles e las rrefeçes fon caras alas deveçes. 

io3 Tomo por chica cofa' aborrençia e grâïïd fafia, 

arredro fe de mj, fiço me el juego mafiana; 
aquel ef enganado quîen coyda que engafla, 
defto fi ce troba de trifteça ta m (sic) manâïïâ (sic). 


. — I. afi — 2. manque, — 3. a q. lo oya» podia ... — 4. c. Q 

doena ... començoa a cuytar = 99. — i* La g. q. oya/t bramidoa 
ataiK grandea oyaix j ici Jînit le (^ 6 v°, et G manque jusqu^a la c. 12.5, 
r. 3 compris = 


• era iiffé. 

' aborre, arec une f coupant le b, biffé, 
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S 104 fûç luego eftas cantigas de verdadera falua^ 

mande que gelas diefen de noche o al alua. 
non las qi/zfo tomar* dixe yo : « muy mal va, 
(( al tienpo fe encoje mejor la yerua malua »• — - 

De oomo todas las coJUas del mundo JUon vaiy|dat, 

linon amar adios. 

io5 Como diçe falafno, e dïçe la verdat, 

que las cofas del mundo todas Ton vanidat, 
todas ' (on pafaderas, van fe conla hedat, 
ffaliio amor de dios, todas ffon lyujandat. 
VIII (f° 9 r®) 106 E yo, defque vi la dueîïa partida E mudada, 

dixe : « querer do non me quîeren ffarîa vna nada, 
(( rrefponder do non me Uaman efvanjdad prouada 1 
parti me de fu plcito puea de mj ea rredrada. 

107 Sabe djos que aquefta duefla e quaiitas yo vy, 
fienpre qi/zfe gi/ardalas e fienpre las feruj, 

ffy feruj r non las pude nunca las defcrui ; 
de duefia mefurada fienpre bien efcreuj. 

108 mucho* feria villano e torpe Pajeç 
fy delamuger noble dixiefe cofa rrefeç, 
ca en muger loçana, fermofa e cortes, 
todo bien' del mundo e todo placer ef. 

109 ffy* dios, quando formo el orne, entendiera 
que era mala cofa la muger, nonla diera 

al orne por conpafiera njn del nonla feçiera; 
ffy para bien non fuera, tan noble non faliera. 


* vanidat biffé au commence- 
ment de ce vers, 

* Cette strophe est munie, k gau- 
che , d'un profil de femme tourné 
y ers le dehors. 


^ bien écrit sur un mot grat 
& illisible, 

^ En marge : nota. 
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iio ffy oîïïe ala muger nonla quifieffe bien, S 

non ternja tantos prefos el amor' quantos tien; 

por fûnto ni» ftf/ita que feya, noa fe quîen 

non cobdicie conpafla, fy folo se mantiem (sic). 
îil vna fabla lo diçe que vos digo agora, 

que vna ave fola njn bien canta n\n bien llora; 

el inaftel fyn la vêla non puede eftar toda ora, 

njn las verças non fe crian tan bien fin la noria. 
112 E yo como eftaua folo, fyn conpafija, 

codiciava tener lo que otro para fy teiija ; 

pufe el ojo en otra non fanta, maa fentia; 

yo' cruyçjaua por ella, otro la avie val dia. 
ii3 £ por que yo' non podja conella anfi fablar, 

pufe por mj menffajero, coydando Recabdar, 

avn mj conpanero ; fopome el clauo echarj 

el comjo la vianda e amj façje Rumiar. 
114 ffic concl grand peffar efta troba caçura; (f<» 9 v**) 

la duefla quela oyere por ello non me aburra, 

ca devrien me deçir neçio e maf que beftia burra, 

fy de tan grand efcarnjo yo non trobafe burla. 

de lo que contefçio al arçiprelte con ferrand garçia. 

£u menllajero. 

i5 Mys G] os non veran luç 

Pues perdido he acruç. 

16 Cruç cruçada panadera 

tome por entendera, | Coîïïo aiidalur. 
tome fenda por carrera 

17 Coydando quela avria, 

dixielo a ferrand garçia | E fiiefe pleytes e dur-, 
que troxiefe la pletefia 


* Dans l'interligne et d'une éti- 
re plus foncée. 


' En marge : nota. 
' P ^iffé. 
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S Ii8 dixo me quel plaçja de grtf do 

e fiço fe delà cruç przuado : | El comio el pan maf duç- 
amj dio rrumjar faluado 

119 Prometiol por mi coizffejo 
tr/go que teiiia Anejo, | £1 tr^ydor falfo marfuç. 
E prefentol vn coiiejo, 

120 Dios confoiida menffajero 

tan prefto e tan ligero, | que la caça anfy aduc. 
non medre djos tal conejero 

121 qiiando la crue veya, yo fienpre me omjllava, 
fantîguava me aella, do quîer quela fallaua^ 

el cûffpalîo de çerca en la cruç adoraua^ 

de\ mal de la crucada yo non me rregi/ardaua. 

122 Del efcolar golofo conpafiero de cucafîa, 
ffiçe efta otra troba, non vos fea eftra/ia, 
Ca de Ante njn defpues non falle en efpafla 
qui en anfy me feçiefe de efcarnjo magadafia. 

IX (f"" 10 r®) Aqui fabla de la conltelaçion E de la planeta, en que 

les oïâes nafçen E del juyçîo de les çlnco ' Habios 
naturales dieron enel ûalçemiento del fijo del Rey 
alcareç. 

123 los antiguos aftrologos diçen enla çiençia 
delà aftrologia, vna buena fabiençia, 

quel oîïie quando nafçe luego en fu naçençia 
el figno en que nafçe le juçgan por fentenç ja« 

124 Efto dîç tbolomeo e d'K^elo platon, 
otros muchôs maeftros en efte acuerdo fon : 
quales el afçendente e la coftellaçion 
del que naçe tal ef fu fado e fu don. 


' d. 1. ç. dans Vinterligne, 
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[25 Muchos ay que trabajan fienpre por clerecja, 8 

deprende(sic) grandes tîenpos, efpiendea grznt qiiaiitia, 
en cabo faben poco, que fu fado les guja, 
non pueden defmentir ala aftrologia. 

126 otros entran en ordem (sic) por faluar las fus aimas, 
otros toman effuerço enquerer vfar armaf, 

otrof riruen Seiiore? con las manos anbas, 

pero muchos de aqz/eftos dan en t/erra de palmas. 

127 Non acaban en orden n\n fon maf cavalUros, 
njn han merçed de Seflorea njn han de fus djiieros; 
por que puede fer efto, creo fer verdaderos, 
Segund haturaP ci/rfo, los dichos eftrelleros. 

128 Por que créas el curfo deftos fignos atales, 
deçir te vn juyçjo de çinco naturales 

que judgaron vn njfîo, por fus çiertas fenales, 
dieron juyçjos fuertes de acabados maies. 

129 Era vn Rey de moros, alcaraç nonbre avia ; 
nafçiole vn fijo bello, maf de aquel non tenja 
enbjo por fus fabios, dellos faber querria 

el figno e la planeta del fijo quel nafçia. 
3o Entre los eftrelleros quel vinîeron aver, (f» 10 v°) 

vjnjeron çinco dellos de maf co/zplido faber; 
defque viero« el punto en que ovo de nafçer, 
dixo el vn maeftro : a apedreado ha de (er ». — 


2^. — 4. (i? 17 r°) eatrologia — 126. — 1. ... orden para a. a. a. Q 

-3. ... 1. fu7 m. amaa = 127. — 3. ... sere v. =2 128. — 1 . cread^a 

- 3. manque nz 129. — i. alcarroî — 2. ... n, auja — 3. queria 

- 4. del «T.. e p... q«e n. = 130. — 1. venîerort — 2. ven'ierort — 
• d. q. tomaron el ... o. a n. =: 


Ici, quelques lettres grattées & qu'on ne peut plus lire. 

— 29 — 


JUAK tltJl2. 

i3i Judgo el otro e dixo : a efte ha de îer quemado »• — 
el terçero dîçe : « el njfio ha de defpeîiado (sic) ». — 
el quarto dixo : « el jiifante ha de fer colgado ». — 
dixo el quinto maeftro : cr morra en agz/a afogada ». — 

i32 qi/ando oyo el Rey juyçjos defacordados 

mando qi/dos maeftros fiiefen muy bien guardados, 

fîço los tener prefos en logarcs apartadoa, 

dio todos fus juyçjos por mjtrofos (sic) prouados. 

i33 Defque fue el jn fante abuena hedat Uegado, 
pidio al rrey fu padre quele fuefe otorgado 
de yr acorrer monte^ caçar algu/z venado. 
rrefpondiole el rrey que le plaçja de grâdo. 

i34 Cataro/z dja claro para yr acaçar; 

defque fueron enel monte ovofe a leuantar 
vn rrevatado nublo, començo de* agraniçar 
e apoca de ora començo de apedrear. 

i35 acordofe fu Ayo de como lo judgaro/i 
los fabios nafurales que fu figno cataron; 
diç : (f vayamos nos, Seflor, quelos qz/e avos fadaroit 
non fean verdaderos en lo ç{ue adevjnaron », — 

i36 Penffaron mucho Ayna todos de fe acojer, 
mas coîno ea verdat e non puede fallefçer 
en lo que djos ordena en como ha de fer, 
fegund nati/ral* curffo, non fe puede eftorçer% 
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131. — I. di<J el o. judgo qae efte ... — 2. ... dis ... aer defp. À 

3. dis el q... — 4. el q. d. morra ... zrz 132. — 1. q. vjdo el ... 
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* apedrear hiffé. 

* cur empoté & biffé. 


^ Appel : feçiendo (^sic^^ au ht 
de la page, 
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13/ ffacîeudo' la gfiïïd piedra el jtifante agujjo, X (f** 11 r*) 

pafando por la pu^/zte va grand rrayo' le dio, 

fforado fe la puente, por alli fe defpeffo, 

en va arbol del rrio de fus faldas fe colgo. 
i38 Eftaiido anfy colgado, ado todos lo vieron, 

afogofe enel agua^ acorrer no« lo podjeron ; 

les çinco fados dichos todos bien fe conpliero/i, 

lof fabios naturales verdadero? falieron. 
i39 defque vido el Rey conplido fu peffar, 

mando los eftrelleros delà prefio/z foltar, 

fîçoles mucho bien e mandoles vfar 

de fu aftrologia enque non avie que dubdar. 
140 Yo creo lof eftrologos uerdàd nati/rai mente, 

pero dios que crio natura e açidente, 

puede los demudar e façer otra mente, 

fegund la fe catbolica yo de fto creyeiite (sic). 
[41 En créer lo de natura non ef mal eftança, 

e créer muy mas en djos con firme efperança ; 

por que créas mjs dichôs e non tomes dubdança 

prueuo telo breuemente con efta femejança : 
42 Cyerto ef que el rrey en fu regno ha poder 

de dar fueros e leyes e derechos façer; 

defto manda faç-er libros e quadernos conponer, 

para, quien face el yerro que pena deue aver. 
|3 Acaefçe que alguno ffare grand trayçio (sic) 

anfi^ que por el fuero deue morir con rraçon^ 

p«ro por los pr/uados, que enfu ayuda fon, 

fi piden merçed al Rey, dale conplido perdoiù 

.37. — ' 2. eftando en la ... rr. enel d. r= 138. — 1. afy — 2. pudie- Q 

on — 3. 1. d. f. ç... zz: 139. — 1. d. q. oyo el rr. fu c. p. j ici finit 
e f" 17 ▼", & G manette jusqu'à la c. 829 comprise. 


' L'a est empâté & de lecture 
lùutease. 


* cayo hiffé. 
^ por hiffé. 
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14 O fy, por aventura, aquefte quelo erro 
al rrey, en algund tieapo, atanto le ferujo, 
que piedat t feruiçio mûcHo al rrey moujo 
por que del yerro fecEô conplîdo p«f^on le djo. 

[5 E aiify como por fuero avia de morir, 

el façedordel fuero non lo qurêre conffentyr, 
dyfpenfa conira el fuero e dexalo heuirj 
qut'eii puede faç-er leyes puede contra ellas yr. 

[6 Otrofy puede el papa fus décrétâtes far, 
eaque afus fubditos manda çierta pena dar; 
pero puede muy bien contra ellas difpenffar, 
por grijfia o por ferujçio toda la peiia foltar. 

[7 Veemos cada dja pafar efto de fecho, 
pero por todo efo las leyes y el derecKÔ 
E el fuero efcripto non ef por ëïïde def fecho, 
ante ef çierta çiençia t de mucho prouechoT 

{.8 bien anfy auefiro feilor, qu^ndo el çîelo crîo, 
pufo enel fus (Igiios E planetas ordeno, 
fus poderios çiertos E juyçios otorgo, 
pero mayor poder rretuvo en fy que les non dio. 

f9 Anffy que por ayuno t lymoTna e oraçioit 
E por ferujr a djos con mucha' coiitriçion, 
non ha poder mal figno njn Tu coflellaçion ; 
el poderio de djos tuetle la cribulaçion. 

io Non fon por todo aquefto los eftrelleros mi ntrofoij 
que judgam (iic) Segund nalura, por fus cuentos ferme 
ellos e la çiençia fon çiertos e non dubdofos, 
maf non puedeni (sic) contra dîos yr njn fon poderofos 

il Non ffe afirologia njn fo ende niaeftro, 
njn fe aftralabio maf que buey de cabeftro, 
maf" por que cada dja veo pafar efto, 
por aquefo Io digo; otroffy veo aquefto : 

■ dcuo^ion iiffi. \ ' qu« ca *i//<f. 
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132 Muchos nafçen en Venus queio maf de fu vida XI (f* 12 r®) 

es amar las mugeres, nunca fêles olvida ; 

trabajan E afanan mucho fyn medjda^ 

Bios niaf no/i rrecabdan la cofa maf qucrida. 
i53 En efte figno atal creo que yo nafçi : 

rienpre pune en ferujr dueQas que conofçl, 

el bien que me feçiero/i non lo def agrûdefçî, 

amuchas feruj mucho^ que nada non acabefçi 
i54 Como quier que he provado mj Cigno fer atal : 

en ferujr alas duenas punar e non en al, 

pero avn que orne * non gofte la pera del peral, 

en eftar ala fonbra ef placer cornu naL 
, i55 muchas nobleças ha enel que ala? duefias firue : 

loçano, fablador, en fer franco fe abjue; 

en ferujr a las dueîlas el bueno non fe ef quiue, 
I que fi mucho trabaja, en mucho plarer byue« 

I i56 £1 amor far- fotîl al oûîe que ef rrudo, 

î ffaçele fabrar fermofo al que antes ef mudo, 

■ 

al orne que ef couarde farelo muy atrevudo, 
al pereçofo façer (sic) fer prefto e agudo. 
iSy Al mançebo mantiene mucho en mançebeç- 

e al viejo fac perder mucho la vejer, 
ffaçe blanco e fermofo del negro como peç, 
lo que non vale vna nuer amor le da grand pre<7. 
58 EP que ef enamorado, por muy feo que fea, 

otrofi fu amiga maguer que fea muy fea, 
el vno E el otro non ha cofa que vea 
que t^n bien le parefca njn que tanto defea. 

El baujeca, el torpe, el neçio, El poble 
afu amjga bueno parefçe E rrico onbre, 
maf noble que los otrosj por ende todo onbre 
como vn amor pierde luego otro cobre. 


Dans V interligne. \ * Main. 
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160 Ca puefto que fu figno fea de tal iiatura 
como ef efte mio, dir^e vna efcriptura 
que bue« ef fuerço vençe ala mala ventera 
£ atoda pera dura grand tîenpo la madura. 

161 Vna tacha le fallo al amor poderofo, 

la quai avos, dueflas yo defcobrir non ofo; 

maf, por que non me tengades por deçidor medrofo 

ef efta : que el amor fienpre fabla' me/itirofo. 

162 Ca, Segund vos he dicho en la otra conffeja, 
lo que en fi ef torpe con amor bien femeja, 
tiene por noble cofa lo que non vale vna arveja ; 
lo que femeja non ef, oya bien tuoreja. 

i63 Sy las mancanas (sic) fienpre oviefen tal fabor 
de dentro, quai de fuera dan vifta e color, 
non avrie dclas plantas fructa de tal valor; 
maf ante pudren que otra, pero dan buen olor. 

164 bien atal ef el amor que da palabra llena ; 
toda cofa que dire parefçe mucho buena^ 
non ef todo cantar quanto rruydo fuena; 
por vos defcobrir efto, duefia, non aya pena. 

i65 Diç por laf verdadea ffe pierden los Am jgos ; 
E por las non deçir' fe façen def amjgos ; 
anffy entendet fano los proverbios antiguos 
E nunca vos creades loorea de enemjgos. 


De como el aciprefte lue enamorado E del enxienpl 

del ladron e del maftyn. 

166 Como dir-e él fabio, cofa dura e fuerte 
ef dexar la coftunbre el fado e la fuerte^ 
la coftunbre ef otra que natwra cierta mente, 
a penas non fe pierde fafta que vjene la muerte. 


' Dans l'interligne & d'une encre 
plus foncée. 


* -7ir, dans V interligne, para 
être une corr. de dedir. 
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167 E por que ef conftuTtbre de macebos (sic) vfada, 
querer fienpre tener algana enamorada 

por aver foiaç* bueno del amor con amada, 
tome amjga nueva, vna duefia ençerrada, 

168 duena de buen lynaje e de mucha nobleça, 
todo faber de duefia fabe con fotileça, 
cuerda E de buen fefo non fabe de villeça, 
muchas duefia? e otras de buen faber las veç-a. 

169 De talla muy apuefta E de gefto amorofa, 
loçana, donegujl, plaçentera, fermofa, 
certes e mefurada, falagucra, donofa, 
graçiofa e doiiable amor entoda cofa. 

170 Por amor defta dueiia ffiç trobas e cantares, 
ffenbre avena loca Rjbera de henares^ 
verdat' ea lo que diçe« los rretraheres : 
quien eue] arenal fienbra non trilla pegujare?. 

171 Coydando la yo aver entre las benditas 
davale de mjs douas, non pafios e non çintas, 
non cuentas njn fartai, njn fortijas, njn mjtas^ 
con ello eftas cantigas que fon de yufo efcriptas. 

172 Non quzfo Receujrlo, bien fuxo de avoleça, 
ffiro de mj baujeca; diç : « non mueftra (sic) pereça 
« los ornes en dar poco por tomar gra[n]d* rriqueça; 
« leuadlo E deçidle que mal mercar non ef franqueça, 

\ « Non perdere yo adjos ïi\n al fu parayfo 

a por pecado del mundo que ef fonbra de alifo; 
« non foy yo tan ffyn feffo, fy algo he prifo ; 
«r quien toma dar deue, direlo fabio eavifo ». — 


XII (M3r') 


' Le copiste avait d*ahord mis : 
lat diCe/x lo que es, qu'il a 


* grad dans l'interligne et d*u 
encre plus foncée. 


ne 
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(M3v<») 176 


174 aiiffy conteiiçio (sic) amj cowla diiefla de preftar 
colïïo conteçio al ladro/z que entraua afurtar, 
que fallo vn grand maftyii, comeiiçole de ladrar, 
el ladron. por furtar algo, començole a falagar. 

175 lanço medjo pan al perro que' traya en la manc 
dentro yuan las çaraças, varrunto lo el alano; 

dir : « non qMiero mal bocado, non ferie para mj fa 
« por el pan de vna noche non perdere quanto ga 

« Por poca vianda que efta noche çenaria, 
« non perdere los manjares n\n el pan de cada dja 
« ffy yo tu mal pan comjefe conello me afogaria, 
« tu furtarias lo que guardo E yo grand traycion fj 

177 « Al feflor que me crio non fare tal falfedat 

« que tu furtes fu theforo que dexo en mi fealdat 

« tu leuarys (sic) el algo yo faria grand maldat 

« vête de aqi/z, ladro/z, non qi^/ero tu poridad )/. - 

178 Çomenço de ladrar mucho, el maftyn era maajlU 
tanto figuîo al ladro/i que fuyo de aqi/el çillero, 
afi conteçio amj E al mj bue/z menfajero 

con aquefta duefia cuerda e con la otra pr/mero. 

179 ffueron* dares valdios de que ove ma«ailla, 
dixo : « vno coyda el vayo e E (sic) otro el quelo enfill 
rredreme delà duefia E crey la fabrilla 

que diç : por lo perdido non eftes mano en mexil 

180 Ca , fegu/zd vos he dicho, de tal venturd, feo, 
que fi lo faç mj figno offy mj mal affeo, 
nu«ca puedo acabar lo medio que defeo ; 

por efto alas vegadas conel amor peleo. 


' en la hiffé. 


' Main. 
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I>e como el amor vîno al arçiprelte E de la pelea S 

que conel ovo el dicho arçiprelte. 

i8i Dyre vos vna pelea que vna noche me vjno, 

penfando en mj ventura fafiudo e non con vjiio : 

vn orne grande, fermofp, mefurado amj vjno; 

yo le pregunte quien era; dixo : « amor, tu ve-jno ». — 
182 Con fafia que tenja fuylo adenoftar, 

dixel : « fi amor ères, non puedes aqi/î eftar^ 

(c ères mentirofo, falfo * en muchos enartar; 

tf faluar non puedes vno, puedes çient nTill matar. 
i83 « Con engaflOŒ Ë lyjonjas (sic) E fotiles mentiras, 

« enpoçonaa laf lenguaf, en eruolaf tuf viraf ; 

« al que mejor te fyrue, ael fieres quanào tiraf, 

« partef lo del amjga al olïïe que ayras. 
184 a Traes enloqi/ecidos amuchôs con tu faber, XIII (f° 14 r°) 

«I faces los perder el fueflo, el corner y el beuer; 

If ffa^es amuchôs ornes tanto fe atreuer 

cf en ti fafta que el cuerpo e el aima van perder. 
i85 « Non tienes Régla' çierta njn tienes entitiento'; 

« a las vegadas prendes con grand arrevatamj enfo, 

« a ve^es poco apoco con maef trias çiento; 

« Je quanto yo te digo, tu fabes que non mjento. 

186 « Defque los ornes prendes non daf por ellos nada, 
« traef los de oy en cras en vida iT:uy penada, 

« fa^ef al que te crée la;-ar en tu mefnada, 
« E por placer poqu/ilo andar luenga jornada. 

187 « Eres tan en:onado que, do fieres de golpe, 
ce non lo fana mengia, enplafto njn xarope; 

(c non fe ffuerte njn rrecio que fe contigo tope, 
« que nol debatas luego, por mucho que fe enforce. 


■ Une s finale grattée, 
* ci en ta Hffé, 


Le second ti dans Vinterligne. 
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S 188 « De como eniiaqueçes las gentes e las dapfias, 

a nnichôs libres ay defto, de como las enganaj 
« co/i tus machos doîîeos e con tuf malas maflaç; 
« fienpre tiras la fuerça, diçenlo en fa^afias. 

EnUienpro del garçon que queria calfar con très 

mugeres. 

189 « Era vil garçon loco, mançebo bien valiente, 
« non quensL caffar fe con vna fola mente, 

« fy non con tre<7 mugeres, tal era fu talente ; 
« poriîaroTZ encabo conel toda la gente. 

190 « Su padre e fu madré e fu hermano mayor, 
« afyncaroTZ le mucho que ya por fu amor 

« con* dos que fe caffafe, przmero conla menor, 
« E dende avn mes co/zplido, cafafe conla mayor. 
(f** 14 V*») 191 « ffiço fu caffamjento con aquefta condiçion; 

« el primer* mef ya pafado, dixieron le tal Ra^on, 
« que al otro fu hermano con vna e con maf non, 
« qujfiefe' quele cafafen aley e a bendiçion. 

192 « Refpondio el caffado que efto non feçiefen, 
« que el tenja muger enque anbos ados oviefen 
M cafamjento abondo e defto le dixiefen, 

« de cafarlo con otra non fe entreraetiefen. 

193 « Aquefte ome bueno, padre de aquefte neçio, 
« tenja vn molyno de grand muela de preçio; 

« ante que fuefe cafado el garçon atan Reçio, 

« andando mucho la muela, tenjala conel pie quedo. 

194 « aquefta fuerça grande e aquefta valentia, 
tt ante que fuefe cafado, lygero la façia^ 

« el vn mef ya pafado que cafado avia, 

« qi//fo prouar como ante e vjno ally vn dja. 


' t Biffé. 
* pa Biffé, 


^ Sur e final, le signe d'aBrévitt 
tion de n gratté. 
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195 et Prouo tenerla muela coîïïo avja vfado, S 
« leua/ztole las piernas, echolo por mal cabo^ 

« leuantofe el neçio, maldixole con mal fado, 

« diç : « iay! j molyno Reçio, avn te vea cafadol » — 

196 « a la muger primera el tanto la amo 

« que ala otra donc^lla munca mas latomo, 

« non prouo maf tener la muela, fol iiotzIo afomo; 

(c anfy tu deuaneo al garçon loco domo. 

197 « Eres padre del fuego, pariente de la llama 

a maf arde e maf fe quema quai quier que te maf ama, 
« amor*, qu/en te maf fygue, quemaf le cuerpo e aima, 
« deftruyes lo del todo, como el fuego ala rrama. 

198 « los* que te non prouaron en buen dya nafçîeron, 
« folgaron fin cuydado, nunca entnfteçieron, 

tf defque Âti fallaron todo fu bien perdieron, 

« fueles' coTno ala? Rana?, quando el Rey pidieron. 


£nzieziplo de las Ranas, en como demandauan Rey 

a don Jupiter. 

199 « las rranas en vn lago cantauan E jugauan, /* J 

«f cofa non les nuçia, bien folteras andauan; ' 

c< creyeron al diablo, que del mal fe pagavan, 

« pidyeron Rey adon Jupiter, mucho gelo Rogauan. 

too « Enbioles don Jupiter vna viga de lagar, 

a la mayor quel pudo; Cayo enefe lugar; 
<x el grand golpe del fufte, fiço las rranas callar; 
« maf vieron que non era Rey para las caftigar. 

f écrit sur f grattée & d'une 
plus yoncée. 
Ttte strophe est écrite après la 


rubrique qui suit, & en marge, 
d'une écriture plus petite, 
* 1 parait écrite sur une r. 
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20I 


202 


;03 


204 


2o5 


206 


(fo 15 v^) 207 


« Suben Hohre la viga quantus podjaii fobyr'; 
« dixieron : « non ef efte rrey para lo* nos fcrujr. » — 
« pidiero» Rey a don Jupiter como lo folya» pedir; 
« don Jupiter con faîîa ovolas de oyr. 

« Enbioles por fu Rey çiguefia manjîUera, 
a çercava todo el lago, anfy faç la rribera, 
« andando pico abierta, como era ventenera, 
« de dof en dof las rranaf comja bien lygera, 

a Querellando a don Jupiter, diero» boçes las rran; 
« fefior, fefior, acorre nos, tu que mataf E fanas; 
« el rrey que tu nof difte% por nueftra,G boçes vanaf, 
^ danof muy malaf tardef e peorcŒ laf maîïanaf. 

« Su vientre nof ffotierra, fu pico nos eftraga, 
« de dof en dos nof come, nof abarca e nof aftraga; 
« ffenor, tu nof deffiende; fefior, tu ya nof paga; 
« danof la tu ayuda, tira de nof tu plaga. » — 

« Refpondioles don Jupiter : ^ tened lo que pidift( 
^ el rrey tan demandado, por quant^s boçes diftef, 
« vengue vueftra, locura, Ca en poco toujftes 
«, fer libres e fyn premja, rrenjd puef lo qi/efiftes. >► — 

« qujen* tiene lo quel cunple, conello fea pagado. 
« quien puede fer fuyo non fea en ajenado, 
« el que non toviere premja non quiera fer apremiado, 
« lybertat e ffoltura non ef por oro conplado. 

« byen anffy acaefçe atodos tus contrallos ; 
« do fon de fy Sefiores torna« fe tuf vafallos ; 
« tu, defpues, nunca pienffas fyno« por aftragallos, 
« en cuerpos e en almaf afy todos tragalloj. 


* L't finale est du corr, sur deux 
lettres illisibles : yr, semble-t-il, 
surmontées àHun signe d* abréviation 
^ui se trouve souvent sur y. 


* Dans Vinterligne, 
^ e repassé par le corr, 
^ ^ Main. 
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208 « Querellan fe de ti, maf non lef valef nada, S 
c< que tan prefos los tienef en tu cadena doblada, 

« que non pueden partir fe de tu vida penada; 
« rrefponde aquien te llama, vête de mj pofada. 

209 « Non quiero tu conpafia, vête de aqu/, varo/i, 
« daf al cuerpo laçeria, trabajo fy« Raçon, 

« de dia £ de noche eref fino ladron; 

« quando ome efta Seguro, furtaf le el coraçon. 

210 « Enpunto que lo furtas, luego lo en ajenas; 

« daf le aqi/zen nonle ama, tormentaf le con penaf ; 
« anda el coraçoTi fyn cuerpo en tuf cadenaf, 
« penffando e fofpirando por las cofaf ajenaf. 

211 « ffaçes lo Andar bolando como la golondrina, 
« rrebuelves lo amenudo, tu mal non adeujna, 

« oraf coyda enfu faïïa, oraf en merjeljna, 
« de diuerffas maneraf tu quexa lo efpjna. 

212 « En vn punto lo ponef a jornadaf treajentaf, 
« anda todo el muizdo quando tu lo rretientaf, 

« dexa? le folo e trifte coti rauchaa foberujentaf 

« aqu/en nol quîere n]\ ama ffyenpre gela mjentaf. 
2i3 « varo/ï, ^que af con mjgo? ^qua\ fue B,que\ mal debdo, 

« que tanto me perfyguef ? vjenes me manfo e quedo, 

« nunca me aperçibef de tu ojo n\n del dedo, 

« daf me encl coraçon, trifte faces del ledo. 
I214 « Non te puedo preiider, jtanta ef tu maeftria! XV (f® 16 r*?) 

« E maguer te prefiefe, crey que te no« matarya. 

tt tu cada que amj preiide?, jtanta ef tu orgullya! 

c fyn piedat me mataf de noche e de dja. 
2i5 « Refponde, {que te fiç^^por que me no/i difte dichâ 

(( en quantaf que ame, njn delà dueila bendichâ? 

« de qttûuto me prometie luego era def dichâ; 

en fuerte pu/zto te vy, la ora fue mal dicha. 
116 « qz/anto maf aquj eftas, tanto maf me affaflo; 

« maf fallo que te diga, veyendo quanto dapilo 
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« fyenpre de ti me viiio co« tu fotil engaflo, 
« andaf vrdiendo fienpre, cobierto fo mal pafio. 


Aquj fabla del pecado de la cobdiçia. 

217 i Contigo fyenpre trahes los mortales pecados'; 
« con mucha cobdiçia los omef enganadoŒ, 

« ffa^es lef cobdiçiar e mucho fer denodadoa, 

« paffar lof mandamientos que de djof fueron dadof. 

218 « De todof lof pecadof ef rrayç la cobdiçia, 
(( efta ef tu fija mayor, tu mayordoma anbicia, 
« efta ea tu alfereç E tu cafa officia, 

« efta deftruye el mundo, fo ftienta la juftiçia. 

219 « la forberuja (sic) E ira que non falla do quepa, 
« avariçia e loxuria que arden maf que eftepa, 

(« gula, envjdia, açidia, quef pegan coïno lepra, 
« delà cobdiçia nafçe/i, ef délia (sic) rraya e çepa, 

220 « Enti façen morada, aleuofo traydor, 

« con palabraf muy dulçef, con gefto engafiador; 
c^ promete;z e mandaii mucho lof ornef con anïor, 
V por conplir lo que mandan cobdiçia» lo peor. 
(f® 16 V°) 221 « Cobdiçian lof averef que ellos no;z ganaron, 

« por conplyr laf promefas que con amor ma/zdaron; 
« muchos por tal cobdiçia lo ajeno furtaron, 
« por que fus* almaf e lof cuerpof laararon. 
222 u murieron por lof furtos de muerte fopitafla, 
« arraftrados E enforcados de manera eftraûa; 
a entodo eref cuqi^ero e de mala picafla, 
« quien tu cobdiçia tiene, el pecado lo engaîïa. 


* m. p. sont des corr, du copiste 
sur d'autres mots grattés & ilîisi- 
blés. 


^ eue gratté & Biffé. 
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223 « Por cobdîçta fecifte atroya deftroyr, S 

« por la mançanaefcrîpta, qiitffe non deuiera efcreuir, 

« quando la djo avenu? paris, por le jndu^ir, 

« que troxo aelena que cobdiçiaua ferujr. 
2Z4 «-Por tu niala cobdiçia lof de egipto morieron, 

tt les cuerpos enfamaron, laf animaf perdieron' ; 

« fueron e Ton ayrados de djos lof que te creyeron, 

« de mucho que cobdiçiaron poca parte oviero/i. 

225 « Por la cobdiçia pierde el orne el bien que tieiie, 
« coyda aver maf mucbo de quanto le conviene^ 

« non han lo que cobdiçtan, lo fuyo non mantienen ; 
ff lo que contefcio al perro aeftos tal les vjene. 

Enfienplo del alano que lleuaua la pieca (s te) 

de carne en la boca. 

226 « alano carnjçero en un Rio andava, 
<f vna pieça de carne en la boca paffaua, 
« con la fonbra àe\ agua dof tantol femejaua, 
« cobdiçiola abarcar, cayofele la que leuaua. 

(« Por la fonbra mentirofa E por fu coydar vano 
(c la carne que tenja perdiola el alano^ 
« non ovo lo que quiïOy nôl fue cobdiçiar faïïo, 
« coydo ganar £ perdio lo que tenja en fu mano. 
18 « Cada dja* contefçe al cobdiçioffo atal, XVI (M7r") 

< coyda ganar con tigo E pierde fu cabdal, 
« de aquefta rrayç mala nafçe todo el mal, 
« ef la mala cobdiçia pecado mortal. 

« lo maf e lo mejor, lo que ef maf preçiado, 
« defque lo tiene olne çiero (sic) Eya ganado, 
« nunca deue dexarlo por vn vano coydado; 
V qzixen dexa lo que tiene fa^e grand mal rrecabdo 

Z.'i dans l'interligne, [ * Dans l'interligne. 
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Aquf fabla del pecado de la fJoberuja. 


23o 


23l 


232 


233 


234 


235 


(fo 17 yo) 236 


« Soberuja mucha traes hado mjedo non af; 
« pienfaa, pues non af miedo, tu de que pafaraf, 
« laa joyaŒ* para tu Amiga de que Jaf co/zplaraf; 
« por efto rrobaj E furtas, por que tu penaras. 

« ffaçes co/i tu foberuja acometer malaf cofaa, 
« rrobar acamjneros laf joyas preçiofas, 
« forçar muchas mugeres caffadas e efpofas 
« vjrgenes E folteras, vyudas E rreligiofas. 

« Por taies malefiçios manda los la ley matar, 
« muere/z de malaf muertes non lof puedes tu qa/tar 
« lyeua los el diablo por el tu grand abeytar, 
« fuego jnfernal arde do vujaj affentar. 

« Por tu mucha foberuja ferifte muchos perder, 
« primero muchof angeles, conellos lucifer, 
« que por fu grand foberuja e fu def agradefçer 
« de laj fillas del cielo ovieron de caer*. 

« Maguer de fu nati^ra buenos fueron criados, 
a por la fu grâTîd foberuja fueron e fon dafiados; 
« quantos por la foberuja fuero/i e fon daîiados 
« no fe podrian efcreujr en mjll pnegos contados. 

« qi/antaf fueron e fon' batallaf e pelleaf, 
« jnjuriaf e varajas e contiendas muy feas, 
« amor, por tu foberuja fe façen, bie/z lo creaf, 
« toda maldat del mundo ef do quier que tu feaf.- 

(( El onîe muy foberujo E muy denodado, 
« que non ha de djos mjedo n\n cata agujfado, 
« antre (sic) muere que otro maf fraco e raaf la7rado, 
« contefçel como al afno conel cavallo armado. 


' Il y avait jolyaa, mais 1 est 
grattée & èiffée. 


* En marge, a gauche, por. 
' pel effacé & hiffé. 
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Enffienplo del cauallo e del a/no. 

237 « yva lydiar en canpo el cavallo fa 71 ente 

« por que forço la duefia el fu fefior valiente; 
« lorigas bie« levadas, muy valiente fe fiente; 
« mucho delantel yva el ' afno mal doliente. 

238 « Con los pies e co/i las manos e conel noble freno, 
« el cavallo foberujo façia ta« grand fueno, 

« que alaf otras beftias efpanta como trueno : 
« el afno conel mjedo quedo e nol fue bueno. 

239 « Ëftaua rréfufando el afno conla grand carga, 
<f andaua mal e poco, al cauallo enbargava ; 

a derribole el cavallo en medio de la varga; 

« diç : « don villano nefçio, bufcad carrera larga », — 

240 a Dio* falto enel canpo, ligero aperçebido; 
« coydo fer vencedor E fynco el vencido; 

« enel ciierpo, muy fuerte, de lança fue ferido, 
« laf entraflaj le falem (sic), oftaua muy perdido. 

241 « Defque falyo del canpo, non valya vna çermefla; 
« a arar lo pufieron e atraer la leîïa, 

a avères ala noria, a veres alaaçenja; 
« efcota el foberuio el amor delà duefia. 
ij^l « Tenja del grand yugo deffolladaa laf ceruiçes ', 

« del jnogar aver-es fynchadaf laf narines, 
« rrodillas dtfolladas, fariendo muchad pr/Vec7, 
« ojos fondof, bermejos, como piea de perdiçeu. 


• mal èiffé, 

• L^o est une correction faite, à. 
ce ^u'il semble, sur une Ç*. 

' ceruiçes deux fois écrit, la pre» 


mière sur un mot qui paraît avoir 
été lui-même ceruiçes avec deux 
cédilles. Au-dessus, dans Vinter-^ 
^^gf^^f ygsdos, gratté. 
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a los qundrilef falUos, foniidas las yjadas, 
n el efptnaço agudo, laf nrejas colgadacr; 
n vjdolo el afno nerçio, Rixo bien tre? vegadas ; 
i àiç : <( conpaflero foberuio; ^do fon tufeiipelladas? 

« ^ Do ef tu noble Treno e tu dorada filla } 
K ^ do es tu foberuia, do e<s la tu rreii^illa } 
« fienpre byvras merquiiio e con muchâ mansjlla, 
« vengue la tu Toberuia tauia mala poflilla ». — 
245 « Aqui' tomen enfyenpro e lyçion de cada dja 

lof que fon muy foberuios con fu grâtïd orguUya, 

« que fuerça e hedat e onrra, falud e valentia 

« non puedeii durar fyenpre, vanfe con mançebia. 

Aqni fabla del pecado de la avariçia. 

Î46 n Tu eres avarîfrja, eref efcafo mucho; 

a al tomar te alegraf, et dar non lo af ducho; 
« non te farlaria duero con<l fu agua ducho ; 
« ffyenpre me ffallo mal, cada que te efcucho. 

247 M Por la grand efcafe^a fue perdjdo el Rico, 

te que al poble Sâlït laaaro non dio folo vn çaticoj 
n non quïeres ver 11}» amaf poble grand njn chico, 
tt ujn delos tuf (heforos non le quieres dar vn ptco> 

348 a Maguerque leermandado por faiito mandamjenio 
« que viflas al defiiudo E fartes al fanbriento, 
« E def al poble pofada; tanlo ères avarîento, 
n que nunca lo difte avno, pidiendo teloçiento. 

249 M MefquiLio, (tu que faras, el dja de la afruenta, 
« qaando de tus avères E de tu mucha rrenta 
« te demaadare djo'S delà defpenffa cuenta î 
« non te valdran theforos njn Reynos çinquenta. 


!, à partir Ja i. 

• Aa-d^sius de te vers : Aq. 


tiffé. 
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25o « Quando tu eraf poble, que tenjas grand dolençia, S 

« eftonçes fofpîrauas E façjas penjtençia, 
« pidjas' adjos que te diefen Salud e mantenençia, 
a Eque partirias con pobles e non fariasfalleiicia. 

i5i « oyo djos tuf querellai E djo te bue« confejo, (f* 18 v°) 

« Salud e grand rriqueça e theforo fobejoj 
«f qttflndo vees al poble, caefete el çejo, 
« faces coriïo el lobo dolyenle enel vallejo. 


Enxienplo del lobo e delà cabra e delà gruUa. 

252» « El lobo ala cabra comjala por merienda, 
« atravefofele vn vefo, eftaua en contienda, 
« afogar fe qz^eria, demandava corrienda, 
« fificos e maeftros, que querla. fa^^er emjenda. 

253 « Prometio al quelo facafe theforos e grand Riq^eça. 
« vjno la gruUa de fomo del alteça, 

« facole conel pico el vefo con ffotileça; 
« el lobo iinco fano, pcra corner fin pereça. 

254 ({ Dyxo la gruUa al lobo quel qi/ffiefe pagar. 

« el lobo dixo : « j como l ^yo non te pudjera tragar 

« el cuello con mis dientes fy qw/fiera apertar? 

« puef Sea te foldada, pues non te quîfe matar ». — 

255 « byen anfy tu lo far-es, agora que eftas lleïïo 
« de pan e de dineros que forçafte de lo ageno ; 
« non qaieref dar al poble vn poco de çenteno, 
a mas an fi te ffecaras como rroçio E feno. 

256 « En fa^er bien al malo cofa nôl aprouecha; 
« orne defagrfldefçido bien fecho nunca pécha; 
« el buen conofçemjento mal ome lo deffecha, 

(f el' bien que oôïe le fare, diç que ef por fu derecha. 

• que iiffé. I * que biffé. 
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S 


Aqu) fabla del pecado de la luxuria. 


XVIII 

(f« 19 r») 


257 tt Syenpre efta loxurja ado qi/zer que tu eftas ', 
« adulterio E forniçio toda via deffeaa, 
«i luego quieres pecar co/i quai quier que tu veas, 
« por conplyr la ioxuria engujnando la? oteas. 

258 « ffecifte por Ioxuria al profeta daujd 
« que mato auriaa, quando le mando enla lyd 
« poner en los pr/meros, quando le dixo : « yd, 
« leuad efta mj carta. ajaab E veiijd'. ^ — 

259 « Por amor de berffabe, la muger de vrias, 
« fue el Rey daujd omeçida e fiço adjos fallia^, 
H por eiide non fiço el tenpro en todos lof fus diaa, - 
« fiço graiïd penjtençia por laf tuf maeftriaf. 

260 « ffueron por la Ioxuria çinco nobles çibdadea 
« quemadaa e deftruydaf, laf trec; por fus maldadea, 
« laf dof non por fu culpa maf por laf veçindadecy : 
« por malaf verjndadeŒ fe pierden eredades. 

261 « Non' te quiero por veajno njn me vengas tan prefi 
(c al fabjdor vjrgilliOj como diçe enel tefto, 
« enganolo la duena quando lo colgo enel çefto, 
« coydando quelo fobia afu torre por efto. 

262 (( Por quele fiço defourra E efcarnjo del rruego 
« el grand encantador fiçole muy mal juegoj 
(( la lunbre delà candela encanto E el fuego, 
« que quanto era en rroma en punto morio luego. 




* L'e de eftas est comme effacé. 

* Au has de la page, appel : por 
amor de berfabe. 

' A la ligne supérieure : non te 


quiero por veÇino nïn me quiero 
tan prefto hiffé, & au-dessus dt 
me quiero : in venga? également 

hiffé. 
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263 « Anffy que lof rromanof, fafta la criatura, S 
a non podjeii aver fuego, por fu defaventura, 

« fyno« lo ençendja» dentro en la iiatura 
« de la muger merqu/na, otro non lef atura. 

264 (( Sy daua vno aotro fuego ola candelà, 
« amatauafe luego, e venjen todof aella; 

« ençendien ally todos como en grand çentella : 
« anfy vengo virgilljo fu defonrra e querella. 

265 « defpues defta defonrra E de tanta verguença, 
« por façer fu loxuria vergiljo en la duefia, 

« defcanto el fuego, que ardieffe eiila lefia, 

« fiço otra maraujUa quel onïe nunca enfuefla, 

266 « Todo el fuelo del Ryo delà çibdad de Roma, 
« tiberio, agua cabdal, que muchas aguas toma, 

tf fîçole fuelo de cobre, Reluçe maf que goma; • 
(( adueflas tu loxuria defta gujfa laf doma. 

267 « Defque peco con ella, fenliofe efcarnida, (ip 19 v®) 
« ma/ido farer efcalera de torno enxerida 

« de navajas agudas, por que ala fobida 
« que fobiefe vergilio acabafe fu vida. 

268 a El ffopo que era fecho por fu efcantamente', 
ce nu/zca maf fue aella, î\]n la ovo talente : 

<c anfy por la loxuria ef verdadera mente 

« el mudo (sic) efcarnido E muy trifte la gente. 

269 « de muchos ha que mataf non fe vno que fanes'; 
ce qu^ntos en tu loxuria fon grandes varraganes, 

ce matanfe afy mefmos, los locos alvardanes, 

c< contefçeles colîTo al agujla con los nefçios truhaneç. 


' £.*<> final a été changé en e 
,^ - le copiste. 


* e fait sur un a. 
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S Enfienplo del agujla E del caçador. 

270 « £1 agujla cabdal canta fobre la faya, 
« todas laf otras avef de ally las atalaya; 

« non ay peadola délia que en t/erra caya, 
« fy valleftero la falia preçiala maf que faya. 

271 a Saetaf e quadrillos que trae amolados 

« con pendolaf de agujla lof ha enpendolados 5 
« fue, como avja vfado, aferir lof venados; 
« al aguîla cabdal diole por lof coftados. 

272 « Cato contra fus pechos el agujla ferida, 

« e vido que fus pendolas la avia« efcarnjdaj 

« dixo contra fi raefma vna Raço/i temjda : 

« de mj falyo quieii me mato e me tiro la vjda », — 

273 « El loco, el mefqttino que fu aima non cata, 
« vfando tu locura e tu mala barata, 

M deftruye afu cuerpo e afu aima mata, 

« que de fy mefmo fale quien fu vida defata. 

274 a orne, ave o beftia aque amor Retiente, 

« defque cu/zple luxuria luego fe arrepie/ite, 
« entrifteçe en punto, luego flaqizeaa fiente, 
« acortafe la vjda : quien lo dixo non mjente. 
XIX(f<^20r®) 275 « iQujen* podrie deçir quantos tu loxuria matai 

« i quien dirie tu fornjçio e tu mala barata! 
« al que tu ençendjmiento e tu locura cata, 
(( el diablo lo lieua quando non fe rrecabda. 


* Au dessus : quien podrie effacé. 
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Aquî fabla del^ pecado delà jnvidia. 

« 

276 a Eres pura enbidja, enel mundo non ha tanta, 
a con grand çelo que tienes orne de ti fe efpanta; 
« fy el tu amjgo te diçe fabla ya quanta, 

« trifteça e fofpecha tu coraço» qucbranta. 

277 « El çelo fyenpre nafçe de tu enbydja pura, 

(( tenjendo que atu amjga otro le fabla en locura; 

« por efto ères çelofo e trifte con rrencura, 

« ffyenpre coydas en çelos de otro bien non af cura, 

278 « Defque uvia el çelo en ty arraygar, 
« ffofpiros e coragef quieren te afogar, 

« de ti mefmo n\n de otro non te puedes pagar, 
(f el coraçon te falta, nu/ica eftas de vagar. 

279 « Con çelo e ffofpecha atodoj aborrefçes, 
« leuanta? les baraja con çelo enfraquefçej, 

a bufcas malaf contiendaf, fallaf lo que merefçes, 
« contefçete como acaefçe enla rred alof peçes. 

280 « Entraf en la pelea, non puedes della falyr, 

« eftas fraco e fyn fuerça non te puedes Refertyr, 
« njn la puedes vençer n\n puedes ende foyr% 
« eftorua te tu' pecado, face te ally moryr. 

281 « Por la envjdja cayn afu hermano abel 

« matolo, por que yacie dentro en niongibel^ 

« jacob a efau*, por la envidja del, 

(c ffurtole la bendiçion, por que fue rrebtado del. 


• fabla èiffé. 

* Ecrit sur un mot illisible; a la 
suite : ioyx gratté, 
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^ efau écrit sur yfac. 
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S 282 « ffi^e por la enbydja mala traydo jhe/u xp/ffo, 

« dios verdadero c* olïïe, fijo de djos muy q^/fto, 
« por enbydja fue prefo, E muerto e con ({uiitoy 
tf en ty non ef vn byen nj» fallado nj/i vifto. 
/fo 20 yo) ^83 « Cada dja lof omef por cobdiçia porfia/i, 

« con envjdja e çelo omef e beftiaf lydian; 
« ado qwfer (\ue tu feas lof çelof ally cryan, 
« la enbydia los parte, enbidiofos lof crian. 

284 « Por que tiene tu veŒJno maf tr/go (\ue tu paja, 
« con tu mucha envjdia leuantaf le baraja; 

« anffy te acaefçe, por le leuar ventaja, 

« como con lof pauer-nos contefçio ala graja. 

Enxienplo del pauon e delà corne j a. 

285 « al pauon la corneja vydol fa7er la Rueda, 

M dixo con grand envjdjà : « yo fare quawio pueda 
« por fer atan ferraofa »; — « efta locura coeda; 
« la* negra por ier blanca contra fy fe denueda. 

286 « Pelo todo fu cuerpo, fu cara E fu çeja, 

'i de pendolaf de pauon viftio nueva pelleja, 
« fermofa, e non de fuyo, fuefe ptzra la igle/ia : 
« algunaf ffar-en efto, (\ue firo la corneja. 

287 « graja enpavonada, como pauon veftida, 
« vydo fe byen pintada e fuefe enloq^^eçida, 
« amejores que non ella era defagradefçida, 
« conlof paueanoŒ anda la tan defconofçida. 

288 « El pauon de tal fijo efpantado fe fiço, 
« vydo el mal engafio E el color apoftir-o, 

« pelole toda la pluma E echola enel carriro : 
a maf negra parefçia la graja ç\ue el eriço. 


* Dans V interligne, | * En marge : t^ota, 
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289 n Anffy cou tu envjdja ffa^es aniuchos fobrar, S 
(f piereden (sic) lo que ganaron por lo ageiio coblar, 

« con la envjdia q:/ieren' por lof cuerpof q:zebrar, 
« non fallaran enti fynon todo mal obrar. 

290 « quîeii quîere lo que non ef fuyo E qujere otro parefçer, 
« con algo de lo ageno aora rrefplandefçer, 

a lo fuyo E lo ageno todo fe va aperder; 

« qufen fe tiene por lo que non ef loco ef va aperder. 

Aquî fabla del pecado de la gula. XX {t''2i r^) 

291 « La goloffyna tr^es, golofo, Lamjnero; 

a querries aq^antas vees goftarlaf tu przmero, 
« enfraquefçes pecado, ères grand venternero, 
« por cobrar la tu fuerça ères lobo carnicero. 

292 « Defque te conofçi nunca te vy ayunar, 

« almuerças de mafiana, no« pierdes la yantar; 
« fyn mefura nieriendas; mejor qi/ieref çenar^ 
« fy tienes que' o puedes ala noche çaherar\ 

293 « Con la mucha vianda e vjno creçe la frenia, 
« duermef con tu amjga, afoga te poftema, 

« lyeua te el dyablo, enel jnfierno te quema ; 
(c tu dires al garço/z que coma byen e non tema. 

294 « adan, el nueftro padre, por gula e trtzgonja, 
« por que comjo del fruto que corner non deuja, 
« échoie del parayfo djos en aqucffe dja^ 

« por ello encl jnfierno defque morio ya^ja. 

295 « mato la golofyna muchos enel defierto, 
« delof maf mejores que y era« por çierto, 
« el profeta lo diç-e efto que te rrefierto, 

« por corner e tr^gar fienpre eftas boca abierto. 


' los èiffé, 

" otyene gratté & hiffê, 
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296 « ffecifte por la gula alot, noble burgef, 

« beuer tanto que yugo con fus fijas, pueç ve^, 
« afaçer tu fornjçio; Ca do mucho vjiio ef, 
« luego ef la loqxuria (sic) E todo mal defpuef. 

297 ({ Muerte muy Rebatada trae la goloffyna 
« al cuerpo muy golofo e al aima mefqwzna; 
« defto ay muchaf fablaf e eftoria paladjna; 

a dejjr telo he maf breue por te enbiar ayna. 


Enffienplo del leon E del cauallo. 

298 « vn cavallo muy gordo pafçia enla defefa; 
« venje el* leo;i de' caça, pero conel non pefa ; 
« el leon tan golofo al cavallo fopeffa : 
« vaffalo » — « dixo » — « mjo, la mano tu me befa. » — 
(f** 21 V^) 299 i( al leon gargantero rrefpondjo el cavallo, 

« djç : « tu ères mj Seflor e yo tu vafallo; 
« en te befar la mano yo en efo me fallo, 
« maf yr aty non puedo, que tengo vn grand contrallo. 

3oo « ayer do me ferrava, vn ferrero mal dito 
« eho (sic) me en efte pie vn clauo tan fito, 
« enclauo me; ven, Sefior, con tu djente bendito 
« facamelo e far- de ïïïy ^ como de tuyo q^ito ». — 

3oi « abaxofe el leon por le dar algund confuerto, 
« el cavallo ferrado contra fy fir-o tuerto, *" 
« laf coçes el cavallo lanço fuerte ençierto, 
« diole entre lof ojof, échoie frio muerto. 


* de caça hiffé, 

* Dans l'interligne, 

^ coïîîy. Il devait y avoir como, 


co a été gratté & biffé, & sur l'o 
final a été fait Vy, Sur Vm est 
resté le trait, fréquent dans como- 
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302 « El cavallo, con nel mjedo, fuyo agiias byiiaa; 
c avja muchô comjdo dé yenias muy efquiuaa, 

( yua mucho canfado, tomaronlo adyiiaj : 
« anffy mueren lof locof golofof do tu y vac7. 

303 « El corner fyn mefura E la grand venternja, 
« otroffy mucho vjno co/i mucha' beuerria, 

« maf mata que cuchillo, ypocraf lo deaja^ 

« tu diçef que quien byen corne, byen face garçonja. 


Aqu] fabla del pecado de la vana gloria. 

304 « yra e vana gloria traes, enel mundo non ay tanta; 
« maf orgullo e maf bryo tyenef que toda efpana; 

« fy no« fe face lo tuyo tomaf yra E fafia ; 
a enojo E mal qi/erençia anda en tu conpafla. 

305 « Por la grâïïd vana gloria nabuco donoffor, 
« donde era poderofo e de babylonja feflor, 

<( poco adjos preçiaua nj/z avia del temor; 
« tyro le djos fu poderio e todo fu honor. 

306 « El ffue muy vil tornado E de laf beftiaf eg//alj XXI(f®22r<') 
« comja yeruaf mowteffaf coîïïo buey paja E al; 

« de cabellof cobyerto como beftia atal, 
<c vfiaf crio mayore? que agujla cabdal. 

307 a Rencor E homeçida criados de tifon : 

« vof ved que yo foy fulano delof garçonef garço/z ». — 
« diçef muchof baldones, afy que de rrondon 
, * • a matanfe lof baujecaf defque tu eftas follon. 

308 « Con la grand yra fanffon, que la fu fuerça perdio, 
<c quando fu muger dalyda (sic) lof cabellof le corto 

« enque avja la fuerça, E defque la bye/z cobro, 
<c afy mefmo con yra e aotrof muchof mato. 


Icî un trait oblique biffé. C'était sans Joute le commencement d*un v, 
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S 309 « Con grâïïd yra e fafia* faul ç\ue fue Rey, 

« el przmero qwe lof jodios ovjero/z enfu ley, 
u el mefmo fe mato con fu efpada; puef vey 
« fy devo fyar enti; a la fe won anfy lo crey. 
3io « qttieii hxen te conofçiere de ty non fyara, 
« el ({ue tuf obraf viere de ty fe arredrara, 
« c^uawio maf te vfare menof te preçiara, 
« c\uai\io maf te prouare menof te amara. 

Enlienplo del leon que fe mato cojd yra. 

3i ï « yra E vaiia gloria al leon orgullofo, 

w que fue atodas beftiaf cruel e muy dafiofo; 
« mato afy mefmo yrado et (sic) muy fafiofo : 
« derjr te he el eiixienpro fea te prouechofo. 

3i2 « El leon orgullo (sic)' con yra e valentya, 
« qttfludo era mançebo todaf laf beftiaf corria; 
« alas vnas matava e^ alaf otras feria; 
« vjno le grand vejedat, flaq^e-a e peoria. 

3i3 « ffuero» aqweftas nuevaf alaf beftias cofferaf, 
« fuero» muy alegres por ç\ue andauan folteras, 
« contra el vynjerow todaf por vengar fus denteraf, 
« avn el afno^ nefçio venje eiilaf delanteraf. 
(f® 22 V°) 314 « Todos enel leon feriez E no« poq^yllo, 

« el jabalyn (sic) fafiudo dauale del col mjllo, 
« feriawlo dejof cuernof el toro y el novillo, 
« el afno pereçofo enel ponje fu fyllo. 

3i5 « Dyole grand par de coçes, en la fruente gelaf po 
« el leo/i con grand yra trauo de fu coraçon, 
tt C07Z fus vnaf mefmas murio E co;i al no/z, 
« yra e vana gloria dieron le mal gualardon. 


' fal hiffé, 
• E biffé. 


^ Dans l'interligne, 
' à hiffé. 
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3i6 « El dmë que tieiie eftado, onrra E grâîîd poder, 

« lo que parafy non quiète^ no/zlo deue aotros' (zçer, 
« que mucho ayna fe puede todo fu poder pcrder, 
« E lo quel ûço aotrof dellof tal puede aver. 


Aqu) diçe del pecado delà acidia. 

3i7 « delà açidîa eres meffonero E pofada, 
« nu/ica quieref que de bondat faga nada, 
« defque lo veef baldjo dafle vjda penada, 
« en pecado comjença» e* en trifteaan acabada. 

3i8 « Nunca eftaf baldjo aqueZ que vna vea ataf, 

<( façef le penffar engafiof, muchaf malas barataf, 

« deleytafe en pecados E en malaf barataf : 

(( con tuf malas niaeftriaf alniaf e cuerpos mataf. 

319 « Otrofy con açidja traef ypocrefia, 

« andas con grand Tyliples-a penffando pletifia, 
({ penfando eftas trifte, tu ojo non fe eraja, 
M do veef la fermofa oteas con rrapofya. 

320 « de' quanto bien pedricad non faaea dello cofa, 
<f en gafias todo el mundo con palabra fermofa, 

« qi/ieres lo que el lobo quiere de la Rapoffa; 
« abogado de fuero, j oy fabla prouechoffa ! 


■ querer hiffé, 

• Dans Vinterligne. 

^ Cette strophe est écrite dans la 


marge droite, avec renvoi a Ven* 
droit où nous la mettons. 
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(f« 23 r) 


Aquf fabla del pleito quel lobo e la rrapolla que 
ovieron ante don xiinjo alcalde de bugia. 

3 21 tf ffurtava la Rapofa afu ve^^jua el gallo, 
« veya lo el lobo, niandava le dexallo, 
« dedja que non deuja lo ageiio furtarllo", 
« el non veya la ora que eftouiefe entrtfgallo. 

322 « lo que el maf façia aotrof lo acufava, 
« aotrof rretrcya lo quel enfy' loaua, 
« lo que el maf amaua 2Lque\\o denoftaua, 
« deaje que non feçiefen lo quel maf vfaua. 
. no «oN ^^^ " Enplaçola por fiiero el lobo ala comadre, 

u fuero/z ver fu juyçjo ante vn fabydor grande : 
« don ximio avia por no/zble, de buxia alcalde, 
« era fotil e fabio, nu/zca feya de valde. 

324 « f^ço el lobo demanda en muy buena manera, 
« acta e hjen formada, clara e byen çertera : 
« tenje buen abogado, ligero e fotil era, 
« galgo que delà rrapoffa ef grand abarredera : 

325 « Ante vos el mucho honrrado e de grand fabidoria, 
« don xymjo, ordinario alcfllde de bugia, 
« yo el lobo me qi/erello delà comadre mja, 
« en juyŒJo propongo contra fu mal fetria. 

326 « E digo que agora en el mef que* pafo de feblero 
« era de mTîT e treajentof enl (sic) ano (sic) primero 
« rregna/ite nueftro Senor el leon majjllero 
«, que w\no a.nueftrB. çibdat por nonble de monedero, 


' Il y avait <Vahord furtarlo; 
la deuxième 1 a été faite sur /'o, 
& un autre o a été ajouté. 


* vfaua hiffé, 
' f hiffée. 
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h^ « En caffa de don cabron, raj vaffallo e mj qi/intero, S 

« entro affurtar de noche por çima del fiimero; 

« faco furtando el gallo, el nueftvo pregonero, 

a leuolo E comjolo amj peffar en tal ero. 
hS « De aquefto la acufo ante vos el buen varon, 

« pido quela condenedef por fenfençja e por al no;t, 

« que fea enforcada e muerta como ladron, 

« efto me ofrefco prouar fopena del talyon. » — 
^29 (( Seyendo la demanda enjuyçio leyda, 

« fTue fabya la gulpeja e byen aperçeblda : 

« Seflor, » — (c diç, 1» — « yo fo fyenpre de poco mal fabyda^ 

« dat me vn abogado que fable por mj vida. » — 
|}o a Refpondio el alcâlde : « yo vengo nueva mente 

« aefta vueftrs. çibdat, no« coiïofco la gente ; 

« pero yo te do de pla<70 que fafta djas veynte 

« ayas tu abogado, luego al plaao vente. » — 
3i « leuantoffe el alcalde efa ora de judgar, (f° 23 v°) 

« laf partes cada vna penfaron de bufcar 

« quai dinerof, quai prendaf para al abogado dar : 

« ya fabya la rrapofa quzen le avja de ayudar. 
h « El dja era venjdo del plaao afignado, 

« vyno dona (sic) marfufa co/i vn grand abogado, 

« vn maftyn ovejero de carrancas çercado; 

« el lobo quando lo vyo fue luego efpantado. 


10. — I. (f** 7 r") alcalle — 2. a e. u. tierra e n... — 3. p. Q 

pte ... — ^. q^ue a. tu a. e 1... = 331. — 1. ... alcalin ... juag^ar 
[2. penaauan — 3. ... prenda p. el a. d. — 4. ... le a de a. ^ 
B* — I. el d. ef V... afinado — 2. y. dona ... — 3. carrançaa — 
•*. ujdo 1. f. enbaçado = 
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333 « Efte grand abogado propufo para fu parte : 

« alcaZde Seîïor don ximjo, quanto el lobo de parte, 
« quanto demanda E pide, todo lo fao- co/z arte, 
« que el ef fyno ladron e non' falla quel farte. 

334 « E por ende yo propongo contra el efençion 
« légitima e buena por que fu petiçion 

« non deue fer oyda, n\n tal acufaçion • 
« el facer nonla puede, ca ef fyno ladron. 

335 « Ami acaefcio conel muchaf nochef e diaf 
« que leuava furtadas delaf ovejaf mjas, 

« vy que las dellogaua (sic) eu aquellaf eriaf, 
« ante quelaf comjefe yo gelaf tome friaf. 

336 « muchaf veaef de furto ef de jue(7 condeïîado, 
« por fentcnçja E por derecho es maP enfamado; 
« por ende non deue fer del ninguno acuffado, 

« njn en vueftvz. abdiençia oydo njn efcuchado. 

337 « otrofy le opongo que ef defcomulgado 

« de mayor^ defcomunion por coftituçion de llegac 

« por que tieije barragana publica e ef cafado 

« con fu muger doôa loba que mora en vil forado. 


333. — I . ... de fu p. — 2. alcalle — 4. ca el es 1. grâTïït al n. { 
arte iz: 334. — 1 . p. e. yo apongo c. el exeuçio/i — 2. ligitimai 
3. ... o. c t. a. zz: 335. — i« conteçio — 3. degollaua — • 4. anteO 
336. — I ... de fu j. c. — 2. p. f. e afi p. d. enf. — 3. p. e^ 
puede otro aer a. — 4. Ny ... nj e. =: 337. — 1 . (f ** 7 V®) 0]ti 
ap. q. ef defcum. — 2. ... defcumuno« (sic) p. cuft. de leg. ziz 


' // y avait nôl ; 1 a été l'if fée, 
^ \ àe mal est faite sur une s, 
faite elle-même sur un y. 


' conftituçion hiffé» 
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338 « fftt mançeba ef la maftina que guarÛB. la (sic) ovejas, S 

« |)or ende lof fuf dîcïïof non valen dof arvejas, 

«nj;ile deuen dar rrefpuefta a fus malaf conffejas : 

«a folued amj comadre, vayafe delaa callejas ». — 

Î39 « El sralgo e el lobo eftauan encofi:id6s, ,. r. 

; (f® 24 r®) 

« otorgaronio todo conrajedo e amidos; 

« (117 luego la marfufa : « Seîior, fean tenjdos 

« en Reconvençio/i, pido que mueran e non fean oydos ». — 
540 « Eiiceraron (sic) Racoiies (sic) de loda fu pofia (sic), 

« pidieron al alcâlde que lef afignfe (sic) dja 

« en que diefe fentcnçja quai el por bie« tenja, 

« £ afignolef plaço defpuec- delà epifanja. 
M « don ximio fue afu caf (sic), concl mucha coïïpafia, 

« connel fueron laf pares (sic) conçejo de cucaîia, 

« ay van lof abogadof de la mala picafla; 

« por bolueral alcalde, njnguno nonlo engafia. 
U2 « laf partes cada vna afu abogado efcuchan, 

« prefenta/z al alcâlde quai falmon e quai trucha, 

« quai copa, quai taaa en poridat aducha ; 

«arma^z fe çancadilla enfta (sic) falfa luchâ. 
^3 « venjdo ef el dia para' dar la fcntcnçja, 

« ante el jueç laf partes eftauan enprefençia, 

« dixo el huen alcalde : « aved buena abenençia 

« ante que yo pronu;icie e vof de la fcnfe/içja », — 

(8. — I. la m... laO" o. — 2. p. e. lo qae pide n. vale ... — 3. Nil 6 

► 339. — r. ... e^ta/z rauy.e. — 4. ... e n. o. = 340. — 1. ençe- 
pro (lie) rraaonea ... porfia — 2. perdieron al alcalU q. afinaae d, 
^ 3. diffe — 4. el afino... de pifanja ziz 341. — 1. d. x. fueae a 
pa ... — 2. part<j — 3. y yua« ... — 4. ... alcalle n. n. le enganaua 
^342. — I. 1. parla c. v. fu a. afcucha — 2. preaentaro« al alcalle 
t <J. t. — 3. q. c. e q. taça ... — 4. cançadiella (sic) zn 343. — 
▼. ya el d... — 2. ... eft.in en fu p. — 3. alcalle — 4. ... p. yo 
No la licencia = 

' U [entenf\i hiffé. 
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(f • 24 v«) 347 


j 1 


344 « Pugnaiz lof abogados £ façen fu poder 

(f por faber del alcalde lo t\u.e quîerre (sic) façer, 

« que fentenfja darîa o (\ua\ podrîa fer; 

« maf non podieron del cofa faber njn entender. 

345 « De lexos le fablauan por le façer deqr 

a algo de la fcntençja, por fu coraçon defcobrirj 
« el moftraua lof djentes, maf no« era rreyr, 
« coydaiian que jugaua e todo era rrenjr. 

346 a dixieron laf partes alof fus abogados 
tt que non podrian fer en vno acordados, 

« njn querian abenencia para fer defpechados, 

« pyden ç\ue por fenlençja' fuefen de ally lybrados. 

u El alcalde letrado e de buena çiençia 
« vfo bien de fu ofiçio E guardo fu conçiençia; 
u eftando affentado affentado' en la fu abdjençia 
« Reço el por fy mefmo efcripta tal fenfençia : 
348 « £ nel nonble de dios » — « el judgador deaja », 
« yo, don ximjo ordjnario alcalde de bugîa, 
« vifta la demanda que el lobo faaja, 
« en que ala marfufa furtole aponja, 


344. — I. (f° 8 r°) punaiï 1. a. e pone» fu p. — 2. ... alcalU lo 
qaeria f. — 3. quai ... o qae p. a. — 4. ... pud. c... ■=. 345. — 
adelexoa f... — 2. ... a. fu ... — 4. cuyd. q. jugauan ... •=. 346. 
I. d. le 1. partd e f. a. — 2. q. n. p. en v. nu»ca oer a. — 3. 
querie» ... ■=. 347. — 1 . el alcalle ... aiençia — 2. ... o. g. b| 
cônçiençta — 3. e. aaentando en fu a. — 4. ... mif. e. la a. = 3^ 
— I. ... nonbre ... )uagador d. — 2, ... x. alcalle o. de b. — 3.1 
eata d... = 


' fcan hïffé. 


' ha, première f de ce deuxil 
aff. est écrite sur une 1. 
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349 « E viftas laf efcufas e laf defenfiones 
« que pufo la gulharra en fus exeapçiones 
« e vifta la rrefpuefta e laf rreplicaçzoues 
« que propuffo el lobo en todas fus rraaones 

35û « E vifto lo que pide en fu rreconvençion 
« la comadrQ contra el lobo çerca la conclufion, 
« vifto todo el proçefo E quantas rraaones enel fon 
« E laf partes que pyden fentençja E al non, 

35i « Por mj examjnado todo el proceffo fecKô, 
« avydo mj conffejo, que me fi^o prouecho, 
« co« onTef fabydores en fuero e en derëcHô, 
« dyos Ante mjs ojos, ii\n Ruego njn pechô, 

332 « ffallo quela demanda del lobo ef byen çierta, 
« bien acta e byen formada, bien clara e abyerta ; 
« fallo que la Rapofa ef en parte byen çierta 
« en fus deffenffiones E efcufa e rrefierta. 

353 « La exençio/i primera ef enfy perentoria, 
«mafia defcomunjo/z ef aqui diiatoria^ 
« dire vn poco délia que ef grand eftoria 5 
« jabogado de rromançe, efto ten en mémorial 
354 « La exepçion primera muy byen fue llegada 
« maf la defcomunjon fue vn poco errada, 
« quela coftituçion deujera fer nonblada 
« E fafta nueve djas deujera fer provada. 


»49. — 2. ... gulHara en f. efeuçionea — 3. rriplicaçionea — 4. q. 
prepuao ... zz: 350. — 2. cuncluaion — 3. (f° 8 V°) ... rr. aôn = 
351, — I. efaminado — 3. fuero — 4. d. a. lof m. o. e non rr... =: 
852. — 2. b. abta ... c. e bien a. — 3. f. q. la marfuaa en p. b. 
Bçierta — 4. Co/z f. d. efcuaaa e rrehierta = 353. — 1 . la exuçion ... 
^ 2. m. la excum. a. ef dilatoria, il semble qu'il y ait vilatoria, mais 
f OAJ G le d se confond quelquefois avec le v. Cf. 1262, 4$ 1282, 2. — 
ef de g. e. — 4. tiene = 354. — i. la exuçion ... alegada — 
defcomonjoit — 3. q. la defcomonjo/t d. a. nonbr. = 
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/. ît N 355 « Por carias o por teftigos o por huen ]i\Urumente 
(fo 25 i^) • . . . 

« de publico notario deujera fyn fallymjente 

« efta (al dilatoria prouar fe clara mente; 

« fy poil perentoria efto otra mente. • 

356 « quando la defcomuuio/i por dilatoria fe pone, 
« iiueve djas de plaao para el que fe^poiie; 

« por perentoria, — efto guarda. non te ?ncone, 
« que amuchos abogados fe olvida e fe pofpoiie, — 

357 «. Ef toda perentoria la efcomiinjon atal 

« quando fe pon contra teftigos en pleito cnmjnal, 
« contra jueç publicado que fu proçeffo non val; 
« quîen de otra gujfa lo pone, yerralo e fare mal. 

358 « fallo maf, quela gulpeja pîde maf que non deue p€ 
« que de egual en crimjnal non puede Reconvenyr j 

« por exepçion non puedo yo condepnar njn punjr, 
« njn deue el abogado tal petiçion comedyr. 

359 « Maguer contra la parte o contra el mal teftigo 
« fea exepçion prouada, iïôl faran otro caftigo; 

« defecharan fu demanda, fu dtcho non val vn figo, 
« la pena ordjnaria non avra. yo vos lo digo. 


j 
355> — I. jnftrumento — 2. ... deuie f. fallimente — 3. e. t. dilitCN 

ria ... — 4. fi fe pone p. e. ef ... r= 356. — 1. .^.. defcum. p. dil 

toria ... — 2. n. d. a de p. p. quando fe ap. — 3. p. p. maf 

g... — 4. (f° 9 r°) = 357. — I. defcomonjon — 2. ci pone ... 

p. principal — 3. E c. j. publico ca fu ... z=z 358. — 1 . f . q... 

puede p. — 2, ca de ygual jncrTnTfïïil ... — 3, p. exuçioii 

pude ... — . 4. no» deuie ... =r 359. — 1. Ca mager ... — 2. 

exuçioA p. non le... — 3. deaecharon — 4. maf la ... n* la a. 

V. d. = 
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36o K fy non fuere teftîgo falfo o fy lo vieren varîar j S 

« Ca entonçe el alcalde puede le' atormeutar, 

« non por la exepçion maf por quelo puede farj 
« enlof pleitos crimjnales fu ofiçio ha grand lugar. 
36i « Por exepçion fe puede la demanda defechar, 

« E puedeiHTe los teftigos tachar e Retachar; 

« por exeçion (sic) non puedo yo condepnar njn matar, 

« njn puede el alcalde maf que el derecho mandar. 

362 « Por quanto yo fallo por la fu conffefion 

« dellobo ante mj dicha E por otra cofa non, 
« fallo que ea prouado lo que la marfufa pon, 
« por ende pongo fylençio al lobo en fta (sic) façon. 

363 <c Puef por fu confefion e fu coftunbre e vfo (f*^ 25 V^) 
« ef magnjfîefto e çierto lo que la marfufa pufo, 

« pronuncio quela demanda quel fîro e propufo 
« non le fea rrefçebida Segund dichô he de fufo. 

364 « Puef el lobo confiefa que fir-o lo que acufa 
« E ef magnjfiefto e çierto que el por ello vfa, 

« non le deue rrefponder en juyr-jo la marfufa; 
« rrefçibo fus defenfiones e la buena efcufa. 


360. — I . ... o lo Tiere defuariar — 2. ... alcalle p. lo a. — 3. ... 
«euçioif ... lo deue f. — 4. cremjnala = 361. — t. exeuçion — 
i. e deuen cje 1. t. defechar e aviî tachar — 3. exeuçio/i — 4. Non p. 
ttaf el alcalle q. el d. manda =1 362. — i. pero q. f... — 2, d. 1. a. 
Tiii fecha por eato e por al n. — 3. ... p. quanto la m. p. — 4. p. 
•»to p. filinçio. al 1. eata a. z= 363. — E p. p. fu c. por fu cuatubre 
••• — 2. (f^ 9 V*) ea manif. .. gulhara p. — 3. ... que cl ... — 4. ... 
^a rrefçib. •• = 364. — 1. q«e p. el ae c. q. fa je ... — 2. E a mj 
•ffmanîf. <!• ®1 P- a<î"ello v. — 4. manque, zn 


' Ççtte lettre est empâtée & peut * q èiffé. 

Nrr encore un a, ou un o, 
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S 365 « Nonlepreftelo quedixo,q£/econmjedo e quexura 

«. firo la conffefion cogido en angoftura, 
« Ca fu mjedo era vaiio e non dixo cordura, 
« c[ue ado buen alcalde judga, toda cofa e? fegura. 

366 « do lyçençia ala Rapofa, vayafe ala faluagina, 
« pero que non la afueluo del fiirto flin ayna, 
«. pero mando qi/e non flirte el gallo afu ve<rjna ». — 
« ella àïç que nonlo tenje, maf que le furtaria la gallynat 

367 « Non apellaron laf partes, del jiiyaio fon pagados, 
« por que non pagaron coftas njn fueron condenados; 
« efto fue por que non fuero/i de laf partef demandadoS| 
« n\n fue el pleito confteftado (sic), por que fueron efcufai 

368 « ally los abogados dyxieron contra el jue(7 
« que avya mûcho errado E perdido el fu buen preff, 
« por lo que avja dicho E fuplido efta vecr : 

« non* gelo preçio don ximio quanto vale vna nuea. ; 

369 tf dixo lef que byen podja el enfu pronunçiaçîo[n] 

I 

« conplir lo que ef derecho E deconftituçion, 
(c que el de fecho ageïîo non façja meiidjon. 


■* I 


(( tomaron lof abogados del ximjo buena liçion. 


6 365. — I. ny« — 2. feaiera la conûCion c. en ançuat. — 3. ... deaia 

c, — 4. ca do b. alcalle juaga ... zr: 366. — 1 . lençençio ... a a. — * 
2. atan — 3. maf yo le m... vicjîna — 4. E. dicje q. n. le tiene m* 
furtar le ha la g. = 
G, T 367. — I. T (XXVI, f*» 1 r®) n. apeiaro/t ... pagadaa — 2. T p.- 

q. n. lytygaro» c... condenadaa — 3. Gr ... n. fue ... demandoa; '1 
T demandadaa — 4. G n. f. p. co«t..,5 T n. f. p. cont... fuefeu j 
efciifadaa =. 368. : — i. G dexieron — 2. G q. a. e. e p. au b. p.j 
T quelo a. e. e p. Œu b. p. — 3. G p. ho lo ... fuplecado (?) e. y»^ 
T p. q. lo ... foplicado otra v. — 4. G ... val v. vil n. = 369. —, 

1. G ... p. en la fu pronunçaçio/z; T ... p. en fu plonuçiaçion — 

2. G (Tuplir lo ...; T quelo auja errado por lef dar avoluîçion — 

3. G ca el ... feaiera m.; T ca el ... — 4. G, T •.. del muy b. 1. = 

' Vo de non est écrit sur un \, 
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^JO a dixieron le otrofy vna derecha rracon : 

« que fecha la conclufyon en crimiual acufaçon (sic) 
« non podja dar lyceaçia para aver conpufiçion, 
« menefter la fenfençja çerca la conclufio/z. 
371 a aefto dixo el alcalde vna fola Refponrrion : 


XXV 


^ . (f« 26 r») 

« que el avîe poder del Rey, en fu comjfion, 

« efpeçial para todo efto E conplida juryfdiçton. 

H aprendieron lof abogados enefta difputaçion. 


Aqul ffabla de la pelea quel arçiprelte ovo 

con don axnor. 

372 « Tal ères como el lobo, rretraes lo que fa7es, 
tf eftraiias lo que ves E non el lodo enque yares, 
« eref mal enemjgo atodos quaiitos places, 

<c fablaf con grâïîd fynplera por que muchos engaîiej. 

373 « aobla de piedad nunca paras m j entes 

« njn vjfitas lof prefos njn quieres ver dolientes, 

tt fy non folteros faïïos, mancebos e valyentes; 

« ffy loçanaf encuentraf, fablaf lef entre lof dientef. 


370. I. G (f» 10 r") dex. o...; T [dixi]ero[rt] [le] o,..j trous de ver. G, T 

2. Gq. f. la coftytuçiort ... acufaçion^ T acufaçion — 3. G, T ... p. 

fa^er c. — 4. G mefter ea la f. fechâ la c ; T ... f. e fecha la confi- 

(ion, 2'f de c. écrite sur un ç dont la cédille reste. = 371. — 1. G 

defto dio el alcalU ...; T cl efto dio el al alcaldt? v. fol[a] [rrejfp., trou 

de ver» — 2. G quel auja dcl rr. p..-$ T q. el tenja p. d. r. e[n] ..., 

trou de ver, — 3. G efpiç. p. efto c. jurediçionj T efpyc. p. efto c. 

jorydiçion — 4. G a. a...; T a. a... defp. m 372. — 2. G e. aloa 

oiroa cl 1...; T e. a loi otroa el 1, en q. tu y. — 4. G ... m. enlaaefj 

T f, c. maeftrya grande p. q. a m. enla^ea •=. 373. — 1. G a obra 

it piadat tu n...} T (f® 1 V") a obraa de piadat n. tu p. m. — 2. G 

aon ▼C|jita<J ...j T ... v, loa d. — 3. G fy n. Reaios e aano? tn.... 

!P fy n. rrc<jyoa e fan. e m, v. — 4. G ... f. laj c. d.j T ... f. lea c. 

a. = 
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S. 374 « Reras muy bien laf oraf con garçones folguyneç-, 

« cum hiîT qui oderunt paçem, fafta que el falterio afîneî 
« diçes : ecce quan boiium con fonajas e baçinec, 
a Jn notibu? eftolite, defpued vaf amatyncs. 

375 « Do tu Amjga niora comjeiiças a leuantar; 
« domine labia mea, en alta bo7 acantar; 

a primo dieriim o/zium, lof eftormentos tocar; 
« noftraf preçes ut audiat, E far-es los defpertar. 

376 tf defque' fientef aella, tu coraçon efpaçias ; 

(' co/zla maytinada cantate, enlaf friurias laçias ; 
o laudes aurora luczj, daf les grandes graç/as j 
a con mjferere mey, mucho te le engraçias. 

377 tt El (sic) falyendo el fol, comienças luego prfma; 
tt deus jn nomine tuo, Kuegas atu faqi/ima 

a que\a. lieue por agua e que de atoda (sic) çima, 
tf va en achaque de agua a verte la mala efquima. 


Q T 374. — I. G golhynea} T golfinecj — 2. G cu/w mif quiuderuit 

p. f. q. el aaltejro a.j T c. yz q. hoderunt p... afynaa — 3. G 
djae eçe qacim bono ...5 T diae eçc qao</ b... — 4. G • . d. qae v. a m. 5 
T jn notebua ... r= 375* — 1. G Icundar — 2. G ... b. c. — 3. G 
p. dierom vnjum I. eXtrume/ites t.; T p. d. oniun ... tentar — 4. G 
n. preçiaa vt a. f. 1. d.j T ... a. f. 1. d. zz: 376. — i.Gffd...jT... 
alla tu coraçion e. — 2. G con matina c. en^l. friuraa 1.; T c. m, 
cantante, le reste rongé. — 3. G ••. daa le ...; T ... luçei d. le ... 
4. G ... m. te e.5 T c. mifere ... = 377. — 1 . G (f° 10 V*») en a. 
luego el 0.. } T en f... — 2. G xaquima; T d, y nomene t. rr. a tu 
X. — 3. G q. là Ijeua p. a. e de con todo açina ; T q. la leue p. a. « , 
de a todo ç. — 4. G vayai en ... a u. te mala te eacriu[a], trou de 
ver; T ... agua a fablar te a lefqu/'na =1 
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378 « E fy ef tal que non vfa andar por laf callejac, S 
« que la lyeue alaf vertas por laf rrofas bermejas, 

« ffy crée la baujeca fus dichos e conffejas 

« Quod eva trfftis trae de qiijcunque vult Redruejas* 

379 « E fy es duefia tu amiga que defto non fe conpone, (f« 26 V*) 
K tu catolica aella cata manera quela traftorne, 

« os, lynga, menf, la enuade, fefo con ardor pofpone, 
^ va la dueila aterçîa, caridat alonge pone. 
^So « Tu vaf luego a la igle/ia por le de^îr tu Ra^on 
« maf que por oyr la mjffa nin ganar de djos pcrdon; 
« quieres la mifa delos novjos fyn gloria e fyn fon ; 
« coxqueaf al darofrenda, byen trotaf el comendon. 

« Acabada ya la mjffa Re^as tan byen la fefta, 
ce quela vieja que tiene atu amjga prefta; 

« commenças : « jn verhum Uium » — ne dy^es tu de aquefta : 
n feo fant fant vter, por la grand mjfa de fiefta. » — 
î^2 « di?7ec7 : « quomodo dilexî^ nueftra, fabla varona, 
« ff iifçipe nie fecundum, que para la mj corona, 
« luçerna pedibus raeys, ef la yueftrz perfona. » — 
« ella te diae jquam dulçla! que rrecubdas ala nona. 


38i 


— I. G ••• n. oaa ...; T H ea t. q. n. andrar (sic) p. 1, c. — 
6 G[. te la Ijeua ...; T q. la lyeuan ... — 3. G ai traye ,.... d. e fuar 
(T... tua d. e c. — 4* G cod eua tnft/a t. de qo/ cun qui bul rr.; 

... YvTt [correction de voltj rr. nz 379. — 1. G fi ... q. conefto 
>»ipon; T <yi ••• q- con nefto ... — 2. G ... alla c...; T tu catlyca 
le. en m.. . — 3. G of \ou ef] I. mea le entiende aeao con cordura 
>5ne, T manque depuis ce v. compris jusqu'à la c. 900 comprise. 
Or va la d. a la igile/ia en c. Icge pone = 
L — I, ... la terçia p. d. le .. — 2. ... n. por g. fartto p. — 
[.de n. con g. e f. rra<7on — 4. c. ala o. b. t. al comédon izr 

— I. a. la m... — 2. ca la v. te tie/i ... — 3. ... e deaef tu a 
I» 4. fautua fun ficud vter ,,. = 382* -— 1 . d. coîno do d. 
Ira ... 2. ... q. por la m) carona — 4. ... d. rrecudaa ... ■=: 
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S 383 «r vaf a Reçar la nona conla duena loçana : 

« mirabilja, » — « comjenças, diçes de aqi/efta plana : 
« greffus meos dirige, ^ — « rrefponde doîia fulana : 
«. juftus eft domziie, » — « tafte anona la canpana. 

384 « Nunca vy fancriftan (sic) c\ue a vifpcras mejor tanga, 
« todof lof ]nHi'umentos toca conla chica manga; 
« la que vjene a tuf vifpas (sic), por byeii que fe rremanga, 
« con virgam virtutzV tue fa^es que de ay Retangan. 

385 « Sede' a deftris meys », — « diçes a la que vjéirë ; 
ti cantas : «. letatuf him » — « f y ally fe detiene; ] 
«. illyc eiiim afçenderunt » — « aqual quîer que ally fe atiêî^ 
« la fiefta de feys capas contigo la pafqi^a tiene. 

386 « Nu;zca vy cura de almaf que tan hyen diga conpletaf > 
« vQngan fermofas o feas, q«ier blaucaf quîer prietas^ 

« diga« te :«coiiortamof», — « de grado abres laf puertaf^ 

« defpues : « cuftodjnos », — « te rruegan laf encubiertafJ 

^^^^ 387 « ffafta el : quod parafti, nonla quiere( dexar; 

^ '^ • « ante facien o/iium, fabes laf alexar; 

« Ingloria plebys tue, faces laf aveytar; 

« falue rregina >►, — « diaes, fy de ti fe ha quexar. 


383* — I. V. rr. a la ... — 3. (f° 11 r**) g. meua ... — 4. J. cf... = 

384. — I. ... facriftano vierperaa ... — . 2. ... toca a co« chcca (sic) 
m. — 3. ... biefperaa ... arremanga — 4. ... q. ay rremanga = 

385. — I . bien — 2. ... ay ae d. — 3. ylit enit a. q. q, q. ati ae tie« 
— 4. ( la ... comîgo grant p. tien = 386. — 1. ... q. d. t. b. c. — 
3. d. te coiierte noa de g. daa 1. p. — 4. d. conuertenoa te rr. 1. 
encob. = 387. — 1 . f. el cor p. n. laa q. d. — i. a. façiam vmiu 
aabellaa a. — 3. ado gloriam p. tuya laf f. abaxar «— 4. aalua R, 
diaeix ... an de q. = 


* Cette c. a échappé a Janer & justifie la numérotation de SknckeT^ 
^uil attaque p. 289, n. 5. j 
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Aquj fabla de la pelea que ovo el arçiprelte 

coD don amor. 

388 « Con açîdya traes eftos maies atantos, 

« muchos otros pecados, autojos e efpantos; 
« non te pagas de ornes caftos n\n dignos fantos, 
f alof tuyos daf oblaf de malef e quebrantos. 

389 « El que tu obla trae ef mitrofo (sic) puro, 
a por co«plyr tus defeos fa7es lo erege duro, 
« niaf crée tuf lyfonjas, el neçio fadeduro, 

a qiie non la fe de djos : vete,yo te conjure. 

390 « Non te quîero, amoo ni» cobdiçio, tu fijo; 

« fa^es me andar de balde, di^es me : « digo, digo »; — 
et tanto maf me aqi/exaf quanto yo maf aguijo; 
« non me val tu vana gloria un vil grano de mjjo. 

391 « Non af miedo n\n verguença de Rey iiin Reyna, 
tf mudaf te do te pagaf cada dja Âyna, 

« huefped ères de muchos, non duraf fo cortina ; 
« como el fuego audas de veajna en ve^ina. 
3g i a con tuf muchaf proro.efas amuchôs envelynal, 
« en cabo fon muy pocos aqi//en bycn adelynas, 
« non te menguan lyfonjas maf que fojas en vyfiaf, 
<r maf traes neçîos locos que ay pyfiones en pinas. 


. — I . c. la Tçiadia ... —^ z. ... a. defpantoa — 3. nu/zca te . .. c. 

e diiioff e <J» ——4. ... obraa mûcïïôa maloa q. =: 389. — 1 . el orne 

por tua obraa el m. e el perjuro — 2. ... tu deaeo f. le her. e à. — 3. 

(f^ Id V**) hadeduro iz: 390. — i.... n. al îofpiro tu f. — 2. ... b. 

[ e dîxonie dixo dixo — 3. t. maa a... — 4. n. v... =z 391. — 1. ... 

n. de rr. — 3. h. e. a m... — 4. c. el f. te a. de veajno en v. nz 

3Q2. — • • cuenjnaa — 2. adelinaa — 4. m. trayea n. e 1. q. p. en 

pinaa = 

* Main» 

* 
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S 393 « fares como folgi/ym ' en tu mefma nianera, 

« atalayas de lexos e caçaf la primera, 
« al ç{ue q^/ieres matar ffacas lof de carrera, 
« de logar encobyerto facas çelada fiera. 
394 « Tyene oiïïe fu fija de coraçow amada, 
« loçana e fermofa, de muchos defeada, 
V ençerrada e gwardada e con vycios criada : 
« do coyda algo eu ella tyene nada. 
{î^ 27 V°) 395 « coydan fe la caffar como laf otraf gentef 

« por que fe onrre/i délia fu padre e fus parientef ^ 
« como mula camuraja agucia rroftros e dientes, 
« Remeçe la cabeça, a mal fefo tiene mjentef. 

396 « Tu le rruyes ala oreja E daf le mal conffejo; 
(f que faga tu mandado E figua tu trebejo, 

« lof cabellos en rrueda, el peyne E el efpejo, 
« que aqizel iïvjgo' oveja non ef délia parejo. 

397 « El coraço» le tornaf de nïyil gujfas ala ora; 

i. ffy oy caffar la qi/zeren craf de otro fe enamora; 
« alaf veç-es en faya, alas veçes en alcandora, 
« rremjra fe la loca ado tu lo cura mora. 


393. — I. ... golhin en tu falja m. — 2. ataleaa de luene tu tomaa 
la p. — 3. a la q. m. q. a. la ... — 4. ... ç. afuera = 394. — 2. 1. 
e bien f... — 3. co« viçioj ef criada, enç. c g. — 4. do eu. tener a. 
en e. non t. n. z=: 395. — 1. cuy... c. bien como ... — 2. (f** 4,2 r") 

— 3. ... çamuçia a. rroatro ... — 4. ... a diablod t. m. rz: 396* — 
I . ... rruyf ... d. la m. c. — 3, ... en treiça el peynde ... — 4. q. tal 
rTjguo non ay en villa e n\n ef ... zn 397. — 1. ... m. oracj a la o. 

— 2. ... q. oy de ... — 3. ... cj. otraa en a. — 4. ... l. do tu lue. m. =: 


* Devant Z'm, signe d^ahrévia- 1 ^ Il y avait a m] go. Va a été. 
tion de ri, qui nous parait inutile, | hiffé. 
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398 a El que maf aty crée, anda maf por mal cabo, 

« aellof e aellaf, atodof das mal rramo 
u de pecado dafiofo, de al non te alabo, 
« trifte^a e flaqueça al de ty won Recabdo. 

399 « das muerte perdurable alaf almaf (\ue fieras, 
« daf muchos eiiemigof al cuerpo (\ue rrequieref, 
(( fa^er (sic) perder la fama al que maf amor dieref ; 
a adjos pierde e al mundo, amor, el Q{ue maf qi//eref. 

400 « Eftruyes laf pcrfonas, lof avères eftragas j 
« almaf, cuerpos e algof como' huerco laf tragaf, 
« de todof tuf vaffallos faç-es neçios fadragaf,* 
a prometef grandes cofas, poco e tarde pagas. 

401 « Eref muy grand gigante al t/enpo del mandar, 
« eref enano chico qt/ando lo af de dar, 
tf luego de grado mandas, bîe/z te fabes mudar, 
(c tarde daar e Amjdof, byeii qi//eref demandar. 

402 (c delà loçana fa^es muy loca E muy bova, 
« faces cou jtu grand fuego como fa^e la loba, 
<c el maf aftrofo lobo al eïïodio ajoba, 

« 2Laue\ da de la mano e de aquel fe encoba. 

—1— . XXVII 

403 « Aiify muchas fermofas coatigo fe enartaw; /'*o oftt< 

« con ç\uîeti fêles antoja, co/z aquel fe apartan, 
if qi/îer feo quzer natyo, agujfado non catam (sic) : 
'C c\ua\\tQ maf aty creen, tanto peor baratan. 


, . — 2. ... m. cabo — 4. rrebato = 399. — 2. rrehiere^ — 3. 
Taiea — 4. a d, e aloa omea pierde el ... zz: 400. — 1. deftruej ... 
aftr. — 2. ▼ierco — 3. hadragaa =: 401. — 3. (1° 12 V") = 402. 

I, ... m. nefçia e m. boba — 3. al m. a. al enatio a. z=. 403. — 

I. afi — 3. ... enatio ... catan iz: 


r 

l 
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404 « fares' por muger fea perder oine apuefto, 

tt pierde fe por onïe torpe duena de grâïïd Refpuefto, 
tt placre te con qua\ quier do el ojo af puefto, 
a byen te pueden deajr antojo por denuefto. 

405 « Natura af de diablo; ado q£</er que tu moref, 
« fares tenblar lof oîïïes e mudar fus coloref, 

« perder fefo e fabla, fentyr muchos dolores, 
« traes los ornes çiegos que creen en tuf loorea. 

406 « abletador feniejaa quando tafle fu brete, 

« que cauta dulçe cou engafio, al ave poiie abeyte, 
« fafta que]e echa el laço q^/aiido el pie dentro mete: 
« affegurando mataf^ j ^ujta te de mj, vête! 


En££ienplo del mur topo e delà Rana. 

407 « Contefçe cada dia atuf amjgos con tîgo, 

M coîïïo' cowtefçio al topo, que quîio fer amjgo 
(( delà rraua pyntada, quando lo leuo cou fygo : 
« entiende byen la fabla E por que te lo digo. 

408 « Tenja el mur topo cueva en la rribera j 
« creçio tanto el rrio que maravilla era, 

« çerco toda fu cueva que non falya de' fuera^ 
(( vyno ael cantando la rrana cantadera : 


404. — 2. p. ae p. vil o. d. de g. rrepueato — 4. b. te puedo yo d... ^ 
rz: 405. — I. manera efde ... moraf — 2. ... o. demudar laf c. — 
3. ... f. demudar lof cdolores, on avait commencé a mettre co, on a fait 
de l'o un 6. & on a ouolié d'effacer le c — 4. trayef ... q. oyerz t. 1. = 
406. — I . el bretador ... t. el b. — 2. c. d... p. enbrete — 4. ... m\ 
e vête z=. 407. — 2. ... t. quando q. a. a. — 3. ... p. que lo 1. c. f. 
— 4. e. b. mj f. e p. q. la d. =: 408. — 1. (f° 14 r°) — 3. çercol 
t. la fu ... f. fiiera — 4, v. a el baylando ... = 1 


* A droite de cette c, une acco- 
lade qui V enserre tout entière. 


' cofte biffé, 

^ Dans Vinterligne, 
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409 « Sefiorenamorado », — c dixo al mur la Rana », — S 
« qujero fer tu amiga, tu mugere tu çercaiia, 
4( yo te facare afaluo agora por la mafiaiia, 
« poner te he eiiel otero, cofa para ti fana. 

410 « yo fe nadar muy bien, ya lo vef por el ojo; 
4( ata tu pie al Rijo, fube en mj ynojo, 
« facar te he bien afaluo, non te fare enojo, 
<« poner te he enel otero o en aqi/el rraftrojo »• — 

411 « byen cantava la rrana con fermofa rraçon , (f" 28 v®) 
« niaf al tiene penfado enel fu coraçon ; 
« creo fe lo el topo, en vno atados fou ; 
« atan los pief en vno, laf voluntadef non. 

i|i2 « Non guardando la Rana la poftura que pufo, 

a dio falto enel agua, fomiefe faaja yufo; 

cr el topo quanto podja tiraua faaja fufo : 

« quai de yufo quai fufo andauan amal vfo. 
413 a Andaua y vn mjlano volando def franbrido (sic), 

<( bufcando que comjefe^ efta pelea vydo : 

« abatiofe por ellof, fubyo en apellydo, 

<c al topo e ala rrana leuolof afu njdo. 
414 « Comjolosaentranbos, nonle quztaron la fanbre. 

<f afy face alos locos tu falfa vedegabre : 

cr q£/antos tyenes atados con tu mala eftanble, 

tf todos por ti perefçem (sic), por tu mala enxanbre. 


4^QQ, — 3. yo te (T. en (T. .. — 4. cafa =z 410. — 1. . . p. ojo — G 

3. .-• b. en aaluo ... = 411. — 2. m. al tenja en pienjo en fu mal c. 

. 3. crio ae la ... — 4. .». v. maf 1. v. n. =: 412. — i. n. guar- 

dado --• — i* ••• <JOini[o]g ayucjo, trou de ver — 3. el mur qaando p. 
t. contra f. — 4. <{» de y. q. de f... = 413. — 1. a. vn ... def fan — 
3^ debatioae ... ailuo en a. — 4. al mur e ... al fu n. =r 414. — 1 . ... 
etitramo.'S n. le tiraron la f. — 2. ... f. venga dunbre — 3. q. trayef 
a. cotiel tu malcatabre — 4. (fo 14 V^)... pereaçen en tu m. exanbre=z 
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'4i5 « alof neçiof e neçiaf qi/c vna veç* enlaçaa, 

« en tal gujfa les travaf con tuf fuertes niordaçacr, 
« (\ue non han de djos mjedo w\n de fus amenacias, 
« el diablo lof lyeva prefos eu tus tenaaas. 

416 « Al vno e al ôtro eref deftroydor 

« tan byen al engafiado como al enganador, 
« coïïïo el topo e la rrana perefçen opeor : 
« eref mal enemjgo, fa7es te amador. 

417 « Toda maldad del mundo E toda peftilençia, 
« fobre la falfa lengua nijtirofa (sic) aparefçeiicia, 
« deçjr palablas duljes que traen abenençia, 

»< E façer malas oblas e tener mal q^crençia. 

418 « Del bien ç\ue orne di7e fy afabyendas menguan, 
« ef el coraçon falfo e mjtirofa la lengua; 

« con fonda djos al cuerpo do tal coraçon tuelga ; 
« lengua tan enconada djos del mundo la tuelga* 

419 « Non ef para bupn oTïîe créer de lygero 

« todo lo f\ue\ dixieren, pienfe lo bien pr/mero 5 
*( nonle convjene al bueno qz/c fea lyjongero; 
« encl buen deajr fea orne firme e verdadero'. 


G 415. — I. 1. n. e laf n... — 2. en t. g. locj t... — 4. ... en fucj t. = 

416. — I. de ftruydor — 3. c. el mur e ... e p. — 4. ... f. tu a. z= 

417. — 2. (labra ... mintroaa parefçençïâ — 3. dea'it palabraa d. q. 
trayen a. — 4. obraa •==. 418. — r. mengua — 2. mintroja — 3. ... 
d. el c. do... z:= 419. — 1. ... o. en c... — 2. ... quel dijen, peae ... 
— 3. n. c... lig. — 4. en el bien d. f. f... z=z 


' enganas b'tffé. 


* Au bas de la page ^ appel : 
Sola piel ovejuna. 
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420 « Sola pîel ovejuna traes djeiites de lobo, .. ^Y ^ 

(f^ 29 r^) 
^ al que vna vec travas lievas telo en Robo, 

« mataf al que maf qu/eres, del byen eref encobo, 

« echaf en ilacas ciieftas grâûîd pefo e grand ajobo. 

421 « plaça me byen, te digo, que algo non te devo, 
« ères de cada dja logrero E daf a Renuevo, 

« tomaf la grand vallena conel tu poco çeuo, 
ir mucho maf te diria Saluo que non me atrevo. 

422 « Por que de muchas duefiaf mal qaerido feria, 
« E mucho garçon loco de mj profaçaria, 

a por tanto non te digo el die7mo que podria; 
« puef calla te e callemos, amor vête tu vya ». — 


Aquj fabla de la Reipuelta ' que don amor dio al 

arçipreite. 

423 El amor con mefura dio me rrefpuefta luego; 
dy- : a açiprefte, Safiudo non feyas, yo te rruego, 
« non digaf mal de amor en verdat njn en juego, 

a que alaf veres poca agua fa7e abaxar grand fuego* 

424 « Por poco mal decrjr fe pierde grâïïJ amor, 
« de pt^quefia pellea nafçe muy grand rrencor, 
(f por mala die ha pierde vaffallo fu Sefior, 

« la buena fabla fienpre fa^ de bueno mejor. 


420. — I. ao la p. del oveja traycf la del l. — 3. m. al q. matar 
q... — 4. ponea en ... grân a. = 421. — 2. (f" 15 F®) e. c. d. I. 
de rr. = 4212* — 2. m. g... porfaçaria — 4. p. callat e c. a. vei tu 
^, — — ' 423. — 2. a. a. n. aeas ... — 3. ... àel amor ... — 4. ca muy 
p. a. f. baxar ... = 424. — 2. ... n. vn g. rr. — 3. ... v. a fu a, 
— — 4* la f. r. b. fa?e de b. mijor = 


L 


* fia Jant t'interligne. 
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S 425 « Efcucha la mefura, pues dixlfte baldon, 

<( non deue amenaçar el que atyende perdôn, 
a do byen ères oydo efcucha mj Raçon, 
a ffy rajs dichos fa^es non te dira muger no«, 

426 « ffi tu fafta agora cofa non rrecabdafte 
« de duefias e de otr^zs que di7es que amefte 
« toriia te atu culpa puef por ti lo errefte, 
« por que ami non venjfte njn vifte njn prometifte. 

42; « qttiïyfte fer maeftro ante que difcipz^lo fer, 
« e non fabes la manera coîno ef de aprender '; 
« oy e leye mjs caftigos e fabe los byen façer, 
K Recabdaras la duefia £ fabras otras traer 
(f® 29 y**) 428 a Vara todas mugeres tu ampr non convjene, 

« non qi/ieraf amar duenaf, que aty non avyene; 
« ef vn amor baldjo, de grand locura vjene, 
tf fyenpre fera meîquino quien Amor vano tyene. 

429 « fy leyeres ovydjo, el que fue mj criado, 
« enel fallaras fablaf quele ove yo moftrado, 
« muchaf buenaf maneraf para enamorado, 
V panfilo e îïâfon yo lof ove cafiigado. 


G 425. — I. dexifte — 2. a. n. d. qu/en quiere auer p. — 3. ..••., i 

bien la rr. — 4. fi m. caatigod feaieres ... = 426* — 1. rrecabdec^te 

— 2. duenad e ... — 4. que amj n. venjfti n. vifti n. proueftc = 
427. — I. quef. oeer ... — 2. E n. aabrief m') m. fyn la de raî a.- — , 
3. oye e 1. bien m. c. e aabraa b. f. — 4. ... d. a. a o. leer =11: AQS» 

— 2. manque. — 3. (f** 15 V°)-... lucura bien — 4. (jiepre ... tie» 
= 429. — I. n lixiera ... — 2. quel — 4. panfilon e N. de mi fat* 
demoatrado = 


' a de SL-p, dans V interligne, 
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480 « fy quifyeres amar dueflas o otra' quai quier muger, 
« muchaf cofas avras przmero de aprender, 
« para que ella te qaiera en fu amor qiierer : 
« fabe primera me«te la muger efcoger. 

431 a Cata miiger fermofa donofa e loçana, 

« que non fea mucho luenga otrofi njn enana, 
'f fy podieres non quzeraf amar muger villana, 
« que de amor non fabe ef como baufana. 

482 « bufca muger de talla, de cabeça pequefia, 

a cabellos amarillos, non fean de alhefia, 
« laf çejas apartadas, luengaf, altaf en pefla, 
« ancheta de caderaf, efta ef talla de duefla. 

433 « ojos grandes, fermofos, pyntados, Relujjentes, 
« E de luengaf peftaîïas hyen claras e Reyentes, 
« laf orejas peqi/efiaf, delgadas, parai mjentes, 
« fy ha el cuello alto, atal qaieren laf gentes. 

484 « la naryç afylada, lof djentes menudiellof, 

« eguales e bien blancos, vn poco apartadillof, 
« laf enqvas bermejas, los djentes agudillof, 
ic lof labros de la boca bermejos, angoftillos. 


430» — > (• fi qu'erea tu amor de duena q. q. m. — 2. ... a. antecj a G 

deprender — 3. p. q. te e. q. en a. acoger = 431. — i. c. m. d. e 
f. e luçana — 2. ... muy 1. nj o. e. — 4. ca de ... =z 432. — i, ... 
f, g de.»» — 2,. amarielloG' — 3. çe)a<7 correction de çeua-jj le j est fait 
sur le second trait de l'\i, de sorte qu'il peut paraître y avoir : çeijaa — 
jÊ^ 'aneoatà de cabellocr ef t. de d. zzz 433* — i . o. g. fomeroa p... — 
z- ••- !>• c. parefçienteo" — 3. ... para m. — 4. fi el c. alto... =: 
434k- ^— ■• menudiiloa — 2. e. e blanquilioa poquillo a. — 3. 1. 
cnvîaci*** ^^ 4' l* l* *** f" o,,, nz 


t 


' otra est surmonté du signe d'ahréviation de ra . 
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S 435 « Ta fu boca peqiiefla, afy de buena gui fa, 

« la fu far fea blanca^ fyii pelos, clara e lyfa; 
« puna de aver muger (\ue la veas fyn camjfa, 
tf c\ue la talla del cuerpo te dira efto agujfa* 

[Ici il manque un folio à S, comme le prouve la numérota- 
tion qui passe de XXVIII â XXX. Cette lacune est ancienne, 
car nous lisons, à main gauche & en haut du f* XXX, cette 
note d'une écriture j^^e^ archaïque : falta una f[oja]. Comme S 
a huit cuartetas par page, il nous manque ^ei^e strophes 

qui nous sont données par G. Elles sont inédites."] 
G 
(fo IQ fo) ^36 « Ala mugcr que enbiare? de ti aea parieiita, 

(( que bien leal te aea, non fea fu ferujenta, 

« Non lo fepa la duefia por que la otra non mjenta, 

« Non puede aer quien mal caja que non ae arrepienta. 

487 « pufia en quanto puedaa que la tu menaajera, 
a aea bien rraaonada, aotil e coatumera, 

« aepa mentir fermoao e dga la carrera, 
« ca maf iierbe la olia con la fu cobertera. 

488 « fi parienta non tienea atal, toma vieja? 
« que andan laf iglefiaa e aaben laf calleja?^ 

« grandes cuentaj al cuelo (sic) aabea muchaa conŒCJaffi 
« con lagrimaa de moy^en eacantan laf orejaŒ. 

489 a aon grandes maeatraîj aqueata? pauiotaa, 

tf andan por todo el mundo, por plaçaa e cota?, 
« a dio7 aiçan laa cuentaa^quereliando fua coytaa, 
« iay! \quanto mal oaben eataa viejaj arlotaa! 
440 «« toma de vnaa viejacr que ae faaen erveracr, 
« andan de caaa en caaa e llaman ce parteracr; 
a con poluoa e afeytes e con alcoholeraf, 
« echan la moça en ojo e çiegan bien deueraor. 

G 435. — I . fu boqttilla p..« — t, 3, 4, manquent, z=: 
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« E bu(7ca meaajera de viia? negra? peca?, 
a que v(7an mucho frayrcd, monjaj e beata^; 
« (jon mucho aadariegaT e merefce/z laf çapataj; 
« ejtaf trota coiiventoj faien mîTchâs baratas. 


« do e(7ta(7 mugercŒ ejtan mucho je alegran, 
« pocaa mugerec pueden délia? 7e defpagar, (f® 16 v^*) 

« por que aty non mjenta fabe laa falagar 
a ca tal efcanto vfan que faben bien çegar. 

« de aquefta? vleja? todao- eata ec la mejor; 
a rruegal que te iio/z mjeiita, mueftral buen amor, 
a que muchâ mala beftia vende huen corredor, 
« e mucbâ mala rropa cubre buen cobertor. 

« fi dexier que la duefia non tiene mjenbroj' muy grandecr, 
« njn lo(7 braço7 delgados, tu luego lo demande? 
a C7y ha lo? pecho? chyco?^ fi dije fi, demande? 
« contra la fegura toda, por que ma? çierto ande?. 

« fi di? que lo? ?obaco?* tiene vn poco mojado? 
« e que ha chyca? pierna? e luengo? lo? coftado?, 
a ancheta de cadera?, pie? chico?, focavado?, 
« tal muger nonla fallan en todo? lo? mcrcado?. 

({ en la cama muy loca' en cafa muy cuerda; 
<r non olujde? tal duena ma? délia te enaraora^ 
« efto que te caftigo con oujdio concuerda ; 
a e para aqi/efta cata la fyiia avancuerda. 

a tre? cofa? non te ofo agora defcobryr^j 
« ?on tacha? encobierta? de mucho mal de?ir; 
a Pocaf ?on la? mugere? q^e délia? pueden falyr; 
ce cy la? yo dexie?e començarien a rreyr. 


■ mî- Jans V interligne, & mjert- 
r05 est une correction du copiste 
ii~méme sur : obraa. 

» £,c premier o empâté & de lec- 
ure douteuse» 


' Ecrit sur un mot gratté & iîli- 
sihle, 

^ Correction du copiste sur : def- 
cobyr. 
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G 448 « guarte que non aea belloaa n\n barbuda; 

« {atal média pecada el huerco laaaguda! 

« C7y ha la mano chyca, delgada, boa aguda : 

(f* 18 r®) « atal muger fi puedea de buen fefo la liiuda. 

449 « en fin de laa rraaonea faa le vna pregunta : 

a fi ef muger alegre, de amor fe rrepunta, 

« fi a fueraŒ friaŒ, ffy' demanda quanto barrunta, 

({ al orne fi driaë fi, atal muger te ayuiita. 

460 « atal ef de ferujr e atal ef de amar, 

« ef muy maf plaaentera que otrac en dofiear; 
a fi tal aaber podierea e la que(\ere(7 cobrar, 
a faa "râïïcho por ferujr la en deair e en obrar. 

461 « de tuf joyaa fermoaaa cada que dar podiereo-; 

a quando dar non quefiereG o qu^ndo non toujerecj, 

'c promete e manda mucho mager non gelo djerea, 

a luego eatara afuaiada, far[a]' lo que qi/cfierecj. 

?«« V 4^^ " fyrue' la non te enojes, fyrujendo el amor creçe; 

« eP feruiçio enel bueno nunca muere n]n perefçe ; 

« fy fe tarda, non fe pierde, el amor nunca falleae, 

« que el grand trabajo todas laf cofas vençe. 

453 « gradefçe gelo mucho \o que por ti fer-jere, 

« pongelo en mayor de qi^anto ello valyere, 

« non le feas rrefertero en lo que te pediere, 

« n\n le feas porfiofo contra loq^e^te dixiere. 


(f°30r«) 


G 452. — Manque. =. 453* — 2. ... m. preçio de ... — 3. n. f. 

rrehertero ... — 4. n. f... dexierre (sic) =. 


' ÎÇ faîtes sur un q, 
* Trou de ver. 


» C/. c. 611. 
^ Main, 
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454 « Requzere amenudo ala que bien qaifieres, S 
• « non ayaf mjedo délia qi/anto ticnpo tovyeres, 

« verguença non te enbargue quando con ella eftodjeref, 
« perecofo non feas ado biiena acina vyeres. 

455 « quanào la muger vee al pereaofo covardo', 

« di(7e luego entre fus dientes : « joyfte tomare mj darde! » — 
« con muger non enpereçea, njn te enbueluas en tabardo, 
« del veftido maf chico fea tu ardit alardo. 

456 « Son en la grâTid pere^a mjedo £ cobardja, 
v€ torpedat e vileaa, ffuajedat e aftroffyâ ; 

a por la pereça pyerden muchos la mj conpanja, 
« por pereaa fe pierde muger de grand valya. 


EnXIienplo delos dos pereçoios que querian ca/far 

coi3 vna duena. 

457 Deçjr te la ffaaaila delof dof pereaofos 

« que q2/erian cafamjento e andauan acu^jorfos^ 

rf amof por vna duefia eftaua (sic) codyçioffos, 

a eran muy byen apueftos E veras quan fermofos. 


.. — I. rriquere — 2. n. a. d. m. quando ... — 3. verguena G 

n. te enbarge do c... — 4. haçina z= 455. — i. ... v. el p. cobarde 

2. ... e. à. oxte ... — S. ... n. te enpcrefae<j non te ... =: 456. — 

I. enla grant perefça aon m... — 2. (f° 18 V°) t. e vileaa vileaa e a. 
3. p. perefaa perdieron ni. co/zpana inja — 4. p. pereaça fe ... z:= 


', — I. d. te h (sic) grrant f... — 2. c^uenan c. a. porfiocjoj — 
3. ... d, andauan defeoaoa — 4. e, maf apoatadoa q«e paaaroa f. rzz 


I l^e V est fait sur un \ ou plutôt sur le jambage d^une r médiale, 
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S 458 « El vno era tuerto del fu ojo derechô, 

« Ronco era el otro, delà pierna contrechô, 
« el vno del otro avya miiy' grand defpechô, 
« coydando ({ue tenjan fu caffamjento fechô. 
459 « dyxo lef la duefla que ella queria cafar 

tf conel maf pereaoffo E aqi/el qi/eria tomar; 
« efto deaje la duefia, q£/eriendo los abeytar. 
« ffabro luego el coxo, coydo fe adelantar. 
(f* 30 v°) 460 « dyxo : « ffefiora, oyd przmero la mi Raçon; 

« yo foy maf pereaoffo que efte mj conpanon : 
« por pereaa de tender el pie fafta el efcalon, 
« cay del efcalera, fynque con efta ligion, 

461 « otroffy yo paffava nadando por el Ryo, 

« faciia la fyefta grande, mayor que ome non vydo, 

« perdia me de fed : tal pereaa yo crio, 

« que por non abrir la boca, de fed perdy el fablar mio)> 

462 « Defque callo el coxo, dixo el tuerto : << Sefiora, 
« chica ef la perecia que efte dixo agora, 

« deair vof he la mja, non viftes tal ningud (sic) ora, 
« n]n ver tal la puede ome que en dios adora. 


G * 458. — I. ... de fu ... — 2. rrato e. el o. coxo e medïo contrcchô; 

le t de rrato semble corrigé en c — 3. ... auia/i g. d. — 4. cuydaua/z z=l 
459. — I . Refpondioloj la ... — 2. ... e qwe a... — 3. abaxai* — 
4. fablo ... cuydo Ce adelantrar n: 460. — 1 . a. dia oy me p... — 
2. yo (TO m. perefaoao ... — 3. perefaa — 4. liaio/z = 461* — 1. ... 
p. vn rr. — 2. faaie la f. grant m. o. n. v. — 3. ... yo non creo — 
4. ... b. p. yo f. m. =1 462. — 2. diae — 3. (f» 13 V°) ... n. vi 
t. njrtgim o. — 4. n. t. veer la pudo quantocj a d. adora/z z= 


* Sur Z'y, signe d' ahréviation = -i ou -ui, 
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463 ' « yo era enamorado de vna dueiia en abryl j S 

«, eftando delante ella, foffegado e muy omyl, 

« vyno me defçendimieiito alaf nariçef muy vyl : 

« por pereaa de alympiar (sic) me perdy la duena gentil. 

464 « Maf vos dire, Sefiora, vna noche yajja 
« enla cama defpierto e muy fuerte llouja, 
« daua me vna gotera del agua que fajja, 

« encl mi ojo muy Reaja amenudo feria. 

465 « yo ove grand pereaa de la cabeça Redrar^ 

« la gotera que vos digo, confu mucho Re-jo dar, 

«. el ojo de que foy tuerto ovo melo de quebr^r; 

«. deuedeSj por maf pereaa, duena, con mjgo cafar ». — 

466 « Non fe, » — « dixo la duena » — « défias pereaas grandef 
« quai ef la mayor dellaf, anbof paref eftades : 

^ véo vos, torpe coxo, de quai pie coxeadef, 
« veo, tuerto fuffjo, que fienpre mal catadef. 
467 ^ bufcad con quien cafedes, quela. duena non fe paga 

« de pereaofo torpe njn que vileaa faga ». — 
« por ende mj amjgo, entu coraçon non yaga 
« njn tacha njn vyleaa de que dueîïa fe defpaga. 
468 « ffac le vna vegada la verguença perder, /«o oj 

a por* aqi^efto fac muchô fyla podieres aver ; 
M defque vna veç pierde verguença la muger, 
i< maf diabluraf face de q^^ntaf oïne qujer*. 


. 2. e. çcrca délia C. e o. — 3. Manque. — 4. p. perefaa de me 

linpiar p... =■ 464. — 1. ... a. yo v... — 2. ... d. m.., — 3. Man- 
que. — 4» enel o. m. rreaio vna gortera (sic) am. me f. =z: 465. — 
I. yo o. p... arredrar — 2. ... c. fu rr. m. d. — 3. ... ao t. o. melo 
a q. — 4. ... perefaa d. com. c. zz: 466. — 2. amoa — 3. cof q^e 
adea — 4. ▼• uoa t... m 467. — 1 . ... c. ca d. n. ae p. — 3. p. e. m'io 

\ a... no jaga — 4» ••• q» muger fe d. =: 468. — 2. ... la quiereg a. — 

I 3. ... ▼€<! P» verguença ... — "4. qaanta zn 

I 


qae hiffé. 


* quier écrit sur : puede ver, 
gratté. 
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469. 


470 


471 


472 


473 


« Talente de mugeres quîen le' podria eiitender, 
a fus malas maeftrias e fii mucho mal faber, 
« qi/judo fon ençendidas E mal q^ieren façer, 
« aima e cuerpo e fama todo lo dexan perder. 

« Defque la verguença pierde ' el tafur al tablero, 
« fy el pellote juga, jiigara el braguero^ 
« defque la cantadera dir-e el cantar przmero, 
« fyenpre le bullen lof pies e mal para el pandero. 

« Texedor E cantadera nunca tyenen lof pies qwedos, 
« enel telar e enla dança fyenpre bullen los' dedoŒ^ 
« la muger fy/z verguença por darle dier toledos 
« non dexaria de far-er fus antojos aaedos. 

« Non^ olvides la duefla, dicho le lo he de fufo; 
« muger, molyno E hi/erta fyenpre quer'ie grâTîTd vfo' 
« non fe pagan de difanto en poridat njn aefcufo® ; 
i( nunca q^zere olvido, provador lo conpuffo. 

« çierta coffa'^ef efta quel molyno andando gana, 
« huerta mejor laljrada da la mejor mançana, 
« muger mucho fegujda fyenpre anda loçana : 
« do eftas tref gzzardaref non es tu obra vana. 


G 


469. — I. talante ... lo puede enteder — 3. (f° 13 r°) ... e maldat ; 
q«/ere f. =z 470; — 1 , d. q. p. v. el tahur ... — 2. ... juega jugara ... 

— 4. f, lo(j p. le b... zzz 471. — 2. en t. e en dançar f... — 3. ... 
çient t. — 4. n. dexarie ... z=z 472. — 2. m. e m. e verto f. quiere/i 
el V. — 3. ... dya aanto ... afcuao — 4. n. quier o. trobador lo c. =z 
473. — I . eoto ef c. ç. m. a. g. — 2. h. mjj... mjj. m. — 3. luçana 

— 4. do e. t. figierea ... nz 


' Ou lo ; la lettre est pâteuse. 

' Dans V interligne, 

^ Ici un mot hiffé que Janer lit 
très, 5* qui se compose en réalité 
de pid + le commencement d'un c. 


^ Cette cuarteta est accompagnée 
d'une accolade, 

^ aefc. deux fois, ^iffé la pre- 
mière. 
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Enxienplo delo que conteçio adon pitacr payas pyntor S 

de bretaûîa. 


474 « del que olvydo la muger te dire la fa^afla, 

« fy vieref que ef burla, dyme otra tan manana (sic) : 

« era don pitas pajas vn pyiilor de bretafia, 

« cafofe con muger moça, pagavafe de conpafia. 

475 « Alite del mef cpnplido dixo el : « nueftrsi dona, 
« yo volo yr afrandef, portare muyta dona )>. — 

« ella dir- : « mon fefier, andat en ora bona, 

«. non olvidedea vueftrB. cafa n\n la mj perfona ». — 

476 « dyxo don pitaf pajas : « dona de fermofura, (f« 31 V*) 
« yo volo façer en vos vna bona fygura, 

<c por que feades guardada de toda altra locura »• — 

« Ella dir : « monffener, fa rat vueftra. mefura. » — 
477 ^* Pyntol fo el onbligo vn peqz/cno cordero, 

« fuefe don pytaf pajaa afcr novo mercadero ; 

« tardo alla dos anos miiclîo fue tardjnero, 

H faaja fêle ala dona vn mef aîïo entero. 
478 « Como era la moça nueva mente cafada," 

<c aiije con fu marido fecha poca morada, 

« tomo vn entendedor E poblo la pofada, 

c< deffiço fe el cordero, que del non fynca nada. 


474. — ' • oliijda — 2. Manque, — 3. eraa ... payaa ... — 4. caao c... Q 

— 47&- — " • 3ntff(X d. m. cunp... — 2. ... raucha joya, devant joya, 
yoja hiffé — 3. dia la muger m. a. andecj en obra bona — 4. n. 
oluîdea c. voŒtra n. la mja prcaona •=. 476. — 1. dixol ... payaa 
dona ... — ^' ^^^ — 3 5» 4. Manquent & G manque jusqu'à la c. 489, 
^ y. 2 compris. 
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S 479 « qi/jndo ella oyo que venja el pyntor, 

« mucho de pr/effa enbio por el eiitendedor; 
« dixole c[ue\e pyntafe coiïïo podieffe ' mejor, 
« en aq^el logar mefmo vn cc^rdero meiior. 

480 « Pyntole conla grand pr/effa vn eguado carneio, 
« conplido de cabeça, con todo fu apero; 

V luego en efe dja vjno el menffajero, 

« que ya don pytaf pajas defta venja çertero. 

481 <r quando fue el pyntor de frandes venjdo, 
« ffue de la fu muger con defden Refçebjdo; 
« defque enel palaçio con ella eftiido, 

(f la fenal quel fer-jera non la ecEÔ en olvjdo. 

482 « dixo don pitaf pajas : « madona fy vos plaj, 
« moftrat mêla figura e ajan bue/z folaj. » — 

« dir- la muger : « monfefier, vof mefmo la catat ; 
« fey y ardida mente todo lo que vollar- ». — 

483 « Cato don pitas pajas el fobre dicho lugar 

« E vydo vn grand carnero con armaf de preftar : 
« ^ Como ef efto, madona, o como pode eftar ? 
«. que yo pyiite corder E trobo efte manjar », — 
XXXII ^84 « Como en efte fecho ef fyenpre la muger 
^ ^ « fotil e mal fabyda, dir : « jcomo, mon ffefïer, 

« en dof anos petid corder non fe farer carner ! 
« vos venjefedes tenplano E trobariades corder ». — 

485 « Por ende te caftiga, non dexes lo que pides; 
« noTZ feas pitaf pajas, para otro non errides^ 

« con derjres fermofos ala muger co/zbydes; 
« defque te lo prometa, guardd nonlo olvider-. 

486 « Pedro leuanta la lyebre E la mueve del coujl, 

« non la fygue n'\n la toma, far-e como caŒador vyl^ 
« otro pedro q^ela fygue E la corre maf fotil, 
« tomala : efto contefçe acaçadorca mjli. 

' Le premier e dans V interligne, 
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487 « dyr- la muger entre dientes : « otro pedro ef aqaefte, 
« maf garço« e maf ardit (\ue\ pnmero (\ue amefte; 

« el pr/mero apoft defte won vale maf (\ue vu fefte, 

« con aq£/cfte c por efte fare yo, fy dios me prefte », — 

488 « Otrofi q^ando vyeref aquzen vfa cou ella, 
a q2//er fea fuyo onon, fablale por amor délia; 
« fy podieres dal ago (sic) nonle ayaf qi/erella, 
({ ca eftas cofas pueden ala muger traella. 

489 « Por poquilla cofa del tu aver q^el dyere^, 
« ferujr te ha leal mente, fara lo que q^ifieres 
« fara por los djneros todo qi/aiito le pidieref, 
« que mucho o poco dal cada c\ue podieref. 


• Enxienplo de. la propiedat quel dînero ha. 

« Mucho fa7 el djnero E mucho ef de amar 
« al torpe fa^e bueno E orne de preftar, 
a ffar-e correr al coxo E al mudo fabrar, 
« El c\ue non tiene manos dyneros c\uîere tomar. 

« fea vn ome iiefçio E Rudo labrador, 
« los dynerof le far-en fidalgo e fabydor, 
« c{uaviXo maf algo tiene tanto ef maf de valor, 
a el c\ue non ha djneros non ef de fy Senor. 


89. I 5* 2. Mafujuent. — 3 = 4. (f^ 19 r°) ... q. ped. — G 

— 3. q. p. o qae m... n: 490- — 1. m. faae el d. m... — 2. ca 
t. mcfqttino f b. o. de p. — 3. fablar — 4. al q. n. tien m... =2 

91. ». G ••• n. rr. 1.; F mantfue. — 2. G ffaaej F manque, — Q^ F ' 

. G ... tien t. ef de m. v.; F manque, — 4. G . . d. n. puede aer 
e sri a.j F quien n. a d. de <s\ n. ea aeno (sic) =: 


' L'ordre des vers dans F est le suivant : 498, i, 2 & 4; 492, i & 2} 
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S 

(f« 32 V®) 492 « fy tovyeref dyneros avraf confoladoi!, 

« plar-er E alegrîa, del papa Hacion, 
« conpraras parayfo, ganaraf faluaçîon, 
« do fon muchos djneros efta mucha bendiçio/z. 

493 « yo vy en corte de Roma, do ef la fantldad, 
« que todof al djnero façen grand homjldat, 

« grand onrra le farjan con grand folepnidat, 
« todos ael fe omjllan comô ala mageftat. 

494 « farje muchos przoref obz/pos E abbades, 

« arçobz/pos, doctores ', patriarcas, poteftades, 

« a muchos clerigos nefçios davalef dinjdades, 

« fa<7Je de v«rdat mentiras e de mjtiras (sic) vcrdades. 

495 « far-ja muchos clerigos e muchos ordenados, 

« muchos mongef t mongaf, Religiofos fagrados, 
« el dinero los daua por hyeh examjnados, 
« alof pobres deajan que non era« letradof. 

496 (( daua muchos juyajos, mucha mala fentençja; 
« con muchos abogados era fu mantenençia, 

« en tener pleitos malos E façer àbenençia, 
« en cabo por djneros avya penjtençia. 
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499 


497 « El djnero qu^branta la? cadenaf dafiofaf, 
tyra çepos e grujllof (sic) E cadenaf peligrofad; 
el c[ue non tyene djneros echan le laf pofaa; 
por todo el mu/zdo fare cofas m a ravi 1 lofa 7. 

498 (( yo vy fer maravillas do el mucho vfaua, 
rauchos merefçian muerte qu^la vida lef daua, 
otrof eran fyn culpa E luego lof matava, 
niuchaf almaf perdja e muchaf falvaua. 
« façer perder al pobre fu cafa e fu vyîia, 
fus muebles e Rayaes todo lo def alyfSa, 
por todo el mundo anda fu farna e futyfia, 
do el djnero juega ally el ojo gujfia. 

« El fare caualleros de neçios aldeanos, 
condes e Ricos omef de algunos vyllanotr; 
concl djnero andan todos lof omef loçaiiof ; 
quantof fon enel mundo le befan oy laf manos. 
Vy tener al djnero laf mejoref moradaf, 
altas e muy coftofas, fermofas e pyntadaf, 
caftillos, heredadcŒ E villaf entorreadaa, 
todaf al djnero fyruen E fuyas fon conpladaf. 
5o2 ce Comja muchos manjar^? de djueffas naturaf, 

viftîa los nobles paUos^ doradas veftiduras, 
traya joyas preçiofas en vyçios E folguras, 
guarnjmjentos eftrafios, noblef caualgaduraf. 


S 


5oo 


Soi 


(C 

ce 

« 

a 
« 
ic 

« 

(C 
C< 


XXXIII 

(f» 33 r») 


JTJ. — Cette cuarteta se trouve dans G, après la. c, 5oi . — 2. ... grilloa 

v^retionei p. — 3. al q. n. da d... efpoaaa =z 498. — 1. vy faaer 

ado el ... — 2. ... loa dua (sic) — 3. ... c. que 1. 1. m. z=z 499> 

I. faaie — 2. liiuchoo' m... lo deja deljna — 3 = 4. ... m. 

tndc ..- 4=3. ... d. juaga a. do el o. gina =n 500* — i . E f... — 

t. o. 1. — 4» <!• en el m. le vaan en 1. m. nz 501. — 1. qBÏen 

«ne dîneros a mayoresm. — 3. caatielloa e h... — 4. (f° 20 r°) al 

feruîan e f. era/t conpradaj •=. 502. — 1. corne ... deujeraaa n. — 

▼i^te ... ^ d. vidt. — 3 = 4. traye j. fermoaaa en v. e en fui. — 

;— : 3. guarnîmentos e. e n. c. m: 


G 


— 91 — 


1 


s 


•4 




JUAN RUIZ. 

503 « yo vy amuchos mongef, en fus predycaczoïies, 
« denoftar al djnero E afus tenptaçîonef, 

« en cabo por dynero otorgan los perdonef, 
H afueluen el ayiino, anfy façen oraçionea. 

504 « Pero quele denueftan los mongef por laf plaças, 
a giiardando lo encovento en vafos e en taçaf, 

« conel djnero cunplen fiia menguaf e fus Raçaf ; 
« maf condefyguos tyenen que tordos n\n picaçaa. 

505 « Corno quîer quelos frayles E clcrigos dyçen que 

[aman adios feruir, 

« fy varruntan que el rrico efta ya para moryr, 

« quando oyen fus djneros que comîençan a Retenir, 

(( quai dellos lo leuaran comyençan luego a Renjr. 

506 « Mongef, frayles, clcrigos, non toman los dineros, 
(( byen lef dan delà çeja do fon fus parçioneros; 

tt luego los toman preftos'fus ornes defpenferos : 

« pues que fediçenpobles,^que quferen thefforeroçî 

507 « Ally eftan efperando quai avra maf Rico tuero; 

« non ef muerto, ya diçen pater nofter, araal aguero; 
(( como los cuervos al afno quaixdo le defuellan el cuer 
« craf, craf ' nof lo avremos, que nueftro ef ya por fuero 
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508 « Toda muger del mundo E duena de alteaa (f" 33 v*) 
« pagafe del djnero E de mucha Riqiiera ; 

« yo nunca vy fermo fa que quifyefe pobleja : 
« do fon muclios djneros y ef mucha iiobleia. 

509 «( El djnero ef alcalde Ë jue? mucho loado, 
« efte ef couffejero E fotil abogado, 

« alguaçil E meryno, byen ardyt, efforçado, . 

« de todos los ofiçios ef muy apoderado. 
Sic « En fuma te lo digo, tomalo tu mejor : 

cf el dinero del mundo ef grand rreboluedor, 

« feffor fa^e del fyeruo, de feffor ferujdor, 

« toda cofa del fygro fe face por fu arr.or. 
5ii « Por djneros' fe* muda el mundo e fu manera, 

tf toda muger cobdyçiofa de algo ef falaguera, 

« por joyas E djneros Salyra de carrera, 

a el dar quebranta pefias, fyende dura madera. 
5i2 « Derrueca fuerte muro E derriba grant torre, 

« acoyta E agrand prieffa el mucho dar acorre, 

« no« ha fyeruo cabtivo que el djnero non le aforre, 

« el que non tyene que dar fu cavallo no/i corre. 
5i3 a Las cofas que fon grauef farelaf de lygero, 

« por endc atu vieja fe franco e llenero, 

« qi/e poco o que mucho non vaya fyn logrero, 

« non me pago de joguetes do non anda el djnero. 
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S 5i4 « Sy algo non le dyeres, cofa miicha o poca, 

« fey franco de palabla, no« le djgas Ra(70/i loca; 
« quÎQii non tiene mjel enla orça, tengala en la boca; 
« mercador que efto faç-e byen vende e byen troca. 
5i5 « fy fabes eftromentos byen tafler otenplar, 
« fy fabes o avjenes en fermofo cantar, 
« a laf vegadas poco en onefto lugar 
« do la muger te oya non dexes prouar. 

/^o i îi\ ^*^ " ^y ^^^ ^°^* ^^^^ ^^* muger non inuda, 

« muchaf cofas' juntadas facer te han ayuda; 

ff deîque lo oye la duefia mucho en ello coyda, 

« non puede fer que atfenpo abyen non te rrecubda. 

5i7 « con vna flaca cuerda non alçaras grand trança, 
« njn por vn folo farre non anda beftia manca, 
(( ala pefia pefada non la mueve vna palanca, 
« con cunos E almadanaf poco apoco fe arranca*. 

5l8 « Prueua façer lygereçaa e farer valentya ; 
« quîer lo vea onon, faber lo ha algun dja; 
« non fera tan efqi/zua que non ayas mejoria; 
« non canffes de fegujr la, vençeras fu porfia. 
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Sic c( El que la mucho fygue, El quela. mucho vfa, S 

« enel coraçon lo tyene, magner fe le efcufa; 
« pero que todo el mundo por efto le acufa, 
a en efte coyda fyenpre, por efte fsLç la mufa. 

520 « quanto ef maf rofaElada, qzzatito ef maf corrida, 
« quanto por orne ef roagada e ferida, 

<c tanto maf por el aiida loca, muerta E perdida ; 
<c non coyda ver la ora que conel feya ' yda. 

521 « Coyda fu madré cara que por la fofafSar, 
« por corrella e ferilla e por la denoftar, 

« que por end« fera cafta e la fara eftar : 
« eftos fon agui jonea que la fareii faltar. 

522 « deuja penfar fu madré de quando era donaella, 
«c que fu madré non quedaua de ferirla e corrella, 

<€ que mafia ençendja E puef devja por ella 
« judgar todas laf otras e afu fija bella. 

523 « Toda muger nafçîda ef fecha de tal maffa, 
<c lo que maf le defienden aquello ante paffa, 

« aquello la ençieiide £ aquello la trafpaffa ; 

« do non ef tan fegujda anda maf floxa, laxa. 

524 « A toda cofa brava grâïTd vfo la amanfa : (f** 34 v°) 
« la çierua montefyna mucho corrida canffa, 

« caçador que la figue tomala quando defcanffa, 
a la duefia mucho braua vfando fe faç manffa. 
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525 « Por vna veçr al dja que orne gelo pida, 

a çient vegadas, de noche, de amor es rrequerida, 
« doîïa venuŒ gelo pide por el toda au vyda, 
(( enlo quel mucho piden anda muy ençendjda. 

526 if Muy blanda ef el agua, niaf dando en piedra dura, 
« muchaf vegadaf dando face grand cavadura; 

« por grâïîd vfo el rrudo fabe grand letura, 
a muger mucho feguîda olvida la cordura. 

527 « guarda' te non te abuelvas ala cafam entera ; 
« donear non la quieraf, ca es vna manera 

« por que te faria perder ala entendera, 

(( ca vna congrueca de otra fienpre tyene dentera. 


De coôâo el amor caftiga al arçiprelte que aya enly 
buenas conltuiibres e ilobr (sic) todo que le g^uarde 
de beuer mucho vino blanco e tynto. 

528 « buenas coftunbres deuef enty fyenpre aver, 
« guarda.te fobre todo mucho vino beuer, 

« que el vjno fico aloc con fus fijas boluer 

« en verguença del mundo, en fafla de djos caer. 

529 « firo cuerpD E aima perder avn hermjtano 
« que nuncalo beujera, prouolo por fu dafio, 

« rretentolo el djablo con fu fotil engafio, 

« firole beuer el vjno j oye en fienpro eftrano. 
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53o « Era vn harmjtano, quarenta Affof avya 

« que en todas fus obias en yermo adjos feruja; 

« en tîenpo de fuvyda nunca el vyno beuja, 

« en fa/ztidat e en ayuno e en oraçion beuja. 
53i (( Tomaua grand pefar el dtablo con efto; 

« penfo como podjefe partyrle de aqucftoj 

« vyno a el vn dja con fotylefa prefto : 

« ]dyos te falue, buen ome! » — « dixol con fynple gefto. 

532 « Maraujllofe el monge, diç :<( adjos nie acomjendo; /,„ î^^^, 
« dyme que cofa eref, que yo non te entyendo; 
4c grand tîenpo ha que efto aqui adyos ferujendo, 
« nunca vy aquz orne, conla cruç me defyendo »• — 

533 « Non pudo el dyablo afu perfona llegar", 
« feyendo arredrado començolo a Retentar, 
a diç : ^ aquel cuerpo de djos que tu defeaf guftar, 
« yo te moftrare manera por quelo puedas tomar. 

534 « Non deves tener dubda que del vyno fe far-e, 
« la fangre verdadera de djos enello yaçe, 
« facramento muy fano prueva fi te plaae ». — 
a el djablo al mongc armado lo enlaae. 

535 a dyxo el hermjtano : « non fe que ef vyno ». — 
a rrefpondjo el djablo prefto por lo que vjno, 
« dyr- : « aquellof taveriierof que van por el camjno 
«. te daran afaç dello, ve por ello feftino ». — 
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S 536 « fîçole yr por el vyno E defque fue venjdo 

« dixo : « faca dello e beiWj piief lo as traydo; 
« prueva vn poco dello E, defque ayas beujdo, 
« veraf que mj conffejo te fera por byen avydo ». — 

537 « beuio el hermjtano mucho vyno fy« tyento; 
« conïo era fuerte, piiro, facol de entend jmjento. 
« defque vydo el dyablo que ya echaua çeirijento, 
« armo fobrel fu cafa e fu aparejamjento. 

538 « Amigo )^, — « dyç, » — « non fabes de noche njn de dja 
« quâl.ef la ora çîerta, njn el mundo como fe guja; 

« toma gallo que te mueftre las oraf cada dja, 

« conel alguna fenbra, que connellaf mejor cria »• — 

539 « Ceyo (sic) fu mal conffejo, ya el vjno vfaua; 
« el eftaiido con vyno, vydo coîïïo fe juntaua 

« el gallo alaf fenbraf, con ellaf fe deleytaua' ; 
« cobdiçio façer fornjçio defque con vyno eftaua. 
(f* 35 V®) 540 « ffue conel la cobdyçia Rays de todos males^ 

a loxuria e foberuja, tref pecados mortalef, 
<i luego el omeçida : eftos pecados talef 
« trae el mucho vjno' alof decomunalef. 
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541 « defçendyo de la hermjta, forço a viia muger, 
« ella dando muchaf bores non fe pudo defender, 
ff defque peco con ella temjo mefturado ftfr, 

« matola el niefqi/ino e ovo fe de perder, 

542 (( CoîiTo dir-e* el proverbyo, palabla ef byen çierta^ 
« qi/c non ay encobyerta que amal non rrevierta; 

« ffuela fu mala obra en punto defcobyerta, 
if efa ora fue el monge prefo E en rrefierta. 

543 « Defcobrio conel vyno qi/anto mal avya fecho, 
fue luego jurtîçiado colïïo era derechb, 

« perdjo cuerpo e aima el cuytado mal trecïïô, 
€c enel beuer demaf yaç todo mal prouechô. 

544 « face perder la vyfta E acortar la vyda, 
<f tyra la fuerça toda, fyf toïïîa fyn medida, 

, a fare tenbrar lof mjenbros, todo fefo olvjda, 

a ado ef el mucho vyno toda cofa ef perdjda. 

645 « ffaçe oler el fuelgo, q^ue ef tacba muy mala, 

« vêle muy mal la boca, non ay cofa quel vala% 
« que malaf affaduraf el fygado tras cala; 
«c fi amar quzeref duefia del vyno byen te gi/arda. 
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s 546 tf lof oïïïef enbriagof ayna envejeçen, 

« far-en muchas vyleraf, todof lof aborrefcen, 
« en fu color non andan, fecanfe e en magrefçen, 
a adjos lo yerran mucho% del mundo def fallefçen. 
547 « Ado maf puja el vyno quel fefo dos meajaf, 
« façen rroydo lof beodos como puercof e grajas; 
« por ende vyene/i muertes, contyendaf e barajaf : 
« el mucho vyno ef bueno en cubaf e en tinajaf. 

[/ci il manque un feuillet à S. }^ous passons dans la numé- 
rotation de XXXV â XXXVI 1. // doit manquer sei^e cuartetas 
que Ct nous fournit,'] 

6 548 « Ef el vino muy bueno en fu mefma natura, 

« mïïchaa bondade? tiene fy ae toma con mefura, 
« Al (\ue demaa lo beue aacalo de cordura, 
« toda maldat d^I mundo faae e toda locura. i 

(fo 23 V®) 549 (( por ende fuy àe\ vino e faa buenoa geatOŒ; j 

« quando fablare? con duefSaa, dile (sic) dofleoa apuecxtod 
« lof fermoaoa rretraherea tie/i p^ra deazV apreatoa', jj 
« aofpirando le fabla, ojoŒ enlla (sic) puecrtoa. 
55o « NoTz fablef muy aprieaa n\n oXro fi muy paao, 
a Non feaa rrebatado njn vagaroao, laao; 
« de c{ua\\Xo que pudierea non le feacr eacado, 
« de lo quele prometierea non la trûyaa atrafpaao. 

G 546. — 2 z=: 3. ... V. e t... — 3 zz: 2. ... a. e a. ae e nmagreçen (sic) 

— 4. ... m. e al m. t. ziz 
G, F 547. — I. G do ... <{ue el a...j F defqae peaa m... que el a. d. o 

trea m. — 2. G beudojj F = 3. departian I05 onbrej como picaca? 
e gragaa — 3. G. muertod} F = 2. p. eao Se ogtienen coytcaor e 
mallea y dollorea eh, — 4. G m. v...j F ... c. e t. n: 


* Correction de : todaf laf. Lo 
final de t. & celui de laf d'une en- 
cre plus noire. 


» del hiffé. 

^ Ou : apueato?. 
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55 1 « quieii muy ayna fabla nj/iguno non lo en tiède (sic), 6 
« quzeii fabla muy paao enoja^re quîen le atiende, 

(f El grânt arrebatamiento con locura co/ittende, 
« el mucho vagoroao de torpe non ae defîende* 

552 a nunca ome eacatro rrecabda de Hgero, 

« ny/z acaba quaiito qi/iere file veyeii cOTtumero ; 

« aquieml' (sic) de oy en crai fabla, non dan por verdadero, 

« al que manda e da liiego a efto lo an prîm^ro. 

553 « En todo7 lof tua fechoŒ en fablar e en Al, 
« efcoge la mefura e lo que ef cumunal; 

«f ciinïo en todacr cofatr poner mefura val, 
« afi fyn la mefura todo parefçe rnâl. 

554 « Non quieraa jugar dadoci n\n feaT tablajero, 
ce ca ef mala ganançia, peor que de logrero : 

« El judjo al aflo da* tref por quatrOy pero 
(€ el tablax de vîî dia dobla el fu mal djnero. 

555 « def que Ioœ orne? e^tan en juegoj ençeiidjdoa, 
a def pojanae por dadoŒ, loa dinero7 perdidoŒ : 

« Al tablagero fincan dinero(j e veftidoj; (t? 24 r®) 

« do non lef corne fe rrafcan lof tahurea amjdocr* 

556 « lof rnalo? de Ioît dadoa diae lo maeatre rroldan, 
<« todaa fucx maecxtriaa e laf tachaa que an, 

ce maf alholi(T rrematan, pero non comen pan, 
c< que corderoT la pafcua njn anaarone? 7an juan. 

557 « Non vaea con vellacocj nyn feaa peleador, 

« Non quzera? aer caçurro njn aeacj efcarnjdor, 

(c nyn feaa de ti mjfmo e de tuf fechoa loador, 

(c ca el que mûcho exe alaba de fi mjfmo ef denoatador. 


* Mais ce d vient après une n 
^ i deuxième jambage prolongé, 
r' 'nt-a-dire : n finale. 


* por hiffé. 
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G 5)8 « No/z feaa mal dejiente nj/i feaj enbidiojo, 

'< ala muger que ef cuerda non le feaa çeloTO, 
« fi algo ïïôl prouarej nol ceacr defpechoŒO, 
« No/2 feaa de fu algo pedidor codiçioTO. 

559 « aiitc ella non alabea otra de parefçer, 
« ca en pu/zto la faraj luego entrifteçer, 

« cuydara que ala otra qi/erriaa ante vençer, 
« poder te ya tal achaqwe tu pleyto enpeefçer. 

560 « de otra muger non le digaj, maf aella alaba ; 
« el trebejo dueîïa non lo quîere en otra aljaba; 
« rraaon de fermojura eiiUa (sic) la alaba; 

« quîen contra eato faae tarde o non rrecabda. 
56i (c Non le feas nijntrojo, fey le muy vcrdadero, 
(( quando juegao^ conella non feaa tu parlero, 
« do te fablare de amor fey tu plao-entero, 
« ca el que calla e aprende efte ef manjellero. 

562 i( ante otro7 de accrca tu mïïchoj Non la catec, 
« Non le fagaar orenalj, ati mjfmo non matej, 

(f® 24 V") « Ca niïïchoŒ lo entieden (sic) que lo proiiaron ante 

u de lexoŒ algarea, qr/edo, non te arrebatecr. 

563 « fey' coTiTo la palonia, Ijnpio e inefurado, 
« fey coiiïo el pauon, loçano, aofegado, 

a fey cuerdo e non fanudo njn triate njn yrado, 
« enato (sic) fe efmera el que ef enamorado. 

564 « De' vna coffa te guarda. quando amaref vna, 

.r A V « i^on te fepa' que amaf otra muger algz^na, 

(fo 36 r<>) in & 5 5 

« f y non todo tu afan ef fonbra de luna, 

« E ef como quîen fiebra en rrio o en laguna. 

564* — I . ... a. alguna — 2, ninguna — 3. ... de la IJTna — 4. I 
bra r= 


s 


G 


* nota. 

' Cette c. est accompagnée a gau- 
che d'un profil (Vhomme. » 


^ Une î finale grattée. 
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565 « Pienffa fy confyntyra tu cavallo tal freiio, S 
« que tu entendera amafe afrey moreno ^ 

« puef pienfa por ty mefrao e cata byen tu feno, 
« £ por tu coraçon judgaraf el ajeno. 

566 « Sobre todaf las cofas fabla de fu bondat; 
« non te alabef della^ que ef grand torpedat; 

a mïïchof pierden la duefia por de^jr neçedat; 
«t que quier que por tî faga ten lo en poridat. 

567 « ffy muchos le ençelaref mucho fara por ty, 
« do falle poridat de grado departy, 

(( de orne mefturero nunca me entremety, 
« a muchos delaf duefiaf por eftos lof party. 

568 « Como * tyene tu eftomago enfy mucha vyanda, 
« tenga la porydat que ef mucho maf blanda; 

« caton, fabyo Komano, en fu lybro lo manda, 
« di7 que la buena poridat eu buen amjgo anda. 

569 a Tyrando con fus djentef defcubre fe la çarça, 
« echanla de la vyfia, de la huerta e de la haça^ 

(f alçando el cuello fuyo defcobre fe la garça; 
« buen callar çient fueldos val en toda plaça. 

570 « a muchof fare mal el orne mefturero, 
a a muchos def ayuda e afy primero, 

« rrefçelan del laf dueQaf e danlo por fajafiero * : 
tf por mala dicha de vno pyerde todo el tablero. 

56Ô. — 2« entendedera — 4. e p. el tu c. juag... = 566. — 2. ... délia (J 

ca ef . -. — 3. nefedat = 567. — i . f i mucho te çelarea ... — 2. do f. 
la p. de g. conp. — 3. con»o... — 4. a mucha? ... p. eato laf p. m 
568- — 3. tanto Tabie rr... — 4. d. q. la p... =z 569* — 1 . trauando 
c... carça — 2. e. la de la verta de vinaa e de h. — 3. (f® 25 r°) a. 
ei fu grant c, defcub... — 4. çien :z= 570. — 1 . a. m. mal f. el ...; en 
marge : nota, — 2. ... afi de p. — 3. rr. ac 1. d. e d. le p. haçerio zi: 


• Main, 

* Correction du copiste lui-même 
s ir un mot qui commentait par 
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facie, mais dont la fin n'est plus 
lisible. 
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« 

S 571 « Por vn mur muy pequeno que poco quefo prîfo, 

« diçen luego : « lof muref han comjdo el qi/efo », — 
« fea el mal andante fea el mal apreffo 
« quîen affy E a otros muchof eftorua con mal feffo. 
{t^ 36 v*^) 572 « de trcor coffaa que le pidaf ala muger falaguera, 

« dar te ha la fegiinda fy le gi/ardaf la prymera; 
« fy las dof byen guardaref tuya es' la terçera : 
« non pierdaf a la diiefla por tu leiigua parlera. 

573 a ffy tu guardar fopieref efto que te* caftigo, 

« craf te dara la puerta quien te oy çierra el poftigo, 

« la que te oy defama, craf te qr/erra Amjgo; 

« far- couffejo de Amjgo, fuye de loor de enemigo. 

574 « Mucho maf te diria fy podiefe ^quî eftar, 

« maf tengo por el muiido otrof muchof de pagar, 
« pefales por mj tardança, amj peffa del vagar, 
(c Caftiga te caftigando E fabraf a otrof caftigar ». 
5';5 Yo, Johaii Ruyr, el fobredicho aciprefte de hita, 
pero que m\ coraço/z de trobar non fe qwzta, 
nunca fallo tal duefia como a vos amor pyiita, 
n\n creo que la falle en toda efta cohyta. 


Q 571. — I . p. vn m. tan p. que q. p. pr. -— 2. Manque. — 3. ... a. e 

r. m. a. — 4. q. a fi e a m... zzz 572. — 1. ... q. p. a m. f. — 
3. guardaa — 4. n. p. tu amjga p... zzz 573. — i . f i tu bien guar- 
darea e... — 3. ... def. qaerer te a craa a. — 4. ... a. e f. 1. de e. zn 
574. — I. m. m. te deria fi p. Œofegar — 2. ... mundo m. de caf- 
tigar — 3. panfilo m) criado qae ae efta h'ien de v. — 4. con mj 
muger doiia venus te verna A c. = 575. — Manque, ^n 


* D'une encre plus noire. \ * digo hiffé. 
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De como el axnor £e partio del arçiprelte E de como 

dona Venus lo caltigo. 

5j6 Partyofe amor de mj E dexo me dormjr, 

defque vyno al alua començe de comedyr 
en lo que me caftigo; E, por verdat deajr, 
falle que en fus caftigos fyeiipre vfe beujr. 

577 Maraujile me mucho, defque en ello penffe, 
de como en ferujr dueflas todo t/e/zpo non canfe, 
mucho laf gttflrde fyenpre, nunca me alabe, 

^ quai fue la Racon negra por que non Recabde? 

578 Contra mj coraçon yo mefmo me tome, 
porfiando le dixe : « agora yo te porne 

« con duefla falaguera e defta ver- terne 

« que fy byen non abengo, nunca maf aberne. » 

579 My coraço;i me dixo ; « fa^ lo e Recabdaraf, 
« fy oy non Recabdares torna y luego craf ; 

« lo que en muchof djaf acabado non af, 
« quando non coydaref, aotra ora la avraf. » 

[Ici il manque un feuillet à S; la numérotation passe de 
XXXVII à XXXIX. Les sei'^e cuartetas nous sont données par 
G. // est à noter que le v" du f* XXXVII porte au bas comme 
amorce de la page suivante : faaafla ef vfada.] 


576. — 2. ... V. el a. penfe de c. — 4. ... c. v. f. veuîr z= 577. — G 

I. ... mucho quanào en todo p. — 2. c... todo fie/ipre n. c. — 
3. (f o 25 V®) — 4. rraaort =: 578. — i. c. el mi c. fofpirando me t. 
— 3. en d. f. e de aque?ta v. t. = 579. — 2. . . t. ay 1. c. — - 3. ... 
m. anO(7 rrccabdo n. af — 4. q. tu n. cuyd. en vn rrato lo a. =z 
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G 


(f« 26 ro) 


58o faaafia ef vaada, prouerbjo non mintroao : 
maf val rrato acuçioao que dia pereaoao : 
partime de trifleaa, de cuydado daffoao, 
bufque e falle dueîia de quai œo deaeoao : 

58i de talle muy apuefta, de geftof amoroaa, 
dôTïegil, muy loçana, plajentera e fermoaa, 
cortea e niefurada, falagera, doïïoaa, 
graçioaa e Rifuena, amor de toda coaa. 

582 La maf Noble figura de quanta? yo auer pud, 
bjuda, rrica ef mucho e moça de juuentud 

E bie;z acoflunbrada, ef de calataut : 
de mj era veajua, mj muerte c mj aalut. 

583 fiia de algo en todo e de alto Ijnaje, 
poco falje de caaa aegïïnt lo an de vaaje; 

fuy mrej' a dofia venus que le leuaae menaaje, 
ca ella ef comjenço e fin defte vjaje. 
^84 ella ef nueftra vida e ella ef nueftra. muerte, 
enflaqweçe c mata al rreajo e al fuerte, 
por todo el mundo tiene grant poder e fuerte, 
todo por fu co/2fejo fe fara ado apuerte. 

585 « Seîiora doîia venus^ mugcr de don amor, 
« noble duefia, omjllome yo yuefiro feruidor, 
« de todaa coaaa aodea voœ e el amor aeîior, 

a todoŒ voŒ obedefçen como afu faaedor. 

586 « Reya, duqwea e condea e toda criatura 

« vÔf ' temen e voœ feruen corno a vuefira, fechura : 
« co/zplit loa mja defeoa e dat me dzcha e ventura, 
« Non me aeadea efcaaa n]n efqz/fua n\n dura. 


' Dans Vinterligne & d'une encre 
différente, 

* L'm est suivie d'un pâté. 


^ Il y avait vro; on a gratté l 
& ajouté l'Ç. On a laissé Vabrévu 
tion. 
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587 « No/i U07 pidre grant coaa para voa me la dar, G 
« pero amj cuytado ef me graue de far^ 

(f GÏn V07 yo non la puedo començar n\ acabar : 
« yo fere bien aiidante por lo uoa otorgar. 

588 « fo ferido e llagado, de viï dardo fo perdido, 
« enel coraçon lo trayo ençerrado e afcondido; 

(c Non 070 mojtrar la laga, matar me a fi la olujdo, 
« c avâ decj/r non 070 el nonbre de quien me ferio. 

589 « la llaga non ae me dexa ami catar njn ver, 

« endc mayorcŒ peligroa efpera (sic) que an de aeer, 
« Reçelo he que mayorcT dapn07 me padran ' rrecreçer, 
« fîfica nin meleaina non me puede pro tener. 

590 ((^qual carrera tomare que me non vaya matar? 
« j cuytado yo que fare que non la puedo yo catar 1 
« derécha ef m| quereWa., rtdGOn me faae cuytar, 

« puef que non fallo nin que me pueda prcfftar. 

591 tf E por que muchad de cojaj me enbargan e enpeçen, 

« he de bufcar mucho? cobroa ŒegÏÏïït que me perteneyçen; 

« iaf arte^ muchad vegadaj ayudan, oraf fallefçen, (f« 26 v^) 

« por Iaf artecT biuen mucho? por Iaf artej perefçen. 

592 « fi fe defcubre mi llaga quai ef, donde fue venir, 
« fi digo quieii me ferio, puedo tanto defcobrir 

« que perdere meleajna fo efperança de giiarir; 
« la efperança con conorte jabeT alaf vctct fallir. 

593 « E fi encubre del todo fuferida e fu dolor, 
(( fi ayuda non demanda por aiier aalut mijor, 
« por Ventura me vernia olro peligro peor, 

a morria de todo en todo : nunca vy cuyta mayor. 


' Il y avait auran; on a ajouté 
un p, changé u en d & oublîéy sans 


doute y de transformer le premier a 
en o. Devant rrecreçer, de biffé. 
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G 594 « mjjor ef moatrar el orne fu dolençia e fu quexura 

« Al monge e al biien amjgo quel daran por auentura 
« meleaina e confejo por do piieda aucr fulgura 
t( que non el morir fyii dubda e beuir en grant Re;icura. 
595 « El fuego maf fuerte quexa afcondido, encobierto, 
« que non quando ae derrama efparajdo e defcobierto^ 
« puef efte ef camino maf fegiiro e maf çierto, 
S « en vMef/raa manoa pongo el mj coraço/i abierto. 

XXXIX 596 (( Dona endryna, que mora ^qul en m] ve^jndat, 
(I® 37 r*') jj jjg fermofura e donayre e de talla e de beldat, 

(( fobra e vençe atodaf quantRS ha enla çibdat'; 
« fy el amor non me engaffa, yo vos digo la verdat. 

597 « efta duefia me ferio de faeta en arbolada, 

« atraujefa me el coraçon enel la* tengo fyncada; 
'( toda mi fuerça pyerdo E dei todo me ef tîrada, 
« la llaga va creajendo, del dolor non mengua nada. 

598 « A perfona defte mundo yo non la ofo ' fablar, 

« por que ef de grand lynaje E duena de grand folar, 
« ef de mejoref paryentes que yo e E (sic) de mejor lugar, 
« enle deçjr mi defeo non me ofo aventurar. 


Cr 596. — I. dona ... a. ef mi v.j eÇ corr. sur en d'une encre peut-être 

différente. — 2. de f. e de d. de t. e b. — 3. fonbra — 4. ... non 
eng... = 597. — 2. atraueoo ... la trayo f. — 3. con t. la mi 
grant f. non puede aeer arra/icada — 4. la 11. maf va ... zz: 598* — 
2. ... duena de buen a. — 3. (fo 27 r») ... yo e de mayor 1. — 4. del 
deorir ... z= 
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* Dans l'interligne^ au-dessus de 
veaindat, biffé. 


* Dans V interligne^ au-dessus de 
la, biffé, 

^ defcobryr biffé. 
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599 c Con arraf e con donef rruega/zle caffamientor, S 

n menof lof preçia todos que a dof vilef farmje^tos j 
« ado ef el grand lynaje ay fon los alçamjentof, 
« ado ef el mucho algo fon lof defdeffamjentof. 

600 « Ryqi/a muger e fija de vu porqi^erir-o vyl 

a efcogera marido C{ua\ qi/ifiere entre dof ïïïjlU 
« puef anfy aver non puedo ala duena gentil, 
(( aver la he por trabajo E por arte fotil. 

601 « Todaf aqi/tfftaf nobleaaf me faaen querer, 
« por aquefto aella non nie ofo atrever; 

« otro cobro non fallo qae me pueda acorrer 
« fy non vof, doîia venua, qi^elo podedes fa^er. 

602 « atrevy me con locura E con amor afyncado, 

« miichaf veçef gelo dixe c\ue fynque mal denoftado; 

a non preçia nada muerto me trae coytado; 

a fy non fuefe tan m\ veajna non feria tan penado. 

603 « quanto maf efta orne al grand fuego llegado, 

a tanto muy maf fe qx/ema que quando efta alongado; 
« efto me trae muerto, perdjdo E penado : 
« afy feîiora doffa venuî ffea de vof ayudado. 

604 « ya ffabedeffni/e/trof malef E ni/e/iraf penaf parejaf, (f° 37 v°) 
« fabedef nueftros pelygros, fabedef nueftra.s conffejaf, 

« non me dadef rrefpuefta njn me oen vuefira^s orejaf : 
« oyt me vof manfa mente laf mjf coytaf fobejaf. 

599. — I. ... e c. algod rr... — 2. en m. l. tiene t. q. d... — 3. do Q 

... 1. aon 1. defdenamientoa — 4. la grant rriquega faie grandes 
enaalçamie/itoa =z 600. — i. Rica — 2. ... qaefiere delloa m. — 

3. p. ({ue afi n. p. a. la duefia g. — 4. a. la la he ... zr: 601. — 
I. ... me la f. bie« q. — 2. Ep... — 3. o. c. yo n... =1 602. — 
I. atreuiendo — 2. ... f. muy defdenado — 3. n. me preçiaua n. eorto 
me traye en fii amor cuyt. — 4. a tan =z 603. — 1 . ... e. el o. a g. f. 
ail. — 2. t. maf mucho ae ... ail. — 3. tanto mal No/z me aeria fi 
délia fueae arredrado — 4. ay d... = 604« — 1 . ya voa vedea n. mala 
n... — 2. ... p. ya (T. mjd c. — 3. e n... r. o non me oye« ... ■— 
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605 « ^Non veeii lof vwe/irof ojos la mj trifte catadura? ! 

« tyra de mj coraçon tal faeta e tal ardiira, 

« conortad me efta llaga con juegos e folgura, 

« qi/e non vaya fyn conorte mj llaga e mj qi/exura. 

606 « ^qual ef la duefla tan braua E tan dura 
« que al fu ferujdor non le?aga mefura? 

« afynco vos pidiendo con dolor e triftura, 
« el grand amor me face perder falud e cura. 

607 a El color he ya perdjdo, mjf fefos def falleçen, 
« la fuerça non la tengo, mjf ojof non parefçen ; 

« fy vos non me valedef mj (sic) menbrios (sic) deffalleçen» 
Refpondio dofia venuf : « ferujdoref vençen. 

608 « ya fuefte conffejado del amor mj marydo, 
« del en' muchaf maneraf fufte aperçebydo, 

« por c[ue le fufte fanudo contigo poco eftudo, 
« de lo quel non te dixo de mj te fera rrepetido. 

609 « Sy algo por ventura de mj te fuere mandado 
« de lo que mj marido te ovo conffejado, 

« feras' dello maf çiertoyraf maf fegurado : 
« mejor ef el conffejo de muchof acordado. 


G 605. — I. n. V. bien v. o. la m] c. — 2. tirât del m] c. la f. e a. — ■ 

3, E c. lai [Vï n'est peut-être t^u'un trait sans valeur^ 11. c, vngente 
fy (sic) i, > — 4. non v... triftura =: 606. — • 1. q. ed d. del mundo 
t... — 2. q. al fuyo tan ferido n...; faga est une correction du copiste 
pour cata — 3. ... ped. c. d. e quexura —4. el g. dolor... a. e vida 
= 607. — I. el c. he p. m. f. ya f. — 2. ... mjoa o. n. pereaçen — 
3. fi V. vÔŒ n... mjf mienbrod en âaqaeçen — 4. ... v. lod fegidorea 
V. = 608. — 2. fuefte — 3. ... uefte daiiudo ... feftido — 4. de lo 
qtte el ... mj a. rr. =. 609. — 3. a. ende m. ç... aaeg. r= 
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6io « Toda muger que mucho otea o ef rryfuefla, S 

« dyl fyu mjedo tuf defeos, non te eiibargiie vcrgueffa ; 
« apena? de mill vna telo njegue, maf def défia; 
« amar te ha la dueîïa que en ello pienffa e fuefia. 
6ii « Syruela*, no;zte enojes; firujeiido* el amorcreçe, 

<« ferujçio enel bueno nu/zca muera ii]n pereçe 
« fy.fe tarda non fe pierde, el amor non falleçe, 
« el grâïïd trabajo todaf laf cofas vençe. 

612 » El amor leo a ovydvo enla efcuela ,. Itr 

(1^ 38 r*) 
a que non ha muger enel mundo n]n grande n\n mocuela 

« que trabajo e fcruiçÎD non la traya al efpuela ; 

« que tarde o que ayna crey que dé ty fe duela. 

61 3 « Non te efpantef délia por fu mala Refpuefta, 
« con arte o con ferujçio ella la dara apuefta, 

« que fygujendo e ferujendo enfte (sic) coydado ef puefta : 
« el orne mucho cauando la grand pena acuefta. 

614 « fi la pr/mera onda del mar ayrada 

« efpantafe al marynero quanôo vyene torbada, 
« nunca en la mar entrarie con fu nave ferrada ; 
« non te efpante la duefla la przmera vegada. 


6d0* — !• a t... — 2. ... enbarge verguença — 3. a pena qae de Q 

m... •— 4. avn que la muger caile enllo (sic) p. e f. =z 611. — 

1. ferujla ... féru... — 2. (f** 28 r*>) ... b. non m. n. p. — 3. fyf t... 

p. bue» a. n. f.; devant buen, non biffé» —4. ... t. fienpre todas ... 

= 6d2. — I. don a. a o. leyo enel e. — 2. moçuela — 3. ... ala 

efp. — 4. creye z=: 613. — i. e n... por la fu... — 2. c. a. e c... 

le d. Refp. — 3. q. fegi. o qae f. enfte (sic) cuydar ea p. — 4. ... p. 

fe a. = 614. — I. ••• de la mar yrada — 2. efpa/itara ... tornada — 

3. n. la \^ici un mot de quatre ou cinq lettres illisible, Cf, le fac-similé 

photographique] en fu n. her. = 
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S 6i5 « jura muy muchaf ver-ef el caro vendedor 

« que non dara la mercaduria fy non por grand valor; 
« afyncando lo mucho el artero conplador 
« lyeva la mercadorya' por el bue/i corredor. 
6i6 « fyrue la coii arte E mucho te achaca, 

a el can c[ue mucho lame fin dubda fangre faca; 
« maeftria e arte de fuerte face flaca, 
V el conejo por mafia doflea ala vaca. 

617 « ala muela pefada de la pefia mayor 
<f maeftria e arte la arranca/z mejor, 

« anda por maeftria lygera enderedor, 

« mover fe ha la duena por artero fcrujdor. 

618 « cou arte fe qz/ebrantan lof coraçonef dures, 
« toma/ife laf çibdadef, derriba«fe lof murof, 

« caeu laf torref altaf alçan pefos durof, 

« por arte juraii muchof e por arte fou perjurof. 

619 a Por arte lof pefcados fe toma/i folaf ondaf, 
« E lof pief enxutof corren por mares foiidaf, 

« con arte E con ferujçio muchaf cofaf aboiidaf, 

« por arte non ha cofa a,que tu non rrefpondaf. 

(f® 38 v°) 620 « ome poble, con arte, pafa con chico ofiçio, 

(( E la arte al culpado falualo del malefiçio ^ 
a el que* llorava poble, canta Ryco en vyçio; 
<( face andar de cauallo al peon el ferujçio. 


G 615. — " f . ). muchaa v... — > 2. n. da la merchandia ... -— 3. a. If 

m. a. conprador. — > 4. 1. la merchandia ... = 616. -— 1. frruîla c. 
grant a. m, te la a. — 3. faoen =. 617. — 1 . la grant penaJ 
ptiada ... — 2. ... arranca mjjor — 3. (f° 28 V°) — 4. fegidor =: 
618. — 2. tornan fe 1. ç. e d... — 3. cahen fe 1. t. fuertea a. fe lo9 
haduroa — 4. ... m. por ... m 619. — 2. e 1. p. bien e... ondaa — 
3. c. a. e c. ofiçio m... := 620. — 1. pobre — - 2. el a. al c. falua 
d... — 3. llora = 
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621 « lof Sefloref yradof de manera eftrafla 

a por el mucho feruiçio pierde/i la mucha fafia ; 
« con huen feruiçio vençe» cavalUros de efpaffa, 
« puef vençerfe la duefia non ef cofa tan mafia. 

622 a Non' pueden dar lof parientef al parieiTfe por herençia 
« el mefter e el oiiçio, el arte e la fabiençia, 

« njn pueden dar a la duefia el amor e la qz/erencia : 
« todo efto da el trabajo el vfo e la femençia. 

623 « Maguer te diga de non E avn que fe enfaîle, 
« non canfes de fegujr la, tu obra non fe dafle; 

a faŒJendo le ferujçio tu coraçon fe bafie; 

« non puede îer que non fe mueva caapana que fe tafie. 

624 « Cou aquefto podraf atu amjga Sobrar, 

« la que te era enemjga mucho te qi^erra amar; 

« lof logaref ado fuele cada dja vfar, 

a aq2/ellof deuef tu mucho ameuudo andar\ 

625 « Sy vieref que ay lugar, dile jugetef fermofof, 
« palabràf afeytadaf con geftof amorofof ; 

a con palabràf muy dulçef, con dejjres fabrofof 
« creçem (sic) mucho amoref e fou deffeofos. 

626 « quiere^ la mancebya mûcïïo placer con figo, 
« quiere la muger al ome alegre por Amjgo, 

« al fafiudo e al torpe non lo preçian vn figo, 
« trifteaa e RenqHa pareu mal euemjgo. 

621. — 4- ▼• fe vna d... tamana r= 622. — 2. ... o. el craber n]n 
la çtençia — 3. non p. d. delà d. cl a. n\n q. — 4. ... t. e el vfo ... nz 
623. — I. m. qae te d. de n. a. q. ae te afane — 2. n. dexef de 
feru\r la tu afan n. fe te d. — 3. f. la f... vafie — 4. n. p. feer qatf 
n. m ... tanga = 624 et sq, : manque jusqua c. 660 v. 2 compris = 


' Cette cuarteta est accompagnée 
à gauche d'un profil de femme. En 
face du ne\ : nota. 

* Écrit sur un mot gratté & illi- 
sibUy peut-être vfar. 


* Ecrit sur un mot gratté illi- 
sible . 

* Au-dessus, quife biffé. 
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S 627 « £1 alegr/a al oîne façelo apuefto e fermofo, 

« maf fotil e maf ardit, niaf franco e maf donofo ; 
« non olvjdef lof fofpirof, en efto fey engaîiofo, 
a nOTz feas muchaparlero, non te tenga por mintrofo. 
triof A\ ^^^ " ^^^ ^^^ peqtteîia cofa pierde amor la muger, 

« £ por peqKeiia tacha que enty podria aver 
a tomara tan grand enojo que te querra aborrefçer : 
« aty mefmo contefçio E aotrof podra acaefçer. 

629 « Ado fablaref conella, fy vieref que ay lugar, 
« vn poqK/llo como amjedo non dexef de jugar^ 
« muchaf veçes cobdiçia lo que te va negar, 
41 dar te ha lo que non coydaf fy non te daf vagar. 

63b « Toda' miiger lof ama, ômêf aperçebydos; 

a maf defea tal orne que todof byenes conplidof ^ 
tt han muy flacaf laf manof, lof calcaflaref podridof, 
« lo poco e lo mucho façen lo como amjdof. 

63i (f Por mejor tyene la duefla de fer vn |>oco forçada 
et que deajr : fa^r tu talente, como defvergonçada; 
m con' poqujlla de fuerça fynca mal defculpada : 
a en todaf laf anjmalyaf efta ef cofa prouada. 

682 « Todaf fenbraf han enfy eftaf maneraf : 

« al comjenço del fechô fyenpre fon rreferteraf, 
« mueftran que tienen faffa e fon rregateraf, 
« amenaaan maf non fieren, en çelo fon arteraf. 

633 « Maguer que face bramuraf la duena que fe doflea, 
« nunca el buen doiieador por efto enfaronea; 
« la muger byen fafiuda e quel orne byen guerrea, 
a lof doîieof la VQ\\(^Qn por muy braua que fea. 


• Une Ç finale biffée. Main, \ ' nota. 
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634 « El mjedo e la vergue uça fare alaf mugeref S 
« non façer lo que qu/eren byen como tu lo qz/ieref; 

« non fynca por non ' querer cada que podieref , 
« toma de la duefia lo que délia qujfieref. 

635 « de tuyo o de ageno vêle byen apoftado, 

« gKarda nonlo entyenda que lo lyeuaf preftado, 
« que non fabe tu veajno lo que tyenef condefado, 
« encubre tu pobleaa con metyr (sic) Colorado. 

636 « El* pobre con buen fefo E con cara pagada (fo 39 v^) 
« en cubre fu pobreça e fu vyda larrada, 

« coge fus muchaf lagrîmaf en fu boca çerrada : 
« maf * val que façer fe pobre aqu/en nôl dara iiada. 

637 « I21S mentyraf alaf de veaef amuchos aprouecban, 
« la verdat alaf de' veçef muchôs en dafio echâ, 

a muchof camjnof ataja defujada eftrecha, 

« ante falen a la peiia que por carrera derechâ* 

638 « quando vyeref alganos delof de fu coiipaiia, 

« faç lef muchos plaçeref, fabla les bien con mafia; 
« quando efto la duena fu coraçon fe baîla; 
« Serujdor ligongero (sic) afu feffor engaffa. 

639 « ado fon muchos tyçones e muchof (yaonadorej, 
9 mayor fera el fuego e mayoref lof ardoref ; 

« ado muchof le dixieren tuf bienef e tuf looref, 
a mayor fera tu quexa E fus deffeos mayores. 

640 « En quanto eftan ellof de tuf bienef fablando, 
« luego efta la duefia en fu coraçon penffando 

« fy lo fara onon ; en efto efta dubdando; 
« defque vieref que dubda ve la afyncando. 


• poder htffi, 

* nota. 


' Dan% Vinterligne, sur mentir 
Biffé. 
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641 u ffy nol dan delaf efpuelas al cauallo faron, 
« nunca pierde faronja n\n vale vu pep'ion; 
(( afno coxo qi^ando dubda, corre con el agujjon; 
(( a muger que efta dubdaudo afynquela el varon. 

642 « Defque eftaii dubdando los omef que han de fa car, 
« poco trabajo puede fus coraç/oties vençer ; 
« torre alta defque tyeiibla non ay fyno;i caer : 
«c la muger que efta dubdando lygera ef de aver. 

643 « ffy tyene madré vieja tu amjga de beltat, 
a non la confyntira fablar contigo enporidat^ 
a ef de la mançebya celofa la vejedat, 
(( Sabe lo ' E entyendelo por la antiguedat. 

, / A -«\ ^^^ " Mucho' fon mal fabydaf eftas viejaf Rifoîiaf, 

« mucho fon de laf moçaf guardaderaf celofas, 
« fofpechan E barruntan todaf aqi/cftas cofaç-, 
« byen fabe ' laf paranças quien pafo por laf lofaf. 

645 « Por ende bufca vna buena medjanera, 
« que fepa fabia mente andar efta carrera, 
« que eutienda de vof anbof byen la vueftra. manera, 
<i quai don amor te dîxo, tal fea la trotera. 

646 « g2/ardate non la tengaf la pFimera vegada, 
« non acometaf cofa por que fynqx/e efpantada, 
« fyn fu plaaer non fea tanjda njn trexnada, 
« vna veŒ echale çeuo que veiiga fegurada. 

647 Afar- te he ya dicho non puedo maf aquz eftar j 
tt luego que tu la vieref comjençal de fablar, 
« ilTill tienpos e maneraf podras defpues fallar, 
« el tyenpo todas cofaf trae afu lugar. 


(fo 40 r«) 


* Ecrit sur entjende. 
' Devant cette cuarteta une 
accolade, & entre V accolade & 


le texte, nota devant le 4* vers, 
^ n finale biffée. 


— 116 — 


LTBRO DE BUEN AMOR. 

648 tf Amjgo en efte fecho que quxeref mas que te dîga : S 
« fey fotil e acuçiofo e avraf tu amiga; 

« non (\uiero aqi/z eftar, qazero me yr mj vya, » — 
Fuefe doîïa Venua, amj dexo en fadigna. 

649 ffyle conortan no lo fanan a) doHente los joglaref, 
el dolor creçe £ non mengua oyendo dulçes cantaref, 
confejo me dona Venua maf non me tyro pefares, 
ayuda otra non me queda fynon lengua e parlaref. 

650 Amjgof, vo agrand pena E fo puefto cnla fonda, 

vo a fablar conla duefia, \quiera. djos c{ue bien me Refponda ! 

pufo me el marinero ayna en la mar fonda, 

dexome folo e fefierOj fyn Remof, con la blaua onda. 
65i Coytadofy efcapare',gfând mjedo he de fer muerto; 

oteo a todaf partes e non puedo fallar puerto; 

toda la mi efperança e todo el mj confuerto 

efta en aquella fola que me trahe penado e muerto. 
652 ya vo Rajonar con ella, quiero\ derjr mj quexura 

por que por la* mj fabla venga a façer mefura; 

deajendole de mjf coytaf entendera mj Rencura; 

a veçes de chica fabla vin je mucha folgura. 


(fo 40 V*») 


aquî àiçe de como fue fablar con dona endrina el 

arçiprefte. 

653 jay diosEquam(sic)fermofa vyene' dofla endrina por la plaça ! 
ique talle, que donayre que alto cuello de garça ! 
\que cabellos, q£feboq£/zlla,q2/e boqwilla (sic) que color que biien 
con faetas de amor fyere quando lof fus ojosalça. [andança! 


« de èiffé. 

■ Vans r interligne. 


^ Le premier e iani Vinterligne. 
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654 Pero tal lugar non era para fablar en amores; 
amj luego me ven\eron muchof mjedof e tenbloref, 
los mjs pies e laf mis manof non eran de fi Senoref, 
perdi fefo, perdi fuerça, mudaron fe mjs coloref. 

655 Vnaf palabraf tenja penfadaf por le deçjr, 

el mjedo de las conpafla? me facian al deptzrtir, 

apenas me conofçia n\n fabia por do yr, 

con mi volu/itat mjs dichof non fe podian feguir. 

656 ffablar con muger en plaça ef cofa muy defcobierta : 
a beaes mal perro atado tras mala puerta abierta ; 
bueno ef jiigar fermofo echar alguna cobierta, 

ado ef lugar feguro ef bien fablar cofa çierta. 

657 ^* Sefiora^ la mi fobrina, que en toledo feya, 

« fe vos encomjenda mucho, nïyil faludes vos enbya 5 
« fy ovies lugar e tienpo^ por quanto de vos oya, 
a defea vos mucho ver E conofçer vos qaerria 

658 « queriaTz alla mjs parientef caffar me en efta Saçon 
a con vna donçella muy rrica fîja de don pepion ; 

« atodof dy por rrefpuefta qi/ela non queria non, 

« de aqi/ella feria mj cuerpo que tiene mj coraçon. >» — 

659 abaxe maf la palabra, dixel que en juego fablaua, 
por que toda aquella gente delà plaça nof mjraua. 
defque vy que eran ydos, que orne ay non fyncaua, 
començel deçjr mj quex^ra del amorqwc me afyncaua. 

[Ici il manque deux feuillets â S. Dans la numérotation 
primitive nous passons du f° XLII au f XLV. Cela fait trente» 
deux cuartetas, que nous donne G, â Vexception des deux pre- 
miers vers de la premier e."] 


660 . 

G 

(!• 29 r®) « otro non fepa la fabla, defto jura fagamoa; 

« do fe çelan Ioœ amjgoa fon maf fîela (sic) entramoa, 

— 118 — 


LIBRO DE BUEN AMOR. 

66i « enel in.undo non ef coaa que yo ame apar deuo?; G 

<f tienpo ef ya paaado delo? a!io7 maf de dof 
« que por yueftro amor' me pena ; amo vos maf que adioa; 
« Non O70 poner preaonâ que lo fable entre noa. 

662 <f Con la grant pena que pa^o vengo auo7 dea/r mj quexa, 
« yueftro amor he defeo que me afinca e me aquexa, 

« Nof me tira, nocx me parte, non me fuelta non me dexa, 
« tanto me da la muerte quanto maf fe me abaxa (sic). 

663 « rreçelo he que non me oyde? efto que uoœ he fablado : 
« fablar Tnïïcho conel aordo ef mal fefo e mal Recabdo ; 

« cret que uocx amo tanto que non ey mayor cuydado; 
« efto aobre todaf cofaa me traye maf afîncado. 

664 « aeîiora, yo non ame treuo d (sic) deajr uoœ maf rraaoned 
« fafta que me rrefpondadea a eftoa pocoŒ fermonea; 

a deait me vueftrQ talante veremoa lof coraçonea. » — 
Ella dixo : « vueftroa dîcïïôa non loa preçio dof piffonej. 

665 « bien afi enganan mïïcïïoa a otrai muchaaendrinaa; 
« el orne tan engafiodo afi engaîla afus veŒJna?; 

« non cuydedes que œo loca por oyr vue/^ra? parlillas, 
« bufcat aquien engafledea con vue/iraa falfaa efpiïïid. » 

666 yo le dixe : « ya, fafluda, anden fermoŒoa trebejoj; 

« Œon lof dedocT enlaa manoj pero non aon todos parejoŒ, 

« todo7 lof omed non aomoj de vnoTfechoj njn co^ejoT (sic) ; 

« la peîla tiene blancô e prieto pero todoa aon conejoŒ (f® 29 v®) 

667 « alaf vegadaf laatan juftoa por pecadore^, 
« a muchocT enpeefçen lof ajenoa errorea, 

« facT mal culpa de malo abuenocr e a mejore?, 
«[ deuen tener la pena alo? fu? faaedore?. 

668 « el yerro que otro fiao a mj non faga mal, 

« Auet por bien que uoa fable ally 70 aquel portai, 

« Non uoff vean aqui todoa lo (sic) que andan por la calle; 

« aqui voff fable vno ally voœ fablare al ». — 

•^ d« iiffé, 
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G 669 paao a pafo don endrinâ fo el portai ef entr^da, 

bien loçana e orguUoaa, bîe/z manaa e fofegada, 
loa ojof baxo por tferra enel poyo afentada ; 
yo torne en la mj fabla que tenja començada : 

670 « efcuche me, aefiora, la yueftra, cortefia, 
a vïï -poquiWo que uoa diga la muerte mja; 

« cuydadea c\ue voff fablo en engaîXo e en folia, 
« £ no/z ae que me faga contra vueftra, porfîa. 

671 « adio7 jure, crefiora, p^ra aqueata tzerra, 

« que quânto voa he dzcho delà verdat no;i yerra ; 
« eftadea enfriada maf que la njef de la fierra, 
« e aodea atan moça que efto me atzerra. 

672 « fablo en aventura con la vueftra, moçedat, 
VI cuydaded queuoa fablo liaonga e vanidat; 

« non me piiedo entender en vue/tra chica hedat : 

« querriedea jugar co/z la pella maf que eftar en poridat 

673 « pero aea maf noble para plaaenteria 
(f* 30 T*) « E para, eftoa juegoa hedat e ma/içebia, 

« la vegedat en feao lieua la mejoria, 

« a entender laa côfaa el grand tzenpo laa (sic) guja. 

674 « a todaff laa cofaa faae el grand vfo entender, 
« el arte e el vfo mueftra todo el aaber, 

« fin el vfo e arte ya fe va pereçer, . 

« do fe vfan loa omea pueden ae cônôçer 

675 « yd e venjt a la fabla otro dia por mefura, 

« puef que oy non me creedea o non ef mj ventura; 
<( yt e venjd ala fabla, efa creençia atan duraj 
« vfando oyr mj pena entenderedea mj quexura. 

676 « otorgat me ya, aenora, aquefto de buena mjeTite, 
(( que vengadea otro dia ala fabla aola mjente; 

« yo penfare enla fabla e Œahre vueftro talente; 
(c al non ofo demandar, vot venjd aegura mjente. 
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677 « por la fabla fe conofçen Iot mad deloT coraçonea, G 
« yo entendere deuoff algo E oyredea lod (sic) mja rraaoned; 

a yt e venjt ala fabla, qne mugerea e varonea 

< por lad palabrai fe conofçen e (son amjgod e conpaflone?. 

678 « pero que oîne non coma (sic) nj/z comjença la mançana, 
(c ef la color e la vjfta alegria palançîana^ 

« ef la fabla e la vjfta de la duefia tan loçana 

« al ome conorte grande* e plaaenterîa bien (jana ». — 

679 efto dixo doîia endrina, efta dueiia de preftar : 

« onrra ef e non deaonrra en ciierda mjente fablar, 

« laa dueîXaŒ é mugerej deuen fii rrepuefta dar 

« a ^ua\ qii/er quelaa fablare o con ellaj rraaonare. 

680 « quanto efto uoj otorgo auoj o aotro c{ua\ qi/zer, 

« fablat uoa, aalua mj onrra, (\ua\\to fablar uo? q£^igerede7(sic); 

« de palabraa en juego direlaa filaa oyere; (f** 30 V®) 

« non uoŒ confintre engaîio cajda qizelo entendiere. 

681 « eftar (jola con uot aolo, efto yo non lo faria, 
c non deue la muger eftar 7ola en tal conpafija : 
« naçe dende mala fama, mj deaonrra aeria; 

« ante teftigod qi/e noa veyan fablar uoa he algund dia >». — 

682 « feîXora, por la mefura qi/e agora prometedes, 

« non fe graç/aa qi/e lo valan qz/anta? uod mereçedeaj 
« a la raerçed que agora de palabra me faaede? 
« egualar non fe podrian ningunaa otraa merçedea 

683 « peyo fio dé dioa qi/e avTï tienpo verna ' 

« qi/e qi/al ef el buen amjgo por laa obraa parefçera ; 
f qz/erria fablar, non oao, tengo ç\ue uoj peaara ». — 
ella dixo : « puef deaildo e vere que tal aéra ». — 


Dans l'interligne» \ * que quai el bu hiffé, 
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G 684 if jefiora, que me prometade?, de lo que de amor queremo?, 

a que fy oujere lugare tiespo^quiindo en vno eftemo^, 
« fegund quelo yo defeo vod e yo no? abraçemov; 
« para uoir non pido mïïcho ca connefto pafaremoa »• — 

685 efto dixo dofia endriïïl : « ef cofa muy prouada 
f que por fu(7 becro? la dueiia finca muy engailada; 
ençendemjento grande pone el abraçar al amada, 
« toda muger ef vençîda defque efta loya ef dada. 

686 « efto yo non iiod otorgo faluo la fabla de mano, 

(( mj madré verua de mjaa, quîere (sic) me yr de aquîteApni 

V non fofpeche contra mj que ando con feao vano; 

a tienpo verna que podremoafablar nod. uoa e yo, efte veranoi 

687 fuefe mj déflora de la fabla fu vja, 
def que yo fue naçido nunca vy mejor dia, 
(7olaa tan plaaentero e tan grande alegria, 

(p 31 r®) qu/fo me dio? bien giar e la ventura mja. 

688 Cuydado? mïïcïïôj me quezan, aque non fallo coaejo (à)*- 
fi mucho vfo la duefla con palabraj de trebejo, 
puede feer tanta lafama que faliria a conçejo, 
afi perderia la duefla, que fera pefar fobejo. 

689 fi la non figo, non vao, el amor fe perdera^ 
fy veye que la olujdo, ella otro amara : 
El amor con V70 creçe, defufando menguara, 
do la muger olujdarea ella te olujdara. 

690 do afladiere(7 la lefla creçe fyn dubda el fuego; 
fi la leîla fe tirare, el fuego menguara luego; 
el amor e la bien querençia creçe con vvar juego; 
fi la muger oluidarecr, poco preçiara tu Ruego. 

691 cuydadof tandepartido? creçen me de cada p^irte, 
con penfamjento? contrario? el m\ coraçon fe parte 
E ala mj mucha cuyta non àe confejo njn arte^ 
al (sic) amor do efta firme todo? lof mjedo? départe. 
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692 muchaf ' veçes la ventura con ffu fuerça e poder /#© ai ro 
a muchos omës non dexa fu propofito far-er, 

por efto anda el mundo en leuantar e encaer; 
dîos e el trabajo grande pueden los fados vençer. 

693 Ayuda la ventura al que bien quîere gujar 

E a muchos ef contraria, puede lof mal eftoruar; 
el trabajo e el fado fuelen fe aconpaflary 
pero fyn djos todo efto non puede aprouechar. 

694 Puef que fyn djos non puede preftar cofa que (lea, 
el guje la mj obra, el raj trabajo prouea 

por que el mj coraçon vea loque deffea; 

el que jamen! dixiere, lo que cobdiçia lo vea. 

695 hermano n\n Sobrino non qui'ero por ayuda; 
quando aquel fuego vjnje, todo coraçon muda; 
vno a otro non gunrda lealtad njn la cuda ; 
amjgança, debdo e fangre la muger lo muda. 

696 El cuerdo con buen fefo penfar deue laf cofas, 
efcoja laf mejoref E dexe laf daflofaf ; 

para menfajeria perfonaf fofpechofaf 

nunca fon alof orïïêf buenaf njn prouechofaf. 

697 bufque trota conventos quai me maiido el amor, 
de todaf laf maeftrias efcogi la mejor, 

dios e la mj ventura que me fue gujador, 
açerte en la tyenda del fabio corredor. 


692. — 4. à. cl t... =:.693* — 3. cl t. e loŒ fadoj fuele fe a. — G 

4. (f** 31 V®) ... t. aquefto n. fe piieden ayudar = 694. — 1 . p. f . 

d. n. me p. p... — 2. dioa g. la mi o. e el ... — 3. ... vea todo lo ... — 

^. ... dexiere ... codiçia V. = 695. — 2. viene — 3. cuyda — 4. amif- 

tat ... la muda = 696. — 2. mjjored — 3. p. menrajerai ... — 

4. Manque, =z697. — I. ...quai manda ... — 2. ... maeftraa... mjjor^z 


' A droite de cette cuarteta une accolade^ & au milieu de cette acco- 
lade : nota, 
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S 698 falle vna vieja quai avia menefter, 

artera e maeftra e de mucho faberj 
dofia Veniia por panfîlo non pudo maf façer 
de quanto fiço aqz/efta por me façer placer. 
699 Era vieja buhona deftas que venden joyaf; 
eftas echan el laço, eftaf cavan laf foyas; 
non ay talef maeftraf cômo eftas viejas troyas : 
eftas dan la maçada ; fy af orejas oyaf. 
(f® 41 V**) 700 Como lo bail vfo eftas taies buhonaf, 

andar de cafa en cafa vendjendo mucbaf donaf» 
non (je rregi/ardan dellaf, eftan conlaf perfonaf, 
ffaejen conel mucho viento andar laf athonaf. 

701 Defque fuy en mj cafa efta vieja fabida, 
dixele : « madré feflora, tan bien feadef venîda, 
« en vz/e/fras manof pongo mj falud e mj vida, 

« fy vof non me acorredes mj vida ef perdida. 

702 « oy deçjr fienpre de vos mucho bien e agz/ffado 

« de quanto^ bienes far-edef ' al que avos viene coytado, 
c( coipo ha bien e ayuda quîen de vos hes ayudado : 
^ por la vueftr?i buena fama E por vos enviado. . 

703 « quiero fablar con vufco bien encomo penjtençia, 
toda cofa que vos diga, oydla en paçiençia; 

« finon vos, otro non fepa mj qi/exa e mj dolençia ». — 
di(7 la vieja : « puea deajdlo e aved en mj creençia. 


698. — I. f. V. tal V... mefter — 2. ... mucho mal «j. •— 4. ... f. 
efta ... zn 699. — I. ... bohona delaf q... = 700. — 1 . (f* 32 7^) 
... an de vfo ... bohunaj — 2. andan ... joya«j — 4. f. con m... 
atahona(T= 701. — 1. fue — 3 .... m. efta m} ... zn 702. — 1. oy d. 
de u. f... — 2. ... que uoa ... — 3. c. b. e a. al qae de ... — 4. ... f. 
yo he ... = 703. — I. q. yo f. convfco b. en c. en p. — 2. ... oylda 
ami en p. — 3. f, n. v. e yo n... — 4. dejildo = 
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704 a Comjgo Segura mente vueftro coraçoA fablad , S 
« fare por vos quanto pueda, guardar he vos lealtal (sic); 

« ofiçio de corfedoref ef de mucha poridat, 

« maf encublertas encobrimos que mefon de veajndat. 

705 « Sy a quantaf defta villa nos vendemos laf alfajas 
« ffoplefen vnos de otros, muchaf ferian las baraja?; 
(f muchas bodaf ayuntamos que viene arrepantajas, 

« muchos paaderos vendemos que non fuenan laf fonajas ».— 

706 yo le dixe : « amo vna dueîla fobre quaiitaf yo vy, 
a ella, fi me non engaila, parefçe que ama amj, 

« por efcufar myll peligrof fafta oy lo encubri, 
tf toda cofa deftë muudo temo mucho e temj. 

707 « De peqaena cofa nafçe fama en la veajndat; 

« defque nafçe, tarde muere, maguer non fea verdat; 
« fyenpre cada dja crefçe con enbia (sic) e falfedat ; 
« poca coffa le enpeçe al mefqufno en mefqu/ndat'. 

708 « aquj ef, bien mj veajna; Riiego vos que alla* vayades, .^^ zo 
« £ fablad entre nof anbof lo mejor que entendades, 

« encobrid todo aquefto lo maf muchô que podades, 

« açertad aquefte fecho puef que vierdes laf voluntadef ». — 


704* — I. conmigo — 2. ... podiere g. v. he lealtat — 3. corrcderaj 

— 4. cncobiertad n: 705* — 1. alhajaa — 2. foprëfen deuoa e deo. .. 

— 3. ... vicneiz arrcpintajaj — 4. (f** 32 V**) =: 706. — 1 . ... d. v. 
d. a. f. q. nunca vy — 3. ... la enco. — 4. ... t. e mucho t. = 707. — 
2. ... mager que n... — 3. f. con enbidya alganoa leuantan gran f. 

— 4. p. c. c. al m. m, = 708* — 2. ... e. voa amoŒ lo mjj. q. enten- 
àierede(j — 3. e. a. pleyto la (sic) m. m. q. podiered^a — 4. a. el f. 
todo p. vered^a 1. y. == 


Cy, note à c. 7i3. | ' Ecrit sur ay. 
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S 709 dixo : « yo ire afu cafa de efa vueftra. veajua, 

c e le fare tal efcanto e le dare* tal atal vjna 
« por que efa vue/ira Uaga fane por mj meleajna; 
« deqd mequîenealaduefla ». — yo ledixe : « do&a endrinal 

710 « La* çera que ef mucho dura e mucho broçna e elada, 

« defque ya entre laf manos vna ve? efta maanada, ! 

f defpue? conel poco fuego çient veçef fera doblada : 
« doblar fe ha toda duefia que fea bien efcantada ».— 

711 dixo me que efta duefia era byen fu conofçienta* 

yo le dixe : « por djos,amjgay gi/^rdat vos de foberujentai 
elia diç : « pues fue cafada creed que fe non arrepienta, 
f que non ay mula de aluarda qi^^ la troxa non confienta 

712 tt Mienbre fe vos, buen amjgp, de lo que deajr fe fuelel 
« que çiuera en molyno el qne ante vjene rauele, 
« menfaje que mucho tarda amuchof ômëf def muele, 
a el orne aperçebido nunca tanto fe duele. 

713 « Âmjgo% non vos durmadef, quela, duefia qne dea^ded 
tf otro quiere cafar con ella, pide lo que vof pedide?, 
tf ef oîne de buen lynaje, vjene donde vof venjdef ; 
« vayan ante vueftros rruegof que los ajenos conbitef. 

G 709. — I. did ... aqueata ... — 2. e le dire t... ataluina — 4. ... le 

d. ay doîia e. =z 710. — Cette cuarteta vient dans G après 71 1. — 
f . ... d. m. b. e c. — 2. .,. vcj ef m, — 3. ... co« poco ... rz: 711. — 
I. conofçiente— 2. dobreuienta — 3. d» p. ella ya f. c. cret ya q. ella 
cortf ieiîta — 4. q. n. a m... q. la fiella n. c. = 712. — 1. (£**33r") 
... voadon a... d. fuelen — 2. ... m. quiena. y. ante m. — 3. demuele; 
eorr, : defmuele = 713. — 2. ... ella e p... — 3. vien — 4. coixbidea = 


■ Sur /'r, ahriyiation de r. 

* Devant cette cuarteta, en 
marge, un sigle qui consiste en 
deux s en forme de sigma ^ réunies 
par un. trait, coupé lui-même de 
deux autres traits verticaux. Ce 
sigle signifie peut-être que l'ordre 
des cuartetas 71 0*7 11 doit être 


interverti, comme V indique le sens 
& le mss, G. 

* Devant cette cuarteta, tête & 
hustc d'homme, tenant levée une 
main avec les doigts étendus» Cette 
figure est rejointe par une ligne 
capricieuse au t de mefquindat, 
c. 707. 
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714 a yo lo trayo eftoruando por quanto nonlo afynco, S 

« ca ef ome muy efcafo pero que ef muy Rico; 

ff maiido m^e por veftuario vna piel e vn pellico, 

« dio melo tan bien parado que njn ef grande n\n chico. 
7i5 4 El prefente que ae da luego, fy es grande de valor, 

c quebianta leyes e fueros e ef del derecïïb Sefipr ; 

« a muchof'hes grâïïd ayuda, amuchof eftoruador; 

f tienpo ay que aprouecha Ë tienpo ay que faç peor. 

716 f Efta dueSa que de^îdes, mucho ef en mj poder; ({* 42 V^) 
« fy non por mj, non la puede onie del mundo aver : 

« yo fe toda fu fadjenda E quanto ha de façer, 

« por mj conffejo lo biçe maf que non por fu querer. 

717 « Non vos dire maf rracronef que afa(7 vof he fablado : 
« de aquefte ofîçio byuo non he de otro coydado; 

« muchaf veaes he trifteaa del lajerio yapafado, 

a por que me non ef agradefçido njn me ef gualardonado. 

718 « ffy me dieredes ayuda de que paffe algun poquîHo, 
« aefta duefia e aotraf moçetaf de cuello alujllo, 

« yo fare con m j efcanto que fe vengan pafo apafillo ; 
« en aquefte mj farnero laf traere al farçillo ». — 

719 yo le dixe : f madré feflora, yo vos quiero byen pagar, 
« el mj algo E mj cafa atodo vueftro mandar; 

« de mano tomad pellote e yd nol dedef vagar, 
c pero an te que vayadef quiero vod yo caftigar: 


714. — !• eftoruado — 2. i{ue ef o. bien e. p. fea bien rr. — 
3. m. me vn y... ^ 4. ... q. non ef ... = 715. — •• grand — 
2. quebr. — 3. ...a m. ef gran eft. — 4. t. a q... t. a qne non =:7±S, 
— I. diaedro — 4. p. el m] ... q. p. el fu q. = 717. — 2. ... non 
tengo de o. cuyd. ^ 3. m. y. entrifteaco por el tienpo p. — 4. p. q. 
n. me ef grad... gai. = 718. -— i* fi yo? me ... p. yn p. — 2. a efa 
moça o a o. m. del c. a. — 3. (p 33 V*) — 4. enfte (sic) mj barn. 1. 
troyo yo al car. == 719. — 2. ... caaa fea en y. m. — 3. demifno t. 
p. yt e non le ... — 4. ... qoe uo<t yayade9...= 
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S 710 ■ Todo el vutftco cuydado fea en aqusrte fechô, 

e trabajat en tal manera por que ayadef prouecho, 
« de todo vucftTQ trabajo' avredes ayuda e pecho, 
« penfat bien lo qae fablaides (sic) con fefo e con derecho. 
721 a Del' comjeiiço fafta el cabo peiifat bien lo que di^deF, 

fablad tanto E (al cofa que non vos a Repîntader; 

« en la fyn efta ta onrra e la def oiirra bien creadef : 
a do bien acaba la cofa ally fon todas bondadef. 
711 a Mejor cofa ef al ome, al cuerdo e al eiitetidido, 

1 callar do nonle enpeçe E tyenenle por fefudo, 

« que fablar lo que nonle cunple por qu« fea arrepeiilido : 
a o pienfa bien lo qu< fabla? o calla faj te mudo ». — 
713 La buhoiia con farnero va taniendo cafcauelef, 
meneaiido de fus joyaf, fortijas E aliileref; 
dénia por fasalejas : a jconprad aqueftos mantelef! • — 
vydola doiia endrina, dixo : « entrad, non Reçeledef >. — 
XVIIL ^2^ Entro la vieja en cafa, diïole : « SeQora fija, 
« para efa mano bendicha quered efta fortija ; 
a n vos non me defcobrierdes deair' vos he vna paftija 
u que penffe aquefta nocnu ». — poco a poco la aguja (w). 


720- — 1. I. ». c... — î.auïredfo— 4. fal.laradf3 = 721.— 1... 
lo qufl dig. — 3. ... f defo. h, lo c. — 4. ... Toi muehflo t. = 
722. — 1. mij, c. «f al o.ec.tt. — 1. lienenlo — 3, q. por f.. 
q. fa airepiciK amcniido = 723. — 1. ... harncro ... cafcavda - 
1. raenando ... f. con alhelelo ^ 3. ... haoelejaa c. me efiou ma" 
wl» — 4. oyo lo d, e. dio e. n. rreçsledcr =724. — i. En e, m 
b. lomat c. a. — 3. ... defcobridco ... paTtiiia — 4. q. p. efta n.. 
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725 « ffija, fteupre eftadef en cafa ençerrada, 
« fola eiivejeçedes, quered alguiia vegada 

« Salyr, andar en la plaça con vueftra. beldat loada, 
« entre aqueftas paredes non vos preftara nada. 

726 « En aqi^efta villa mora muy fermofa mauçebia, 
a mançebiilos apoftados e de raiicha loçaiija, 

« en todaf buenaf coftunbres creçen de cada dja, 
a nunca puede orne ata/x buena conpafija. 

727 « Muy byen me rrefçiben todos cou aqi^efta pobledat, 
a El raejor e el maf noble de lynaje e de beldat 

« ef don melon de la verta, maiiçebillo de verdat, 
« atodos los otros fobraen fermofura e bondat. 

728 a Todos quântos enfu tyenpo enefta tierra nafçiero«, 

4 en rriqueaas e en coftunbres tanto como el non crecieron; 
« con lof locof face fe loco, lof cuerdos del byen dixieron; 
a manfo maf que vn cordero, nunca pelear lo vyeron. 

729 « El fabio vençer al loco con conffejo non ef tan poco, 

« con los cuerdos eftar cuerdo, con los locos far-er fe loco; 
« el cuerdo non enloqi^eçe por fablar al Roça poco : 
« yo lo pienffo en mj pandero muchaf veçes que lo toco. 

730 « Mançebillo en la villa atal non fe fallara; 
« non eftraga lo que gana, antef lo guardara^ 

' « qreo byen que tal fijo al padre femejara, 
c enel beaerillo vera orne el buey que fara. 


\ 

l 


'**«.— I. (f* 34 r°) fia f. voa c. en c. tan e. — 3. f. e en a. en p. 

^ ^. beltat 1. — 4. ... uoj aprefta n. = 726. — i. ... muy buena 
• "^ 4. n. vecr pudo o... =z 727. — 1 . ... rrefçibe t. enata mj pro- 
***i — 2, cl mjj... — 3. ... huerta ... bondat — 4. ... f. e beltat 

"^ 728. — 1. enfta — 2. en c. e en rriquecra t... — 3. c. l. 1. ae f. 
'*• "- 4. ... c. pelear n. lo v. = 729. — *■ 1. al f. vençe con fefo al 
^'^o non ef t. p. — 2. ... e. c. e con 1. 1. eftar l. — 3. Enelcuerdo n. 
aUefçe rraça algun p. — 4. Non p... = 730. — 1. tal — 2. n. 
"*'• lo q. g. maf ante lo guarda — 4, ... yey o. que buy f. = 
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S 73i « El' fijo miichaf ve^es coîno el padre prueua, 

■ en femejar fijo al padre non efcofa tan nueua; 
« el coraçon del ome por el coraçon fe prueua, 
» grand amorc grand ffaflanon puedefferque nonfeinueïa. 
(f 43 V) 73: « ome ef de buena vyda E ef byen acortunbrado, 
a creo que cafaria el con vufco de buen grado; 
a ffy vos lo bien Topiefedes quai ef e quan* preçiado 
a VOS qif«rialej aquefto que yo vos he fablado. 

733 1 a veçeslueiiga fabla tiene chïco prouecho, 
1 quien mucho fabla yerra, di(;elo et derecho, 
u E de conijenço chico vjene granado fecho ; 

« a ve^es cofa chica fa^e miiy grand defpecho. 

734 E a ve<7es pequefia fabla bien dicha e chico Kuego 
« obra mucho en loffechos, a ve^es rrecabda luego, 
o e de chica çeniella naTçe grand llama de fuego, 

« e vjenea grandes peleaf aveaes de chico juego. 

735 H fyenpre fue mi coftunbre e los mjs penfamientos 
> teuantar yo de nijo e moiier caframfentos, 

a fablar como en juego talef fomoujinjentos, 
u fafta que yo entienda e vea los talentof. 


731.- 1. elf. c.elp. m. v. aptueua — 2. en a. al p. n. efc. aw« 
n. — 3. (i- 34 V) ... por U obra » p. — ^. feer = 732. — .. 0. 
de h. V... — 1. ...«onvfeo de g. — 3. fi v. b. lo f... — 4. ». (\utr- 
riedeir a «rte q. »... — 733. — 3 = 4. — 4 = 3. ... fa« 5. d. = 
734. — t. a 11. chica f. e bien chico Rtcabdo — 1. obran ... rre- 
cabdan 1. — 3. de cb... II. * grâlïl f. — 4. i ftene g. peligros a ». 
del cb. j. =; 735. — ■- r. fueron mj!' coriunbreu ... z= 
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736 agora feflora fija Jeorjt me vueftro coraçon, S 
« efto que vos he fablado fy vos plaae ofiiion ; 

c guardar vos he poridat, çelare vue/tra rraçon, 

« fyn mjedo fablad con mjgo quantaf cofaf fon' »• — 

737 Refpondiole la dueiia con mefura E byen : 

<( buena muger, deerid me quai ef efe o qi^feii, 
« que vos tanto loadef e quiiiitof btenes tyen ; 
« yo penffare en ello, fî para mj co/t vyen ».— 

738 dixo trota conveatos : « {quîen, fija, ef ^ fija' feflora, 
« ef aparado bueno que dios vos traxo agora, 

« mançeblUo gujfado, en vueftro barrio mora : 
« don melon de la verta; quered lo en buen ora. 

739 * « creed me, fija feiiora, que quantos vos demandaron, 

« apar defte maçebillo njngunos non llegaro/i; 

« el dja que vos nafçitef fadaf aluaf vos fadaro/t, 

« que p^ra effe bueit donayre atal cofa vos giiardaron »• — 

740 dixo dofia endrina : « callad efe predicar, m aa a 
« que ya effe parlero me coydo engaiiar; 

f muchaf otraf vegadaf me vyno aRetentar, 
(f maf de mj el njn vof non vof podredef alabar. 

741 « la muger que vos crée las mentiraf parlando, 
a E crée alof ornes con mentiraf jurando, 

« fus manos fe contuerçe, del coraçon travando, 
« que mal fe laua la cara con lagrimaf llorando. 

736. — I. a. m] 9. d. V. c. — 3. ... he bien p. e ç. bic» v. rr. — 4 .... G 

comjgo todaa q... =r 737. — 1 .... e con b. — 2. ... dcait quai ... — 
3. ...1. tantoa de b. tiene — 4. ... ello e fi p. m) conviene =738. — 

1. ... c. quai ef fiia aenora — 2. (f® 35 r°) — 4. ... huerta qa^reldo 
en buena o. = 739. — 1. cret — 2. ... manç. n. n. alleg. — 3. ... 
nafçiftes fadoa aluod ... — 4. ... efe d... = 740. — 1. pedricar — 

2. ca ya ... cuydara e. -^ 4. podedes = 741. — 2. ... con amorea j. 
— 4. mal fe ... = 


' Dans Vinterligne y sur fon 
hiffi. 
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S 742 « Dexa me de tuf Roydos, que yo teiigo otrof coydados, 

« de muchos que me tyenen los mjf aigof forçados; 
« non fe vjene en mjente defos malof rrecabdos, 
w< njn te cu/iple agora deajr me efos mandadoor »• — 

743 « Ala fe », — dyxo la vieja, — « defque vos veen bilda, 
« fola, fyn conpailero, no a fodes tan temjda; 

« es la vyda fola maf que vaca corrida ; 

« porende aqziel buen orne vos ternja defenJida; 

744 « Efte vos tiraria de todos efos pelmafos, 

a de pleitos e de afruentaf, de verguençaa e de plaaos; 
« muchos diaen que coydaii parar vos talef laaos, 
« fafta que non vos dex n en laf puertaf llumaaof. 

745 « g£iardat vos mucho defto, Sefiora dofia endrina, 
tf fynon contefçer vos puede a vos mucho ayna 

a como la abutarda, quaiido la golondryna 
« le daua hiien conffejo, como buena madrina. 


Enxienplo de la abutarda E de la golondrina. 

746 « Era fe vn caçador muy fotil paxarero, 
H ffue fenbrar cafiamones en vu viçiofo ero, 
« para, façer fus cuerdas E fus laços el rredero; 
« andaua el abutarda çerca enel fendero. 


Gt 742. — I. dcxat me de rroydo yo ... — 3. n, me v.%. de efos ... — 

4. n. me c... eftj (sic) m. r= 743. — i. ... veyen biuda — 2. ... fode<3 
ya tem. — 3. ef la biuda ta« «j. bie« como ▼. c. — 4. p. e. a. o. v. 
terna d. z=z 744. — i. ... tirara t. eftoj p. — 2. de p. e fuerçaa e de 
v. e p. — 3. m. d. q. que cuyd. p. v. cantoj 1. — 4. lomaaoà nz: 

745. — 2. (f® 35 V®) fi n. c. V. auoj muy a. — 3. c. al avt... =* 

746. — I. ... c. bien f. pafarero — 3. ... c. loa 1. e el rr. — 4. ... 
ç. el Œ. z= 
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747 « dixo la golondrina atortolaf e apardalef S ' 
u e mafal abutarda eftas palabraf talef : 1*| 
« comed aque.fta ferojeate de aqueftos erialef , .'.^ 

■H 

« que eï aquî fenbrado por nueftros maies grandes >• — . ,j 

748 « feçieFo»* grande efcarnjo de lo queles fablaua, (f<> 44 v®) *^ 
« dixieron que fe fuefe, que locura chirlaua. \*' 
(( la femjente nafçida, vyeroA como rregaua ^ 
9 el caçador el canamo e non laf efpantaiia, "! 

749 <c Torno la golondrina e dixo al abutarda 
« que arrancafe la yerua que era ya pujada; 

« que quien tanto la rriega e tanto la efcarda, 
« por fu mal lo faaja, maguera que fe tarda. 

750 « dixo el abutarda : « loca, fandja, vana, 
« fyenpre eftas chirlando locura de mafiana; 
« non quîero tu conffejo^ vête para villaïïi, 

« dexa me efta vegada tan ferijiofa e tan Uâïïâ >^. — 
j5i « fuefe la golondrina acafa del caçador, 

« fiço ally fu njdo quanto pudo mejor; 

« como era grytadera E mucho gorjeador, 

« plogo al paxarero que era madrugador. 
ySi tf Cogido ya el caffamo E fecha la parança, 

» fuefe el paxarero, como folja, acaça; 

« prendjo al abutarda, leuola ala plaça. 

« dixo la golondrina : « ya fodes en pelaça >^. — 

747. — I. pardala — 2. tala — 3. c. e^ta f. deftaa heredadea — G 

4.' ... fenbrada p. -vueftros g. m. = 748. — 1. f. grant e... qciela f. 
— 2. dex. le qaef f. q. 1. ch[i]rl.} trou de ver. = 749. — 3. ... t. 
Regaua e t. lo efcardaua — 4. ... mager q. ae tardaiia z= 750. — 

1. ... 1. fandra y. — 4. d. me enata vega t. f. e a tan 11. = 751. — 

2. mjjor — 3. c. g. m. grojeadora — 4. (f° 36 r') p. al caçador q... nz 
7S2« — I. c. cf cl ... — r. paaarero — 3. ... e leuola ... — 4. ... 
en la plaça zrz 

' jiu-dessus, feÇiero effacé d^un coup de doigt quand l'encre était 
encore fraîche, 
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753 « luego lof hMefteros pelaron le laf alaf, 

« nonle dexaron dellaf fiiion chicaf e rralaf ; 

« non quiîo huen coiiffejo, cayo en fuertes palaf : 

(f jguardat vos, dofia endrina, deftas paraças malaf ! 

754 « que muchos fe ayuntan e Ton de vn conffejo 
« por aftragar lo vueftro e façer vos mal trebejo; 
« juran que cada dja vos leuaran aconçejo; 

(( como al ablitarda vos pelaran el pellejo. 

755 « Maf efte vos defendera de toda efta contienda, 
« ffabe de muchos pleitos e fabe de leyenda, 

(f ayuda e deffiende aqz/zen fêle encomjenda : 

« ïi el non vosdefiende non fe quîen vos defîenda ».— 

[Ici il manque un feuillet â S; dans la foliation primitive^ 
nous passons du f" XLVIIl au f® L. Des sei^e cuartetas ainsi 
perdues , G ne nous en fournit que neuf et les trois premiers 
vers de la dixième, "] 

756 començo fu efcanto la vieja coytral : 

« quando el que huen figlo aya feya enfte portai, 
« daua ffonbra alaf cafa? e rreluaie la cal ; 
« maf do non mora orâe la caaa poco val. 

757 « afi eftade(7, iiia, biuda e mançebîUa^ 

« 7ola e fin co/ipanero como la tortolilla : 

« defo creo que eftade? amariella e magrilla, 

<f que do aon tadas mugerea nunca mengua rrendlla. 


Gr 753. — !• .•• laf fua a. — 2. n. le d. penolaa faluo ch. e rr. — 

3. ... fucrtfd malaa — 4. parançaa r= 754. — i. coaejo — 2. p. a. 
uoa toda e £. v. m. trobejo — 3. ... dia yredea a c. — 4. c. al a. 
pelar vpa an el p. = 755* — 1. défendra — 2. Ijenda — 3. a. e d, 
bien a... encomjnda = 
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758 « dioŒ bendixo la caaa do el huen orne cria, G 

« fienpre au gafajado placer e alegria; (!" 36 v*) 

« por eiide tal mançebillo pura uo7 lo qi/erria, 
« ante de muchoj diaj verieded la mejoria ». — 

759 Renpondiole (sic) la duefla, di? : « non me eftaria bien 
« cafar ante del aflo; que abivda non conujen, 

tf fafta que pafe el aflo deloa lu tu? (sic) que tien, 
a cafarfe; ca el luto con efta carga vien. 

760 « fy yo ante cafave feria enfamada, 

« perderia la manda que amj ef mandada, 

a del Œegundo marido non feria tan onrrada, 

« ternje que non podria jofrir gran^ tenporada ». — 

761 i< fiia », — dixo la vieja, — « el afïo ya ef pafado; 
« tomad aqi/efte mariJo por orne e por vçlado; 

« andemo(7 lo, fablemoîi lo, te«g[a]moc' lo çelado; 
n hado bueno que uo? tienen vt/e/tra? fada? fadado. 

762 « {que prouecho uoj tien veftir efe negro paflo, 
« andar en vergonçada e con muchô fofaflo ? 

« (lefiora, dexar (sic) duelo e faaet el cabo de aîlo : 
« nunca la golondrina mejor confejo ogailo. 

763 « xergaa por mal (leflor, burel por mal marido 
« a cauallerod e a duefïaj ef prouecho veftido^ 

« maf deuen lo traer poco e faaer chico rroydo : 

a grand placer e chico duelo ef de todo oïïTeqf/erido». — 

764 Refpondio dofla endrina : « dexat, non ofaria 

« fajer lo que me deaida (sic) njn lo que el q«/crria, 

« non me diga? agora maf defa ledanja, 

i< non me afinquea tanto luego el primero dja. 


■ Trott de ver, 
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765 « yo non quhe fafta agora mucho huen cafamjeitto, 
« de qi/untOŒ me Rogaro/z dabea tu maf de çie/ito, 
« fy agora tu me facaa de buen entendemiento' 


« 


s 


[Ici il manque six cuarletas. Cf. supra p. 134]. 


^ 766 « affentofe el lobo, eftudo atendiendo ; 

^ ^ « los carneros valyentes vjnieron bien corriendo, 

« cogieron le al lobo en medio enel feriendoj 
« el cayo qi/ebrantado, ellos fueron fuyendo. 

767 « acabo de grand pieça leua^tofe eftordido, 
« dixo : « diome el diablo el ageno Roydo, 

« yo ove buen aguero, dios avja melo conplido, 

« non qttzfe corner toçjno, agora foy efcarnjdo ». — 

768 « ffaljo de aqi/el plado, corrio lo maf que pudo, 
« vyo en vnos fornachos rretoçaramenudo 

« cabritos* con laf cabras, mucho cabron cornudo : 
, « ala fe », — « diç », — «agora fe cu«ple el eftornudo ^. 

769 « quando vyero/i al lobo, fueron mal efpandados (sic), 
« SalieroTZ arrefçebir le los maf adelantadof : 

« jay, sefior guardjano ! », — « dixieron los barbadof » 

« ibye« venjdo feadef alos vuefiros criados ! 

770 « quatro de nof qwcriamos yr vos aconbydar 
« que nueftrd. funta fiefta venjefedes aonrrar, 

« deair nos buena mjffa e tomar buena yantar; 
4( pM^^ c{ue dios vos aduxo, quered la oy cantar. 

771 « ffieftas de feys capas E de grandes clamoretr 
« façemos byen grande fyn perros e fynpaftorea; 

« vos cantad en boç alta, rrefponderan los cantoref 5 
« ofreçeremof cabritos, los maf e lof mejoref »• — 


' G manque jusqu'à c, 794 v. 2 
compris, 
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772 « Creo fe los el neçio, començo de Avllar, S 
a lof cabrones e laf cabras en alta boç balar; 

« oyeron I0 lof paftores aqz/el grand apellidar, 
« con palos e con maftines vinjeron los abufcar. 

773 « falyo maf qi/e de paffo, fiço ende rretorno, 
« paftores e maftines troxieron lo entorno, 

« de palos e de pedradas oiio vn mal fojorno, 

a dîxo : « dîome el djabro cantar mjffa en forno ». — 

774 « fuefe maf adelante çerca de vn moljno, (f" 45 v®) 
« fallo vna puerca con mucho buen cochno (sic) ; 

« i ea! » — a dir », — « ya defta tan bue« dja me vjno, 
« que agora fe cunple el mi buen adeujno ». — 

775 « dyxo luego el lobo ala puerca byen anfi : 

« dios vos de * par, corradre, c\ue por vos vjne yo aqi/i; 

« vos e vueftros fijuelos ^q^^ faredes por ay? 

« mandad vos E fare yo, dofpues governad amj ». — 

776 « la puerca, que fe eftaua folos fautes loçanos, 

« fablo contra el lobo, dixo dechos (sic) non vanos; 

« dir : « feîior abb<^d conpadre, con efas fantaf manoT 

« bautiaat amjs fîjuelos, por que miieran xrîfthnos, 
jyj « Defpues que vos ayas (sic) fecho efte facrifiçio, 

« ofreçer vos los he yo en gvaçîas e en feruicio, 

« E vos faredes por ellof vn falto fyn bolliç/o, 

« conbredes e folgaredes ala fonbra, al vyçio ». — 
778 « abaxofe el lobo ally* fo aquel fab^e 

« por tomar el cocbino que fola puerca ya^e; 

« diole la puerca del rrofto% ecbole enel cabçe; 

« en la canal del moljno entro, que mal le place. 


• co, hiffé, 

* Ecrit sur ; ay. 


' Ou : rrofco. 


- i37 - 


JUAN RUIZ. 

S 779 " Toxo ' (sic) lo en deredor amal andar el rrodeano, 

« falyo mal quebrantado, parefçia pecadeano; 
« bueiio le fuera al lobo pagarfe cou torreano, 
« non ovjera taiitos maies njn perdjera fu preano. 

780 a orne cuerdo non qi//era el ofiçio danofo; 
« non defeche la cofa de que efta defeofo; 

a de lo quel pertenefçe non fea def deflofo; 
« con lo quel dios diere, pafelo bien fermofo. 

781 if algi/nos en fus caffas paffan con dos fardjnas, 
« en agenaf pofadas demandan gollorias (sic), 

« defechan el carnero, piden laf adefînaf, 

« deajan que non conbrian toçjno fin gallynaf ». — 

llci la numérotation primitive de S passe de f* L à f* LUI. 
Ce sont donc deux feuillets qui nous manquent, c est- à- dire 
trente'-deux cuartetas.] 

,. "}}*• ^ 782 '< fiio, el meior cobro de qttuntof vos avedef, 
(fo 46 r®) . 

« ef olujdar la cofa que aver non podedes; 

tt lo que non puede fer nunca lo * porfîedef, 

« lo que farer fe puede, por ello trabajedes ». — 

783 « jAy de mj! jcon que cobro tan malo me venjftefl 
« \que nuevaf atan malaf, tan triftef me troxiftesl 

a jay vieja mata amjgof, pura que melo dixîftef! 

« tanto byen non me faredef quanto mal me feaiftef, 

784 « jay, viejas pytofleraf, mal aprefas feadefl 
« el mundo rrevolujendo^ atodos engafiadef, 

« mjtyendo (sic), aponiendo, deaieudo vanjdadef, 
rt alof nefçios façedes laf mentyraf verdadef. 


' Vx tst écrite sur une autre 
lettre illisihle. 


* oluidedef, biffé. 
' atotd^ hiffé. 
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785 <c jay! que todos mjr mjenbros comiençan atremer; S 
a m\ fuerça e mj fefo e todo nij faber^ 

« mj falud e m\ vyda e todo nij entender 
« por efperança vana todo fe va aperder. 

786 « ; ay ! coraçon qttexofo, cofa defagujfada, 

a ^ por que mataf el cuerpo do tyenef tu morada? 
« ^por que amaf la duefla que non te preçia nada } 
c coraçon^ por tu culpa, byviraf culpa (sic) penada. 

787 « Coraço» que qi/îfifte * Ser prefo E toniado 
« de duefia que te tyene por de maf olujdado, 
« pofifte te en prefion e fofpiros e cuydado, 

(( penaraf jay, coraçon tan olujdado ! penado. 

788 « jay, ojos, los mjf ojos! ^ por que vos fuftes poiier 
« en dueîla que non vos qi/iere n\n catar, nj/z ver? 

« ojos, por wueftTdi vifta vos qi/«fiftes perder, 
« penaredef, mjf ojos, penar e amortefçer. 

789 « j Ay, lengua fyn ventura! ^por que qi/eredef deajr, 
« por que qujeref fablar, por que qi/îeref departyr 

« con duefia que te non qz/iere nJTi efcuchar njn oyr? 
« jay, cuerpo tan penado, coiïïo te vaf amoryr! 

790 a j Mugeref aleuofas de coraçon traydor, (f® 46 v®) 
K que non avedef mjedo, mefura n\n pauor 

« de mudar do qf/eredef el vueftro falfo amor, 
« ay, muertaf vof veades de tal Rauja e dolor! 

791 « Puef que la mj Seflora con otro fuer' cafada, 
a la vida defte mundo yo nonla preçio nada; 

« mj vida e mj muerte, efta ef feflalada : 

« puef que aver non la puedo, mj ' muerte ef llegada ». — 


' Le q est fait sur an p. 
* L'r d'une encre plus noire. 


' vyda hiffé. 
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792 Diç : « loco, mue avedef, que tanto vos qi/exadef? 
« por efe quexo vano nada non ganadef; 

« tenprad conel buen fefo el * pefar que aydef (sic), 
« alynpîat vi/«firaf lagrimaf, penfad que fagadef. 

793 « grandef artef de mueftra el mucho menefter, 
« penfando lof pelîgros podedef eftorçer, 

« quîçR el grand trabajo puede vos acorrer, 

<f dios e el vfo grande faren lof fados boluer ». — 

794 yo le dixe : « ^ quai arte, quai trabajo, quai fentido * 
« Sanara golpe tan grand, de tal dolor venjdo? 

a pues ala mj fefiora craf le dan marido, 

« toda la m-i efperanca pereçe e yo fo perdido. 

795 « ffafta que fu marido pueble el çementerio, 
« non cafaria con nijgo, ca feria adulterio^ 

« en nada ef tornado todo el mj laçerio, 

« veo el daflo grande E de maf el haçerio ». — 

796 dixo la buena vieja : « en ora 111 uy chiquilla 
« fana dolor muy grand e fale grand poftilla, 

« defpuef delaf muchas luiijaf viene bue/i orilla, 

« en pof delof grandef nublos' grand fol e fonbrilla^. 

797 « vyene falud e vyda defpuef de grand dolençia, 
« vienen muchos plaaeref defpues de la tr/ftençia* : 
c( conortad vos, amjgo, e tened buena creençia, 

« cerca fon \ueftros goços delà vi/e/ira* querençia. 

794. — I 5* 2. Manquent. — 3. (f° 37 r®) p. qae a ... la daua/z m. 
— 4. t. mî efperanca p. e fo p. m 795. — 2. n. caaara c. m. qae 
aerie a. — 3. a n... — 4. ... e defpuef el h. = 796. — 2. ... g. 
niaaiella — 3. d. de m. 1. v. la buena oriella — 4. en p. 1... e grant 
aobrilla =2 797. — 2. ».. defp. de grant trifteaa — 4. ç. f. grandea 
g... = 


' Dans l'interligne. 

* Un V hiffé , quoique fort 
légèrement , a Vinitiale de ce 
mot, 

^ viene hiffé. 


^ e fonbrilla d'une encre plus 
noire, 

* Corrigé d^une encre plus noire 
sur triftecra. 

« cre biffé. 
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798 « Doiia endrina ef vueftra, e fara mj mandado. . "?« . 

. (f® 47 r®) 

« non q£/iere ella cafar fe con otro onie nado, ^ 

tt todo el fu deffeo en vos efta fyrmado, 

« fy mucho la amadef maf vos tyene amado »• -^ 

799 « Se&ora madré vieja, ^ que me deqdef agora } 
« faaedef como madré qa^ndo el moçuelo Uora, 
« quele di?e falago? por que calle efa ora ; 

« por efo me de^jdef que ef mja mj Sefiora. 

800 tt anfy façedes, madré, vof amj por ventura, 
« por que pierda trzfteva dolor e amargura, 

(f por que tome conorte e por que aya folgura : 

« { deajdes me joguetef o fabladef me en cordura ?» — 

801 Eftonçe dixo la vieja : «r anfy al amador 
(c conio al aue que fale de manof del aftor : 
« en todo lugar tyene que efta el caçador 

« quela quiere leuar, fyenpre tyene temor. 

802 « Creed que verdat digo, e anfy lo fallaredef ; 
a fy verdat le dixiftef e amor le avedef, 

s ella verdat me dixo, quiere lo que vof queredef ; 
<f perdet efa trifteaa, que vos lo prouaredef. 

803 tt la fyn muchaf de veçef no« puede rrecudyr 
« conel comjenco (iiic) fuyo n\n fe puede fegujr; 
<c el curfo de los fadof non puede ome dejjr, 

a folo dios e non otro fabe que ef por venjr. 


798* — I. nueftra — 2. ... caaar con ... — 3. t- fu ... — 4. fi 
m. lae (lic) a... rz 799. — 4. p. efto ... m. e mj a. =: BOO- — 1. afi 
f. voa m. a ... — 2. ... t. delà a. — 3. ... e aya fulg. — 4. ... jug, o f, 
en c. z= 801. — I. (fo 37 V») conteçe àiÇ la v. afi ... — 2. ... de 
vna3 de açor — 3. en cada 1. teme q... — 4. E que q. 1. la f... = 
802. — I. ... digo afi ... — 2. fi v. me dex... — 4. la (?) = 803. 
— I. rreuenjr — 2. comicffço — 4..... aabe lo p. v. = 
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S 804 (t Eftorua grandes fechos pequefSa ocafyon, 

« defpcrar el orne ef perder coraçon, 
« el grand trabajo cunple quantof defeos fon, 
<c muchaf veaef allega rrîqi/eaaf amonton. 
8o5 « Todo nueftro trabajo E nuefm efperança 
« efta en aventura efta en la balança; 
« por buen comjenço efpera ome la buena andança; 
« ave(7e3 vjene' la cofa pero faga tardança ». — 
(f* 47 V®) 806 « Madré, ^vos non podedes conofçer o afmar 

« fy me ama la due&a ofy me qi/erra amar ? 
« que qi/ien amoref tyene non lof puede çelar, 
« en geftos o en fofpiros o en color o en fablar ». — 
80/ « Amjgo », — d\ç la vieja, — « en la duefla lo veo 
« que vos qz/îere e vos ama e tyene de vos deffeo ; 
« quando de vos le fablo e aella oteo, 
« todo fe le demuda, el color e el deffeo. 

808 « yo alaf de vegadaf mucho canffada catlo, 
« ella me dir que fable e non quîera dexallo, 
tf fago que me non acuerdo ella va começallo, 
(( oye me dulçe mente^ muchaf feîlalef fallo. 

809 « Enel mj cuello echa lof fus blaços entranbof, 
« anfy vna grand pieça en vno nos eftamof, 

(1 fienpre de vof deajmos^ en al nunca fablamof, 
<f q^ando alguno vyene otra rraçon mudamof. 


804. — 2. def efperar ae el ... = 805. — 2, ... avent. e e. en b. — 
3. pero c. ef para el o... == 806. — 2. ... ome qu/era a. — 3. ençe- 
lar — 4. O en ... = 807. — 3. (f° 38 r») ... là fablo ... — 4. ... e 
el aaeo = 808. — 1 . yo a 1. v... — 2. ... diac q, f. qae n... — 3. f. 
q. n. me a... començallo <— > 4. oy = 809. — 1. Al mj c... braçoa 
eatranoa — 2. Afi ... en vnoa ... — 3. ... d. n. en al f, = 


' Le premier e dans l'interligne, 
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8io « lof labrios de la boca tyenbra/ile vn poquîHo, 

« el color fe le muda bermejo e amarillo, 

« el coraçon le falta anfy ameiiudillo, 

« aprieta me mif dedos enfus manof quedillo. 
8ii « Cada que vueftro iionbre yo le efto dejjeiido 

« oteame e fofpira e efta comedjendo, 

« avyua maf el ojo e efta toda buHiendo, 

tf parefçe que con vufco non fe eftarîa dornijendo. 
812 <c En otraf cofas muchaf entyendo efta trama, 

« ella non me lo njega, ante dir- que vos ama; 

a fy por vos non menguare, abaxar fe ha la rrama, 

« E verna doîla endrina fy la vieja la llama ». — 
8i3 « Sefiora madré vieja, la mj plaaenteria^ 

« por vof mj efperança fyente ya mejoria, 

« por la vueftra. ayuda creçe mj alegria, 

« non canffedes vof madré, feguilda cada dja. 
814 « tyra muchos prouechos avejef la parera, ^^^ ^^ 

« amuchof aprouecha vn ardit fotileaa; 

« conpHd vueftro trabajo e acabad la nobleaa, 

« perder la por tardanca feria grand avoleaa ». — 
8i5 « Âmjgo, Segund creo, por mj avredef conorte, 

« por mj verna la duefia andar al eftricote, 

« maf yo de vos non tengo fynon efte pellote : 

« fy buen manjar q£/eredef pagad bien el efcote. 
816 « a veaef non façemof todo lo que deajmof 

a E quanto prometemof, qi/zda, non lo conplimos; 

« al mandar fomof largof E al dar efcafos primof, 

« por vanaf promjfionef trabajaniof e fcrujmof ». — 

810.— I. 1. labroj ... le tie/tbia v. p. — 2. el c. fe m... amarieilo 
^ 3. ... falta amen. — 4. ... à. con lof fuyoa qued. z= 811. — 
4. co«Y<jco = 812. — 2. diae = 813. — 2. mijoria — 3. ... c. la 
n»i a. - 4. (f» 38 V«) ... feguîdla toda via = 814. — 3. ... trab. 
*^""' — 4. ... tardanca aerie g. auileaa = 815. — 3. ... fino/i 
yefe, p. — ^^ gy bien m... = 816. — 3. ... largoo al ... = 
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S 817 « Madré, vof non temadef que en mentyra vof ande^ 

a ca engafiar al poble ef pecado muy grande; 
« yo non vos engaflaria, njn dios iiu;zca lo mande; 
« fy vos yo engafiare^ el amj lo demande. 
Si 8 « En lo que nof fablamos fyuaa deuer avemof, 
« en la firme palabla ef la fe que tenemof; 
« fy en algo menguamof delo que prometemof, 
« ef verguença e mengua, fy con plyr lo podemof ». — 

819 « Efo », — dixo la vieja, — « byen fe diçe fermofo; 
« maf el poble coytado fyenpre efta teraerofo 

« que fera foberujado del Rico poderofo : 

« por chica rraaon pierde el poble e el coytofo. 

820 « El derecho del poble pierde fe muy ayna; 
u al poble e al menguado e ala poble mefqufiia 

« el rrico lof qi/ebranta, fu foberuja lof encljna, 
a lion fon maf preçiados qi/ela feca fardjna. 

821 « En toda parte anda poca fe e grand fallya, 
i< en cubre fe encabo con mucha arteria, 

« non ha el aventura contra el fado valya, 
(c alàf veçef efpanta la mar E face buen orilla. 
(fo 48 V®) 822 « lo que me prometiftes pongo lo en aventura; 

« lo que yo vos promety, tomad E aved folgura : 
« quîero me yr a la duefia, rrogar le he por mefura 
a que venga amj pofada avos fablar fegura. 


817. >— I. ... en mentir ... — 2. pobre — 3. non ... d. aquefto m. 
— 4. ay yo a uoa e... = 818. — 1. fuaia — 2. palabra -^ 4. ... fy 
poder lo conpliermoa =z 819. — i. Efto — 2. m. el pueblo peqaeno 
f... — 3. en qae aèa aobrado el rr. p. — 4. ... pobre e el cuyt. = 
820. — I. ... pobre ... ana — 2. al pobre . . pobre m. — 3. (fo 39 ro) 
... quebranta forberuia ... — 4. n. f. ende m... z=i 821. — i . en 
cada p... folia — 3. n. ha la ventura ... — 4. ... e faa b. dta = 
822- — I. ... prometifte p. eïî a. — 2. lo q. v. yo p... — 3. ... rr. 
le p. m. — 4. ... a m) cafa a ... = 
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823 « f y por aventura yo folos vos podief juntar 
« Ruego' vos que feades oîiïe do fuer lugar ; 

a el fu coraçon délia non fabe al amar 

« dar vof ha en chica ora lo que q£/creder (sic) far, » — 

824 fuefe acafa de la duefla, dixo : « ^qi//en mora aqi/i? » - 
Refpondiole la madré : a ^qa/en ef que ilama y? » — 
« Sefiora doîla Rama, yo que por mj mal vof vy, 

« que laf mjf fadaf negraf non fe parten de mj. » — 

825 dixo le doila Rama : a ^como veujdef, amjga? » — 
(t ^como vengo^ feiiora? non fe como melo diga : 

« corrida e amarga, que me die toda enemjga 
« vno non* fe quien ef, mayor que aquella vyga. 

82Ô « Anda^ me todo el dja como a çieriia corrieudo, 

<i como el djablo al Rico orne anfy me anda feg2//endo, 

« qael lyeue la fortija que traya vendiendo : 

« efta Ueno de doblas, fafcaf que non lo entyeiido ». — 

827 Defque oyo efto la Ryfoiia vieja 
dexola conla fija e fuefe ala calleja. 
començo la buhoua a deqr otra coiiffeja, 
a la rraço;i primera tornole la pelleja. 


823. — I ... podiere yuntar — 2. ... orne de bue« bogar — 3. ... 
fabe mal amar — 4. ... ha ch... t^uertàei f, =z 824. — 1 . ... E dixo 
«j. m. y — 2. ... madré dij q... — 4. hadai =: 825. — 1 • vienef — 
!• ... como lo d. — 4. (i? 39 V*) ... mayor ef q... z=i 826. — 1 . ... 
corr. c. a çierba — 2. afi — 3. qaele 1. la f. qaele andaiia v. — 4. le 
= 827. — I. d. 0. aquevto la rrenaelloaa v. — 2. ... fueae para 
igle/ia — 3. ... bohona d. o. c. =z 
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828 diç : « ya leuafe el verco a la vieja RifonÏÏ, 
« que por ella co;i vufco fablar orne non ofa ; 
« piief, ^que} fija Seîlora, ^como efta iiuefuR cofa? 
« veo vof byen loçaiia, byeii gordilla e fermofa ». — 

829 Pregiiltol la diiena : « piief ^ q«/c niievaf de aquel? » 
di<7 la vieja ; « ^ que nueuaf ? ^ que fe yo que ef dcl ? 
a mefqi/zno e magrillo, 110/2 ay maf carne enel 
{{ que en polio envernjjo defpuef de fÈûït migel. 

/ï «X ^^^ " ^^ grand fuego non puede cobrir la fu llama, 

« n']n el grande anior non puede encobrir lo que ama; 
« ya la vueftra. manera entyende la ya mj aima', 
K mj coraçon con dolor fus lagr/maf derrama ; 
83i « Por que veo e conofco en vos cada vegada 
« que fodefde aquel onïe loçana mente amada : 
« fu color amarillo, la fu far- mudada 
« en todof lof fus fechos vos trahe antojada. 

832 u E vof del 110/2 avedef nj/z coyta nj/z enbargo, 
« decjdes me no/2, maguer que fienpre vos encargo 
u con taiitaf de mefuraf de aqi/el onîe tan largo : 
« que lo traedef muerto, perdido e penado. 

833 « fy anda ofy queda en vos efta penfandoj 
« lof ojos façia t/erra, non queda. fofpirando, 
« apretando fus manof, en fu cabo fablando, 
« jRabiofa vos veadef, doled vos fafta quando ! 

828. — I . ... el diablo a la v. rreacUoja — 2. ... cônufco f. cl o. ^' 

0. — 3. p. coîîïo (J. f. c. e. vueftra c. — 4. ... gord. .f. =1 829. — 

1. pregu«tole la d. por n. de a. — 2. ... ef de aqael — 4. q. en '^^ 
p. yuernjao ... zn 830. — 1. encobrir ^ 2. ... gran amador ... — 
3. yo la ... la m'i a. ru 831. — 2. ... loca mente amada — 3. ... -r^saff 
demiidada — 4. traye r=: 832. — 1 . (f ° 40 r°) ... avedej cuyta 
— 2. ... non fie/zpre magera v. e. — 4. q. lo trayef m. p. e amSL rgo 
:=■ 833. — 2. faaa — 3. apertando f. dedoa en ... — 4. ... do le àet 
voa o f. q. =r 
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884 « £1 mefqi/mo fienpre aiida con aquefta trîfteŒa, S 

« ipardjos! jmal dja el vydo la wueftra. grand durerai 
« de noche e de dja trabaja fyn pereja, 
. « maf no«le aproiiecha arte njn fotileja. 

835 « de tieriR mucho dura fruta non fale biieiia, 

« ^qi//en, fy non el mefqi/ino, fieubra ene\ areiia? 
« faca gi/alardon poco grand trabajo e grand pena, 
(( anda devaneando el peç co/zla ballena. 

836 « Pr/mero por la talla el fue de vos pagado, 

« defpues con vueftrz. fabla fue mucho enamorado, 
« por aqtteftaf dos cofas fue mucho engaflado, 
« de lo qi/ele prometiftes no;i ef cofa guardado. 
83/ '( defque conel fablaftes, maf muerto lo trahedef ; 
« pero c\ue avn vos callades, ta/2 bien coriïo el ardedef; 
« defcobrid vueftr^ l^^ga, fy 110/2 anfy morredef; 
« el fuego en cobyerto vos mata E penaredef. 

838 « deçid me de todo en todo bie/2 wueftv?L volu/2tad, (f° 49 v®) 
« ^qual ef vueftro talente ? deaid mêla verdat j 

« obyen lo fagamof obye/2 lo dexat, 

« que venjr aca cada dja non feria poridat ». — 

839 « El grand amor me mata; el fu fuego parejo, 
« pero quanto me fuerça, apremja me fobejo; 

« el mjedo E la verguença defienden me el trebejo; 
« a la mj qwexa grande non le falloconffejo ». — '• 


834. — I. . . con efta t. — 2. en mal d... — 3. trabcijo =: 835. — 

3, galardo» =836* — 1. p. p. la calle cl ... — 2. d. de u. f. f. m. 
enganado — 3. enamorado — 4. quel zz: 837. — 2. e mager q. u. 
c... — 3. afi = 838. — I. d. me en t. b. v. y. — 2. (f° 40 V*) 
talante* — 3. o b. bie« lo f. o b. bie/t lo d. — 4. q. v. c. d... = 
839. — 2. p. qae non me f... — 3. ... deiîende el trabejo — 
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840 « fija, perdet el mjedo que fe toma fyii Radoa ; 
« en cafar vos en vno aqi/i no;i ay trayçioii ; 

a efte ef fu defeo, tal ef fu coraçon, 

« de caffar fe con vufco aley e abeiidiçioii. 

841 « Entyendo fu grand coyta en maf de îïïTll maneraf, 
« dire ami llorando palablaf muy ma«jelleraf : 

«, doîla endriua me mata e non fus co/ipafleraf, 
« ella fanar me puede e non laf cantaderaf ». — 

842 « Defque veo fus lagrîmaf e quan byen lo départe, 
« con piedat e coyta yo Uoro por quel farte, 

« pero en mj talante alegro me en parte 

« por que veo que vos ama e vos quiere fyn arte. 

843 « Entodo paro mjentef maf de quanio coydadef, 
« E veo que entre amof por egual vos amadef, 

« con el ençendymjenfo moridef E pënâdef; 

« puef el amor lo qtt/ere ^por qttc non vos juntadef? ». 

844 « lo que tu me demadaf yo efo cobdicio; 
« fy nij madré qr/iefe (sic) otorgar el ofiçio, 

« maf que nof al qwcramof ' por vos farer ferujcio, 
« tal lugar non avremof para placer E vyçio, 

845 « que yo mucho faria por mj amor de fyta, 

{( maf gf/arda me mj madré, de mj nunca fe quîta »• — 

dixo trota conventof : « ala vyeja pepita, 

« j ya la crue la leuafe conl (sic) agua bendita 1 


840. — I. ... t. con rraaon — 4. de c. covfco ... bendeçio/t rz: 841. 

— I. ... c. maf de en m. m. — 2. ... p. maaell. — 4. ... p. t^ue non 
1. egcantaderaa = 842. — 1. ... fua coytaa e q... — 2. harte — 
4. ca veo... = 843. — I. ... maa de en q. cuyd. — 2. ... entramoa 
p. yg .. — 3. ençendemiento — 4. p. que el ... z= 844. — 1. lo q. 
tu demanda? yo aquello codiçio — 2. quefiere — 4. avi«mo7 = 845. 

— I . (f ® 41 r®) — 4. . . leuaae conel a. bendicha == 
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846 « El amor cobdiçiofo qi/zebla cauftraf E puertaf, . LVII 
a vençe a todaf gi/ardaf e tyene laf por mueraf, 

« dexa el mjedo vano e fofpechaf non çiertas, 
« laf fuertes çerraduras le parefçen abyertaf ». — 

847 dixo dofia endrina ala mj vieja paga : 

« mj coraço/i te he dicho, nij deffeo e m\ llaga; 

« puef mj voluntad vees, confeja me <\ue faga; 

« por me dar tu conffejo verguença en ty non aya. » — 

848 « Ef maldat E falfia laf mugeref engaflar, 

« grand pecado e defonrra en laf anfy daftar, 
V verguença qi/e fagadef yo he de çelar, 
« mjs fechos e la fama efto me far- dubdar. 

* 

849 (( maf el (\ue contra mj por acufar me venga, 
« tome me ' por palabla, a la peor fe tenga, 

« faga qi/anto podiere, en ello fe atenga : 
« o callara vençido o vaya* fe por' menga. 

850 « venga i\ua\ fe qz/fer comjgo a départir, 
« todo lo peor diga (\ue podiere deajr, 

« qttf aqi/el bue/z mançebo, dulçe amor* e fyn fallyr, 
« el fera en ni/e/fra ayuda qz/elo fara defdeajr. 
85i « la fama won fonara (\ue yo la guardare byen, 

« el mormuUo e el Roydo quelo digan won ay quien, 
€ fyn verguença ef el fecho puef tantaf carreraf tyen, 
« maraujllome, Seîïora, efto por qwe fe detyen ». — 

846. — I . el a. enganoao qutebra yueftrai p. — 2. muertaa zn 847. G 

— I. d. me d. e. alla m] v. pagada = 848. — 2. afi — 3. ... yo 

la he de callar — 4. maa Iot fecho (sic) ... =1 849. — 2. ... palabra 

... atenga — 3. ... p. aoTadaa fe tenga — 4. o c. por v. o v. ae por 

do venga = 850. — 1. v. ae qaal ae ... co/imigo . . — 2. ... q. me 

puede d. — 3. ... amor ef f, f. — 4, el f. n... nr 851. — 2. el 

murm. e el R. qu;en lo diga ... == 
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S 852 ((laydios!» — dixo làduefia, — « el coraçon delamador 

« j en qu^ntaf guyfas fe bueliie con m jedo e con temor ! 
« aca e alla io trexna el fu quexoîo amor, 
« E delos muchos peligrof non fabe qua\ ef el peor. 
853 « dos pëÏÏaf defacordadaf cawffam (sic) me noche e dja : 
a lo que el amor defea, mi coraçon lo querrîa; 
(( grand temor gelo defiende que mefturada feria; 
(( { qz/<zl coraçon ta/z feguido de tanto non canfaria! 
(f® 50 V**) 854 *^ Non fabe que fe faga, fienpre anda defcamiiiado^ 

« Ruega e rrogando creçe la llaga del enamorado; 
» conel mj amor quexofo' fafta aq^z he porfiado : 
« mj porfya el la vençe, ef maf fuerte apoderado. 

855 « Con aqi/eftof pefares trae me muy quebrantada, 
« fu pOrfia e fu grand quexa. ya me trahe canfada, 

« alegro me con mj triftefa, lafa, maf enamorada : 
« maf qwï'ero moryr fu muerte que beujr penada ». — 

856 « quaiïto maf malaf palabraf oiïïe diae e laf entyende, 
« tanto maf en la pelea fe abyua e fe ençîende; 

« qu^ntaf maf dulçef palablaf la duena de amor atyeiide, 
« atanto maf dona venuf la fia e la ençiende. 


852. — I. amor — 2. (£° 41 V°) en q. priefas fe ... — 3. a. e a. fe 
t... — 4. ... ea mayor z= 853. — .1. laa p. d. canan ... — 2. ... 
coraçon q. — 3, meaturado — 4. q. c. non feguro de ... rr 854. — 
I. n. or. lo q. f... — 2. Ruego ... 11. del amor penado =zr 8Ô5> — 
I. c. a. penfamicntoj uaye me m. quebrantado — 2. ... quexo traye 
me muy caaado — 3. allogome [deuxième o empâtéfpeut être encore un 
a ou un e.] c. m) t. lexa mal e. — 4. m. q. beujr* au m. q. b. vida p. =- 
856. — I . q. maj p. o. dia ... — 2. ... abiua e contiene — 3. ... d. 
rraaonea la d. de a. côtide — ,4. ... la enflama e la e. = 
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857 « E puef que vos no/z podedef amatar la vi/e/^ra llama, 
« façed byeii fu mandado del amor qwe vos ama ; 

« fija, la vuefm. porfîa avof mata e derrama, 

c( lof plajeres de la vyda perdedef fi non fe amata. 

858 « Vos de iioche e de dja lo vedef, byeii vof digo, 
« eue! vueftro coraçon al oïïie vueftro anijgo; 

a el avos aiify vos trahe en fu coraçon con fygo : 
« acabad \ueftros deffeos, matad vos co/i eiiemjgo. 

859 ** Tdih byeii a vos coiïïo ael efte coydado vof at/erra, 

« vuefiras farces E vueftros ojos aiidan eu color de t/erra, 
a dar vos ha miicrte a eutranbos la tardança e la defira, 
« qz//en no« crée los mjs dichos maf lo falle e niaf lo yerra. 

860 « Maf* çierto, fija Senora, yo creo que vos cuydadef 
« oliijdar o efcufar aqi/ello que maf amadef : 

« efto vos non lo peuffedef n\n coydedef njn creadef 
« que fiiio/i la miierte fola non parte laf voluntadef. 
86i « verdat' ef qwclos placreref conortan alaf de ve^ef, 

« por ende, fija sefiora, yd amj cafaa vg^ef, 
« jugaremof ala pella e aotros jiiegof Rae^ef, 
.« jugaredef e folgaredef e dar vos he \ ay, que nuejef ! 


857. — I . E p. uoa ... llaga — 3. ... porf. v. m. e voi d. — 4. ... 
perderedea fi voa atama = 858. — 1 . le — 2. ... cor. el orne orne (sic) 
▼, a. — 3. ... afi u. tiene enel fu ... — 4. ... mnta« u. como a e. nz 
859. — I. (f® 42 r**) cuydado — 2. ... andan c... — 3. ... a amocr 
... defyerra — 4. q. non qu/ere créer m. d... nz 860. — 2. olujd.it e 
e^ciiaac ... — 3, e. n. lo ... z= 8C1. — 1 . v. ef 1... — 3. ... j. rrehe- 
<rctj— 4. jugaremoa e folgaremoa d. v. he yo ay dclatj N. z= 
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y? V 862 « Niinca ' efta mi tyenda fyn fruta alaf loçaiiaf, 
/fo 51 r**) ^ ^ T j 

^ f muchaf perafe duracrnos, j que çîdrafe quemancanaf! 

tf {que caftanaf (sic), que pifiones e que muchaf avellanaf! 
« laf que vos queredef mucho eftaf vos fera» mas faiiaf, 

863 « defde aqui a la mi tienda non ay fyno;i viia pafada, 
« en pellote vos yredef como por vue/tra morada, 

« todo es aqui* vn barrio e vecrindat pobiada, 

« poco apoco nof yremof jugàndo fyn rregujrda. 

864 « yd vos tan fegura mente co/i mjgo ala m] tyenda, 
(( como a vue/fra cafa, atomar buena meryenda ; 

a nunca dios io qu/era fija que de aliy nafca contyenda, 
a yremos callacallandoqueotre (sic) nonnof loentyenda ». 

865 Lof omef muchaf vegadas, conel grand afyncamjento, 
otorgan lo que non deuen, mudan fu entendjmiento; 
quando es fecho el dafio vjene el arrepentymjento : 
çiega ef lamuger fegujda, non tyene fefo njn tyento. 

866 Muger, liebre fegujda, mucho corrida conquzfta, 
pierde el entendjmjento, çiega e pîerde la vifta ; 
non vee rredef njnlaaos, enlos ojos tyene arlfta : 
andan por efçarneçerla, coyda que ef amada e qu;/fta. 


862. — I. ... para laf 1. — 2. m. p. e maffçatïaa q. çidriaa e q. Ha- 
ranja? — 3. q. caatafiaj e q... — i^. 1. q. u. amadea m.., = 863. — 

3. t. ef de a... v. bie/i p. — 4. p. a poquillo n. y. f. n]ngana R. = 
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867 otorgole dofia eiidrina de yr con eiia fablar, S 
atomar de la fii fruta e ala pella jiigar : 

« SefSora », — dixo la vîeja, — « cras avremos buen vagar, 
« yo me verne para vos qutfndo vyere qae ay logar ». — 

868 vyno me trota conventos^ alegre con el mandado : 

«r amjgo », — diç, — « como eftades, yd perdjendo coydado; 

f el encantador malo faca la culebra del forado, 

a craf verna fablar co/i viifco,yo lo dexo Recabdado. 
8^69 «r byen fe que di^ verdat vueftro proiierbio chico, 

« que' el rromero fyto que fienpre faca çatico; 

« Sed craf orne, non vof tengan por tëîTfcôj 

« fablad, maf Recabdat quando y yo no fynco. 
870 « Catad" non enperecjedef, acordad vos delà fablilla : (f® 51 v®) 

« quanào te dan la cablilla acorre co/zla foguilla; 

« rrecabdat lo que queredef, non vos tenga por çeftilla, 

« qi/emafval vergiiençaen faç que en coraço/x man^jUa». -^ 


De como dona endrina iue acala de la vieja 
e el arçiprelte acabo lo que quilo. 

871 Defpues fue de fantiago otro dja fegujente, 
aora de medio dja, quanào yanta la gente, 
vyno dofia endrina conla mi vîeja fabjente, 
entro con ella en fu tyenda byen fofegada mente. 


867. — I. folgar — 2. E comer delà f. e la pellota j. — 4. ... veya 
... lugar = 868. — 2 ... perd, yuc/troi cuydadoa— 3. enc... culue- 
bra del forato — 4. ... cowvaco ya lo .. = 869. — i. se q b. dire 
▼ .., — 2, ... hito f... — 3. a. c. o. en todo n... — 4. ... q. yo ay non 
f. =z 870. — I . ... mcnbrat u. delà fabliella — 2. cabrilla — 3. ten- 

^n — 4. maf ... manaîella = 871. — 2. yantava — 3. v. ae d... — 

. e. c. e. en caaa b. aaoa. m. = 
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S 872 Como la mj vejesuela me avya apsrçebido, 

non me detoue mucho, para alla fuy liiego ydo, 

falle la puerta çerrada maf la vieja byeiz me vydo : 

« jyuy ! », — dir, — « \que ef aqi/ello que faç a.que\ rroydo! 

873 a ^Ef ome o ef viento? creo que ef ome, non mjento; 
a i vedef, vedef como otea el pecado carbonjentol 
« ^ef Rquel} non ef aqael; el me femeja, yo lo fiento ; 
« ala fe, B.queï ef don melon, yo lo conofco, yo lo viento. 

874 a aqi/ella ef la fu cara e fu ojo de becrerro; 
a jcatat, catat como affecha! barrunta nof como perro; 
« ally rravjaria agora que non puede tirar el fîerro, 
« maf quebrantaria laf puertaf, menealaf como çencerro. 

875 « Cyerto ^quiquiere entrarj maf ^por que yo non le fablo? 
« don melon, j tyrad vos dende! ^troxo vos y el djablo? 
(c j non qttcblantedef mjs pueraf (sic)! que del abbad de fâïïtpauli 
« laf ove ganado; non pofiftef ay vn claiio. 

876 « yo vof abrire la puerta, jefperat! jnonla qi/ebredef! 
tf E con byen e con fofiego deajd fi algo q£/credef, 
(( luego vos yd de mj puerta, non nof alhaonedef ; 
« entrad mucho en buen ora, yo vere lo que faredef ». — 

877 « jSefiora dofia endrinal jvos, la mj enamoradal 
« vieja, i por efto tenjadef amj la puerta çerrada! 
a î tan buen dja ef oy efte que falle atal çellada ! 
« dfos E mj buena ventura mêla toujeron g2/ardada ». — 

[Ici la numérotation primitive saute du f° LVIII au f" LXI. 
Ce sont deux feuillets qui manquent ^ soit trente-deux 
cuartetas.] 


872. — I. vigiauela — 2. ... fuy ydo — ^..Manque. Et G man^a 
jusqu'à la c. 880 comprise, nz 
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878 a qttûndo yo faly de cafa,pues que veyadcf laf rredef, «otio o\ 
« ^ por c{ue fyncauadef conel, fola, entre eftaf paredef ? 

« amj non retebdes (sic), fija, que vos lo merefçedesj 

« El mejor ' cobro que tenedef, vueftro mal quelo calledef. 

879 « menof de mal fera que efto poco çeledef, 

« que non que vos defcobradef E anfy vos pregonedefj 
« cafamjento que vos veiiga, por efto nonlo perderedef ; 
« mejor me parefçe efto que non que vof enfamedef. 
880 « E puef que vos dejjdef que ef el dafio fechô, 
« defyenda vos E ayiide vos atuerto e aderecho : 
fija, adafio techo aved rruego E pêchb, 
rf jcalladl igi/ardat la fama non falga de fotecho! 

881 « Sy non parlafe la pycaça maf q«ela codorni'j, 

« non la colgaria/i en la plaça, n\n Reyrian delo que dis 5 

« jcaftigad vos, amjga, de otra tal contra ya I 

« que todof los ornes fa^e^ colïïo don melon ortie ». — 

882 dofîa endrina le dixo : « \ ay, viejaf tan pgrdjdaf, 
« alaf mugeres trahedef engafiadaf, vendjdas! 

« ayer ïn|ll cobros me dauaa, mill artef, mTH faldaf (sic); 
« oy que fo efcarnjda, todas me fon fallydaf. 
083 a Sy laf avef lo podiefe/z byen faber E entender 
« qu^ntos laços les paran, non laf podrian prender : 
* quando' el lacro veen ' ya laf lyeua/z avender ; 
« mueren por el poco çeuo, non fe puede« defender. 


"81. — 1. (fo 43 r°) ŒÎ n. p. maa la p. q. In qafldranJT — 2. n. la 
colgarien en p. n. rreyerien ... — 3. c. u. ya a. de o. t. contratrli 
■"■ 4- ca t. o... =p 882. — 2. ... eng. e vend. — 3. ... dauadca m. 
'• * ni. aaljdaa — 4. oy ya q... todo7 ... fallefçidaa =z 883. — 
'• '1 1. a. p.., — . 2. q. 1. laf p... «— 3. ya q. el 1. veyen ... =. 
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S 884 « ffy los peçes de laf agujs, qiiando veen al ancuelo 

« ya el pefcador los tiene E los trahe por el fueio; 
M la muger vee fu dafïo quando ya fynca con duelo, 
« non la qi/ieren lof parientef, padre, madré n\n avuelo. 
885 a El quela ha defonrrada dexala, non la mantyene; 
« vafe perder por el mundo, puef otro cobro non tyenej 
< pyerde el cuerpo e el aima, a muchof efto avjene: 
« pues otro cobro yo non he, afy façer me convyene».— 
(f** 52 v°) 886 Efta eu los antiguof Sefo e fabyençia, 

ef enel mucho tienpo el faber e la çtençia : 

la mj vjeja maeftra ovo ya conçieiiçia 

E dio en efte pUito vna buena fentençia : 

887 « El cuerdo gr^ue mente non fe deue quexar, 

(( qu^ndo el quexamjento nonle puede pro tornar; 
« lo que nunca fe puede Reparar njn emeudar, 
« deuelo cuerda mente fofrir E endurar. 

888 « alaf grandef dolençias, alaf defaventuraf, 
a a lof acaefçimjentof, alos yerrof de locuraf, 
« deue bufcar coffejo, meleajnaf e curaf : 

« el fabydor fe prueua en coytaf e enprefuraf. 

889 « la yra, la difcordia alos amii^of mal faç, 
« pone fofpechaf malaf en cuerpo do yaç; 

tf aved entre vof anbos corcordia (sic) e paç, 
« el pefar E la faîïa tornad lo en buen folaç'. 


884. — • I. ya loa ... vcyen ... — 2. ... laf t. e laf traye ... — 3. ... 
veye fu dapno ... — 4. ... padre e m. n. avelo =:: 885. — •• ••• 
dexala e n.. — 3. p. c. e a... — 4. p. yo non he o. c. a... = 886. 
— I. e. en 1. amig^oa f. e fapie/iça = 887. — 1 . (f ** 43 V®) — *• ••• 
aquex. n. lo ... = 888. — 1 . ... dol. e a ... — 2, ... acaefc. e y... — 
3. deuen — 4. ciiytaa zrz 889. -^ 1 . la y. e la defc... — j. pone» ... 
enel fecho do y. — 3. ... amoa conc... — 4. ... tome fe en ... 


Cette Ç est faite sur un d. 
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890 (f puef que por mj dejjdef c[ue el dafio ef venjdo, 
« por mi qi/zero que fea el yueftro hyen avydo : 
« vof fed muger fuya e el vueftto marido^ 
« todo yueftro defeo' ef bye« por mj co/zplido ». — 

891 dofia endriiia e don melon en vno cafadof Ton, 
alegran fe laf conpafias en laf bodaf con rrar-on ; 
fy vyllanja he dicïïb aya de vof perdoii, 
quelo felo (sic) de eftoria di^ panfilo e îïâfon. 


X3el caftigo quel arçiprelte da alas duenas e delos 

noiibles del alcayueta. 

$9 2 duefiaf aved orejas, oyd buena liçion, 

entendet bien laf fablaf, gu^rdat vos del varon, 
guardat vos non vos contefca como coiiel leon 
al afno fyn orejas e fyn fu coraçon, 

B^3 £1 leon fiie doliente, doliale t/efta; 

quando fue Saiio délia, quelsL traya enfiefta, 
todaf laf anjmaliaf, vn domingo, eu la fiefta, 
vynjeron antel todof a faç-er buena fyefta. 


^^0. — I. p. por ... dapno ... — 4. ... ef p. mi b. ciinp. z=z 891. G 

■ 2< alleganae 1. c. e l. b... — 3. ... he fecho ay de ... — 4. en lo 

ieo delà e. diae p. e naaon = 892. — 1 . d. abrit o. e o... — 2. ... 

^«*» palabraa.r g... — 3. g. Non v. acaya como ... = 893. — 1. ... 

*• « doliele la t. — 3. (f° 44 r°) ... a. en domingo e en ... — 4. ven. 

anieel todaa ... = 
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LXII 894 Eftaua' y el burro, fejjero/i del ioglar: 

(fo 53 r^) ^^ _ ^ ' j 5 > 

^ como eftaua byen gordo començo a Retoçar, 

fu atanbor tanjendo, bien alto a Rebujiiar, 

al leou e alof otrof qucrialof atronar. 

896 Con laf fus caçuriaf el leon fue fanudo, 

qi/îfo abrillo todo, alcançar non lo pudo, 

fu atanbor tanjendo fuefe, maf y non eftudo ; 

Sentiofe por efcarnjdo el leon del orejudo. 

896 El leon dixo luego ({ue merçed le faria, 
mando quelo llamafen qz/ela fiefta onrraria, 
<\uanto el demandafe tanto le otorgaria : 

la gulhara juglara dixo quel llamaria. 

897 fuefe la Rapofilla donde el afno andava 
paçiendo en vn prado; tan byen lo faludaua : 

« Senor », — dixo, — a confrade, vueftvo folaj onrra 
(( atodos e agora non vale vna faua. 

898 « Maf valya vueftra, abbuelbola e vueftro bue/i folaa, 
« vueftro atanbor fonante, lof fonetef c{ue faa, 

« que toda nueftrs. fiefta; al leon mucho plaa 
« que tornedef al juego en faluo e en paa ». — 


894. — I . e. ay el b. e f. del jug. — 2. rreçocar, ou : rreçotar — 3. ... 
t. muy alto ... — 4. ... o. oujera 1. atr. 1= 895. — 1. caçurriaa — 

2. q. abrir le t. e a. n. le p. — 3. eftido — 4. fentioa p... vrigudo = 
896* — 2. m. qaele 11. e q... =z 897. — 1. ... rr. ado el ... -— 

3. ... confadre v. <j. onrrado — 4. ... valen v. haua n: 898. — 
I, m. valie v. albuerbila ... — 2. tabor — 3. ... t. nueftra al ... =: 


* Au bas de la page précédente, 
appel : Eftaua y el burro, & au- 
dessus de cet appel, mais écrit en 


sens contraire : affentofe el effacé 
d'un coup de doigt quand l'encre 
était encore fraîche» 
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S99 Creo falfos falagos, el efcapo peor, 

tornofe ala fîefta baylando ' el cantador; 
non fabya la manera el burro de Seflor, 
efcota juglar neçio el fon del atanbor. 

00 Coîïïo' el leou tenja fus moiiteros arniados, 
prendiero/z adoii burro, conio eran caftigadof; 
al leoii lo troxieron, abrîol por lof coftadof, 
de la fu fegurança fon todos efpantadof. 

01 Mando el leon al lobo con fus vfîaf parejaf 
quelo guardafe mejor quelaf ovejas. 
qu^nto el leon trafpufo vna odof callejaf, 
el coraçoTz el lobo comjo e laf orejaf. 

02 qu^ndo el leon vyno por corner faborado, 
pidio al lobo el afno quele avya encome/zdado ; 
fyn coraçon E fyn orejaf troxolo def figurado : 
el leon contra el lobo fue fafiudo e yrado. 

o] dixo al leon el lobo quel afno tal nafçiera; 
que fy el coracon E orejaf toujera, 
entendjera fus mafiaf e fus nuevaf oyera, 
maf quelo no« tenja e por end venjera'. 


S 


(f-^ 53 v«) 


>. — I. crio ... efc[a]po p. 5 Vencre est rongée. — . 3. n. arable ... 
del c — 4. e. el j. nefçio ... atabor =: 900. — 1 . (f° 44 V°) ayun- 
tadog — 2. p. lo a d... z= 

^Ol. — I. T (f* 2 r°)j le numéro ancien est rongé par les vers; mats, 
^'après ce qui en reste, il semble quil commentait par LX...; ... vn[a]T 
^crechaff j trou de ver, — 2. G q. lo guardaae/t todo mjj...; T q. lo g. 
^odom... — 3. T qaando :=. 902. — 2. G pedjo ... auje e.; T pedio 
— 3. G traxole; T ... troxol deffegurado — 4« T yrrado = 903. — 
!• G d. el lobo al leon que el ...^ T d. el lobo al leorz qu6> el a. atal 
"• •— 2. G q. fi el fu coraçon ...j T q. fy el fu coraço/i o. tôujera — 
4* G m, q. n. lo ... ende v.; T ende z=z 


G 


G, T 


i'y dans V interligne» 
^VL' dessus : Como el leon 
^•nia fus monterad biffé. 


^ Le deuxième e dans Vinter- 
ligne. 
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S 904 affy, Sefioraf Juefiaf, eiitencled el rromançe, 

gu^rdat vos de amor loco, non vos preuda n\n alcaiiçe, 
abrid vi/e/iraf orejas, yueftro coraçon fe lance 
en amor de djos lynpio, vueftro loco nol trançe. 

905 la que por def aventura ef ofue engafiada, 
guarde fe q2/e non torne al mal otra vegada, 

de coraço/z E de orejas non quzera fer mengiiada, 
en ajena cabeça fea bien caftigada. 

906 En muchafengafiadaf caftigo e fefo tome, 
non qu/eran amor falfo, loco rrifo non afome; 
ya oyftef que afno de muchof lobos lo corne»; 
non me maldigan algu/ios que por efto fe encone. 

907 De fabla chica, dafiofa, guardefe muger falagoera, 
que de vn grano de agrar- fe face mucha dentera, 

de vna nue? chica nafçe grand arbor de grand noguera, 
e muchaf efpîgaf nafçen de vn grano de çluera 

908 Ândan por todo el pueblo délia muchof deajref, 
niuchos defpuef la enfaman con efcarnios E rreyref; 
duefia, por te deair efto, non te afanes njn te ayref, 
mjf fablaf e mjs faaafiaf Ruego te que bien laf mjref. 

G, T 904. — I. G a. fenorea e d. e. bie« el rr.; T ... e. bie« el rr. — 

3. G ... o. el cor. ae alçe; T ... o. el cor. ae 1. — 4. G, T ... linpio 
loco amor non le t. = 905. — 1. G la q. p. auentura fue e efe.; 
T la q. p. avent... — 2. G guardaae y n. t...; T g. ae non y t. o. 
V. — 3. G menguado — 4. G caftigado = 906. — 1. G, T caftige 
— 2. G n. quiera ... loca rriaa ...; T n. quiera ... loco rrico ... — 

3. G (f° 45 r°) ya oviftea deair q... le c; T écorné, commence : -yft^a 
q... — 4. G ... fe co«come«; T écorné, commence : -e mald... ae co«- 
comcA zz: 907. — 1 . G ... gaardea m. falagera ; T écorné, commence : 
-bla chica' ... falagera — 2. G de vn ... f. grant d.j T écorné, com- 
mence : -n grano ... f. grande d. — 3. G de v. n. bien ch. n. vna g. 
nogera ; T (f® 2 V°) de v. n. muy ch. n. muy g. nogera — 4. T m. 
e... çeuera = 908. — 1. G ... délia loa m. diaerea; T anda ... 
diaerea — 3. G ... aaanea non te a.; T ... dioer ... enfanea ... — • 

4. G fabliellaa; T fablillaa = 

■ Il y avait d'ahord : deaiendo. 
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909 Eiityeiide byen mj eftoria delà fija àe\ endriiio S 
dixela por te dar enfienpro, no/i por que amj vjno; 
gu^rdate de falfa vieja, de rrifo de mal veŒJiio, 

fola con orne non te fyes, n\n te Ueguef al efpjno. 

910 Seyenedo (sic) yo defpuef defto fyii amor e con coydado, ,* îî 
vy viia apuefta dueîla fçr eu fu eftrado; 

nij coraçon eu puuto leuo melo forçado; 

de dueiia que yo vyefe uuTica ffuy ta/z pagado : 

911 de talla la mejor de quâutaf yo ver pud, 
njiia de pocof djaf, Ryca E de virtud, 
fermofa, fijadalgo e de mucha joveutud, 
nuAca vy tal coiïïo eftajfy djos me de falud! 

912 apuefta E loçaua e duena de lyuaje, 
poco falya de cafa' era como faluafe (sic); 
bufque trota conveutof que figujefe efte vjaje, 
que eftaff* fou comieuço p^ra el ianto pafaje. 

91^ Sabed que non bufque otro ïerrand garçia, 

ii]n lo coydo bufcar p^ra meufajeria^ 

uu/zca fe oTûe byen falla de mala coupauja : 

de menfajero malo \guarde me fauta marja 1 
914 aqtttffta meufajera fue vieja byeu leal; 

Cada dja Uegaua, la fabla, maf non al; 

euefta pleytefia pufo femençia tal 

que çerca delà villa pufo el arravah 


%9 I. G e. b. la e... andrinô; T e. b. la e... — 2. G d. lo ... G, T 

*»îfyenplo maa n... avjno} T d. la p. d. enxenplo mai n... — 3. G 
^T... V. e de rraao de ... — 4. G ... te enfiea non te ...; T ... te 
*nfiea ni» te arrymea al[ob]efpino j la lecture de -ob- n'est pas sûre, — 
w^T passent ici tous les deux, en cours de page, a la cuarteta 9.50. 


^ecasa, une seconde fois, ex- 


* ff écrit sur n. 
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S 91 5 Itiego enel comjenço fie aqi^eftos cantaref, 

leuogelof la vieja con otrof ada mares : 
« SefSora », — di^, — « conprad me aqaeftos almajaref » 
la duefia dixo : « pla^" me defque melof raoftraref ». — 

916 Començo aencantaila, dixole : « Seîlora fija, 
(( catad aqKz que vos trayo efca preçîofa fortija; 

dam vofefta' ». -» poco a poco la agujja. 

« fy me non mefturardes*, dire vof vna paftija ». — 

917 d\ç : « yo fe quîea vos querria maf cada dja ver, 
« que quten le die£e efta villa con todo fu aver; 

tt Sefiora, non queradef ta/t horafia fer, 
« quered falyr al muiido aque vos dios fi^o nafçer » .— 
(fo 54 V®) 918 eiicantola degujfa quela eiivelefio, 

diole aqueftaf cantigaf, la çlnta le çynjo, 
en daiido le la fortyja del ojo le giijflo, 
fomoujola ya c\uanto e byen lo adeljfio. 
91 , Coïno diffe la fabla que del fabyo fe faca, 
que çedaçuelo nueuo trec diaf eu aftaca, 
dixo me efta vyeja, por no/zbre ha vrraca, 
que non querria fer maf Rapaça njn vellaca. 

920 yo le dixe como en juego : « picaça parladera, 
a non tomef el feiidero e dexef la carrera; 

« fyrue do avraf pro, puef fabef la maiiera; 

« que non mengua cabeftro aquzen tyeiie çiuera ».— 

921 Non me acorde eftoiiçe defta chica parlylla, 
que juga jiigando dir^e el orne grand mano-jUa; 
fue fafiuda la vieja tanto que amaraujUa, 

toda la poridat fue luego defcobrilla. 

922 ffue la diiefia gu^rdada quanto fu madré pudo, 
non la podja aver anfi ta/z amenudo; 

ayna yerra orne que non ef aperçebydo ; 
opienfa byen que fablef, o calla, faç te mudo. 

* Ici il y a un hlanc. | ' La seconde r est faite sur un d.. 
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923 prouelo en yrraca, do te lo por coiiffejo, S 
que nunca mal rretrayas a furto n]n enconçejo 

defque tu poridat yatie en tu pellejo, 

que como ei verdadero non ay tan mal trebejo 

924 ala tal menfajera nu/xca le digaf maça; 
byen omal coTno gorgée, nunca le digaf pycaça, 
fefiuelo, cobertera, almadana, coraça, 

altaba, traynel, cabeftro n]n almohaça, 

925 garavato njn tya, cordel n\n cobertor, 
efcofyna, avancuerda nj/x Rafcador, 
paia, aguvadera, freno n]n corredor, 

n\n badil, n\n tenaaaf n\n anjuelo pefcador, 

926 Canpana, taraujUa, alcahueta n]n porra, /io*^ï y 
xaquîma, adalid, njn guya, njn handora; 

nu/xca le digaf trotera, avn que por ti corra : 
creo que fi efto git^rdaref quela vieja te acorra. 

927 Agujjon, efcalera,. n]n abejoii njn lofa, 
traylla, njn trechon, n\n rregiftro njn glofa : 
devjr todos fus no/zbles ef amj fuerte cofa, 
nonbles e maeftrîaf maf tyenen que Kapofa. 

928 Como dive vn d[e]r[«c]ho, que coyta non ay ley, 
coytando me amor mj Sefior E mj Rey, 
dolyendo me delà duefia, mucho efto me crey 
que eftaua coytada como oveja fyn grey. 

929 ove conla grand coyta Rogar ala mj vieja 
que quifiefe perder fafia delà mala conffeja; 
la liebre del coujl facala la comadreja, 

de prieto façen blanco bolujeldole (sic) la' pelleja. 

930 « Ala he » — diç, — « açiprefte, vieja con coyta trota, 
« E tal* fadedef vos por que non tenedef otra; 

« tal vieja para vos, guardadla que conorta, 
« que mano befa orne que la qi^erria ver corta. 

' Une \ finale inachevée, \ * tenede biffé, 
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' S 93l « Niinca jamaf vos contefca e lo ({ue dixe apodo, 

« yo lo defdire muy bien e lo deffare del todo, 
a afy como fe deffaTe entre los pies el lodo ; 
« yo dare a todo çima e lo trahere arrodo. 

932 « Nu;2ca digaf nonbre malo i\]n defealdat, 
tf llamat me bue/z amor e fare yo lealtat 

a Ca de buena palabra pagafe la ve^indat, 

tt el buen de^jr non cuefta maf qwe la nefçedat ». — 

933 Por amor de la' vieja e por deTJr Racjoii, 
buen amor dixe al libro e aella toda façoTz ^ 
defque bien la guaràe elia me djo mucho don; 
non ay pecado fyn pena, nj/z bien fyn guah.rdon, 

(f" 55 Y°) 934 ffi^o grand niaeftria E fotil trauefura, 

ftro fe loca publica andando fyn veftidura; 
dixo luego la gente : a de djos mala ventura 
« ha vieja de mal fefo que faje tal locura ». — 

935 (liren por cada canton : a îqiie fea mal aprefo 

« quien nunca vieja loca creyefe tal mal fefo 1 » — 

delo que ante creyan fue cada vno rrepifo; 

dixe yo : « en mano de vieja nunca dy mejor befo !»•• 

936 ffue apocos de djaf amaïada la fama, 

ala diiefia non la gizardan fu madré njn fu ama, 
torme (sic) me amj vieja como a buena Raina, 
quien tal vieja toiijere, guardels. como al aima. 

937 ffiçofe corredera, delaf que venden joyaf, 
ya vos dixe' que eftaf paran cauaf c foyaf, 

non ay talef maeftraf como eftaf vieja (sic) troyaf, 
. eftaf dan la maçada, fi ac7 orejas oyaf. 


* Dans l'interligne, d'une encre 
plus pâle. 


» r 


Cf, c. 699. 
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938 otrofi VOS (lixe que eftas talef buhonaf S 
andan de cafa en cafa' vendjendo muchaf donaf, 

non fe giiarda, dellaf, eftaii con laf p^rfonaT, 
far-en coufl fu vyeiito aiidar laf atahonaf. 

939 la mj leal vrraca, \c[ue dios niela mauteiiga! 

tovo en lo que pufo, non lo fa? toda menga; ' 

dïç : « quîero me aventurar* aque qi/ier que me venga, 
« K fa^er que la pella en Rodar non fe tenga. 

940 « Agora ef el tyenpo^ pues que ya non la gi/ârJaii, 
« C0!i mj buhonera de mj iio;z fe gi/ardam (sic), 

« quanto de vos dixieron, yo fare que\o padaii, 

« ca do viejos non lydjan lof cuervos non gradaii »». — 

941 ffy la enfychido o fyle dyo atyiicar, 

o fy le dyo Raynela ofy le dyo mohalinar 
o fy le dio ponçofia o algiid (sic) adamar, 
mucho ayna la fopo de fu fefo facar 

042 Coiïïo face venjr el fenuelo al falcoii LXV* 

. (f° 56 r*) 

afy firo venjr vrraca la dueila al Ryncon; ^ ^ 

ca di^ vos, amjgo, qi/elaf fablaf v^rdat fou, 

fe que el perro viejo non ladra atocou. 

943 Como ef nati4ral cofa el nafçer e el moryr, 
ouo por mal pecado la duefla affallyr^ 
murio apocos djaf, non lo puedo dejjr^ 

î djos perdone fu aima e q^/era la rrefçebyr ! 

944 Connel trifte q£/ebranto E coiiel grand pefar 
yo cay en la cama e coyde peligrar; 

pafaro/z byen dof dias que me non pud leuantar; 
dixe yo : « jqu^ buen manjar, fy non por el efcotar! » — 


' en c. dans l'interligne, 

3 On avait d^ahord numéroté 


LXVII^ mais on a e/'facé les deux 
unités finales. 
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De la vieja que vino aver al arçiprelte e delo que 

le contelçio conella. 

9^5 El mef era de março, falido el verano, 

vino me ver vna vjeja, dixo me luego de mano : 

(t moço malo, moço malo, maf val enfermo que fano ». 

yo traue luego délia, e fablele en fefo vano. 

946 Con fu pefar la vieja dixo me muchaf veaef : 
« açiprefte, maf ef el rroydo qi^elaf nueaef ». — 
dixel yo : « j diome el djablo eftaf vieja (sic) Raheaef ! 
« defque han beujdo el vjno, diaen malde laf feaef »• — 

947 De toda lajeria E de todo efte coxixo 

ûç cantaref caçurros de quanto mal me dixo^ 
non fuyan dello laf duefSaf, ii\n lof tengo por lixo, 
ca nunca los oyo diiefia que dellof mucho noA rrixo. 

948 a vof duefiaf Sefioras por vueftra, cortefia, 
demando vos pardon que fabed que non querria 
aver fafia de vos, ca de pefar morria^ 
conffentyd entre lof ffefos vna tal bauoqufa 

949 Por melo otorgar,Seîioraf, efcreujr vos he grâïïd faç 
de dicho E de fecho e de todo coraçon ; 
non puede fer que non yerre oiïîe en grand Raçon, 
el oydor cortes' tenga prefto El perdon. 


' dedos iiffé, | ^ Le t dans Vinterligne, 
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ff 

S 
De coxno el arçiprelte fue a prouar la Ilierra e delo (f« 56 v®) 
quele contetcio conla llerrana. 

çSo prouar todaf laf cofas el apoftol lo manda ; 

fuy aprouar la fyerra e fiç loca demanda, 

liiego perdî la mula, non fallaua vyanda, 

quien maf de pan de trigo bufca fyn de fefo anda. 
95i El mef era de março, dja de fânt meder, 

pafado el puerto de lacayo fuy camjno prender, 

de njeue e de granjcjo non ove do me afconder; 

qi^ien* bufco' lo que non pierde, lo que tiene deue perder* 
952 En çima defte puerto vy me en Hebata, 

falle vna vaqt/eriaa çerca de vna mata, 

pregunte le c\uien era, Refpondiome : a la chata, 

« yo fo la chata Reaja que alof orner a ta. 
ç53 « yo guardo el' portadgo E el peaje cogo j 

« el que de grado me paga^ non le fago enojo; 

H el que non quîere pagar, pr/ado lo defpojo : 

« pagame, fynon veraf como trillan Raftrojo ». — 

G50* — 2. G fue yo p. la f. e fiae ...; T ... ayerra fia ... —> 3. G p. G T 

1. la Ta, e n...; T p. luego ... — 4- G ... fyn Tefo a.; T ... paa 

-cjrigo b. f. aef[o ajncia; trou de ver. =1 951. — 1. G enel m... aan 

xnigel — 2. Gt T pafacia de loçoya f... — 3. G ... non pudia defen- 

d«r; T ... non me podia defender — 4* G bufca ; T q. bufca ... p. loq. 

ri on tiene deu per[der] ; trou de ver. =. 952. — 1 . G, T en ç. de efe 

17 deaej p. vj me en grant barata — 2. G f. la baqueriia ç. de eia 

ê"(?) mata; T f. la vaqKeriaa .,. — 4. G (fo 45 V«)} T yo fo la ha 

4« nia[j]a q...; trou de ver. z= 953. — i . G yo g. el peaje el por- 

^^go cojo; T yo g. el pafaje e el portalfgo cjojo; trou de ver. — 

*• O al q. de g. p. n. lo f. e.; T el q. de g. p. n. le f...; le dernier mot 

'^"^é par les vers. := 3. G al q. p. n. q. p. le d.; T el q. p. n. q. p. 

•e <lef[po)o] ; trou de ver. = 4. G p. me tu f...} T p. tu ...-, fin rongée 

^^P^^iS Cr[illan], & T manque jusqu'à c. 1 1 27 comprise. 


■ Main, 
* r^O bi/jé. 


port je biffé. 


— 167 


«WL-.A* 


JUAN RUIZ. 


(f« 57 r) 


S 954 Detouo me el camjno cortro era eftrecho; 

vna vereda eftrecha, vaqueros la avian fecho; 
defque me vy en coyta, a Reajdo, mal trecho : 
« amjga » ', — dixel, — a amjdos fa^e el can baruecho. 

955 « dexa me paffar, amjga, dar te he joyas de fierra ; 
« fy quferes, dime quales vfan en efta tierraj 

« ca' fegund ef la fabla : quien pregunta non yerra, 
«f E por djos da me poffada, que el frio me atierra ». — 

956 Refpondiome' la chata : « quîen pide non efcoge; 
« prometeme que quiets, antef que me enoje; 

« non femaf fyn (sic) daf algo que la njeue mucho moje^ 
« conffejate que te abengaf antef que te defpoje ». — 

957 Como d\çe la vieja quanào beue ffu madexa : 

f comadre*, quien maf non pueJe amjdof moryr fe dexa » 
yo, defque me vy con mjedo, con frio e con qi/exa, 
mandele pacha* con broncha e con çorron de coneja. 
f»^7 Li\ 9^^ Echome afu pefcueço por laf buenaf rrefpueftaf, 

E amj non me pefo por que me Ueiio acueffaf : 

I 

efcufome de paffar los arroyos E laf cueftaf; 
fy<7 de lo que y paffo laf copras de yufo pueftaf. 


G 954. — 2. V. V. angoata harruq«cro<j la ... — 3. cuyta — 4. a. dia 

a. f. el perro b. r= 955. — i . d. me p. e darte de ejta? j... — 2. fy 
qaefierea ... enata t. — 3. Ca f. dicre la ... — 4. ... q«e frio ... =r 
956* — 2. p. me qwef q. e fai qae non me e. — 3. ... Ci me d.. m. 
te enoje — 4. confejo ... ante ... = 957. — 3. yo conel mucho frio 
c. m. f c. q. — 4. mande! pancha c. b. e ç... =: 958. — 2. leuo — 
3. ... 1. a, e c. — 4. f. de lo q. p. 1. copiai ... = 


' Main. 
' nota. 
' nota. 


* nota. 

' Ecrit sur blacha dont on 
biffé bl. 
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Cantica de llerrana. 

959 Paffanclo vna ' mafianâ por el puerto de mal angofto^ S 
falîeome vna ferrana ala afomada del rroftro : 

tf fade maja », — dir-, — « donde andaf, que bufcas oque demandaf, 
a por aquefte puerto angofto ». — 

960 Dixele yo ala pregunta : a vonie fajja fotof aluos ». — 
die : « el pecado barruntas en fablar verbos tan blauos, 

<c que por efta encontrada que yo tengo guardada 
« non pafan los onief fanos. » — 

961 Parofe me enel fendero la gaha rroyn, heda : 

« ala he », — di^, — « efcudero, aqui eftare yo queda, 

« f ifta que algo me pronietaf, por mucho que te arremetaf, 

« no/i pafaras la vereda ». — 

962 Dixele yo : « por dios vaquera non me eftoruef mj jornada, 
« firate de la carrera que non trax para ty nada ». — 

ella dir- : « dende te torna, por fomo fierra traftorna, 
«r que non avraf aquî paffada ». — 

963 La chata endiablada jque fantillan la confonda I 
arrojome la cayada e* Rodeome la fonda^ 

en avento me el dardo, dî^ : « para el padre verdadero 
« tu me pagaraf oy la rroda ». — 


959. — I . (i^ 46 r®) ... manana el ... — 2. ... ferraiïa al a^omante de 
▼ n rr. — 3. faadeduro dia conîo a... — 4. Devant ce vers, en marge : 
cantica; p. efte ... = 960. — 1. dix le ... yome para ?. a. — 
2. ... p. te barrunta ... brauos — 4. ... o. ?aluoa=z 961. — 3. ... 
por bien q... = 962. — 2. tuelte e dame c. q. n. traxe ... — 3. e. 
dixo ... fomô ..• — 4. ca n. a. a. po^ada z= 963. — 1. cofonda — 
abento el pedrero diae por el ... — 4. rronda z= 


G 


man hiffé. 


I * diome hiffé. 
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S 964 ffaaja njeue e grancjaua (sie), diome la chata luego, 

fafcas c\ue me amena^aua : « pagaii (sie) fitio veraf juego » 
dixel yo : « pardios, fermofa, deqr vos he vna cofa : 
fc maf qi/^rrîa eftar al fuego »• — 
965 Dyr : « yo leuare acaffa c moftrar te he el camjno, 
a façer te he fuego t blafa, darte he del pan e del vîno; 
« jalae! promed algo e tener te he por fydalgo, 
« buena maflaîTa te vino ».— 
(f* 57 V*) 966 yo, con miedo E aRejjdo, prometil vna garnacha 

E mandai para el veftido vna bronca E vn pancha. 
Ella diç : a dam maf, amjgo, anda aca, trete (sic) con mj^ 
tt non ayas mjedo al efcacha ». — 

967 Tomome Reajo por la mano, en fu pefcueço pufo 
conTo açuron lyujano e leuon (sic) la cuefta ayuffo : 

<( hadre duro, non te efpantef, c\uc byen te dare que yan 
« colïïo ef de la fierra vfo ». — 

968 Puffo me mucho ayna en vna venta con fu enhoto, 
diome foguera de enajna, mïïc^hô gaçapo de ffoto, 
buenas perdîjef afadaf, fogaças mal aniaffadaf, 

de buena carne de choto. 

969 de buen vjno vn qi^artero, manteca de vacaa mucha, 
mucho qi/efo affadero, lèche, nataf e vna trucha; 
dîje luego : « hade duro, comamos defte pan duro, 

« defpues faremos la lucha ». — 


964* — I. faaie ... graniaaua dîxo me ... — > 2. hafcas ... paga 
finon ... — 3. djxe le yo por d... — 4. m. q«eria ... = 965* — 
I . d. yo te 1. ala c. demoatrar ... — 2. ... braora dartr del ... — 3. 
alaud promete me a. r t. te p. f. — 4. (f® 46 V**) manana = 966. — 
i . yo c. m. arr... — 2. ... broncha e vna prancha — 3. e. dixo doy m. 
a. a. a. e vête comîgo = 967. — 1. ... p. me p. — 2. c. a çurron 1. 1. 
me la ... — . 3.. ha.deduro dia n... — 4. ... de f. v. n: 968- — i. ... 
fu hato — 2. ... e. e mucho CoTïejo de a. — 3. hogaçaa — 4. E b... 
= 969» — I . qaartillo — 2. ... lèche e n... — 3. E dixo h... = 
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970 defqiie fuy vn poco eftando, fuyme defatyri^jenJo; S 
conTo me yua calentando, anfy me yua fonrriendo; 
oteome la paftora, di? : « ya, conpafion, agora 

« creo (\ue vo entendjendo ». — 

971 La vaquera traujeffa di^ : « luchemof vn Rato, 

« lyeua te dende apriefa, defbuelue te de aque? hato »• — 
por la mufleca me prifo, owi de faaer quanto quifo^ 
creo que ffiç huen baiato. 


de lo que contelçio al arçiprelte conla Ilerrana. 

V72 defpues defta veiitura fuy me para ffegouja, 
no;z aconprar laf joyas para la chata iiovja : 
fuy ver vna coftilla delà ferpiente groya 
que mato al viejo rrando *, fegu«d diae en moya. 

973 Eftude* en efa çibdat e efpendi mj cabdal, 
non falle polco (sic) dulçe njn fuente perhenal^ 
def que vy quela mj bolfa' quefe paraua mal, 
lîixe* : « mj c^filla e mj fogar çient fueldos val ». — 


S70. — I. à. q. fue p. e. f. me maa dejarrejiado — • 2. ... afi ... 
cxonrreycdo — 3. ... à\a conpanero a. — 4. c. q. te vo e. rz: 971. — 
> . vaqaerioa — 3, ... moneca ... f. lo qae q. — 4. creet := 972. — 
' • luego defp. d. yenta ... — 2. N. para c... chata troya — 3. (f° 47 r®) 

^- vcer V. coatiella ... — 4. maya == 973. — 1. eftide enfta c. eap. 

'^fïl caydal — 2. ... poao ... perenal — 3. dix def q. uj mj b. q. fe 

pucblaua m. — 4. m} c... çien ... = 


On ; rraudo. 

J^evant cette cuartcta une main 
dont l'Index montre le dernier vers 
^' '« cuarteta précédente. 


' 1 dans l'interligne. 
* nota. 
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*'^J" 974 Toriie para mj cafa luego al terçer dya, 
^ '^ maf non vjiie por locoya, que joyas non trdya j 

coyde tomar el puerto que ef de la fuent fria, ^ 
erre todo el camjno como quîen lo non fabia. 

975 Por el pyiiar ayufo falle vna vaquera* 
que guardaua fus vacaa en aqu^fa rribera : 
« omjllome », — dixe yo, — « fferrana fallaguera, 
« morar nie he co/z vufco o moftrad me la carrera ». — 

976. « ffemejas me », — di<7, — « fandio, q£/e anfy te conbidafj 
« non te llegef amj, ante te lo comjdaf, 
« fyno/z yo te fare que mj cayada mjdas^ 
« fy en lleno te cojo, byeii tarde la olujdaf ». — 

977 Como dije la fabla, delque de mal nof qw/ta : 
efcariia* la gallyna E falla fu pepita; 

proue me de llegar ala chata maldjta, 
djome co/zla cayada en la oreja fyera. 

978 Deribo me la cuefta ayufo E cay eftordido j 
ally proue que era mal golpeel del oydo : 

« i cofonda dios » - — dixe yo — « çigueîia encl exido 
' « que de tal gujfa coje çigonjîios en njdo! » — 


G 974. — I . t. me p. mJ tierra dende a t. d. — 2. ... vy-n p. loçoya 

... — 3. cuyde yr por el p. q. diaen de la fuen f. — 4. herre ... 
quien n. a. 3z 975. — 2. ... v. çerca eaa rr. — 3. yo le djxe o. 
me f. falagera — 4. E m. me he convaco ... = 976. — 1 . f. fi q. 
a fi me enbjaa — 2. a m] n. te 11. ante ... — 4. fi en lug-rr te coxgo 
... z=z 977. — I. ... mal fe q. — 3. p. me por 11. a la gaha m. à. 
— 4. ... c. traf la o. iita zz: 978. — 1 . derribome c... — 3. coitf. d. 
dixo ç... — 4. q. tan bien acoje çlgoninoa ... = 


* Dans Vinterlignej au-dessus 
de : bafaca (?) biffé. 


' nota & main. 
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979 defque ovo èii mj puefto laf fus manos yradaf, S 

dîxo la defcomulgada : « non pifes lafaradaf, 
« non te enfafles del juego, que efto alaf vegadas 
« cohieren fe en vno laf bueiiaf dineradaf »• — 

980. Dy7 : (c entremos ala cabafia, fferrii;-Q non lo entienda ; 
« meter te he por canijno e avras buena nierienda, 
« lieua te dende, comejo, non bufques maf contienda ». — 
defque la vy pagada tenante me corrienda. 

981 Tonio me por la mano e fueraos nof en vno ; 
era nona paffada e yo eftaua ayuno; 

defque en la choaa fuymos non fallamof niguno ; 
dîxo me que jugafemos el juego por mal de vno, 

982 « Pardjos », — dixeyo, — « amjga, maf ([i/^rriaalmo^ar, {f°58v**) 
« que, ayuno E arreçido non ome podria folajar, 

« fy ante non conijefe non podria byen luchar ». — 
non fe pago del dicho e quifo me amèna^ar. 

983 Penffo de mj e délia; dixe yo : « agora fe prueua 

« que* pan E vjno juega, que non camjfa nueva *\ — 
efcote la meryenda e party me dalgueua; 
dixele ((ue me moftrafe la ffenda que ef nueva. 

984 Rogome que fyncafe con ella efa tarde, 
ca' mala ef de amatar el eftopa de que arde. 

dixe le yp : « efto de prieffa, j fy dios de mal me guarde ! »• — 
affaîlofe contra mj, Refçele' e fuy couarde. 

979. — I. ... puefto fua ... — 2. {f? 47 V®) dij la defcum. n. G 

pafea'... — 3. n. te afanea ... — 4. co«qa/re« m 980. — 1. entre 
mo<j ... herro7o ... — 2. ... c. aura? ... — 3. ca di^e la paftrana quten 
non yerra non emjeda — 4. corriendo = 981. — 1 . t. me delà m. 
e f . en ▼. — 2. ... e eft. yo a. — 3. ... fuemoa ... njnçBno — 4. d. 
q. j. al j. p. m. del ▼. =982. — 1 . yo le dixe por dioj a... — 2. de 
a. e de a. n, p. a. — 3. jugar — 4. ... dicho qtceao ... z=. 983. — ■ 
que. =: 9S4. — Manque. =: 


iota. 


ReÇefçelc eC" hiffé. 
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985 ffacome delà choça E llegome adof fenderos, 
anbos fon byen vfados e anbos Ton camjiieros ; 
ande lo niaf qi/e pud ayna lof oteros, 

llegue con fol tenplaiio al aldea de ferreros. 

986 Defta hurla paffada ffiç vn caiitar atal, 
non es mucho fermofo creo que n\n comunal ; 
faftaqueel libroentyendaf de! byen non d*gaf njn mal, 
ca tu entenderaf vno e el liblo diae al. 


Cantica de Uerrana. 

987 ffyenpre fe me verna m j ente 
defta fferrana valyente, 
gadea de rrio frio 

988 ala fuera defta aldea, la (\u€ aqi/i* he nonblado, 
encontrome con gadea, vacaf gutfrda enel prado; 

yol dixe : « j en buena ora fea de vos cuerpo tan gi/îfado! >> 
ella me rrefpufo : a ca' la carrera* af errado 
« Ë andaf como Radio ». — 


985. — I . ... choça 11... <— 2. amo7 ... ▼. amo? ... — 3. andit — 4. ... 
tenprano al a. f. =: 986. — 2. ... creo n. cum. — 3. ... del b. n. d. 
m. — 4. ... libro dira al =: 987. — Pour ces strophes lyriques^ Us 
vers sont disposés dans G d'une fa<^on asse^ irrégulière. Généralement, 
le dernier se trouve en face de la strophe entière^ enfermée dam une 
accolade, ou en face de un ou deux vers^ n'importe lesquels. — 1 . f . 
me V. emjente — > 3. gaha de r. e f. z=: 988. — 1. alla ... nonbrada 
— 2. encontre — • 3. pregutele como andaua afi fuera defpoblado — 
4. e. me rrefpondio la c. af e. — 5. andaa ... = 


' Dans l'interligne. \ * ca gratté, 
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989 « Radjo ando, ffeflora, en efta grand efpeffura; S 
c alas veçes orne gana o pierde por aventura, 

c maf quanto efta maflaïïa del camino non he cura, 
« puef vos yo tengo, hermana, aqcti cnefta verdura 
« rribera de aqaefte rrio ». — 

990 Ryome como rrefpuŒO la ferrana tan fafluda : /# 1^ \ 
defçendjo la cuefta ayufo, como era atrevuda, 

dixo : « non fabes el vfo comof doma la rref muda; 
« quiça el pecado pufo efa lengua tan aguda, 
« j fi la cayada te enbyo \ » — 

991 Enbiome la cayada aqiiî traf el paftorejO| 

dço me yr la cuefta lada, derribome enel vallejo; 

dixo la endiablada : « afy apilan el conejo, 

« fobarte »^— diç^ — « el aluarda fy non partes del trebejo, 

« j lyeuate, vête fandjo! » — 

992 hofpedome E dîome vyanda, maf efcotar mêla fîço; 

por que non fiçc[uando manda, di^ : « ; rroyn gahoenv^miao! 
« j como fi<r loca demanda en dexar por ty el vaqueriao ! 
c yot moftrare, fi non ablandaf, como fe pella el eriao 
« fyn agua E fyn rroçio ». — 


989. — I. (f* 48 r*) R. a. ferrana ... — 2. a 1. v. g. o. r p. p. G 

Ventura — 1. manana — 4. enjta — 5. cate = 990. — 2. atreuîda 

— 3. ... como fe d... — 4. q. el diablo te p... = 991- — 1. ... c. 
diome t. el peft. — 2. ... cueata ayuao derrocome tnel encl (sic) v, 

— 3. ... afi enpiuelan c. — 4. aouarte diae ... no« te p. d. troJ>. = 
992- — I. ella diome ▼... melo f. — 2. ... quanto mandaua ... 
taert\]<so — 3. c. f. mala d... — 4. Manque, — 5. rroçïô == 
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de lo que contelçio al arciprelte conla Uerrana. 

S 993 lunes antef del alua Comeiiçe m\ camjiio, 

falle çerca el coriiejo do tajaua vu pyno, 
vna fferrana lerda, dire vos que me avjuo : 
coydos caffar con nijgo como cou fu veaiiio. 

994 Pregiintome muchaf cofas, coydos que era paftor^ 
por oyr de mal rrecavdo, dexos de fu lavor, 
coydof qi/c me traya rrodaiido eu derredor, 
olujdofe la fabla del bue/z couffejador, 

995 que' diçe afu amjgo, qwerieudol conffejar : 
« Non dexes lo gauado por lo que af de ganar ; 
« l'y dexaf lo que tyenef por mjutrofo coydar, 

<( non avraf lo que qi/ieres, poder te haf engaîïar », — 

996 de quatito que pafo Hçe vn cautaç ferrano, 
ette de yufo efcripto que tyenef* fala (sic) mano ; 
façia tyeupo muy fuerte pero era verano, 

pafe por la mafiaïïa el puerto por fofegar tenplano. 


993. — I. l. ante ... — 2. f. çerça ... — 3. lorda — 4. cuydoje c. 
comigo ... rr 994. — I. cuydooe — 2. p. o. m... — 3, cuydo? ... 
deredor — 4. olujdoj le f... co^ej. =z 995. — 1. Manque. — 2. ... 
p. lo q. ef por g. — 3. ... por mjtr. cuydado — 4. ... podriav aer 
enganado z= 996. — 1. de q. ay p... catar f. — 2. ... fola m. — 
3. (f° 48 V°) f. vn dia f... — 4. p. de m... tenpranorr 


' nota. I ' lo biffé. 
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cantica de lerrana. 


997 dola cafa del coruejo, priner (sic) dja de felmana, S 
encomedjo de vallejo encontre vna ferrana, 

veftida de buen bermejo, bueïïa çinta de lana ; 
dîxele yo anfi : a idjos te ffalue hermana! » — 

998 diç : i< ^que bufcas por efta t/crra? ^corïîo andaf (fo 59 V®) 

[defcanijnado? » — 

dixe : fc ando por efta fierra do querria caffar de grado ». ~- 
ella dixo : «t non lo yerra el que aqi/i ef caffado, 
« bufca e fallaraf de grado. 

999 a Mafy pariente, tu te cata fy fabes de fierra algo ». — 

yol dixe : « bien fe gi^^rdar vacas, yegua en cerro caualgo, 
« fe el lobo como fe mata^ quando yo enpof el falgo ', 
« antef lo alcanço quel galgo. 

1000 « ffe muy bien tornear vacas E domar brauo noujlio; 
a Se maçar e fa^er nataf E faaer el odreajllo ; 

« bien fe guytar laf abarcas e taner el caramillo, 
« E caualgar* blauo potrillo. 
looi « ffe faaer el altybaxo E fotar Rqual quier muedo, 
« non fallo alto \\\n baxo que me vença fegu/td cuedo ; 
a quando ala lucha me abaxo, al que vna yeç trauar piiedo, 
« derribol, fi me denuedo ». — 

997* -— I. ••• primer d. de la fem. — 2. en como diçendy del v. e. G 

TAe coït ▼. 9. — 3. Y. de vn b. b. e b. correa de I. — 4. E d. le yo 

luego d... = 998* — I. efcamjnado — 2. d. le yo a. la f. do me 

ca^iria de g. — 3. ... non y... — 4. dicre b. amjgo e f. rrecabdo = 

999. — I. pariente, Ott : pa rien ta — 2. yo le d. b. fe g. mata e y. en 

9* caualgar — 3. fe yo el ... en pof del j. — 4. maj ante lo a. que non 

*lg. = 1000. — I. fe b. t. laf V... — 2. fey m... — 3. b. fe gitar 

*••• — 4. e a vn c. brauo p. = 1001. — i. de f... — 2. ... fegim 

cuydo — 4. derribol yo fyn d. = 


* Ecrit sur un mot gratté & illi- 


• p hiffé. 


i 
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â 10Ô2 Die : tt aqi/z avras cafamjento c\ua\ tu demandadjeref , 

« Cafar me he de buen taleiito contigo fi algo dieref, 
« faras buenentendjmjento ». — dixel yo : a pide lo que 
<c E dar te he lo que pidieres »• — [qw/iieres, 

ioo3 Diç" : (c dame vn preiidero que fea de bermejo pano, 
a e dame vn bel pandero E feyf aiiillof de eftafiû, 
« vn çamaron difantero e garnacho para, entre el aflo 
« E non fablef en engafSo. 

1004 « Dan (sic) çarçillof de henjHa de laton byen Reluajent( 
« E da me toca amarilla byen liftada enla fruente^ 

« çapataf fafta rrodilla e dira toda la gente : 
« bie« cafo menga lloriente ». — 

1005 yol dixe : « dar te he efas cofas e avn maf fi maf com jdef, 
« byen loçanaf E fermofas^ atuf parientef conbydef, 

a hiego fagamos las bodaf e efto non lo olujdef, 
« que ya vo por lo que pidef ». — 

de lo que conteXçio al arçiprelte con la llerrana 

E de las figuras délia. 

/. ?i X 1006 Syenpre ha' la mala manera la fierra E la altura; 
(f° 60 T^) . . ^ . 

fy njeua' o fi yela, nunca da calentura; 

byen ençima del puerto fa^ja orrilla (sic) dura 

vjento con grand elada, Roajo con grand friura. 

Q 1002. — I. à. aqui aqui a. c. tal q. demanda rev -^ 2. Manque, 

— 3. djxo fer lo he fy tu qwefierea — 4. e darte lo q. me pcd. 
= 1003. — I. ... prendedero q. f. de vlî b. p. — i, (f? 40 T") 
an'iellocT — 3. vTï çamarroo (sic) d. garnacho ... — 4. e n. me f... 
• — 1004. — I. dame çarçiellos e h... — 2. amariella — 3. rrodiella 

— 4. ... me«gua llorente = 1005. — 1 . yo le d, d. te Eftaa joyav 

aviî... — 2. b. 1. e bien f... parientaa c, — 3 b. enato n. o. — 

4. ca yâ ... zr 1006. — 1 . f. an m. m. enla f. e enel a. — 2. ... 
dan c. — 3. en ç. de efe p. f. eruela d. — 4. ... rruçto c. f. =z 


* Dans V interligne» 


' njeeua, mais le premier e est 
empâté. 
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1007 Como orne non fiente tanto frio fi corre, 
corri la cuefta ayufo; ca di? : qoieii da ala toire 
aiitef diçe la pîedra c\ue fale el al horre, 

yo dixe : « fo pfrdjdo, fy dios non me acorre »• — 

1008 Niinca defque nafçi pafe tan grand peligro 
de frio; al pie del puerto falle me con veftiglo, 
la maf grande fantafma que vy en efte figlo, 
yeguariaa, trcfuda, talla de mal çeuiglo. 

1009: Conla coyta del frio e de aquella grand elada, 
rroguel que me qi/îfiefe efe dja dar pofada. 
dixo me quel plaaja fyl fuefe bien pagada. 
touelo adjos en merçed, e leuome ala tablada. 

1010 ffus mjenbros e fii talla non fon pa/*a callar, 
ca byen creed que era vna grand yegua cavallar; 
quzen con ella luchafe non fe podria bien fallar; 
fy ella non qz/ifiefe, nonla podria aballar. 

101 1 Enl apocalipfi sânt Joban evangelifta 
no vjdo tal figura njn de tan mala vifta; 

a grand bato daria lucba e grand co/iqu/fta, 
non fe de quai djablo ef tal fantafma qz^zfta. 

1012 Âvia la cabeça mucbo grand fyn gujfa, 
cabellos muy negros, maf que corneja lyfa, 
ojos fondos, bermejos, pocp e mal deujfa^ 
mayor ef que de yegua la patada do pi fa. 

. « 

1007. — Mandat, = 1008. — 1. atan — 2. defcendy al pie ... cou 

vn Teftiblo — 3 = 4. la m. grânt fantafya q. yo vy enjte a. — 

4 = 3. igueriva == 1009. — 1. c. la ciiyta d. f. de aquefa ... — 

2. rrogela q. efe d. que n)e quif. dar p. — 3. d. me quelo faria fi le 

i^*.. — 4. ... m. leuo ... 1= 1010. — I. tcibla — 2. ... cret q. e. g... 

■—4. ... quefiefe ... abillar nz 1011. — 1. (f® 49 V®) £nel apocalifi 

l ] 5. Juan e. j. après apoc, trou de ver sur les bords duquel on perçoit 

des vestiges de lettres. Il y aurait de la place pour deux lettres h peu près, 

~- 2. no« ... njrt t. efpantable v. — 3. en g. h. darie g. \. e c, — 

4' f>ntafima = 1012. — 1. ... c muy g... — 2. c. chicoa e n. coTno 

c. l. .— 3, Q^ (^ g 1j^^, — ^ ^,^ de ofa la fii pifada do p. = 
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S loi 3 Laf orejas mayores que de aflal burrico, 

el fu pefcueço negro, ancho, vellofo, chico, 
laf nariçes muy gordaf, luengas, de çarapico, 
beueria en pocos djas cavdal de buhon Rico, 
(fo 60 v^) 1014 Su boca de alano E los rroftros muy gordos, 

dyentef aiichos E luengos, afnudos e moxmordof, 
laf fobreçejas anchaf e maf negras que tordof; 
los que qi/iereii cafar fe, aqi/z non fean fordos. 

101 5 Mayoref que las mjaf tyene fus prietas baruaf ; 
yo non vy en alla al, maf fy tu enelia efcaruaf, 
creo que fallaraf delaf chufetaf daruaf^ 

valdria fe te maf triliar enlaf tuf paruaf. 

1016 Maf en verdat, fy bien vy fafta la rrodilla, 

los huefos mucho grandef, la çanca non chiq^illa, 
delaf cabras de fuego vna grand manadjlla, 
fus toujllos mayoref que de vna ailal novilla. 

1017 maf ancha que mj mano tyene la fu mufleca, 
vellofa, pelos grandef, pero non mucho feca, 
bor gorda e gangofa, a todo orne enteca, 
tardja como Ronca, defdonada e hueca. 

1018 El fu dedo chiqi/illo mayor ef que m\ pulgar, 
pienffadelos mayoref fi te podrias pagar; 

fy ella algund dja te qi/ifiefe efpulgar, 

bien fentiria tu cabeça que fon viga de lagar. 


1013. — I. 1. o. a tamanaa coïno de vïî a. borr. — 2, el fu p. t. 
n. e a. e ch. — 3. 1. n. m. luengaa femeja/z de. yîî ç. -r- 4. ... b. chico 
= 1014. — I . f u b. de alana grrandea rr. e g. — 2. ... 1. caua- 
Uïniocj m. — 3. ... a. maa ... — 4. ... c. non fea» a. f. = 1015. 
— I . de peloj mucho negroj tiene boço de b. — 2. yo n. vy al enlla 
m. fi tu enlla e. — 3. f. segûrït c. delaa hufetaa dajuaa — 4. pero 
maf te valdria t. en 1. t. barbaa =: 1016 à 1020 incluse : ntait- 
quent dans G & ny ont jamais figuré, 1= 
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1019 Por el fu garnacho tenja tetas colgadaf, S 
daiian le ala çiiita puef qi/e eftauan dobladas, 

ca eftando fenajUaf dar lyen folafyjadas; 
atodo fon de çitola andarian fyn fer moftradaf. 

1020 Coftillaf mucho graiidef eu fu negro coftado, 
vnaf très vejef contelaf eftaiido arrpdrado; 
digo te que non vy maf n\n te fera niaf contado, 
ca' moço meftiirero no« ef bueno para mandaJo. 

1021 de quanto que me dixo £ de fu niala talla 

fiçe bien trej cantigaf, maf non pud bye/2 pyntalla; 
laf dof fou chançonetaf, la otra de trotalla, 
de la que te non pagaref, veyla e Rye e cal la. 

LXX 
Gantica de Uerrana. (f<) 61 i^) 

col. I. 

102 2 Cerca^ la tablada, 

la fierra paffada, 
falle me con aldara, 
ala madnigada. 

1023 En çima del puerto 

coyde fer miierto 

de njeue e de frio 
e defe rroçio 
e de grand .elada. 

1021. — I. de q. me d... — 2. fia t. canticai grandea m. n. piide p. G 

— 3. ... ch. e la yna otra talla — 4. veyela = 1022. — Dans G. 

«M strophes sont disposées sur Jeux lignes, & quelquefois le cinquième 

^ers est mis en face des autres réunis par une accolade. — 3. aida = 

1023. — I. (fo 50 ro) — 2. cuyde me a. m. — 4. e de efe rruçïô — 

5. Manque. =: 

* Corrigé par le copiste sur : gol- 1 ' nota. 
{Sdaf. I 3 Cette page est a deux colonnes, 
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1024 ala décida 

dy vna corrida 
falle vna fferrana 
fermofa, loçana 

e byen colorada 

1025 dixe yo aella : 

i< omjllome bella ». — 
dir : « tu que bien corref, 
« aquî non te engorref, 
« anda tu jornada », — 

1026 yol dixe : « frio tengo 

« e por efo veiigo' 

« a vof, fermofuraj 
« quered por mefura 
tf oy darme pofada ». — 

1027 ^^^^ ^^ ^^ moça : 

« pariente, mj choça 

« el que enela pofa 

a conmigo defpofa 

u e dan (sic) grand foldada » 

1028 yol dixe : « de grado, 

« maf foy caffado 

tf aqMZ en ferreros^ 

a maf de mjs djnerof 

« dar vos he, amada ». — 


1024. — 3. e f. la ferra na — 4. f. e 1. :zz 1025* — 1. d. le yo ... 

— 3. diie — 5. Manque, z=z 1026* — 1 . yo le dix ... — 4. e q... 

— 5. en d... =z 1027. — 3. enlla — 4. corn, fe d, — 5. oïne da a, 
= 1028. — I. yo d. le ... — 2. m. yo ao c. — 4. m. darte din. = 


* e dans Vinterîigne. 
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1029 Diç : « trota con mjgo ». — 8 

leuome configo 

e diom buena lu/zbre 

corno ef de conftunbre 

de fierra nevada. 
io3o diome pan de çenteiio col. 2 

tycnado, moreno, 

e dyon (sic) vjno malo 

agrillo e Ralo 

e carne falada. 
io3i Dion (sic) que(o de cabras : 

« fidalgo » — di^, — « abraf 

« efe blaço E toma 

« vn cauto de forr.a 

V que tengo gi/ardada ». — 
io32 dir- : « huefped, almuerça, 

« e beue e effiierça, 

« calyenta te e paga, 

« de mal îïôf te faga 

« fafta la toma da. 
io33 « quien donef me djere 

« quales yo pedjere 

(( avra bien de çena 

« £ lechiga buena 

« que nol t:ofte nada ». — 


1029. — I. d. vête com. — 3. e djome b. lubre — 4. c. era cuatubre 
^ 1030. — 2. t. e m. — 3. e d'iome ... zn 1031. — 1. djome ... 
— 2. dyj f. a. — 3. el moço t. — 5. guardado =z 1032. — 1. d. 
^ffpet a. — 3 = 5. calientata (sic) te e p. — 4 = 3. ... non fe te 
^* — 5 =z 4. f, la traf nochada z=: 1033. — î . donaa — 3. a. bue/ia 
f* "~- 4. E lichigada b. — 5. q. non le cue^te n. =2 
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S 1084 ^ VOS ^'^^ ^^o décider 

« ipot que non pedidef 
« la cofa çertera? » — 
ella di7 : « j maguera! 
« ^ e fyn (sic) fera dada } 

io35 « pues dan (sic) vna çinta 

« bermeja, bien tynta 
(( Fi buena camjfa 
u fecba ami gui fa 
(f con fu collarada. 

io36 « E dan (sic) buenaf fartaf 

a de eftafio e fartas 
« £ dame halja 
« de buena valya, 
« pelleja delgada. 

10^7 '< E dan (sic) buena toca 

« lyftada de cota 
K E dame çapataf 
a de cuello byen altaf 
a de pieça labrada. 
(fo 61 V») io38 « Con aqweftaf joyas, 

« quîero quelo oyas, 
a feraf byen venjdo, 
« feraf m] marido, 
« e yo tu velada »• — 


1034. — I. ... efo me d. — 4. e. diae magera — 5. fy me ... 

1035. — I. (f° 50 V°) p. dame ... — 2. b. e b. t. = 1036. 
I. dame buena aarta^ — 2. deft. e har. =1 1037. — |. da me ,.. 
4. bermeja7 b. a. zz: 1038. — 4. e f... zz: 

— 184 — 


LIBRO DE BUEN AMOR. 

# 

loSç « Serrana SeSora, 

a talto (sic) algo agora 
« non trax por ventura, 
« maffare fiadura 
a para la tornada ». — 

1040 dixo me la heda : 

« do non ay moneda 

. « non ay merchandja, 
« ïi\n ay tan huen dja 
« njff cara pagada. 

1041 « Non ay mercadero 

a bueno fin djnero 

« e yo non me pago 
< del c{ue non da algo 
« njn le do la pofada 

1042 « Nunca de omenage 

« pagan oftalaje ; 

« por djneros face 
(f orne quanta plaje, 
« cofa ef prouada ». — 

Del ditado quel arçiprefte offrecio 
afacta maria del vado. 

1043 Santiago apoftol di^ de todo bien conplido 
e todo don muy bueno de dof (sic) bien efcogido; 
E yOj defque faly de todo aqi/efte Roydo 
torne Rogar adjos que me non diefe aoluido. 

1039. — 2. tanto — 4. f. f. z= 1040. — 3 fi- 4 : Manquent, = 
1041. — G donne les vers \ & 2 de cette strophe comme ^ & j^ de la 
itrophe précédente, & commence la strophe 1042 au vers 3 de 1041. — 
3. eyo non p. — 4. ... no« me da a. — 5. non le ... =z 1042. — 
*• n. domenaje — 2. p. el o. — 4. o. quantol p. = 1043. — 1 . a. 
*• "* •.. — 2. ... miiy de dioîj bien e. — 3. yo ... t. ejte rr. — 4. torno 
••• ^' n. me d. o. = 
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S 1044 Cerca de aqi/efta ffierra ay vn logar onrrado, 

muy fanto £ muy deuoto, fanta maria del vado; 

fuy tener y vigilia, conîo ef acoftu/zblado, 

aonrra de la virgen, ofreçile eUe ditado. 

,• «? N 1045 îay! noble Seîk>ra, madré de pîedat 
(f** 62 r") . *^ 

\uç liijjente al mundo, del çielo claridat, 

m\ aima E mj cuerpo ante tu mageftat 

ofrefco coa cantigaf e con grand omjldat. 

1046 omjllome Reyna, madré del Saluador, 
virgen Santa e djna, oye amj pecador. 

1047 My aima E mj coyta e en tu alabança, 
de ty non fe miida la mj efperança; 
virgen tu me ayuda e fy (sic) detardanca 
rruega por mj adjos tu fijo, mj Sefior. 

1048 Porjiji/e en grand gloria eftas e con placer, 
yo en tu memoria algo qi/fero faejer : 

la tri f te eftoria que a jhe/u yaaer 

fiao en prefionea, en penaf e en dolor. 


de la palion de nue/tro lenor jhe/u xpi/to, 

1049 Myercolef* aterçia el cuerpo de xpîfto 
judea lo apreçia; efa ora fue vifto 
quan poco la preçia al tu fîjo qi/îfto 
judaf el quel vendjo, fu difçipulo traydor. 

1044. — I. lugar — 3. f. t. veg... acoftuhrado = 1045. — 1 . Ati 
n. a. cuwplida de piadat — 3. mj almia ... la tu m. — 4. (f° 51 r*) o. 
me c. laf canticaa ... omjdalt = 1046- — 1. omillo feno (sic) fenora 
m... — 2. ... oy me a mj p. =. 1047. — i. m] a. en ti cuyda en 
tu a. — 3. ... fyn toda tardança — 4. ... f. e mj a. = 1048. — 
I. pero en ... — 4. yago en p. e en p. de doler = 1049. — i. el 
m... — 3. ... lo pr... — 4. j. el que v... zn 

* Au-dessus, Merco hiffé. 
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lODO Por treynta djneros fue el veiidjmjento S 

quel caen Seîiores del noble vngeiito, 

fueron pladeiiteros del pleyteamjento; 

diero^ le algo al falfo vendedor. 
io5i aora de maytiaef, daudo le judaf pao-, 

lof traydoref gàllynef (sic), como fi fuefe rrapad, 

Rqueitos maftiiief afy an te fu faa 

trauaron* del luego todos enderedor. 
loSi Tu conel eftando aora de prima 

vifte lo leuando firiendo ique laftima! 

pilatos judgando, efcupenle en çlma 

de fu faj tam (sic) clara^ del çielo rrefplandor. 
io53 ala terçera ora xp[z/Ou(j fue judgado, (f® 62 v°) 

judgolo el atora, pueblo porfiado, 

poraqi/efto morra en cabtiuo dado, 

del qua\ nunca faldra, njn avra librador. 
io54 dio-yendo le vaya, lieua lo amuerte, 

ffobre la fu faya echaron le fuerte, 

qua\ deilos la aya j pefar atan fuerte ! 

quîen lo dirie dueSa, c\ua\ fue deftos mayor. 
io55 aora de fefta, fue puefto enla cruj; 

grand* çoyta fue aqi/efta por el tu fijo dua, 

maf al mundo pref(a, que dende vjno Iuœ, 

claridat del çielo, por fyenpre durador. 

1050. — I. vendemjento — 2. qaal q (sic) cayen aeneros ... — 3. pie- G 

taamiento — 4. d. le el ago ... = 1051. — 1. ora ... lo ... ^ 2. 1. 

judioa golhinea ... — 3. a, m. ente fu f. — 4. enderredor =z 1052. 

— 2, ... 1, e feridaa 1. — 3. p. juag. e efc. lo ... — 4. tan = 1053. 

'-" I. (1° 51 V") ala o. de terçia xpiftoi f. Ju-Jg. — 2. juTg... porfuado 

■» 3, ... moran en catiuedat — 4. aaldra« = 1054. — 1. dea... 

l»«uen le ... — 2, ... e. la fuerte — 4. djre =. 1055. — 2. ... f. 

wta ... dulçe = 

' 1 hiffée. I 'fue biffé. 
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io56 aora de noua morio e conftefçio (sic) 
que por fu perfona el fol efcurefçio; 
dandol del afcona la tierra eftremeçio, 
ffangre E agi/â falio, del mundofue dulçor. 

loSy ala vefperada de cruj fue derçénd-ido, 
cupleta llegada, de vnguente viigido, 
de piedra tajada en fepulcro metydo; 
çenturio fue dado luego por gi/^rdador. 

io5S Por aqz^eftas llagaf defta fanta paHon, 
amis coytaf fagaf aver confolaçion; 
tu que adios pagaf, da me tu bendiçion, 
que fea yo tuyo por fieiipre ferujdor. 


De la palion de nue/tro Senor ihe/u xpi/to. 

loSç Lof que la ley de xpj/nis avemos de giKzrdar 
de fu muerte deuemos doler nof e acordar. 

1060 Cuentan lof profetas lo que ffe ouo aconplir : 

pr/mero jeremias como ovo de venir, 

diç luego yfayas quelo avya de parir 

la virgen que fabemof ffanta mana. eftar. 
LXXII o ^ 

Po ^ to\ '^^' Dl^e otra proffeçia de aqi/ella vieja ley 

que el cordero vernia e faluaria la ley; 
danjel lo deaia por xpîftos nueftro Rey, 
en dauit lo ieemos, fegud el mj coydar. 


1056. — I. ... mur. e cot. — 2. eacuriçio — 3. enfvmeçïô — 4. a. 
e a. fue d. m. dul. = 1057. — 1. ala bifperada ... -— 2. coït plea- 
tada 11. de vngento co/t djdo = 1C58. — i. con a. 11. de e... — 
2. a m. cuy... conaalaçion — 3. bendeçio« ru 1059* — 1. def q. U 

1. av. de xpi/ro7 a g. = 1060. — 1. c. laf profiçiaa ... a ciinp. — 

2. (f"52 r°) auja =z 1061. — 2. qttcl c. morria e ... — 4. ... fegunt 
el m) cuy. z=z 
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1062 Como profetas diaen, efto ya fe conplio : 
vino en fanta virgen E de virgen nafçio, 

al (sic) que todos beiidiçen por nos todos morio, 
* dios e orne que veemos enel fanto altar. 

1063 Por faluar fae venjdo el lyiiaje vinanal, 
ffue de judas vendido por mj poco cabdal, 
fue prefo e ferîdo de lof jodjos mal, 

efte djos en que creemos fueron açotar. 

1064 En fu faç efcopieron del çielo claridat, 
efpinas le pufieron de mucha crueldat, 
en la crua lo fobieron fyn toda pledat, 
deftas llagas tenemos dolor e grand peffar. 

io65 Con clauos enclauaron laf maiios e piea del, 
la fu fet abebraron con vjnagre E fîel, 
laf llagaf quel llagaro/z fon maf dulçes que nijel 
alos que enel avemos efperança fyn par. 

1066 En cruç fue puefto por nos, muerto, ferido e llagado ; 
defpues fue abierto de aacona fu coftado, 

por eftas llagas çierto ef el mundo faluado, 
alos que creemof el nof qu/era ffaluar. 

* 

De la pelea que eue don carnal conlaquarelma. 

1067 acercando ffe vjene vn tîenpo de djos ffanto, 
ffuy me para mj tierra por folgar algund quanto, 
dende afiete djas era qi/arefma tanto, 

pufo por todo el mundo mjedo e gra/zd efpanto. 

1062. — I. c» profeçiaa diae e. que ya ae cu/tp. — 4. yemoa = 

1063. — I. ... vendido el v. 1. — 2. ... p. muy p. c. — 3, ... jud. 
rouy m. — 4. ... fueron lo a. = 1064. — 2. de efp... — 3... fob. non 
aujan piad. -« 4. tomemo? = 1065. — 1. c. c. le e. 1. m. e loa p. 
— 2. ... abrebaron c. v. e con f. — 3. ... que le ... — 4. tenemou = 
1066. — 1 . ... fue por ... — 2. E d... el fu c. — 3. aaluo — 4. aloar 
«[• «nel c... = 1067. — I. (f® 52 V°) en marge : qaflrefma — 2. ... 
■Igua rrâto — 3. d. éf ocho d. e. qaarefmal t. — 4. p. p. tl ... = 
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S 1068 Eftando ala mefa coff do (sic) jueue7 lardero, 

triixo Amj dos car/as vu lygero trotero; 
dedr vos he laj notaf, fer vos tardjiiero,. 
ca la? cartsi7 leydaf dy las al menrfajero. 
(f<* 63 V®) 1069 « De mi, fanta qi/^refina, fyerua del ffaluador, 

« eubiada de djos a todo pecador 
« a todos lo(7 açipreftes E clerîgod con amor, 
« falud en jhe/ii xpîfto fafta la pafqi/a mayor. 

1070 (c ffabed qi/e me dixîeron que ha çerca de vu afio 
a que anda don carnal failudo, miiy eflraîlo, 

« aftragaiido mj tierra, faajendo mucho dapfio, 

« vertyendo miicha ffangre, delo que maf me afaflo. 

1071 a E por aqwefta Raaon, en vertud obedjencia, 
« V07 mando firme mente fopena de fetençia 

« que por mj e por mj ayuno e por mj penitençia 
« que lo defafîedes lue^o con mj carta de creençia. 

1072 « deajd le de todo en todo que de oy fiete diaf, 
H la m] perfona mefma e laf conpaîlaf mjaf 

« yremof pelear conel e con todaf fus porfiad, 
(( creo que fe me non dçtenga en laf carneçeriaf. 

1073 a dad la al menffajero efta carta leyda, 

« lyeuela por la tîerra, nonla traya efcondida, 
« que non diga fu gente que non fue aperçebida. 
« dada en caftro de ordjalef, en burgos Refçebida », 


1068. — I . e. en mj caaa c, j. 1. — 2. traxo, o«:.troxo — 3. ... ^ 
Nucvaa f. v. a tardjnerô — 4. la? c... z= 1069* — 1. criador ' " 
3. ... cl. fyn amor — 4. ... f. en p. m. = 1070* — 1. oepadec^" ** 
me dex... — 3. a. la mj t. e f. muy grant dano — -4. enaaAo 

1071. — I* ... V. de o. — 2. oentençia — 4. ... dea af. co/i ..— 

1072. — I . deailde de ... oy en ... — 2. m'iama — 3. ... con fu<^' ^' 

— 4. tengo que non aenoa tenga enl. carniç. r= 1073. — 1. d^ ^ 

— 3. Marn^ue, — 4. (f° 53 r°) d. en c. de ordé ala e en b. Rerçil>- ^^ 
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to74 ^^^^ cart2L traya abyerta e ffellada, 

vna concha miiy grande de la carta colgada : 

aqi/el era el fello de la dueiia nonbrada. 

la nota ef aqi/efta, a carnal fue dada : 
10/5 « De mj dofla qi/ârefma, juftiçla de la mar, 

« algi/açil de laf almaf que fe ban de faluar, 

« aty, carnal golofo, que te non coydaf fartar, 

« enbyo te el ayiino por mj defaftar* 

1076 « Defde oy en fyete djaf tu e tu almoballa 
a que aeadef con mjgo enel canpo alla batalla, 
« fafta el fabado fanto. dar vos he lyd fyn falla, 
« de muerto o de prefo noa podras efcapalla ». — 

1077 Ley aniaf lad carfaa, entendy el djtadô, /«o^ « 
vy que venja amj el vu fuerte mandaJo, 
ca non tenja amor n\n era enamorado, 
amj e amj hiiefped pufo nof encoydado. 

1078 do tenja a don jueuef por huefped ala meffa, 
leuantofe byen alegre de lo que non me pefa, 
dixo : '< yo fo el alfrecr contra efta niala prefa, 
« yo juftarë con ella que cada aîïo me fo pefa ». — 

1079 Diome muy muchaf graç/aa por el bue;? conbyd, 
fuefe e yo ûç mjs c<zr/aa, dixele al viernes : « yd 
« adon carnal maflaiTa e todo efto le decijt, 
« que venga apercebidô el martef ala lyd ». --r 


(fo 64 r») 


*^^4. — 1» buerta c. m. grant ... — 3. duena — 4. ... carnal f. 
*^l>iada = 1075. — 3. ... q. non te cuy. f. — 4. ...' mj ad. = 
*OVC — I . almofa-lla — 2. ... en canpo ala b. — 4. de muerto o de 
*ifiO/x n. podredea e. = 1077. — i . ... e ent... — 2. Venje — 4. cuy- 

^do 2= 1078. — 3. dia ... alferea con ejta ... — 4.. ... cada vno me 
^* -== 1079.' — I. d. me mïïclTâa de g. p. el mj grant c. — 2. ... 'c 

^^^ al ... — 3. ... mafi. t... — 4^ E V. bie>i apreç... =z 
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S 1080 laf ca/taj Refçebldaf, don carnal argullofo (sic) 

moftro en fy effuerço, pero eftaua medrofoj 
non quzfe dar Refpuefta, vjno amj acuçiofo^ 
truxo muy grand mefnada, como era poderoffo. 

1081 defque vjno el dja del plajo feSalado, 
vjno don carnal qi/e ante eftaua ef forçado, 

de gentef muy gtfrnjdaf muy byen aconpaflado : 
ferie don alexandre de tal rreal pagado. 

1082 Puffo enla (sic) delanteraf muchos buenos peones, 
gallynaf e perdicres, conejos e capones, 

anadefe lauancos e gordof anffaronej ; 
faajan fu alarde çerca delos tyconef. 
io83 ErtO(7 trayan lança? de peon delantero, 

efpetos muy conplidof de fierro e de madero ; 
efcudauan fe todoj conel grand tajadero : 
en la buena yantar eftos venjan pr/mero. 
• 1084 Enpof loŒ efcudados-eftan lo (sic) balU//ero(T, 
laf anffares, çeçinaf, coftados de carnero?, 
piernaf de puerco frefco, los jamonef enteros; 
luego en pof de aqi/eftos eftan los caualleroj. 
(î? 64 V®) io85 Laf pueftaf de la vaca, lechonef E cabritod 

ally andan faltando e dando grandef gr/tof; 
luego los efcuderos, muchos qi/efuelos frifcos 
que dan delaf efpuelaf alos vjnos byen tyntof. 


1080. — I. (f® 53 V°) ... rrefçib... org. — 2. ... ejta medrorao - 
3. n. qaiao d. rr. e v. muy a. — 4. traxo, ou : troxo = 1081. - 
2. ... carïï. a. eata muy ef forcado — 3. de g. bien g... — 4. aljaand 
= 1082. — I. delantera — 3. navancoa — 4. alardo = 1083. - 
2. cunplido(7 — 4. ... viene/z de p. = 1084. — i> ••• loa vall. - 
2. çeçinadaî — 4. ejtoa = 1085* — 3. ... m. frefueloa fritoj = 
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1086 Traya buena mefnada Rica de Infançoiief; 
muchof buenof fayfaiies, lof locanof pauonef ; 
venjan muy bien garajdof enfieftos los pendonef, 
trayan armaf eftraflaf e fuertes gârniçionef. 

1087 Eran muy bien labladaf, tenpladaf e byen fynaf, 
oblaf de puro cobre trayan por capellynaf, 

por adaragaf calderaf, fartenef e coqnaf : 

Real de tan grand preçio non tenjan laf fardjnaf. 

1088 vjnieron muchos gamof e el fuerte jaualy : 

« Seflor », — diç, — « non me efcufedef de aqi/efta lyd ami, 
« (\ue ya muchaf vegadaa lydje con don aly, 
« vfado fo de lyd, fyenpre por ende valy »• — 

1089 Non avia acabado deajr byen fu verbo, 
ahe vos ado vjene muy lygero el çieruo : 

« omjllo me », — dia, — a feûor, yo el tu leal fyeruo, 
« por te faaer ferujcio ^nort fuy por ende fyeruo? » — 

1090 Vino prefta e lygera al alarde la lyebre : 

« Seflor », — diç, — « alla dyefla yo le mètre la fiebre, 
« dalle he la farna e djujefos qi/e de lydjar nol mjenbre'; 
« mafqi/erria mj pelleja quândo alguno le qi/febre ». — 

1091 Vjno el cabron montef con corços e torcaaaa, 
de<7Jendo fus bramuraf e muchaf amenaaaf : 

c Seflor », — did, — « ala duena, fy con mîgo la enlaaaf, 
« non te podra enpefçer con todaf fus* efpinaçaj ». — 

1086.— I. venîe vna m... — 2. m. de f. 1. loç. p. -— 3. (f° 54 r") 
yttï\tn =: 1087. — i. ... labr. tenpr... — 4. ... n. lo tienen ... = 
1088* — i.ven... jaualj — 2. a. n. me efcuaea ... — 4. ... delà 1. e 
por e. f. T. = 1089. — I. N. auje a. de d, b. au beruo — 3. d. o. 
me (j. yo tu ... — 4. ... endff yermo = 1090. — i. v. p. al a. muy 
lig. la 1. -^ 2. 9. dide ala d. yo la porne la hiebre— 3. dar le he a. 
e yTfeaoa ... non ae m. — 4. qaerra = 1091. — 1. ... corçaa e tor- 
^ ad — 2. ... brauuraa co/i m. a. — 3. ... duefia fi comigo ... — 
à npeefçer = 

Ecrit au-dessus de : liebr h'iffi, \ * a hiffi, 
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S 1092 V\no fu pafo apafo el buey viejo lyndero : 

« Seîior », — dia, — « aherren me echa oy.el llugero, 
« non fo p<zra afrae ' en carrera njn ero, 
« maf fago te ferujçio con la carne e cuero ». — 
'îo S iî\ '^^ Eftaua don toçino coa mucha otra çeçina, 

çidierbedaf e lomof, fynchida la coqna, 
todof aperçebidof p<zra la lyd malyna^ 
la duefia fue maeftra, non vjno tan ayna. 

1094 Como ef doncarnal muy grand enperador, 
F tiene por todo el mundo poder como fefior, 
avef £ anjmaljaf por el fu grand amor 
vjnjeron muy omjldef, pero con grand temor. 

1095 Eftaua don carnal Rica mente affentado, 
a meffa mucho farta en vn Rico eftrado, 
delante fus juglaref, corïio orne onrrado ; 
defas muchaf vyaudaf era byen abaftado. 

1096 Eftaua delante del fu alferea homjl, 
el ynojo fyncado, enla mano el barril, 
taflja a menudo conel el* aflafyl ; 
parlaua mucho el vjno, de todos alguaçil. 


1092. — I. V. p... — 2. (î? 54 V°) <7. d. al herrem ine echato al 
yugero — 3. n. ao p. lidiar en c. n. en e. — 4. ... e conrl c. = 

1093. — I. ... c. o. m. ç. — 2. çedieruedaj ^ 1. e f... — 3. marina 
— 4. ata« z= 1094. — 1. ... muy rrico e. — 3. •.. grant paror — 
4. venjeron ... pero an g. t. = 1095. — i. ... muy rrica m. a. — 
2. harta — 3 = 4. d. fi j. c. o. mucho o. — 4 = 3.= 1096* — 
I. e. d, fi fu alfierea omîll — 2. el finojo f. la m. cnrl b. — 3. t. 
mucho a m. con eate a. = 


' Ou : afrae. Le second a pourrait 
encore se lire u, à /a rigueur. 


■ Dans Vinterligne. 
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1097 defque vjno la noche mucho defpue? de çena, 
que tenja cada vno ya la talega llena 

para entrar en la faqenda coula duefia ferena, 
adorrajeron fe todof defpiief de la ora buena. 

1098 Effa noche lof gallos con grand mjedo eftoujeron, 
velaron con efpanto njn punto non dormjero/i : 
non avja maraujlla que fus mugeres perdjeron, 

por ende fe alboroçaro/i del Roydo que oyeron. 

1099 faaa' la média noche, en medjo de laf falaf 

vjno doiia quarefina : <r jdios Sefïor, tu me valaf! » -» 
djeron boçef los gallos, batieron delaf alaf % 
llegaron adon carnal aqueftas nuevaf malaf. 

iioo Como avja el buen oTne Sobra mucho comjdo, 
conla mucha vjanda mucho vjno ha beujdo, 
eftaua ape^gado e eftaua adormjdo, 
por todo el fu Real entro el apellido. 

iioi todos amodoridos fueron a la pelea^ 

pufieron laf fus faaes, njnguno non pletea; 
la conpaSa del mar laf fus armaf menea, 
vinjeron fe afferyr declendo todof : « j ea! » — 

1 102 El primero de todos que ferio adon carnal 

fue el puerro cuelle (sic) aluo e ferio lo muy mal : 
fiçole efcopir flema, efta fue grand Se&al, 
tovo doSa quarefma que era fuyo el Real. 


8 


(V 65 v«) 


1097. — 2. ... vno la ... — 3. por e. en canpo c... — 4. ... de en 

0. b. = 1098. — I. ... con m, eatodiero/t — 2. ... esp. punto ... 

— 3. (f? 55 r**) N. auje m. puef q. a f... — 4. ouîeron = 1099. 

— I. ... de efe folaa — 2. v. la q. did a. tu nod v. — 3. ... batiendo 

1. a. — 4. fueron a ... efta^ ... =1: 1100. — 2. ... v. veuido — 
3. apefgado = 1101. — i. araodorridoj — 2. p. f. aaea ... — 
3. laf coitpafiav ... meneau — 4. yen. fe ferir ... eya z=: 1102. — 

cuello — 3. ... efcupir f. eato ... — 4. ... que a. e. el R. = 


' Ecrit au-dessus d^un mot biffé 
illisible. 


* alaf, une seconde fois, biffé. 
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iio3 Vjno luego en ayuda la falada fardjaa, 
fîrio muy Reaja mente ala gruefa* gallyna, 
atrauefofele enel pyco, afogala ayna, 
defpues adoii carnal falfol la capellyna« 

1104 Vjnjen laf grandef mielgaf en efta delantera, 
lof verdelef e xibiaf guardan la coftanera, 
buelta ef la pelea de muy mala manera, 
caya de cada cabo mucba biiena mollera. 

iio5 De parte de Valençia venjen laf angujUaf 
falprefa? e trecbadaf agrandef manadillaf, 
dauan adon carnal por medjo de laf coftillas; 
laf trucbaf de aluerche dauanle en laf mexillaf. 

iic6 Ây andaua el atu/z conïo vn brauo leon, 

fallofe con don toajno, dixole mucho baldon, 
fynon por dofla çeçina quel defujo el pendon 
dierale adon ladron por medjo del coraçon. 

1107 De parte bayona venjen muchos caçonef, 
mataron laf pcrdjres, Caftraron Ioœ caponef 5 
del Rio de henaref venjan los caraaronef, 

fafta en guadal que vyl ponja» fu (sic) tendejonef. 

1108 AUi' con los lauancos lydjan baruos £ peçef. 

dir la pixota al puerco : « ^do eftas (\ue won parefçes ? 

« fy ante mj te paraf, dar te he lo c\ue merefçesj 

« ençierra te en la mefqi/zta, non vayaf alaf predef »• -* 

1103. — 2. fer. m. grueaa m... — 3. atrauefof le ... e afogo #.• 

— 4. ... falao la c. z=. 1104. — i. venîerort — 2. 1. verdielff ' 
aabiaa ... — 3. (f° 55 V°) — 4. caye de toda parte m... = llOo- 

— 1. ... venia» 1. angiellacj — 2. manadiellaa — 3. coatiellaff -^ 
4. ... alberche ... mefillaT = 1106. — i. andaua ay el ... "^ 
2. fallocx ... e djxol m. b. — 3. fy n. p. la ç... — 4. lardo ^ 
1107. — I. de p. de b. venja» ... ^- 2. ... e caatraron ... — 4. ••• 
guadal qa/ujr pone« fud t. •=. 1108. — i. ... navancod lidiauat^ 
barbon ... — 2. dixo la p. do ... — 3. ... darte lo ... — 4. çierra ^ 

' f hiffée, I * Écrit sur : kj, 
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1109 ally vjno la lyxa en A<{ue\ defbarato, 

traya muy duro cuero con niucho garauato, 
£ acoflados e apiernaf daualef negro Rato, 
anTi traua dellos Como 11 fuefe gato. 

ilio Recudjeron del mar de pielagos E charcos 
conpaSaf Inïïcho eftraiiaf e de diuerfos marcos, 
trayan armar muy fuertes e balleftas e arcos, 
maf negra fue aquefta que non la de larcos. 

nu De fânt ander vjnieroa laf bermejas langoflaf, 
Irayan muchaf faetaf en fus aijauaf poftar, 
fratTJan adon carnal pagar todaf laf coflaf, 
laf plajaf que ' eran anchaf fasiait fe le angoftaf. 

1112 ffecho era el pregon del aSo jubileo, 
para faluar Tus almaf avjan todof defreo, 
quaiilos fon en la mar vjnieron al (orneo, 
areiiques E vefugos vjiiieron de bermeo. 

Iil3 Andava y la vtra coq niuchos conbalyentef 
feriendo s matando de las carnofas gentef} 
alaf torca^af matan laf fabogas valyentef, 
el dolTyii al buey viejo derribole los djentef. 

I114 ffavalos E albures E la noble lanplea 

de feuilla E de alcaiiiara venjan aleuar prea; 
fus armaf cada viio en don carnal enprea, 
non le valia nada deçenjr la correa. 


1109. —I. traye... garbanço — 3. a e-. — 4. afi = 1110.— 1. 

... e a* ch, — 1. c. miiy e. e de deuieraoo m. — 3. {I' 56 F») ... e 
Tall-r/terooa. — 4. alarcoa = 1111. — i. Teniero;. — i. ... m laa 
a. puESiaa — 3. cinjiao — 4. loa piaJoa C|. rjon anchoa ... nngoatos 
= 1112. — ï. por H. laf a... — 3.... eml in. venian lodoa al t. — 

,TtTiierOK = 1113. — I. a. ayla huria ... — 4, eL golhin al bi.y ... 

■ -114. — 1. falian Io9 alhurea ... lanprta — 3. enpUa —4. ... 
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S iii5 brauo andaua el tollo, vu duro vyllanchon, 

tenja en la fu mano grand maça de vn trechon, 
dio en medjo de la fruente al puerco e al lechon, 
mando quelos echafen en fal ' de vyllenchon. 

1 1 16 El pulpo alos pauonef non lef daua vagar, 
nj/i alof fay fanes non dexaua bolar, 
a cabritos £ agamos qz/eria los afogar, 
como tîene muchaf manof , con muchoa piiede lydiar. 
(fo 66 V®) 1117 ally Hdjan las oftyas con todos los conejos, 

conla liebre juftauan lof afperos cangrejos, 
délia e delà p^rte dan fe golpes fobejos, 
de efcamaf E de fangre van ilenos los vallejos. 

Il 18 ally lydja el conde de laredo muy fuerte*; 
congrio çeçial e frefco mando mala fuerte, 
adon carnal Segujendo, llegandol ala muerte; 
efta^ucho trifte, non falla quel confuerte. 

11 19 Tonio ya quanto effuerço t tendjo fu pendon, 
ardiç E denodado fuefe contra don falmon, 

de caftro de vrdialef llegaua efa façon, 
atendiole el fidalgo, nonle di'xo de non« 

11 20 Porfiaron grand pieça e pafaron grand penaj 
fi acarnal dexaran, dierale mal eftrena, 

maf vjîio contra el la gigante ballena : 
abraçofe conel, echolo enla arena. 


1115. — I. b. anda el ... — 4. m. qaele •,.. = 1116. — 2. n. 
a^ a ... — 4. (f° 56 V<») = 1117. — 3. delà e d... r= 1118. — 
2. ... mandole ... — - 3. ... fegiendol lieuaiz le ala m. — 4. eataua ... 
fallaua ... rz: 1119. — 2. ardit ... c. el a. — 3. vrdiala — 4. atendiol 
= 1120. — 2. fy a c. efpera dieral mala e. — 3. m. v. fe c... — 
4. ... conel e echol enel a. = 


' do h]ffi. I » mente h'iffé. 
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11 21 laX maf de fus conpflas (src) eran le ya fallerçidaf, 
muchaf délias murieron £ muchaf eran foydaf, 
pero aiifi apeado fada grandef acometidaf, 
deffendiofe quanto pudo cou manof enfraqueçîdaf. 

1122 Como eftaua ya cou muy pocaa conpaflaf, 
el jaualyn £ el çieruo fuyeron alaf montanaf, 
todaf las otraf rrefes fueronle muy efCranaf, 
lof ({ue conel fyncaron no valyan dof caftailaf. 

1123 Synon fuefe la çeçina conel gruefo toçlno 
que eftaua amarillo de djaf morteqno, 

que non podja de gordo lydjar fyn el bue/z vjno, 
eftaua muy feilero', çecado e mefqt/mo. 

1124 la mefnada del mar ûco fe vn tropel, 
fyncaron laf efpuelaf, dieron todos enel, 
non lo quzfieron matar, ovieron duelo del, 
ael e alof fuyos metieron en vn cordel. 

1 125 Troxîeron lof atados por que non efcapafen, 
dieron los al a duefla an te que fe aforrafen^ 
mando luego la duefla que acarnal guardafen 
E a doila çeçina conel toçino colgafen. 

K 126 Mandolos ' colgar altof, byen como atalaya, 
£ que adefcolgallos njnguno y non vaya; 
luego los enforcaron de vna viga de faya; 
el fayon yua deajendo : « qz/îen tal fiço tal aya ». — 


S 


LXXVI 

(f« 67 ro) 


^21. — I. ... co/ipafîaa ... foydaa — 2. dellaa mor. e dellaj e. f. 
3. Manque, — 4. enflaqaidaan: 1122. — 2. fuxiero» — 4. Man- 
^ «M. = 1123. — I. ainon fue la ... — 2 = 3. (f° 57 r°) qaff non 
^ «icaron conel a muy grant megua vjno — 3 = 2. podje — 4. çer- 
do =: 1124* — 2. ferieron de laa ... — 3. matar non lo quefiero 
• .. — 4. ... f. echaron en ... = 1125. — 1. traxiero/i, ou : troxie- 
n — 2. afugaaen — 3. m. dona quarefma q... — 4. ... t. la c. = 
'^126. — 2. qae defcolgar loa n. ay n. v. — 3. luego] loa colgaron 
^« ... — 4. el a. va d... tal pada =: 


■ s H/fi. 
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II 27 Mando a don carnal que gi/ardafe el ayuno 

£ que lo toujefen ençerrado ado non lo vea njngano 
fi non fuefe doUente o confefor alguno 
E quel dyefen acomer al dja majar vno* 


De la penîtencia quel flayre dio adon camal E de 
como el pecador le deue conliellar E quien ha poder 
delo abloluer. 

11 28 Vjno luego vn frayle para lo * convertyr, 
començole a predicar, de djos ade partyr, 
ouofe don carnal luego mucho afentyr, 
demando penjtençia con grand arrepentyr. 

1129 En carta por efcr/pto le daua fus pecados, 
con fello de poridat çerrados e felladof ; 
rrefpondiole el flayre quel non ferian perdonados, 
çerca defto le dixo muchof buenof ditadof 

ii3o Non fe faje penjtençia por carta n\n por efcr/pto, 
finon por la boca mjfma del pecador contrito; 
non puede por efcr/pto fer afuelto njn qi//to, 
menefter ef la palabla del conffefor bendito. 

« 

G 1127. — I. quel — 2. E el fuefe carçelero que non lo vîecre n. — 

3. ... d. con dolençla a. — 4. E a corner le dieae al d. manjar ▼. = 
G, T 1128. — I . G fray re } T (LXXXVII . fo 3 T^) le — 2. G. T comen- 

çol a pedricar e en dioi a dep. — 3. G ... c. m. 1. a enaanarj T •.. 
c. mi^y mucho af. — 4. G, T demandol = 1129. — i. G e en ... 
— - 2. G Con felloj ... aell. e ç.j T c çello ... — 3. G rrefpondiol el 
frayre quele n. f. tomadod; T ... frayle que no [dcjrian [to]m[a]doa; 
trous de ver. — 4. G, T ç. efto ... = 1130. — l. G (f» 57 V©) j T 
rongé a gauche jusqu'à : £ai p... — 2. G fy n. p. fu b. del ...j T 
rongé a gauche jusqu'à : por la fu b. del ... — 3, T rongé k gauche 
jusqu'à : [pujede ... — 4. G meniter ... palabra ...j T rongé a gaw 
che jusqu'à : ei la pabra (sic) al c. ben'ito = 

* Dans V'interligne, 
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ii3i Puef qz/e de penjtencîa vos fago meiiçion, S 

repetir vos querria vna buena lyçion : 
deuedef créer iirme mente, con pura deuoçion, 
que por la penjtencîa avredef faluaçion. 

1132 Por que la penjtencîa ef cofa preçiada (f9 67 V*) 
non deuedef, amjgos, dexar la olujdada; 

fablar en ella mïïcïïô ef cofa muy loada; 
quanto maf la fegujeremos, mayor ef la foldada. 

11 33 Efme cofa muy graue en tan grand fecho fablar, 
es pielago muy fondo, maf que todo el mar^ 

fo rrudo E fyn çiençia non me ofo aventurar, 
faluo vïï poqz/iUo que oy difputar. 

1 134 E por aquefto que tengo encoraçon de efcreujr, 
tengo del mjedo tanto quanto non piiedo deajr^ 
conla çiençîa poca he grand mjedo de fallyr; 
Senoref, vueftro faber q^/zera mj mengua conplir. 

11 35 Efcolar fo mucho rrudo, njn maeftro njn doctor, 
aprendi e fe poco para. îer demoftrador, 

aqz/efto que yo dixîere entendet lo voj mejor 
fola vueftta. emjenda pongo el mj error. 


1.131. — 2. G ... ▼. chîci l.j T rrepytyr v. qweria v. chïca 1. — '• G, T 

3. G deuemoa c. firme c. buena d.; T deuemoa crer f. m. c. buena 

à, — 4. G aureraoŒj T averaa =: 1132. — 1 . G, T ... c. ta« p. — 

2. G n. deuemoa a. d. olujdar laj T n. de vemoj ... — 3. G, T f. 

en e. ef c... — 4. G q. m. laf fegierea ...j T q. m. fe figiere mejor ... 

= 1133. — I. G ef C...J T ... en tal cafo f. — 3. G 10 rr. f...; 

T foy rr. f... — 4. G a. en vn ... defputar; T defputar = 1134. 

— I. G ... cato ... ejcriujrj T (f° 3 V°) p. efto tengo ... efcuir (sic) 

— 3. G c. la ç. he ...; T ... he m... — 4. G cunpljr = 1135- — 
I. G dotor; T e. foy muy rr. no« m. n. dotor — 2. T après aprendy 
rongé jusqu'k : poco — 3. G ... djxe ... mjjorj T^ rongé dans les qua- 
tre premiers mots; il semble qu'il y avait a[quello que] y[o di]xere ... 
mijor — 4. G ao v. emendaçion p. yo el mj herrorj T e[n]mie«da} 
trou de ver, = 
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S ii36 Enel fanto decreto ay grand difputaçîon 

fy fe far-e penjtençia por la fola contriçioii, 
détermina al cabo quai ef la confefion, 
menefter de todo en todo conla fatyffaçion. 

ii37 Verdat ef todo aqz/efto do puede oine fablar, 
do ha tienpo £ vjda para lo emendar^ 
do aquefto fallefçe, bien fe puede faluar 
por la contriçion fola, pues al non puede far. 

II 38 quîto quanio adjos que ef fabidor conplido; 

maf quanto ala igle/la que non judga de afcondido, 
ef menefter que faga por geftos e gemjdo 
finos de penjtençia que ef arrepentido : 

ii39 En fus pechos feriendo, adjos manos alçando, 
fofpiros dolorofos muy trifte fofpirando, 
fygnos de penjtençia de los ojos llorando, 
do maf façer non puede la cabeça enclinando, 
/fî ftQ o\ ^'4° ^^^ aqttcfto es quîto del jnfierno mal lugar, 

pero que apurgatorio lo va todo apurgar; 
ally fsLç la emjenda purgando el fu errar 
conla mjfericordia de djos quelo quzere faluar. 


G, T 1136. — I. G defputaçionj T rongé après : grand — 2. G, T Ci fe 

faa p. p. (j. c; T rongé après : co[ntriçionJ — 3. G de crëmfnal en 
c. qae ef ...; T det. en c. qae ei la conJiçion — 4. G(f* 58 r") mefter 
ef de...; T de men...; rongé après : conla nz 1137. — i. G ... todo 
do ...j T ... todo efto ...; trou de yer dans : pue[de] — 2. T en men- 
dar — 4. G contreçio»; T conla c... =z 1138. — i. G q. ef q...; 
T qaando contra d... — 2. G juaga ; T efcondido — 3. G ef meater 
... g. o por g. — 4. G aignôa z= 1139. — 2. G gemjdoa doloridoa 
e t...j T f. del coraçon contra dioŒ f. — 3. T lorando — 4. G pueda j 
T ynclynando = 1140. — 2. G, T p. a ... todo pagar — 3. G ... 
p. en eu (sic) error; T (LXXXVIIIj f» 4 T^) alla faae fu e... — 
4. G ... quel quiera a.; T c. la mjfir... quel q. ayudar = 
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1141 Que tal contriçion ffea penjtençia byen lleiia, S 
ay en la fanta iglffia mucha prueiia e buena : 

por contriçion e lagr/maf la fanta madalena, 
fue quzta £ abfuelta de culpa e de pena. 

1142 t^ueftro Seiior fânt pedro, tan fanta criatura, 
nego a jhc/u xpîfto con nijedo e quexura; 

fe yo que lloro lagrimaf trifte con amargura, 
de faftifaçion (sic) otra non fallo efcriptura, 

1143 El rrey don e^echiaf de muerte condenado, 
Uoro mucho contrito, ala pared tornado; 

de djos tan piadofo luego fue perdonado, 
qumçe ailos de vjda anadjo al culpado. 

1 144 muchos cUrigos fynples que non fon tan letrados 
oyen de penjtençia atodos los erradoj, 

quîer afus parrochianof^ qu/er aotros culpados, 
atodos los abfueluen de todos fus pecadof. 

1145 En efto yerran mucho, que lo non pueden faaer; 
de lo que fa^er non pueden, non fe deuen entremeter; 
fi el çiego al çiego ' adieftra o lo quîer traer, 

enla foya dan entranbos e dentro van caer. 

1141. — I. G ... contreçiort f. e p. 11.; T q. en t... p. 11. — 2. G G, T 

ay en a... p. b.j T aya — 3. G p. contreçio/i e laf 1... madelena — 
4. G f. q. e fuelta ...5 T f. q. e fuelta qne de ... nz 1142. — 

1. G, T fan — 2. G. n. i... e con q.; T ... e con q. — 3. G veo 
q... triatef ...; T defqae 11. 1. triftej e c. a. — 4. G otra aatiff. n, 
f. en la e.j T de fatiff. otro n. f. en e. z=z 1143. — i. T con- 
de[na]do j trou de ver. — 2. G (f° 58 V°) ; T 11. contrytame/ite a ... 
— 4. G efiadioj T que q... anedio ... = 1144. — 1. T fienprej — 

2. G herradoa — 3. G perrochantej j T ... perrochTanoj q. atroa 
(lie) c. — 4. G afueliiej T afuelue» =. 1145. — 1. G ... m. ca 
lo ••• — 2. G ... n. deuje» e. — 3. G ... a. e qa/ere t.; T ca fy ... 
a. ê q. t. — 4. G en la f. entramoa dan o v. cayer j T en la f. entra- 
moo d. E y. a caher = 


« adr hif/é. 

— 203 


JUAN RUIZ. . 

S 1146 {que poder ha en Roma el jue7 de cartajena, 

o que juŒgara en françia el alcalde de rrequena? 
non deue poner ome fu foç en nijefe ajena, 
fa^e jnjuria e dapno e mererçe grand pena. 

1147 Todos los cafos grandef, fuertef, agraujados, 
a arçoby/pos e abi/pos' c amayoref perladof, 
fegud (sic) comun d[e]r[ec]ho le fon encomendadof, 
faluo los que' del papa fon enfi rreferuadof. 
(f* 68 V**) 1148 los que fon rreferuados del papa efpirîtualef, 

fon muchos en derecho; deajr qz/antos e qxialef, 
ferîe mayor el rromançe maf qac dof manuales; 
qw/en faber los qu/fiere, oya laf decretalef. 

1149 Puef qwe el arçob/fpo bendicïïb e conffagrado 
de palio t de blago e de mitra onrrado 
con pontifical, non ef deftos apoderado, 
^por q«e el finple clerigo ef defto tan ofado ? 

ii5o otrofi del obz/po E delos fus inayoref, 

fon otrof cafos muchos de qi/c fon oydoref, 
pueden bien afoluer los e fer difpenffadoreo", 
fon mucho defendidof aclerigof menoref. 


G| T 1146. — 2. Gque )... alcalle ...; Tqa<^ jiidgara ... — S. G...faaen 

mjed a.j T (f° 4 V°) n. d. meter o... — 4. G faa j... m. mucha p.; 
T ... clan[o e\ m...; trou de ver» = 1147. — i. G todaa ... f. e 
agraujadaaj T t. 1. c. f. grauea agr. — 2. G a ob. e arçob...; T ha 
ob. E arçob. e ni. p. — 3. G (legûTït como d. lef d. acom.; T Segund 

— 4. G a. loj del ...5 T falua locx del p. qae fon ... = 1148. — 
I. G Man<iue; T efpyçialecx — 2. T deaer — 3. G, T f. grânt el ... 

— 4. G ... lo q. o. lo(j d.j T ... qwifieae o. loa d. = 1149. — 1 . G 
aagrado; T p. quel a. bendito ... — 2. G de palo e de blito e de 
mjntra o. ; T de p. .E de blito ... hon[rrado]} trou de ver. — 4. G 
(f° 59 r«) ... ta/i onrrado; T ... ea todo o. = 1150. — 2. T cab- 
foa — 3. G, T defpenaadorea == 
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ii5i Muchof fon los pr/meros e muchof fon aqaeftos; S 

quzen qz/jfier faber los, eftudje do fon pueftos, 
traftorne byen los libres, laf glofaj e los teftos : 
el eftudjo alof Rudos faae fabios maeftros. 

iiSz lea enel efpeculo e en[e]l fu rreportorio (sic) 
los lîbros de oftienfe, que fon grâïïd parlatorio, 
el jnocençio qi/arto, vn fotil confiftorio, 
el rrofario de guido, nouela e diratorio. 

ii53 Decretales maf deçiento, en librosE en queftionea', 
co/i fueres (sic) argumentos E con fotiles Kaaonef, 
tyenen fobrc eftos cafos diuerfas opinjonef; 
pues, por non deair tanto, non me Rebtedef, varonef. 

ii54 vos, don clerigo fynpre, gaardat vos de eror (sic), 
de mj parrochiano non feadef confefor, 
de poder que non avedef non feadef judgador, 
non queradef vos penar por ajeno pecador. 

ii55 Syn poder del perlado o fyn avcr licencia 
del fu clerigo cura, non le dedef penjtençia^ 
gz/ardat non lo abfoluadef njn de def la fentençja 
de los cafos que non fon en vue/ira pertenençia. 


1151. — I. G ... p. maf mucho a. a.; T ... p. maa muchoj f. a. Q.^ T 

— 2. G quifierej T q. qaiTiere ... eftodieit ... — 3. G traftorna ... 
e laf ...j T traftorne» — 4. G ca el e. a rr. f. aabidod e preatoa; 
T el e. arudioa faaea E preatoa = 1152. — 1. G rreptoricoî T iee 
... rrepertorio — 2. G oftlêj T ofreenae, ou : ofreenae — 3. G 
cooeftorio; T ... q. que ea f. c. — 4. G ... e decretorio} T el nofa- 
reco de ... £ rrepertorio; T manque jusqu'à la c. 1 177 v. 2 compris. 

1153. — I. dotorea m... e q. — 2. c. fuertej a. c... — 3. tiene ... Q 

deuieraaa conpufiçionea := 1154. ^ 1 . ... lynple ... de grant error 

— 2. perrochano — 3. do p. n... judg. = 1155. — 3. g. n. a... — 
4. penîtençia =: 
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LXXVIII II 56 Seguad comu« derecho aqnefta ef la verdat: 
/fo gg fo) ° ^ ' 

^ ^ maf en ora de muerte o de grand necefidat, 

do el pecador non puede aver de otro fanjdat, 
a yueftros E ajenos oyd, abfolued E quftad. 
iiSy En tîen-po de peligro, do la muerte arapa, 
vof fodef para todo arçobz/po E papa; 
todo el fil poder efta fo vueftra. capa, 
la grand neçefidat todos los cafos atapa'. 
li58 Pero que aqueftos talea deuedef lef mandar 
que fi antef que muera fi podjereA fallar 
E puedan aver fu cura para fe confefar, 
que lo fagan e cunplan para mejor eftar. 

11 59 E otrofi mandat le aefte tal dolyente 

que fi dende non muere quando fuere valiente 
que delos cafos grandef que vos diftef vngente 
vaya alauarfe al Rio o ala fuente. 

1160 Ef el papa fyn dubda la fuente perenal^ 
ca ef de todo el mundo wicario gênerai, 
los Rios fou los otros que han pontifical, 
arçobzypos e obi/pos, patriarca, cardenal. 

1161 El frayle fobre dzcho que ya vo(7 he nonbrado 
era del papa e del miicho priuado; 

eu la grand nefçefidat al cardenal aprîfionado 
abfolujole de todo quaiUo eftaua ligado* 

G 1156. — 2. (f° 59 V")— 3. puedo — 4. ...o. e aaoluet... = 1157. 

— I. arrapa — 2. todoa — 3. t. fu poderio e... — 4. la n. todaa 
laf coaaa papa = 1158. — 1. p. a eatoa t. d. locx m. — 2. q. fi 
ante q. muera/z o podiere el fablar — 3. p. a... — 4. inijor = 
1159» — I. ... e, mal d. — 2. ... moriere q. mijor fe fiente — 3. ... 

c. grau[e]a qael ... — 4. qae v... =z 1160. — 2. que ef ... — 3. ... 
an el p. — 4. ... patriarcat c. = 1161. — 2. e. d. papo papa e m 

d. p. — 3. ... n. a carnal priaionado — 4. afolujole ... eata 1. = 

' Ou : acapa. 
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1162 Defque del fanto flayre ovo carnal cofefado, à 

diole efta penjteiiçia que por tanto pecado 

comjefe cada dja vn maii^ar feilalado 

E non comjefe maf e feria perdonado : 
ii63 « El dja del domingo por tu cobdiçia mortal 

a conbraf garuanços cochon con aaeyte e non al, 

« yraf ala igle/ia E non eftaraf enla cal, 

« que non veaf el mundo njn cobdîcief el mal. 
1164 « Enfe]! dja del lunef, por la tu foberuja mucha, (f« 69 v®) 

a conbraf delaf arvejas maf non falraon njn trucha, 

« yraf oyr laf oraf, non prouaraf la lucha^ 

« njn bolueraf pelea Segund que la af ducha. 
ii65 « Por tu grand avariçia, mandote que el martef 

« que comaf lof formjgos e mucho non te faref (sic), 

« el terçio de tu pan comeraf olaf dos partef, 

« para pordjos lo otro todo te mando que apartef. 

1166 « Efpuiaca? conbraj el mjercolef non efpefaa, 

« por la tu grand loxurîa comeraf muy pocaa defaj^ 
«r non gaardafte cafadaf njn mongaf profefa(7, 
« por conplir adulterio faajaf grandef promefa?. 

1167 « El jueuef çenara?, por la tu mortal yra 

« E por que te perjurafte deqendo la mentira, 

« lentejaa con la fal; en Reaar te rremjra, 

« quando mejor te fepan^ por dio(7, de tilaf tira. 


11612. — 1. d. q. el buen frayre o. a c. conf. — 2. dîol ... q. p. qaanto Q 

p. — 3. majar — 4. (f* 60 r*) E que m. n. c. e ferie p. = 1163. — 

i« codiçia — 2. c. delod g. co« a. e n. con al — 3. y. alaf igle/iaa ... 

— 4. codiçiea = 1164. — 1. el d. d. 1. p. tu cobdiçia m. — 2. ... 

aru. e non ... — 3. ... oraa maf non ... — 4. No« b... =1165. — 

*- c. delo7 efparragoa e ... fartea — 3. el medio de vn p. cobraa ... — 

p. lo« pobrea lo o. te ... = 1166. — i. e. el m. cobraa muy e. — 

p. tu loca lux. conbraa poqttillaa d. — 3. n. gaardefte c. n. a m. 

— 4. p. cun. tu furniçîô faaea ... =: 1167. — 2. prejureate — 

lanteja? — 4. mijor = 
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S 1168 « Por la tu mucha gula £ tu grand golofina 

« el vjenies pan e ag2/a comeraf £ non coajna, 
(f foftigaraf tus carnef con fan ta difçiplina, 
« aver te ha djos merçed e faldrafde aqu/ ayna. 

1 169 « Corne el dya del fabado laf fabaf £ no/z maf, 
« por tu envidja mucha, pefcado non comeraf^ 

« como qw/er qwe algu/id poco en efto ladraraa, 
(( tu aima pecador anfi la faluara?. 

1170 « anda enefte t/enpo por cada çimjnteryo, 
a vifita laf îgU/iaj, Reaando el falterio, 

« efta y muy deuoto al fanto mjfterio, 

V ayudar te ha djos e avraj pro del laaerio ». — 

1171 Dada la penjtençia, fi 70 la confefion; 
eftaua don carnal con muy grand deuoçîon; 
decjendo : « mja culpa », — diole la abfoluçionj 
partiofe del el frayle dada la bendiçion. 

/^ 1172 ffynco ally ençerrado don carnal el coytofo, 

^ ^ eftaua de la lid muy fraco £ llorofo, 

doliente £ mal ferido^ coftribado e doliofo, 
non lo vee njnguno xr/fr/ano rreligiofo. 


1168* — 1 . p. la m. g. e por la tu ... — 2. ... p. y a. e non conbra? 
c. — 3. derçiplina = 1169. — i. el dia ... hauaa ... — 2. (f® 60 V*) 
p. la cudiçia m... conbraa — 3. c. q. algun p. enato laatara? — 4. afi 
= 1170. — I. a. enate t... çimjt. — 3. monîaterio == 1171. — 
2. ... con g. d. — 3. d. mea c. alaolueçio/i — 4. ... frayre ... ben- 
deçion = 1172. — i. ... c. coyt. — 2, flaco — 3. ... f. e c... =z 
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De lo que le face miercoles coruillo e enla quarefma. 

11 73 Def que ovo la diiefla vençido la facrjenda, 
moujo todo el Real, maudo coger fu tyeuda; 
andando por el muiido, mando facrer emienda 
lof vnos alof otrof, non fe paga de contyeiida. 

1174 Luego' el primero dia, el m\ercole(s corujllo, 
enîi(7 cafa? do aiida, cefta nj/z canjrtillo 

non dexa, tajador, baciii njn caiitarillo, 
que todo non lo muda fobre Ijiipio librillo. 

1175 Efcudjlla(7, farteiiecr, tjnajaa e calderaa, 
caf[ada(7 e uarrilea, todacr cofa? cafferacr, 
todo lo fyzo' lauar a laj fua lauanderacr, 
efpetocf e gr/alea, oUacr e coberteracr. 

1176 Repara la? moradaŒ,.la(7 paredea Repega, 
dalla? faze de nueuo e délia? enxaluega; 
ado ella ver lo puede, fuzedat non fellega'j 
faluo adon cariial 110 fe aqt/ieii non plega. 


1173. — I . ... d. conplida la f. — 2. muujo ... R e m... — 3. Anda 
p. todo el m. e manda ...; Anda correction Je tienda — 4. ... paga/z 
de fajer c. = 1174. — i . ... pr/mer d. m... — 2. ... do entro c... — 
4' ••• l'ipio ladrillo = 1175. — i. ejcudiellaj e a... — 2 1= 3. ca- 
nadaa e barrib ... — 3 =z 4. (f° 61 r°) t. lo facie/i 1... — 4 zz: 2. e. 
^ greaU ... = 1176. — 1. rrefaac 1... — 3. do lo e. veer p. fujjdat 
n. fe allega = 


* Vicrhure change ici & devient 
un peu plus courante jusqu'à la 
cuarteta 1180, y. i compris. Le 
nouveau copiste emploie le z & 


trouve jamais f ni s finales, ni non 
plus T. 

* Vy écrit sur un a. 

' L'e de fe est couvert d'une 


surmonte les i de virgules. On ne \ tache, 
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S 1177 bien como en efte dia para, el cuerpo Répara, 

afi en efte dia por el aima fepara ; 
a todoj lo(; xriftîanoj Ilama con bueiia cara, 
que vayan ala igle/ia con coiiçieiiçia clara. 
1178 Alo7 que alla van con el fu biien talente, 
con çeniza loj cruzan de Ramo? en la friiente, 
dizenle? qi/efe conofçan E lea venga miente 
que fon çeniza e tal tornaran çierta mente, 
(f® 70 V**) 1179 Al xriftiKïio catholico dale el fanlo figno 

por que êïïla cuarefma biua Ijnpio e digno, 
de manfa penjtençia el pecador jndigno, 
ablanda Robre duro conel fu blando Ijno. 

1180 En quanto ella anda eftaa obla? fazjendo, 
don' carnal el doliente yua falud avjendo, 
yua fe poco apoco delà cama* yrgujendo; 
penfo como fejjefe, conîo fuefe rreyendo, 

1181 dixo adon ayuno el domingo de Ramof : 

« vayamos oyr mjfa, feffor, vos e yo anbos; 

« vos oyredef mjfa, yo rreaare mja falmof ; 

« oyremof pafioii, piief que baldjos eftâmos ». — 


G, T 1177. — I . b. c. efte ... — 2. ... d. para el ... — 3. G cata^ ou : 

cartaj T (LXXXXI, f" 5 r°) — 4. G q. v. ala gloria c.j T ... con 
çTênçia c. =z 1 178. — 1 . G talante; T E loj q. a ella viene/i c... 
talante — 2. G ... cru^a con rr...} T cruja — 3. G dije 1... conoj- 
cdit e que le v. emjente; T dije 1... conofca/i E que fe le v. e/imîente 
— 4. G ... e qae tal ... =z 1179. — i . G el x... — 2. G, T ... 
qaar. b. fanto e d|no [T dignoj — 3. G ... al p. j.; T da m... al p. 
j. — 4. G rroble; T abla«do d. rroble c... = 1180. — i. G, T 
obraj — 2. T ... d. ya f. a. — 3. G eraiendoj T yrgyendo — 4. G 
... coniïo fe f. rr.; T ... f. con qae f. rrie^do := 1181. — 2. G V. oy 
a m... amoaj T v. a o. m. a. yo e u[oj] amoT; trou de ver. — 3. G, 
T V. o. la m. e yo rr. loa d. — 4. G, T o. la p. p. v. andamo? = 


* Ici nous revenons a V ancienne 
écriture. Cf, 1174, n. 1. 


* leuantando hiffé. 
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1182 Reffpoudiole don ayuno que defto le plaaja* S 
rredo ef don carnal, maf flaco fe fa^ja. 

fueroit ala iglefia, non alo quel deaja ; 
de lo que dixo en cafa, ally fe defdeŒJa* 

1183 ffuyo delà igle/ia, fuefe ala joderia, 
rrefçebieron lo miiy bien en fu carneçeria, 
pafcua de pan cenaefio eftos les venja, 
plogo a ellos conel e el vjdo buen dja. 

1184 luego lunes de maflalia, don rraby açelyn, 
por le poner faluo, enpreftole fu Rocjn; 
pufofe muy priuado en eftremo de medellyn; 
dixieron los corderos : (c vedef aqu/ la fyn ». — 

ii85 Cabronef e cabritos, carneros e ovejas 

dauan grandef balidos, de^jen eftas conffejas : 
« fy nos lyeuas de aqz^i, Carnal> por laf callejas, 
« amuchos de nof otros tirara laf pellejas ». -— 

1186 Plados de medellyn, de caçres, de troxîllo, 
la bera de plaaençia fafta valdemorillo, 
E toda la fereiia El prefto mançebillo 
alboroço ayiia, fiço muy grand portillo* 


1182. — 1.6 rrefpondio el a... plaae; T rrefpondio el a... — 2. 6 G, T 

fade — 3. G (f** 61 V°) ... i. maf no« ... deajej T ... q«e d. — 4. G 

delo quel ... dejdejje; T ... en la mifa ally ... = 1183> — 1. G 

fuxo ... e f... jud.j T juderia — 2. G rrefçib. le b... cariiiç.; T rr. 

le b... — 3. G ... çcnçefio ento/içs ...; T ... çençeno c. loj v. — 4. G 

a e. corifl plugo e v. muy b. d.j T a e. connel plogo ... = 1184. — 

Manque dans T. — 1 . 1. l. m... açebyn — 2. ... p. en f. prejtolc el au 

rr. — 3. pnfofc m. ayna ... inedeljn — 4. ... c. be> he a... zzz 1185. 

— /. Gr ... carn. e cordero; oueja?; T (£° 5 V°) c. e cabraa ... — 

2. G ... baladoa e d'iaen deftaa c; T d. muy g. bojeg dejja/i ... — 

3 ^ lieua; T fy de a. n. lyeua c... — 4. G ... noj e voa t...î T 

t) 1 = 1186. — I. G pr. de medeljn de cançcrea e de troxjelloj 

T . medely» de caçrej de trogillo — 2. G valde moriello j T leuara 

de ... — - 3. G mancebiello; T t. la aerran'ia el ... — 4. G a. a. e 

f. tjorticllo; T a. a. E f... =z 
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LXXX 1187 El canpo de alcudja e toda calatraua, 
/fo 74 r©) ' » ' 

^ ^ el canpo de far-aluaro en vafay;i e:itrava, 

en tref dja (sic) lo andudo, fein3Ja que bolaui , 
el rroçin del rrabî con mjedo bjen andaua. 

1188 Defqtfel y\eron los toros, yri^xaros los çerros, 
los bueys E vacaf Repica» los çençerros, 

dan grandef apellidos ternaraf E beçerrof : 

« j aba aba, paftorej, acorred nof conlos perrof ! » — 

1189 Enbio las Cârfaj, andar noAZ pudo ; 

el por efas montailaf en la fierra eftudo, 
e contra la quarefina eftaua muy fafludo, 
pero de venjr folo no« era atrevudo. 

1190 Eftas fueroiz la? car/a?, el tefto e la glofa : 

a de nof don canial, fuerte madador (sic) de toda cofa, 
« aty qttarefma fraca, magra E muy famofay 
a non falud, maf fangria como amala fleinofa. 

1191 « byei\ fabes conio fomos tu mortal enemjgo ; 
« enbyamof nof aty al annuerço iiueftro amjgo 

u que por nos te lo diga, coïïio feremos contîgo 
« de oy en quatro djas" qu3 fera o\ domîngo. 


Qf T 1187. — I. T Enel cam|no de [il y avait delà, la a été biffé] a... 

— 2. 6 ... hacj a. en val aauj/t e.j T ... haaaluâTô en val fa x\\n — 
3. G, T ... diaa lo anda ... = 1188. — 1. G def que le v. 1. t. 
eneriaa« ...5 T def qae le v. loj toro (sic) lieriaaro/t ... — 2. G 1. 
buxye? e laf v...; T 1. buej e la7 v... — 3. G dauan g. bramido? 
terneroj e b.j T lerneroj — 4. G (f° 62 r°) Ababa baqaerijoj a...; 
T a. a. vaqaerido a... =z 1189. — 1. G ... c. ado a...$ T e. fu[a] 
c. ado a...i trou de ver, — 2. G ... ejtaj ... efcido $ T ... [m]o«- 
tanaa e en ...; trou de ver. — 3. G c. la ... ejta ...; T c la q. efta 
mal f. — 4. G, T atreuido = 1190. — 1. G, T e. era» laa ... — 
2. G, T matador — 3. G ... fldca m. e vil (t.j T ... flaca m. e yII e 
f. — 4. G ... aangia c. a fea (la.; T ... c. a feca e f . = 1191. — 
1. G enimigo; T (LXXXXII, f° 6 r°)— 2. G amueruo; sous l'a une 
cédille; T e. a ty al almorao ... — 3. G ... c, aoârno? c.j T ... c. 
fomoa c. =. 
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1192 « CoTïïo ladron venjfte, de noche, alo efcuro, S 
« eftando nof dormjendo, yaajendo nos ffeguro 5 

« non te nof defendera? en caftîUo njn en muro 
a que de ty non ayamo? el cuero maduro ». — 

1193 la nota de la caru venja a todos nof : 

« don carnal poderofo, por la gracia, de djoj 

« a todos los xr//f/ano(7 e morof e jodjoj, 

« falud con miichaf carnef, fienpre de nof avoa. 

1194 « Byen ffabedef, amîgos, en coïno j mal pecado ! 
« oy ha ffiete felnianaf que fuemoa defaiîado 

a d,e la falfa qi/arefma e de mar ayrado ; 

« eftando nof feguro fuemoa délia arrancado. 

1195 « Por ende vof mandamof, vifta la nueftv3. car/a, ((® 71 V*) 
« que la def afîedef antef que dende parta ; 

a gu^rdat la que non fuya que todo el mundo en arta; 
« enbiat gelo deajr con dona merienda farta. 

1196 « E vaya el almuerao que ef maf aperçebîdo, 
« digale que el domjngo antef del fol falido 

« yremof lydjar con ella faaiendo grand Roydo; 
« fy muy forda non fuere, oyra nueftro apellido. 


1482. — - I. T ... al e. — 2. G, T ... d. e y. f. — 3. G caatiello; Q, T 

T n, te n. cfconderaa en ... — 4. G ... ciierpo m.; T ... el tu c. m. = 

1193. — I. G ... la oîra ven'ie ...; T vyno — 3. G, T ... x. m. e 

jwd.rr: 1194. — 2. G oeniiiïïad; T ...a. fumoa defbaratado — 3. G 

••. e del m. a.; T ... E del m. tan a. — 4. G rretentadoj T fumoa 

= 1195. — I. G (f* 62 V); T ... vifta n. c. — 2. G antej T ... 

ante [que]f ...; trou de ver. — 3. G g. q. n. fe voa f. ..j T g. q... q. 

a t... — ^, G c. gelo a d. c. doua m. harta j T enbiagelo ... dona 

""• la harta =i 11S6. — i . G, T apreçebido — 2. G digal ... ante ...; 

T e digal qwffl d. en ante ... — 3. G, T ymoam 
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1197 tt nueftrdL carta leyda, tomad délia traflado, 

tt dalda adoii almuer^o, que vaya coiiel mandado, 

« won fe detenga y vaya luego priuado : 

(c dada en torna vaca?, nueftro lugar amado ». — 

1 198 Efcriptaj fon laj cartaf todaf con fangre biua, 
todof conel plaaer cada vno do yua 

deajan ala quarednB. : « ^donde te afconderaf, catyua? » 
ella efta Raaon aviala por efqujva. 

11 99 Pero que ella non avja la? cartaf rrefcebîdaa; 
maf defque gelaf dieron £ le fueron leydas, 
rrefpondjo muchô flaca, la? mexilla? cayda?, 

dixo : « idjoa me guarde defta? nueva? oydaal » — 

1200 Por ende cada vno efta fabla decuere : 
quien afu enemjgo popa a laf fus manof muere^ 
el que afu enemjgo non mata, fi podiere, 

fu enemjgo matara ael, fi cuerdo fuere* 

1201 Diaen los naturales que non fon folas laa vacacr, 
maf que toda? laf fenbraa fon de caraçon fracaa, 
para lydiar non firmef quanto en afrecho eftacaa, 
faluo fi fon vellofacj, ca eftaa fon barraca?. 


G, T 1197. — I. G traladoj T (£° 6 V°) — 2. G dat la ...5 te à.., 

alniorao q. va co«nel m. — 3. T ... y E v.,. — 4. G, T d. en val de 
vacaa ... = 1198. — 2. G ... v. por do y. — 3. G diaen ... do te 
efc. C.5 T diaen ... do te afcod. c. — 4. G, T aqueata = 1199. —^ 
I . G, T por q... — 2. G m. de qae ... e lao ovo 1.; T m. de q... — 
3. G mefiellas; T fracas — 4. G guardara ; T di? d. me guardara ... 
= 1200. — 2. G, T ... a fus m. m. •— 3. G q«ien a ... matare ...^ 
T qa/en a ... — 4. G fu e, a el mata o en fu cuerpo lo ûerc^ T fu 
e. a el m... fue|re]{ trou de ver. z= 1201. — 1. G ... q. finon fi 
ao/2 1. u. — 2. G (f° 63 ro) & T m. t... flacaa — 3. G ... f. maa 
que en ...^ T ... en fecEô efrataa — 4. G berraca?; T ... fon laa 
berracaa = 
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1202 Por ënde dofia qiiarefma de ilaca complifion S 
rrefçelo de la lyd muerte o grand prefioii; 

de yr a jerufalen ayja fecho promjfiom (sic), 
pam pafar la mar pufo muy grand mifion. 

1203 La duefia en fu Rybto (sic) pufo dja ffabido ,. «î 

J \ / r ((•> 72 I^ 

fafta qtttfndo lydiafen, byen lo avedef oydo; 
por ende non avia por que lidiar con fu vençido, 
fyn verguença fe pudo yr el placro ya venjdo. 

1204 ^o ^U ef ya verano e non venjan del mar' 
lof pefcados aella para la ayudar, 

otrofi duefia flaca non ef para, lydiar : 

por todaf eftad Radonef non qiijfo efperar. 
i2o5 El vjernef de jndulgençiaf Tiftio nueva efclamjïïâ, 

grande fonblero Redondo con mucha concha maryna, 

bordon lleno de ymagenef, enel la palma fyna, 

efportilla e cuentaf para Re^ar ayna. 
I 206 Los çapatos rredondof e bien fobre folados, 

ecbo yn grand doblel entre loi fus coftadof, 

gallofaa e bodigocr lyeua y condefadof : 

deftaa cofaa Romera? andan aparejadof. 

*îi02. — I. G*** fl. co« fef (sic) — 2. G rr. (Je ... o m..,; T pryfion G, T 

3. G ... j. f. a fu prOTnjaio»!; T ... ïherufalem ha f. fu promifion 

— 4. T ... mar fecho ha fu amifio/z = 1203. — 1. G rrepto } 

T (LXXXXIII, £« 7 r») rriepto — 2. G lidiacre} T ... lydiaae ya lo 

••• — 3. T auic — 4. G, T ... yr al plaao cunplido [T conp.] rz: 

1204. — I. G, T viene/z — 3. G, T o. fy d. [T doua] f. aola n. 

puede 1. — 4* Cr ... q. ay e.} T ... eftaa cofaa non ... =: 1205. — 

I. G ... Tca. vna eaclaujna; T el v. dendolxçiaa v. vna efclaujna — 

2i 6 grant aonbrero ...; T grand fonbrero rr. m... — 4. G rraaar ziz 

1206 — I. G laf çapataa rredondaa ... aoladaa — 2. G ... dobler 

aobre lod .. j T [e]cho ... dobrel fobre au (sic) c; trou de ver. — 3. G 

g. b. ieuava ay c; T ... Uun c. — 4. G aparejadaa; T d. c. andan 

lo<T rromeroj a. = 


' mar, correction du copiste pour mal. 
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S 1207 De yufo del fobaco va la mejor alfaja, 

calabaça bermeja maf que pyco de graja, 
bien cabe fu a(7unbre e maf vna meaja : 
non aiidan lof rromeroj fyn aquefta fofraja. 

1208 Eftaua demudada defta gujfa que vedef, 
el fabado por noche falto por las paredef, 
dir- : « vos que me guardadef creo que me non tomedef ^ 
« que atodo pardal viejo nôl toman ' en todacr Redef ». 

12C9 ffalyo mucho ayna de toda? aqi/eftaa calle?, 

di^ : « tu, carnal foberujo, meto que non me fallef ». — 

luej^o aqitefa noche llego arronça? vallef. 

) vaya, e djos la guje por niontef et por vallef! 


de como don amer e don carnal venferon 
e los lalieron arrefcebir. 

12 10 vlgîlia era de pafcua, abril çerca pafado, 
el fol era falido por el mundo Rayado, 
fue por' toda la tierra grand Roydo fonado 
de dof enperadorea que al mu/zdo han llegado. 


G, T 1207. — I. G ... M fu (J... mayor a.; T mijor — 3. G, T ... 

açubre ... miajn — 4. G ... la? rromerad ... fuf.; T n. andarian rr. 
f. a. alhaja = 1208. — - 1 . G (f<» 63 V*») demuda; T demudado — 
2. T el f. de n... — 3. G diae ... guardada meto q. n. me tenedea; 
T ... guardedeg meto q... — 4. G ca t... non fe toma ...; T ca a t... 
nort le t. en toda (sic) rr. = 1209. — 1. G aqaellaa; T (f® 7 V°) 
efas — 3. G 1. aqaefta n. fueje a rronçei v.j T rroçaa — 4- T guî 
= 1210. — I. G ... ç. va p.; T veg. ea ... — 3. G, T f. p. todo 
el miindo g, rr. entrado zz: 


* Après /'-a- une î biffée. \ * Dans V interligne, 
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S 

1211 Eftos dof enperadoref amor E carual era«, ((o 72 v*^ 
arrefçebîr lof falen quantos qi/elos efperan, 

laf avef e los arboref nobre tyenpo averan, 
los que amor atyenden fobre todos fe efmera/z. 

1212 adon carnal rrefçiben todos \o<s carnjçeroj 
E todod loa rrabyj con todoj fua aperod, 

ael falen triperaa tanjendo fiia panderoa, 

de muchos que correii monte llenoa van Ioj oteroj. 

121 3 El paftor lo atyende fuera de la carrera 
tanjendo fu çapoila E loa alboguef efpera, 
fu moço el caramjllo fecho de cafia vera, 
tanjendo el Rabadan la çitola trotera. 

'2 j^ Por el puerto afoma vna feîïa bermeja; 
en medjo vna fygura, cordero me femeja; 
vjenen derredor délia, balando, mucha oveja, 
carneroa E cabri toc con fu chica pelleja. 
'^ * 5 LoŒ cabronef valyentef, muchaf vacaf E toroT, 
maf vjenen çerca délia que engranada ay moroa, 
muchof bueyd caftafloa, otrof hofcoa e loroa : 
non lo conplaria dario con todof fus theforoj. 


^^^1. — I. G, T e. enp...— 2. T ... lo d... — 3. G, T ... arbolecj G, T 

nolile ... — . 4. G entienden; T ... todo fe amaran = 1212. — 

*• T tf t. rrabie? ... — 3. G = 4; T = 4. a el falien laa t... — 

4* O = 3. ... los vallejoa; T = 3. = 1213. — 1. G ... a. por 

t^^ra de c; T ... le a[ty]ende por f. de c; trou de ver. — 2. G ... ç. 

\Oï ...jT ... canpana loj ... — 3. G= 4. caramiello} T =: 4. carra 

tn\llo — 4. G = 3. tanja ; T = 3. tanja ... la fu c. t. = 1214. — 

î. T fegura — 3. G (f° 64 r°) venie ... baylando ...; T venje en d. 

d. ?altando m. o. — 4- T cordero:j e cab... =: 1215. — i. T 

(LXXXXIIII, f® 8 r°) 1. c. balante-j m .. torro^ — 2. G m- venien 

... g. m.j T m. venje« ... — 3. G m. buxej c. e o...j T m. boy^ ... 

fofcoa ... — 4. G n. loa conprarie duero ... teheforoj} T n. \oz 

conprarie darco ... teforo? =z 
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S 1216 Venja don carnal en carro muy preciado, 

cobierto de pellejos e de cueros çercado, 
el buen enperador efta arremangado, 
en faya, faldaf en çinta e fobra byen armado* 

1217 Traya en la fu mano vn affegur muy fuerte, 
atoda c{uatro pea conella da la muerte, 
cuchillo muy agiido alaf rrefes acomete, 

con ?LC\uel laa deguella e adefollar fe mete. 

1218 Enderedor traya, çeflida delà fu çynta, 
yna blanca rrodilla, efta de fangre tynta; 

al cablon que efta gordo el muy gelo pynta, 
faae fsLze (sic) : j ve ! valando en bo? E doble qi/întaV 
^ 1219 tenja coffya eiila cabeça, quel cabello nol ffalga, 

^ ^ queça tenje veftîda blanca e Haby galga, 

enel fu carro otro apar del noiz* caualga, 
ala llybre (sic) que fale luego le echa la galga'. 


G, T 1216. — I. G venje — 2. G ... cuero çerrado; T pellejaa — 3. T 

... enperad[or] eftaua a.; trou de ver. — 4* G •>• Ç* en ôôbra ...; 
T ... ç. calje b. a. = 1217. — 1. G traye ... vn aegur ...; T ... 
vna fegur ... — 2. G .-. quadrupea c. aquella da m.; T ... quatra pea 
c. aqttella ... — 3. G cochiello ... a la rref qae a.; T cochillo m. ag. 
arrej qae a. — 4. G ... la d. a d...j T ... la d. a dcf follar ... = 
1218. — I. G, T end. ç. traye [T trac] de ... — 2. G rrodiella; 
T ... rr. en fu aangre efta t. — 3. G al cabron ... muy mal g.xyT 
al c<ibro ... muy bien gela p. — 4. G faa le faaer lo qaadrado en b. 
dobla e q. ; T faael faaer b gotzdrado en loa d. £ q. = 1219. — 
I. G, T buena c. en du cabeça ... non le [T nol] a. — 2. G tiene y. 
q. b...} T tenja vift. çinta b... — 4. Gliebre; T à][a] lyebre ... la 
c.j trou de ver, m: 


'Au has de la page , comme 
appel : tenja coffia. 

' fe biffé, 

^ Il semble <ju^il y ait : çalga ; 
mais il est probable que le copiste 


après avoir écrit calg^a a vàula 
transformer le c en g, £> c*e5t le 
jambage imparfait du g qui paraît 
être une cédille. 
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1220 Enderredor de ffy trahe muchos alanes, 
vaqi/eros e de monte e otros muchos canef, 
ffabiiefos e podencos quel comen muchoj panef, 
e muchof nochernjego? ç{ue faltan mata canef. 

1221 ffogas para laa vacaf, muchos peffos e peffas, 
ta Jones e garavatos, grand ef tablaa e mefa?, 
para laa trîpera? gamella? t artefa?, 

la? alanaa parîda? enla? cadena? prefaa, 

1222 Rehaia? de caftilla con paftorea de fforia 
rrecîbenlo en fus pueblo?, dicien del grand eftorîa, 
tanjendo laa canpana? en diajendo la gloria, 

de taie? alegrîaa non ha enel mundo memoria. 

1223 Peffo el enperante en fua carneçeriaj, 
venjan aobedefcerle villaj £ aicariaa, 

dixo con grand orgullo muchaa' blauacr grandja?, 
començo el Adalgo afaaer caualleriaa. 


1220* — I. G ... traye ... alano(7; T ... trae ... alanoa — 2. G ... G| T 

monte traye o... — 3. T pôdencoa — 4- G ... nocharnjegoa q. aabcrt 

matar carnea; T nocharnjegoa zzz 1221. — i . T fygaa ... v. p. e p. 

■~ 2. G (f* 64 V°) ... g. muchaa t...; T ... g. îïïïïcEâa trabraa e m. 

•^ 3. G p. 1. fua treperas ...j T (£° 8 V°) trypad — 4. T 1. al maa 

prrdidaa en ... = 1222. — 1. G rrehallaa de caattella ...; T rrealea 

— 2. G rr. le ... e diae/i le g. e ; T rr. le ... puebroa e d. le g. e. — 

3. G, T ... c, e deaiendo ... — 4. G mejoria j T [ene]l } trou de ver, 

= 1223. — I . G. poao el enperador en laa carnjç.j T pofo — 2. G 

'cnjen le a obedefçer V...5 T todod lo obedeçen v... — 3. G, T 

brauaa — 4' G ... fid. f. c. z=. 


* grande biffé, 
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1224 Matando e degollando £ deffollando rreffe?, 
dando aqutfnto? veiifan caftellano? £ jnglefea, 
todo(7 le dan dinero? e delloa ie dan tornefej, 
cobra qi/anto ha perdido enloŒ pafado(7 mefea. 


De como clerigos e legos e flayres e ino[2i]jas e duenas 
e joglares lalieron a Fecebir adon amor. 

1225 Dia era muy ffanto delà pafcua mayor, 

el fol era falydo muy claro E de noble color; 
los onîef e la? avea e toda noble flor, 
todoŒ van rrefçebir cantando al amor. 
(fo 73 y^) 1226 Kefçiben lo la? aves, gayos e Ruy cefiorec, 

calandriaj, papagayos, mayorea e menorea, 
dan cantos placenteros e dulçes ffaborea, 
maf alegria fajen los qz/e Ton ma? mejore? 

1227 rrefçiben lo los arborea con rramos E con florecr 
de diueffas manera?, de diueffaa collorecr, 
rrefçiben lo oïïïes E duefias con amorea, 
con muchod Inftrumentos falen los ata/iborecr. 


G, T 1224. — I. G ... deg. e degollando rr.$ T m. e deffollando e deg. 

rr. — 2. G venjert; T yngreaed — 3. G ... din. mucho7 le d. tor- 
nefefes; il y avait d'abord tornefej, le copiste a changé a en Ç & a 
ajouté -67; T ... din. rreale? et. — 4< T cobran q. han ... = 1225. 
i . G en marge : pafcnn — 2. G, T el fol falya ... — 4« T ... cl a. 
= 1226. — I. G rrefçibe le 1...} T rr. le ... gallo? e rroyfynored — 
2. G c. e p...; T calandraa e p... — 3. T ... E de d. f. — 4. G 
menorecT; T m. alegr/aa f. qae 1. q. f. mayorea z=z 1L^Ql,7. — 1. G 
rrefçeb'ien le 1. arbola ...; T rr. le 1. arbolecr ... — 2. G de deuîerfai 
m. e de fermoaaa colore-jj T de diuerfaa naturaa e de fermofa^ coloreo 
— 3. G rr. le lad duenaa I07 o. c. a.; T rr. le loa o... — 4. G 
(f® 65 r°) ... jnftrumentfo ... ataboreaj T ... efiorrac«toa falyan ... = 
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1228 ally fale gntaiido la gujtara morifca, S 
delà? bo(7e(7 aguda e deloa puntos arifca, 

el corpudo laud que tyene puiito ala trifca, 
la gujtarra latyiia coa efos fe aprifca. 

1229 El rrabe gr/tador, conla fu alta nota, 
cabel El orabyii tanjendo la fu rrota, 

el falterio cou eilos maf alto quela mota, 

la vyuela de peiidola co/i aqi/eftos y ffota. 
u3o. . Medio caflo Ë harpa conel rrabe morifco, 

entrellos alegrança el galipe françifco, 

la flauta diç coii ellos, maf alta qt/e vu Rifco, 

cou eila el tanborete, fyn el won vale vu pr/fco. 
I23i La viuela de arco ffa? dulçej de vayladaa, 

adormjendo a veçes, rauy alto alaf vegadaa, 

bocres dulae», faborofa?, clara? e bieiz pyutada?, 

alaor gentef alegra, tpdaj la? tyene pagada?. 
1282 dulce caflo entero fal conel panderete, 

cou fonajas de a^ofar faaen dulçe loue te, 

los orgauos y di^en chauçonef e motete, 

la hadedura aluardana entre elles fe eutremete 


1228.— I. Ggitarra; T(LXXXXV, f™ 9 r°) Aly falya« ... çttitarra Q «p 

m. — 2. T ... aguda^ ... pu«to[a ajrifca ; trou de ver. — 3. G ala ut} 

T el arpudo ... [t]rifta} trou de ver, — 4. G la gitara ladina conejte 

watr/aca; T ... ladina c. eftoj ... =: 1229. — 1. T ... gritadoj c. 

la a. n. — 2. G ... alboray/i ba t...{ T cabel el gnrauj ... nota — 

3. G nota 5 T [aalt]erioj trou de ver, — 4. G la vyyuela de peiiola ^ 

c. eatOŒ ay a.; T la vjyuela de peiiola c. aquello? aqu/ f. = 1230. 

-— I. T cortnel — 2. G entre elloj ...; T entre elloa a. al galope f. 

— 3. G la rrota d...; T la rrota d. co/tnello? ... rroao — 4. G ... 

taborete f. eate n... perifco, ou : porifco} T ... tarbote fy efta no« ... 

= 1231. — I. G la vihuela ... faae dul. v.j T la vjyuela ... fade 

dul. baylarea — 2. G a. alaa v. e m. alta ...j T a. alaa v... — 3. G 

a veaea altaj aabrojaa ... puntada?} T puntadaa — 4. T ... todaj t. 

p. ==1232. — I. T d. c. que tere fal ... — 2. G,T faae — 3. G 1. 

o« ' d. chançoncta(7 e m. 5 T 1. o. que d. chançonetaa e m, — 4. G la 

hadura à...; T la çitola albordana ... = 
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S 1233 Dulçema e axabeba, el fynchado albogon, 

çinfonja e baldofa eiiefta fief ta ffon, 

el ffraiiçes odreçillo con eftos fe conpon, 

la neçiacha nianduria ally fa^e fu Ton. 

LXXXIII 1234 Tronpas e aîXafiles ffaleii cou ataiibales, 
(fo 74 r«) . 

^ 110» fuero» tyenpo ha, plajeuteriaj taies, 

tan grandef alegrias n\n ata/z comuiiales, 

de juglares van lleïïa? cueftas e eriales. 

1235 Lad carreraj van llena? de grandef proçefione.f, 
muchos omef ordenadof f\ue otorgan perdonef, 
los legos fegralec con muchoj cleridonea, 

enla proçefion yua el abad de borbonef. 

1236 ordenef de çiften Conlas de fânt benjto, 
la orden de crur- njego con fu abat bendjto, 
qz^tfntaf ordenes fon no/ila? pufe en efcr/pto : 

(c jvenjte, exultemi/^! » — cantan en alto grito. 
123/ orden de fantiago conla del ofpital, 

calatraua t alcantara, conla de buena val, 

abbadef beneditos enfta fiefta tal : 

« j te aniore laudemi/^ !» — le cantan £ ah 


G, T 1233. — I. G gayta e a. ^ el jnchado a.; T gayta e axabeua £ el ... 

— 2. T badoaa — 3. G eitefj T el freçej de o... — 4. G ... van- 
durria que aqui pone fu a.; T ... banduria aqui pone fu a. = 1234. 

— I . G ... anafila ... atabala; T (f° 9 V°) tr[onp]aa ... atabalej; trou 
de ver. — 2. T n. [fjuerort ... ataleaj trou de ver. — 3. G (f® 65 V®)i 
T con g... — 4. G llenoj; T de jugraleŒ venjaft 11. c. e vallej = 
1235. — I. T proçionea — 2. G, T m. o. onrrado? q. otorga 
[T otorgart] p. — 3. G 1. cler/goa aeglarea...5 T 1. clelygod (Tegrare? 
... — 4. G bordoned; T ... profyçiort ... berdonea = 1236. — 1. G 
... çeftil ... aan b.; T ... çiftel c. la ... beneyto — 2. G Manque; 
T 1= 4. E la o. de cruniego c. el fu a. benjto — 3. T = 2. pua — 
4. G V. efult. c. con a. g.j T = 3. = 1237. — 3. G atal; T lot 
abadea benjtoa enefta f. atal — 4. G amore; T de amoro laudemo? 
le canta/zdo e r\on al = 
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1238 aily van de ffâmt paulo los fus predicadore?; S 

non va y fânt fraiiçifco, maf van flayres menore?; 
ally van ago ftynes e diaen fus cantorej : 
« jexultemuiE letemur, mjiijftros E priorejl » — 

1289 los' delà trinidat conlof frayle? àe\ carmen 
e los de fanta eulalya, por que non fe enfaneii, 
todos manda que digam (sic) que canten e que llame/i : 
jbenedictus qui venjt! Refponden todos : a amew ». — 

1240 ffrayles de fâîît anton van enfta qi/adrilla, 
muchos Buenos cauallos e mucha mala filla, 
yuan los efcuderos enla faya cortilla, 
cantando : a jandeluya! » — aiida toda la villa. 

1241 TodacT dueiiaa de orden, la? blanca? e la? pneta?, 
de çiftel predicaderaa (sic) e mucha? menoreta?, 
toda? falen cantando, di?ieado chanaoneta? : 

« magne nobifcu/n domine*, que ta ne a conpleta? ». — 


1238. — I. 6 ••• pablo ... pedricadorej; T Aly ... fan pablo 1. Q.^ f 

pedric. — 2. G n. vay ay a... frayred m.j T n. avyan f (sic) f. f... 

fralea m. — 3. G alla — 4. G ... letema^ mjniatriKj ...j T menjftroj 

= 1239. — I. G ... temidat ... frayrej ...; T fraylea de la trenjdat 

••• fralea àe\ carme — 2. G ... aa/ttolalla ... deaamen; T £ de f. 

olalla ... deaarae/z — 3. G, T t. mandan q. digan ... — 4. G benj- 

ditoa qae v...; T beneditua qae venid rrefpondando (sic) t. a. = 

1240. — I. G frayrecj de lanto a... qaadriella j T (LXXXXVI, 

f® 10 r*) frale<7 de fanto a. v. enefta q. — 2. G ... caiialleros en m. 

w. fiella ; T ... c. cou m. [raa]la a.; trou de ver. — 3. G aalen loa 

••• cortiella ; T falen loj ... cort[y]lla ; trou de ver, restes d'y visibles, 

"- 4. G aleluya ; T c. aleluya andan t. caftilla. = 1241. — 1 . G 

• .. la (sic) pritaj — 2. G (f** 66 r°) fî- T ç. pedricadorea ... — 3. G. 
deaiendo; T ... c. e deayendo ch. — 4. G mane ... que canta« c.j 

* mane [nojbifcum d, q. ya tane a curtp.j trou de ver, r= 


' ^ii-dessus : los d hiffé. 


* Dans Vinterligne & d'une encre 
plus noire. 
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(f** 74 V*) 1242 De la parte àe\ foP vy venir vna feîia 

blaiica, rrefplaiideçieiite^ mafalta q</ela pefia, 
eu medjo fîgurada vna ymagen de duefia, 
labrada ef de oro, non vifte eftamefia. 

1243 Traya enfu cabeça vna noble corona, 

de piedras de grand preçlo con amor feadona, 
Uenaf trahe las manof de niucha noble dona, 
non conplara la fefia parif nJTi barçilona. 

1244 acabo de grand pieça vy al que la traye* 
eftar rrefplandeçiente, atodo el mundo rriye*^ 
non conpraria françia los pafios c{ue vifte, 

el cauallo de efpafia muy grand preçio valie. 

1243 Miichaf vjene» concl grand enperante, 
açipreftes E dueîïaf, eftos vienen delante, 
luego el mundo todo e quanto vos dixe ante, 
delos grandef rroydos ef todo el val fouante. 


G, T 


1242. — i. Cr en marge : amor ^ de p... — 2. G b. rr. a. m. q*..; 
T b. rr. alua maa q... — 3. T fegurada — 4. T ... viften eftanbrena 
= 1243. — I. T traya« — 2. G adona — 3. G U. trayc ... joya î 
T trae — 4. G conprarie/i} T conplaria = 1244. — i. G trayae; 
on a voulu sans doute corriger l'a en e & on a oublié d'effacer le pre- 
mier; T ... [ajlque la traya j trou de ver, — « 2. G vijta rrl..; T vifta 
rrerpla/zdiçtente ... rreya — 3. G ... q. el veatie; T n. conplaria ... 
quel viftia. — 4. G cauallo ; T valia z=. 1245. — i. G, T m. 
conpanaa venie» [T venja/i] ... — 2. G venjert — 3. G ... qttanto? v. 
d. de a.; T ... t. quantoa v. d. enante — 4. G ..• ef el •..; T ef el 
valle (j. = 


' 1 écrite sur une n. 

* Il y avait d'abord traya ; le 
copiste a bifjé Va & ajouté e à la 
droite. 


^ Correction du copiste pour 
rrie. 
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1246 Defque fue y Uegado don amor el loçaiio, 
todos fiiiojos fyiicados befaro/i le la mano; 
al que gela non befa, tenjan lo por villano : 
acaefçio grand contyeiida liiego en efe lia no. 

1247 Con quâles poffarie oviero/i grand porfia, 
qucrrla leiiar tal huefped luego la cleriaja, 
fiieron le muy contrarios qu^ntos tyene/i fleylya^ 
tan bien ellafcomo ellos querrian la mejoria. 

1248 Dixieron ally luego todof los rreligiofo? e ordenados 
(( Seiior no7 te daremd? monefterios honrrados^ 

<( rrefîtorios muy grandef e mantelef parados, 

« los grandef dormjtorios de lechos bien poblados. 

1249 ^ Non qi/ieraf alof clerigos por vefped de aqz/efta, 
« ca non tyenen moradaf do toujefedes la fîefta; 

ce SefSor, chlca morada agrand Seflor non prefta; 
« de grado toma el clerigo e amidos enprefta. 
i2/)3 Erqu/lman quanto puedem (sic) aqz/îeu fêles allega, 
XI non han de que te fagan ferujçios que te plegan, 
« agrand Seflor convjene grand palaçio e grand vega, 
« para grand Seflor non ef pofar en la bodega ». — 


LXXXIIII 

(f« 75 r«) 


1246.— i.T(f* 10 V**) à, q. f. ya legado ... — 2. G t. jnojoj ...; 

T t[odo]a ynojoa f. befando le ...j trou de ver. — 3. G al q. n. gela 

b. tiene/x le ,..5 T el [({ue] ... tyenen lo ...j trou de ver, — 4. G ... 1. 

enae 11. j T a[caJiçio 5 trou de ver. La lecture du premier ï n'est pas abso' 

lument sûre. =: 1247. — i . G oujeron g. porf. que c. q. p.j T oiiîeron 

g. porf. c. q. poaaria — 2. G, T qaerien [T querian] 1. loa clerigOŒ 

[T cligoa] aquedta mejoria — 3. G f. lef bie« c. q. tenia« frayria; 

T f. le m. c. q«a[ntoa] tenia« fralia; trou de ver. — 4. G. T t. b. 

elloa c. e. [T ella^] le da/> poaaderia = 1248. — 1. G ... t. 1. 

ordenado?; T dixero/i ... t. 1. ordenadoj — 2. G (£° 66 V°) — 3. G 

R. pintado? e...; T lauadoj — 4. G e g. d...; T E g. d... prouadoj = 

1249. — I . G huefpedes; T ... cligoa p. huefpedej ... — 2. G ^ue n... 

touîefes ...j T touiefea — 3. G, T la fu ch. m... — 4. T ... cligo E 

amid. e enprefta = 1250. — 1 . G ef qae lam q. pueden ...; T Efqu/uan 

q. puedein ... — 2. G ... feruiçio de q. te plega ; T ... feruiçio q. te 

piega — 3. T couie/x ^ 4. G» T non ef para el bueno pofar ... == 

— 225 — 


i5 


G, T 


{ 


JUAN RUIZ. 

S iiSi « Sefior », — dicxeii los clerigos,— « nonqKzeras veftir lani 

« eftragarie vu frayle quanto el convento gana, 
tt la fu poffaderia non ef para ty fana, 
« tyenen muy grand ' galleta e chica la canpana. 

1252 « Non te faran Serujçio en lo ({ue dicho han, 
tt mandan lechoc; fyn rropa e mantelef fyCn] pan, 

« tyenen C07jna(7 grandef, maf poca carne dam (sic), 
« coloran fu mucha agz/a con poco açafran ». — 

1253 « Sefior, fey nueftro huefped », -« dj^jen los caualUrot 
a non lo fagas, Sefior n, — dicxen los efcuderos; 

« dar te han dados plomados, perdera? tuf djneroc;, 
« al tomar vjenen preftos, ala lid tardjneroa. 

1254 a Tyendengrandef alfamarej, ponen luego tablero? 
« pyntados de jaldetas, como los tablajero?, 

(( al contar la? foldada? ello? vjenen prîmeros, 
, « parsL yr en frontera muchos ay coftumerod. 

1255 « Dexa todos aqz/eftos, toma de nos Serujçio »• — 
laf moiijas le dixieron : « Sefior, non avrîaf viçio, 

« fou pobres bahareros de mucho mal bollyçio, 

« Sefior, vête con nufco, prueua nueftro çeliçîo ». — 

G, T 1251. — I. T cllgoj — 2. G aftr. vn monje q...; T eftragaria rn 

mortje q... — 3. G, T la fu caaa vaciia non ... — 4. G t. gr. la-g...; 
T tyene grande la g... =: 1252. — i. G faacit; T (LXXXXVII. 
£° 11 r°) ... <{ue te d. h. — 2. G dan te 1...} T darte ha lectio ... — 

3. G t. gr. c. de c. poco dan; T tnjadorea dan gr. de c. poco dan — 

4. G ... con vn p. àt a. = 1253. — 1. G ... veapet dedîan ...; 
T diae/i — 2. G nueftro a. n. lo f. àeiyan ...j T S. n. lo f. d... — 
3. G ... ^ perderaa ...j T polomnda — 4« T Alta mar viene p. delà 
1. t. n: 1254. — I . G •*. e pone« ...j T tyende ... tabreroa — * 2. G 
jaldera ; T )aldeta — 3. G a tomar 1...; T ai tomar 1. folda? e. YÏene 
p. — 4. G frotera ; T p. y[r a l]a f. mucho fon c; trou de ver, =z 
1255. — I. G (£° 67 r°) eftoa; T d. a t. efiod ... — 2. G ... 
dexieron ... aura? v.; T arerad — 3. G ... de todo mal b.; T bahe- 
reroj zzi 

* talega hiffé, 
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1256 ally Refponden todos que no;z gelo coiiffejaua;!, S 
que amauan falfa mente aqi/^iitos la? amaua/i, 

fon parientaf del cueruo, de cras eu cras aiidaua/i, 
tarde cunplen onu^ca lo que afiu7Jaua;z. 

1257 Todo fu mayor fecho ef dar muchos fometes, 
palabrilla? pyiitadac, fermofillos afeytes, 

cou geftos amorofos e engafiofos jugetef, 
traheti amuchos locos cou fus falfos rrifetef. 

1258 Myo feîior don amor, fi el amj creyera, (t* 75 V®) 
el coiibid delà? monjas, aquefte rrefçibiera^ 

todo viçio del muiido E todo placer ovjera, 

fy en dormjtorio entrara, niinca fe arrepeiitiera. 

1259 ^*^ coTno el grand Seffor non deue fer vandero, 
non q£/îfo rrefçebir el conbid rrefertero, 

dioles muchàf gr^ç/ac;, eftaua placrentero, 
atodos prometio merced £ amj pr/mero. 

1260 defque vy amj fefior que non tenja pofada, 
E vy quela contyenda era ya fofegada, 
fynque los mjs ynojos antel e fu mefiiada, 
demandele merçed aqi/efta feilalada : 


1256. — I. T A. rrefponde ... coçejauan — 2. G, T q. ama« ... — G, T 

3. G f. parientea ... andan ; T cuerno — 4. G ... n. qaanto elloa (sic) 

afuajauaA; T ... n. quanto ella^ afiuaauan =: 1257. — i. G çome- 

tej; T todod fua mayorea feciioj fon d. m. fonetea — 2. G p. afey- 

tadaa tf f. a.j T fermofyllaa — 3. G ... ainor. eng...; T ... amor. 

eng. rridetea ^ 4. G trayan; T trae/i ... jugetea =z 1258. — 1. G 

m. f. el a... criera; T (£° 11 V°) mi œ... — 2. G el conbite del. 

duenas a. rr.j T el conbyte ... aqu^fta rr. — 3. G, T ... m. t... — 

4. G fy a d...; T arrepintyera = 1259. — 1 . G, T m. por que el ... 

— 2. G, T rr. n. lo q. el conbite rrehertero — 3. G diola m. de g. 
e eft. p.; T "... g. e eft. p. — 4. G prome tiola meçet a t. e ...; 
T prometyolecj m. a t. e ... = 1260. — 1. T tenie — 2. T afofegada 

— 3. G ••• ante el en fu m.j T ... ante la fu m. — 4. T [fenjalada ; 
trou de ver, = 
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S 1261 « Seflor, tu me ovjfte de pequeno criado, 

« el byen, ft algo fe, de ti me fue moftrado, 
tt de ti fuy aperçebido e de ti fiiy caftigado, 
cf enfta fanta fiefta fey de mj ofpedado ». — - 

1262 Su mefura fue taiita que oyo mi petiçion, 
fue ala mj pofada conefta procefion^ 
todocx le aconpafian co/t grand coiiffolaçion, 
tyenpo ha que non andude tan buena eftaçion. 

1 263 ffueron fe afus pofadaj la? maf de aquefta? geutef, 
pero que en mj cafa fyncaron los juTtrumentef ; 

mj Sefior don amor en todo paro mjentefy 
Ca vido pequeiisLS caffas para tantos ferujentef. 

1 264 Dy^ : « mando que mj tyenda (jnque ' en aqi/el plado, 
« ffy me vjnjere aver algud enamorado 

« de noche e de dja ally fea el eftrado ». — 
Ca todo tyenpo quiere a todos fer pagado. 

1265 defque ovo yantado fue la tyenda armada, 
nu;ica pudo ver orne coffa tan acabada, 
byen creo que de angeles fue tal cofa obrada, 
que orne tMrrenal defto non faria nada. 


G, T 1261. — I. T peqaeno — 2. G (fo 67 Vo)j T ... de tyene f. m. — 

3. G ... fue a. de ti fue c.j T ... ty c. — 4. G ... f. mi o.j T enefta 
... conbydado =z 1262. — i. G, T ... t. o...— 2. T E fue a mi ... 

— 3. G ... aconpanauan ... co7alaçion; T aconpanaroa •— 4. G an 
vido; peut-être fa ut -il lire dido. Cf. G 353, 2, & 1282, 2. r= 1263* 

— I. T ... aqaefta gente — 2. G p. en ... eftrume/xtea ; T fyncan 

— 3. G el mi ... a. paro en t. m. 5 T mi a. el a. paro a toio^ m. — 

4. Gf T V. p... ^ Ici il manque un feuillet a T ^ la numérotation 
ancienne saute de 97 à 99 et T manque jusqu'à la c. 127Ô comprise, 

G 1264. — I . ... en a. ca/ipo — 2. ... ven. ver algun e. — 4. ... quiero 

fer a t. p. = 1265. — 1 .... t. fincada — 2. atait — 3. ... angela ... 
enbiada — 4. ca o. t. n. f. d. n. = 


' el Biffé. 
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Iï66 la obra de la tvenda vos querria coiilar, LXXXV 

. . , , (£'■ 76 ri 

aver fe vos ha vti poco atardar la yanrar, ' 

ef vna grand eftoria pero non es de dexar, 

miichos dexan la çena por fermofo caniar. 

1167 El maflel eii que Te arma ef blanco de color, 
vn trarfyl ochauado, nuncal viftes mejor, 

de pied ras muy preciofas çercado euderredorj 
alumbrafe la (yeiida de fu grand rrefplandor. 

1168 Enla çima del martel vna piedra eftaua ; 
creo que era' rrobjr, al fuego ffemejaua ; 
non avia menefier fol, tanto de Ty alunbraua; 
deffeda Ton las cuerdair con que ella fe tyraua. 

1269 en fuma vos lo cueiilo por non vos detener, 
do todo fe efcn'ue en loledo non ay papel; 
enla obra de deiitro ay tanto de farar, 
que, fi lo deirjr puedo, merefçia el beu«r, 

1 170 luego ala entiada, ala mano derecha, 
eftaua vna nieffa muy noble e muy fecha, 
delante ella grand fuego, defi grand calor ëcFâ, 
treu conien aella, vno aotro affecha. 


1366.— .. <|m<ro — 3. ... p. 
1267,- ..n.af«- z. ... ti,, 
dcredor— 4. nliibra le ... dri fu 
î.(^e9^<')rtoty — î. .. 

n. de à. — 4. .. 
ca .. mijOT - 3 
,-1268.- 1 
mMKra. .. alubc 

por el r. c. = 

d. p. pr. ç. en 
enfima d. mafte 

»Ta = 1269. — 

1. ... pot Y. n. d. — 2. n t. M 
1270. — I. ... n. e bien f. - 

«cri-i». ... - 

3. dfll^nir — 4. 

4. m.„rç«e = 

Jf. = 




JUAN RUIZ. 

S 1271 Très caualleros comian todos avn tablero, 

afentados al fuego, cada vno Sefiero, 
non fe alcançarîeii con vn luengo madero, 
€ non cabrie entrellos vn canto de djnero. 

1272 £1 pr/mero comja la; primera; chereujas, 
comiença adar çanahoria a beftiaf de eftabrias, 
da pr/inero faryna a bueys de eryaf, 

ffa7e dja; peqi/enos e maflanaf fria;. 

1273 Comja Nue;es pr/roeras e afaua la; caftaflas, 
mandaua ffenbrar trigo e cortar la; moiitailaf, 
matar los gordos puercos e deffa;er la; cabailaf, 
laf vîeja; traf el ffuego ya di;eii la; paftrailaf. 

(f* 76 V®) 1274 ^^ Segundo comja carne falprefa, 

eftaua enturbîada conla njebia fu mefa, 
fa;e nueuo a7eyte, co/ila bla;a nôl pefa, 
conel frio alaf de ve;es en las fus vnaf befa. 
1275 Comje el cavallero el toçino con verça;, 
enclarefçe los viiios con anbaf fus almue;a;, 
anbos viften çamarra;, qi/errien calientef qiie;a;, 
en pof defte eftaua vno con dos cabeça;. 


) 


1271. — I. En marge : \nuer no y tr. comen t... — 3. ... alcançaria ... 
luego m.; on peut lire au lieu de luego, aliiego; mais il est visible ^ue 
liiego a été écrit sur un autre mot auquel appartient Z'a, dont il ne reste 
d'ailleurs ^ue la partie antérieure, & le second 1 f«t sert de premier 
jambage h /'u, sans qu'on ait effacé la partie supérieure, •— ^, En mar^e : 
N*' j e cnbria entre el vno vïï c... :=. 1272. — 1 . ... c. p... — 2. ... 
çenoriii-j ... eatablyas; Vy est fait sur un e & est peut-être suivi d'un 
second y. — 3. de p... buexea de heria?; e de h. peu net, peut être 
un o ^ au-dessus Je Vr une croix qui peut être une deuxième r ajoutée 
dans Vinterligne. — 4. ... c inadrugadaa f. in 1273. — 1 . c, nuera? 
pinaa e ... — 4. . . d. fui p. m 1274. — \. En marge : deaje/tbre; 
... c. toda c. f. — 2. ... como la njebia ... — 3. (f ** 69 V°) braaa — 
4. ... alaf V... f. manoa b. = 1275. — i . comja el c. la cojjna c. ▼. 
— 2. enclarefçia el v. c. amai ... — 3. amoa ... e quiere ... — 4. En 
marge : eneroj en p. efte e. v. de d. c. =. 
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1276 adof partes otea aqi/efte cabeçudo, 

gallynaf cou capirotada comja amenudo, 
faaja çerrar fus cubaf, fenchir lac; co/x enbudo, 
echar de yufo yelos que guardan vjno agudo. 

1277 ffaae afus collaçocx facxer lo? valladarea, 
•rrefaaer los pefebres, lynpiar los aluaflare?, 
çerrar los filos del pan e fegujr los pajarej, 
maf querrien. eftonçe pefia c[ue non loriga nJA yjarc?, 

J 278 Eftaua/x trefj fîjos dalgo a otra noble tabla, 
mucho eftauan llegados, vno aotro non fabla; 
non fe podrian alcançar co/ilaf vigaf de gaola, 
non cabria entre vno e otro vn cabello de paula. 

1^79 El primero de aqi/eftos era chico enano, 
oraf trifte, Sanudo, oras feye loçano; 
tenja la? yeruaf nueuaf enel plado ançiano; 
partefe del jnvierno e conel vjene el verano. 


1276. — I. T (LXXXXIX. f« 12 r°) — 2. G capada 5 T capyrro- Q, T 

tada — 3. G facjje ç. laf c. e jnchilla? ...; T fenchia» ^ 4. G II est 

^^yyicile de savoir quelle est au juste ici la leçon de G. Le copiste avait 

^o-hcri mis : echar y dllo de yuao q...; il a gratté la première 1 & 

trtM.'Ufrsé le d d'un trait oblique, comme s'il voulait le changer en el. 

J^ crois, pour ma part^ que son intention a été de mettre : yelo } T 

echar de y. yergoa q. guardara» ... =z 1277. — i. G faa'ian j 

T fa?ya — 2. G rrehaaer [corrigé sur : rreliaaera] ... aljpiar ...; 

T alynpyar — 3. G panarea; T ç. çiloŒ de p. E fynchyr ... — 4. G 

iti* qu^ria traer p. q. 1. en y. 5 T m. qaeria traer p. q. n. 1. ynjarra 

:= 1278. — i, Gt En marge : verano; eatoa t...j T eftan t... — 

2. Geftan; T m. eftan. allegado7... — 3. G guula, av^c un trait qui 

fvt du premier u, coupe- le second & remonte vers le haut^ comme un 

commencement t/e 1; T n. ae alcançaria» c, la vyga de gaula — 4. G 

cabrie; T E n. caberia entre elloa vn c... z=i 1279. — i, Qt En marge : 

febrero; eatoa — 2. G, T ... o. rrie I. — 3. G tiene ... prado a.; T 

traye — 4. G ... conel v. v.j T partyofe del ynv. conel v. v. = 
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JUAN RUIZ, 

S 1280 lo maf que efte aiidaua era v'iflaa podar, 

E enxerir de efcoplo e gaujllas amondar^ 
maiidaua poner vjfiaT p<ira bue/i vjno dar, 
coula chica alhiara ïïôl puedeii abondar. 
1281 £1 Segundo enbya avjfias cauadore?, 

echan muchos mugroiies lof amugronadores, 
vyd blanca fa^en prîeta buenos eiixeridor«j, 
aoinef, aves e beftiaf mete los en amorea. 
/«!rî«7 yjv ^^^^ ^^^® tyene tvei diablos prefos en fu cadena, 

el vno enbiaua alaf dueflaf dar pena, 
pefal enel lugar do la muger ef buena, 
defde entonçe comiença apujar el avena* 

1283 £1 Segundo diablo entra enlos abadef, 
açîpreftes e dueflaf fablan fus poridadef^ 
conefte conpaflero qi/elef dan libertades 
que pierden las obladaf e Fabien vanjdadef. 

1284 antefviene cueruo blanco que pierdan afneria, 
todos e ellaf andan en modorria, 
los diablos do fe fallan llegan fe aconpanja, 
fa^en fus diabluraj e fu trauefura. 


G, T 1280. — I. G ... e. manda aora v. p.; T ... e. manda oraci ▼. p. 

— 2. G ... efcôplo e gauiellaa afiudar; T enx... anudar — 3. G 
(£0 70 r®) vjnaa — 4. G ... non le p. fartarj T ... alhietra n. le 
podie a. =z 1281. — 1. G En marge : março ; vinadj T enbiaua 

— 2. G echar ... amugrunadorea; T echar ... amogrunadore? — 
3. G ... p. lo7 b. jnxirid.i T ... faaer p. loa b. enxyrid. — 4. G, T 

0. e a... = 1282. — I. T diabro? — 2. G enbia ; au lieu de dar, il 
semble qu'il y ait var, mais cf, G 353, 2 5- 1262, 4; T ... duena? 
por p. — 3. G pafalaa enel . .5 T (£° 12 V®) pefalea enel ... — 4. T 
... comieça de p... = 1283. — 1. G, T ... d. rremefçe 1. a. — 
2.*G, T arç. — 3. G c. aquefte co/ipano q. 1. da laf l.j T dan e. c, 
q. 1. den 1. — 4. G, T q. pierdan 1. o... [T obradaa] = 12S4. — 

1. G Ante V. cuerto ... p. a fêTTërTïïj T Ame v. cuerno ... afueria 

— 2. G t. ellôa e c. a. en e nederia j T tan bien elloa colno ellaa ... 

— 3. G ... llega fe a co/ipan'ia — 4. G ... fu truhaneria ; T f. f. 
trauefuraa e fua trujamanjaa •=, 
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1285 Enbia otro diablo en los afnos éntrar, 
en las cabeçaj entra non en otro lugar, 

fafta que pafa agofto non dexan de rrebuanar, 
defde ally pierden fefo, efto puedef prouar. 

1286 El terçero iidalgo efta de florea lleno, 
conlos vjento? que faae gana trigo E çeteno, 
faae poner eftaca? que dan aaeyte bueno, 
alos moços medrofos ya los efpanta el trueno. 

1287 Andan tref Rico? onbrea ally en vna danca, 
entre vno e otro non cabe punta de lança, 
del primero al fegundo ay vna grand labrança, 
el fegundo al terçero con cofa nonle alcança. 

1288 El pr/mero los panef e laf frutas grana, 
fîgados de cabrones con rruy baruo armoçaua, 
fuyan âe\ los gallos, atodos los mataua, 

los baruos e la? truchas amenudo çenaua. 

1289 bufcaua caffa fria, fuya delà fiefta, 
la calor del eftiodoler faae la tyefta, 

anda muy maf loçano que pauon en florefta, 
bufca yeruas e ayres enla fierra enfîefta. 




s,- ' 
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1285* — I. T e. a o. d. a loa ... — 2. G ... ent. e en o. 1.; T ... c. 
Jw e. e n... — 3. G, T ... n. qnedan de rr. .— ^. G ... pierde f. e 
efto ...f T ... p^rden ... podedea plouar= 1286. — i , G En marge : 
abril; û\o dalgo; T Abril el t... — 2. G (f? 70 V») con v. q. f. 
creçe t. e çent.5 T ... f. creçen t. e cent. — 3. G den — 4. G ... ya 
edp... = 1287. — I. G ... omea .... dança ^ T a. t. fijo7 dalgo ally 
... dança — 2. G, T = 4. E no« cabria [T cabrie] entre elloa ma 
p... — 3. G = 2. el p... ay g. alabança^ T = 2. ... g. lança — 
4. G = 3. ... no« a.; T = 3. = 1288. — i. En marge de G : mayo; 
G9 T granava -^ 2. G almoraaua; T ... cabron ... almor^aua — 
"*, G fuyuan ... g. ca t. 1. yantauaj T ... g. que t. 1. yantaua = 
289. — I. G ... fr. e f...j T (C f» 13 r») bufca c. f. E fuy d 

G ... e. faaiel d. la t.$ T la cclor de la fiefta favel d. la t. — 
G Manque; T = 4. andaua ma? 1. q. pauonea en fiefta — 

T = 3. = 
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JUAN RUIZ. 

(t* 77 V®) 1290 El Seguiido teiija en fu mano la foç, 

fegando laf çeuadaf de todo el alfo7, 
comje laf bebra? nueuaf e cogia el arroç, 
agrar- nueuo comjendo, enbargole la boç* 

1291 Enxeria los arbore? con ajena corteaa, 
coinja nueuos palales, fudaua fyn pere^a, 
boluja laf agua? fria? de fu naturalecxa, 
traya laf manos tyntaf delà mucha çerecra. 

1292 El terçero aiidaua los çetenos trayendo, 
trigos e toda? mjefes en laf eracx tendiendo, 
eftauan delos arbores laf frutas facodiendo, 
el tauano al afno ya le yua mordjendo. 

1293 Comjença acomer laa chiqi/îtaa perdiçea, 
facan varriles frics de los poços helyaef,. 
la mofca mordedor fa? traher laf nariaef 
alaf ' beftiaf por t/erra e abaxar la? çeruiçef. 


G, T 1290. — i, Gt En marge : junjo; ho7 — 2. G fegadaa ... toda (ik) 

el alhoa; T aegaua ... alhoa — 3. G c. 1. yerbaa n...; T comja 1. 
breuraa n... — 4. G enbarga; T ... enbargoae le la b. = 1291* — 
I. G arbold; T arbolea — 2. G, T comie n. panar^a e f. f. p. 
[T perefa] — 3. G, T beuie 1... — 4. G traye; T trae = 1292.-: 
i . G En marge : juHio; çcntenodj T E[l ter]ç[ero] a. 1. çtnt. t.j 
trous de ver, — 2. G tr/go e todod panea en ...; T tWgo [e todoja 
panea en 1. erraa t.j trou de ver, — 3. G eataua delocj arbola ... 
facud.; T efta[ua deioja arbole? ... facud.; trou de ver, — 4. G ... af. 
yualo mal m.; T el tau[arr]o ... yualo ina[l nior]di[endo] ; trous de 
ver. Nous mettons tauarro £* non tauano, parce ^ue avant l'o on voit 
nettement le has de deux r. = 1293. — 1 . G començaua; T Com]eiz- 
çan ... cKïcaa codornjaea — 2. G (f° 71 r°) aaca barrila ...j T facar 
... poa h. — 3. G ... mordedora f. traer ...j T traer — 4. G, T ... 
t. a . . • ^^ 


* p ^ Ze commencement d'une voyelle biffés» 
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1294 tre(7 labradorec; vjiijen todos vna carrera, 
al Segundo attende el que va en delantera, 
el terçero al Segundo atiendel en frontera, 
el qi/e vjene non alcança al otro quel efpera. 

iiçS El pr/mero coinja vuas ya maduras^ 

comja maduros fîgos delaf fygueraf dura?, 
trillando e ablentando aparta pajas puraj, 
conel vjene otofio con dolençia? e curaa. 

1296 El Segundo adoba e rrepara carralea, 
eftercuela baruechos e facude nogales, 
comiença a bendimjar vuas de los parrales, 
efconbra los Raftrojos e çerca los corrales. 

1297 Piffa los buenos vjnos el labrador terçero, 
fynche toda? fus cubas como huen bodeguero, 
enbya derramar la fienpre al ero, 

açerca fe el jnv}erno bien como de pr/mero. 

1298 yo fuy marauillado deCque vy ta! vifion, 
coyde que fofiaua pero que verdat Ton; 
rrogue a mj Seflor que me diefe rraçon, 
por do yo entendiefe que era o que non. 


LXXXVII 
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1294* — I* G ••• yjenen t. por v. c; T t. caualleroj rienen t. por 
▼. c. — 2. G, T ... el delà d. — 3. G atendjolej T ... atyende 
lo en rrybera -— 4. G ... q«e le e.; T ... qtiele au pera = 1295. — 

1. En marge de G : agoftoj T (f° 13 V°) G, T ... c. ya laf v. m, — 

2. G comîe ... de la (sic) ...; Te. loa m... — 3. G t. e bel dando e 
apartando ...; T t. abentando apartando ... — 4. G otonjo; T do- 
lençia =z 1296. — \ . En marge de G : fetie^bre; G, T ... e aprieta 
c. — 2. G = 3. e. loa b. e feguda loti N.; T = 3. eftercola b. f. loà 
n. — 3. G = 4. ... vendemjar v. de fuj p.; T = 4. coiniefa ... de 
fua p. — 4. G = 2; T =: 2. ... rreftr... curralea = 1297. — 1. G 
En marge : otubre; — - 2. G jnche t. laf c...; T finchë — 3. G ... la 
femiente ...5 T e. a d. la aymie/xte ... — 4. G acerçaj T trou de 
ver après como qui emporte la fin du v. = 1298. — 1. G fuey; 
T ▼y[aion]j trou de ver. — 2. G, T cuydeme q... [T f[on] } trou de 
ver] — 3. T rr[ojge ... [Senjor ...j trous de ver, — 4. T ... era eq. n. z= 
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JUAN RUIZ. 

S 1299 El mi Seflor don amor Como onie letrado, 

en fola vna palabra pufo todo el tratado, 
por do el que lo oyere fera çertifîcado; 
efta fiie rrefpuefta, Su dicho ableujado : 

i3oo « £1 tablero, la tabla, la dança, la carrera 
« Ton quaîro tenpcrada? del afio del efpera, 
tf los omef Ton los mefes, cofa es verdadera, 
<x andan e non fe alcançan, atienden fe en Ribera «.-^ 

i3oi otraa coffaj eftrafia? muy grauej de créer, 

vy mucha? en la tienda; maf por non vos detener 
e por que enojo fofo no« vos q^^erria fer, 
non quîero delà tienda maf prologo fader, 

i3o2 Myo feflor, defque fue fu' tyenda aparejada, 
vjno dormjr aella, fue poca fu eftada ; 
defque fe leuanto non vjno fu mefnada, 
los maf con don carnal faajan fu morada. 

i3o3 Defque lo vy de efpaçio, como era fu criado, 
atreuj me e preguntel que el tyenpo pafado 
{ como nunca me vjera o do avja morado? 
rrefpondjo me con fofpiro e como con coydado. 

Ctf T 1299* — I. G ••• f* a. c. era I.; T .*. c. era 1. — 2. G ... v. copia 

p...; T ... V. copya ... ditado — 3. Gtpero qu/'en lo leyere a. çertef.j 
T para qaien lo bie/i leyre (mc) f. ç. — 4. G e. f. fu rr. e fu d. 
abreu.; T e. f. fu rr... abreii. =1 1300. -r 1 . T el t. e la t. la d. e 
la c. — 2. G (f« 71 V)î T ... d(fla efp. — 3. T (CI, f» 14 r») — 
4. G ... alcança ... carrera j T ... atyenden en rr. = 1301. — 1. G 
graua; T graue — 2. G ... por uoa n. d.; T ... por v. n. demeter — 

3. G ... enojoao n. v. qui'ero feer; T ... enojo n. v. queria faaer — 

4. G, T ... t. mayor p. f. = 1302. — i . T El mj a... — 2. G v. 
d. enlla ...5 T v. a d. a e. e £.». — 3. G d. q. fue leuantado n. vido 
...; T d. q. fue leuantado ... — 4. G !• m. c. c... eatada ; T eftada 
=1 1303. — I. G le; T [decjjpaçioj trou de ver, — 2. G a. me a 
preguntar le del t. p.; T [atr]e[uji|me] apreguntar lo qae enel t. p.; 
trous de ver. — 3. G ... e do ...; T [co|m[o] ... v. qae do ...; trous de 
ver, — ^. G cuydado; T rrefpon[dio]mec. fufp... cuyd.; trou d^ ver,=z 

* Dans l'interligne, 
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i3o4 Dyxo : « en la jnvernada vifite affeuilla, S 

« toda el andaluaja, que non fynco y villa, 
« ally toda perfona de grado fe me omjlla, 
« andando mucho viçiofo, quanto fue maraujUa. 

i3o5 « Entrada la qi/arefina vjne me para toledo, 
« coyde eftar viçiofo, plaaentero e ledo, 
(( falle grand fantidat, ûco me eftar qi/edo, 
« pocos me rrefçebieron njn me fe^jero/t de\ dedo. 

i3o6 « Eftaua en vn palaçîo pyntado de almagra, (f^ 78 V®) 

« vino amj mucha duefla, de mucho ayuno magra, 
a con muchos pater noftres e con mucha oraçion agra, 
«t echaro/x me de la çibdat por la puerta de vifagra. 

i3o/ a Avn qi/zfe porfiar, fuy me para, vu monafterio; 
« falle por la cauftra e por el çiminterio 
« muchaf rreligiofas rreaaiido el'falterio; 
« vy que non podja fofriraquel laaerio. 

i3o8 a Coyde en otra orden fallar cobro alguno 
n do perdiefe laaerio : non pud fallar njnguno ; 
(( con oraçion ^ lymofna e con mucho ayuno 
« rredrauan me de fy coïïîo fi fuefe lobuno. 


1304. — I. G dia en eyuern. viate ...; T dia ... vyfte ... — 2. G G, T 
... q. me n. f. v.j T E t... que n. me f. v. — 3. G a. todo prefona ... 

— 4. G andiit m. V. como por m.j T andud m. v. tanto que m. 1= 

1305. — I. G, T entrada de q... [T vyn] — 2. G, T cuyde — 

3. G f. ay g. (S. e f. me y e. q.j T f. y g. f. e f... — 4. G ... rrefçi- 

bia/t ... faaia« ... = 1306. — 1. T (£° 14 v°) — 3. G ... noftera 

e c, o. egra ; T ... e c. o. a. — 4. G ... p. p...; T echeron = 

1307. — I. G non qaeae yo p. e fueme ... moneaterioj T no« q. 

p. E f . me avn raoneft. — 2. G (f° 72 r°) fallaua p. efa calaftra 

r ... ; T f- p. efa clautra ... çimii. — 3. G muchoa rreligiojoa ... 

— 4. G podian; T e vy... p. pafar efte 1. =: 1308. — 1. G, T 

cuyde — 2. G ... laaeria n. pude ...; T laaeria — 4. G, T arre- 

draiian fe de m] c... = 
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S i3i7 ffycllamar trota conventos, la mj vîeja fabida; 

prefta e placxentera de grado fue venjda; 

rroguel que me catafe algi/na tal garrida, 

Ca folo fyn conpafia era penàda vjda. 
i3i8 Dixo me que conofçia viia byuda loçana, 

muy rrica e byen moça e con mucha vfana ; 

àiç : « açiprefte^ amad efta, yo ire alla maflaïïa^ 

a En efta rrecabdamos, nueftra, obra non ef vana ». -^ 
l3i9 Con la m\ vejecruela enbiele ya que^ 

cou ellaf eftas cantigaf que vos ^qui Robre^ 

ella non la erro e yo non le peque ; 

fi poco ende trabaje, muy poco endè faqz/e. 
l320 affaç ûço mj vieja qu^nto ella faaer pudo, 

maf non pudo trabar, atar, nj/z dar nudo ; 

torno ami niuy trifte e con coraçon agudo ; 

èïç : « do non le quieren mucho, non vayaf ameiiudo ». — 


De coxno el arciprefte fue enaxnorado de vna duena 
que vide eltar faç)endo orâçion. 

i32i Dia era de fânt marcos, ffue fief ta feîialada, 
toda la fanta igle/ia fa? proçefion onrrada, 
de laf mayoref del aflo, de xriftia.nos loada; 
acaeçiome vna ventura, la fiefta non pafada. 
(fo 79 V**) i32i vy eftar vna duefia, fermofa de veltad, 

rrogando muy deuota ante la majeftad; 
rrogue ala mj vieja que me ovjefe piadat, 
E que andudiefe por mj paffos de caridat. 


G, T 1317. — I. G En marge, d'une encre plus foncée : trota covent< 

T f. 11. a t... — 3. G rrogele ... guarda ; T guarida — 4. G q<t< 
e f...; T qatf folo ... — Gt & T manquent jusqu'à la c. i33i compri. 
Il est a remarquer que G passe à 1 332 en cours de page, et T au ver 
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i323 EHafijo mj rruego, pero coa aiitipara, 

dixo' : « non qz/erria efta que me coftafe cara 
« como la marroqz/za que me corrio la vara; 
. a maf el leal amigo al byen e al mal fe para ». — 

1824 ffue* conla pleytefia, tomo por mi afaii, 
ficofe que veudie joyaf, ca de vfo lo han, 
eiitro en la pofada, rrefpuerta non le dan, 
non vido ala mj vieja ome, gato nj/z can. 

i325 Dixol por que yva e diole aqi/eftos verffos. 

« Seilora », — di7, — <( conprad traiieferos e avjefos ». 
dixo la buciid duefla : « tufdeajreT traujefos 
« entyende los, vrraca, todos efos y efos ». — 

1326 « ffija», — dixo la vieja, — « ^ofar vos he fablar? » — 
dixo ladueila : « vrraca, ^por que lo' has de dexar? » — 
* Sefiora, piiej yo digo de cafamjento far, 

(( ca maf val fuelta eftar la viuda que mal cafar. 

1327 « Maf val tener algu« cobro, mucho ençelado, 
a ca maf val huen amjgo que mal mariJo velado, 

« fija, quai vos yo daria que v07 ferie mandado, 
« muy loçano E cortef, Sobre todos efmerado ». — 

1328 Sy Recabdo o non la buena meuffajera, 
vyno me muy alegre, dixo me dela^ przmera : 

« el que al lobo enbia, ala fe carne efpera ». — 
eftos fueron los verfos que leuo mj trotera : 

ï329 ffablo la tortolilla ene\ rregno de rrodaj, 

diç : <( ^non aveJef pauor, vos, laf mugeref todaa, 
tf de mudar vueftro amor por aver niieua? bodaa? 
rf por eade cafa la duena con caiiallero apoda? ». — 


a 


evant ce vers : nota. 


'D, 


fvant ce verSy une main. 


' s biffée, 
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, r? V i33o E defqiie ffue la duefla cou otro va cafada, 
^ ' efcurofe de mj e de mj fue efcufada 

por non fa^er pecado opor non fer ofada \ 
toda muger por efto non ef de orne vfada. 
i33i Defqiie me vy feflero e fyn fulana folo 

enbie por mj vieja^ ella dixo : « ^ado lo? » — 
vjno anij rreyendo, dir : % omjllome, don polo, 
« fe aq:/e buen amor <\ua\ buen amiga bufcolo ». — 

De como trota conventos conilejo al arçipreite 

que amale alguaa monja 
e delo quele contelçio conella. 

i332 Ella dixo : « amigo, oyd me vn poquiello, 
(( amad algi^na monja, creed' me de conffejo, 
« non fe cafara luego, njn faldra a conçejo, 
« andaref en amor de grand dura fobejo. 

» 333 « yo la feruj vn tîenpo, more y byen diec afios, 
« tienen afus amjgos viçiofos fyn fofafios; 
« jqifîen dirie lof manjarea, los prefentef tamailof, 
« los "iïïïïchos letuarios noblef e tan eftrafios! 

1334 « Muchof de letuarios lef dan muchaf de vejef, 
u dia citron, codonate, letuario de nueaef, 
« otros de maf q:/antia de çahanoriaf rrahe^e? 
« enbyan e otraj cada dja arreuecef. 

G, T 1332. — I. G (f° 72 V°, suite) e. me d. a. o. vn poqaillejoî 

T (£° 15 V") E. me d... poqu/llo — 2. T ... monga cred ... — 
3. G cralira ; T faldera — 4. T andaredea = 1333. — 1. G - *• 
e m..,ay ...; T yo laa f. vn t. dure y ... — 2. G tiene ... v. f f. <r« "^ 
3. G ... m. e 1...; T q. diere 1... — 4. G ... nôblef e mucho e.J * 
1. noblej 1. muchoa e quan e. = 1334. — 1. G (f" 73 r°) ••• ^* 
dan...; T m. 1. fe d. alaa deii. — 2. G d. ç. e c. « 1...; T ^' Ç" 
çedonte e 1... — 3. G ... qaantiaj e de çinoriaor rreh.; T ... contia 
oxrors maa rrefejea -— 4. G, T e. vnoa a otroa c. d. a vejea = 

* Le premier e âanî l'interligne» 
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i335' « Comjnada, alixaudria, coiiel buen dîagargante, S 

« el diaçîtron abatys, con el fîno geugîbrante, 

« miel rrofado, diaçiminjo, diantiofo va delinte, 

« e la rrofeta noiiela qui deuiera deciir ante. 
i336 «r adraguea ealfenjque conel eftomatricon, 

« e la garrîofilota con dia margaritoii, 

« tria fandalix muy fyno con diafanturion, 

« que ef, para doilear, preçiado e noble don. 
i337 « ffabed que de todo açucar ally anda bolando, 

« poluo, terron e candy e mucho del rrofaio, 

a açucar de confitef e açucar violado, ^ 

« E de muchaf otra? guifaa que yo he olujdado. 
i338 « Monpefler, alexandria, la nonhrada valençîa, (f« 80 Y^) 

a non tyenen de letuarios tantes nia tanta efpeçia; 

a los maf noblef prefenta la duefla que? maf preçia, 

« en nobleoas* de amor pone/x toda fu femençia. 
1339 flt E avn vos dire maf de qu^nto apiendi : 

« do an vino de toro non enbian valadi : 

« defque me pjrti délia? lodo efte viçîo perdy; 

<f quien a monja? non ama, non vale vn marauedy. 

1335. — I. G c. alex conel fino gingibrate; T c. nlex... — 2. G G T 

Manque; T ... alatri? ... gigibrante — 3 G m. rr. e diacaminô dia 
antofyo va dlante; T m. rroaada e dia corn) no da/t configo e van d. 

— 4. T ... deii. no/tbrar [an]ie, trou de ver =z 1336. — 1. G adragea 
... eftiomaticoff^ T adrage £ alfenja ... eftromntia — 2. G ^ la gario> 
felaera c...; T e la gario fleta ... margarico — 3. G t. ciandel m... 
dia fattirion; T cria fandaly ... dia rat<')gicon — 4. G ... preçiojo n. 
d.; T ... p. corner p... =■ 1337. — 1 . G. f. q. t. acuçar ... bollando; 
T d. q. t... bcildonado — 2 T p. e l... — 3. G ...ce inucho del v. 

— 4. G de m... q. ya he o.; T e de o. m. g. q. ya me he o. = 
1338. — G I. m. ^ alif. e n. v.; T (CIII, f° 16 r°) m. E alyx. 
E la n. V. — 2. G, T n. t. 1. t. n. t. [G tata] e. — 3. G ... f{ue m. 
fe p.j T ... nobrea prefenteci ... qae ra. fe p. — 4. G ... p. fu he- 

:ia ; T ... ponc t. fu hem. ziz 1339. — 1 . G e a. al u. d. de q. 
i.j TA. V. d. al de q. y a. — 2. G En marge : vino; ... n. 
2 de valla</oZidj T dan v... n. beue» de v. ^ 4. G q. amorej 
\arauedy -y T ... n. fyerue n... rauedy ■=. 
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1 340 « ffyn todaj eftaj noblejaj haii niuy bueiiaf maiieraf, 
tt Sou niucho encobiertaf, donofacr^ pla^eiitera?, 

a maf labeii e maf valeii fus moça; coc7Jnera7, 
<c para el amor todo, que dueflafde fiieraci. 

1341 « Como ymajenef pyntada?, de toda fermofura, 
« fîjaT dalgo muy largas e franca? de natura, 

« graiidef demandaderaj, anior fienpre lef dura, 
« cou niedjdaj conplida? e cou toda mefura. 
1842 « Todo placer del mundo e todo buen doiiear, 
w ffolaj de mucho Sabor e el falaguero jugar, 
<i todo ef enlaf monja? maf que en otro lugar; 
« prouad lo efta vegada e quered ya foffegar ». — 

1343 yo le dixe : « trota couventos, efcucha me vu poqwUo 
« ^ yo eiitrar como puedo, ado non fe tal portillo ? » — 
ella di7 : « yolo andare en peq//efio rratillo; 

« c\uiei\ fa je la canafta, fara el caneftillo ». — 

1344 ffuefe avna monja que avja Serujda, 

dixo me quel preguntara : « ^qua\ fue la tu venjda? 
tf ^colïïo te va mj vieja, como' pafacj tu vjda? » — 
« Seflora », — dixo la vieja, — « afy comunal vyda. 


G, T 1340. — I . T Sy t. e. cofa j h. b. m. — 2. T encubiertaa — 3. 6 m. 

V. e m. a. fiu ... — 4. (G £° 73 V°)j T ... a. del mu/ido q. algunan d. 
de f. =: 1341. — I . G ymiigen — 2. G f. de a...; T f. d. e m... — 
3. G Manque; T g. doneaderaa a... — 4. G coraedjda^ bien cunp... 
todo m.; T comedidaa :=: 1342. — 1. G donearj T ... m. t... — 
2. G a. de m. plaaer el f. j.j T f. in. plaaer E ... — 3. G Manque, = 
1343. — I. G En marge, d'une encre plus foncée : trotacouenios — 
2. G ... do ... portiello; T do — 3. G Manque; T ando — 4. G 
canaftiello; T <{ue q... canaftyllo = 1344. — 1. T (f® 16 V°) ..• 
ino.Tga ... ferujdo — 2. G ... qaal fiiera fu venjdo; T ... quele ... q. 
fuera fu v. — 4* G a. d. afi a cuin. iTied|da ; T or. dis afy ala cuiti. 
medida zn 


' te hiffé. 
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1845 « Defque me pjrty de vos avn açiprefte firiio, 
a mançebo byen andante, de fu ayuda biuo, 
« para que avos fîrua cadal dja lo abyuo, 
« Sefiora, del couveuto non lo fagades efqi/îuo ». - 

1346 Dixol dofia garoça : « ^enbio te el ami ^ » — 
dixele : « no«, Sefiora, maf yo melo comedi; 
« por el byeu que me fejjftes eu quaiito vos feriij, 
ce para, vos lo querria, tal que mejor non vy ». — 

1847 aqi^efta buena duefla avje fefo bien Sâno, 
era de buena vida, non de fecho lyuiano, 
diç- : « afy me contefçeria con tu conffejo vano, 
« como conla culebra contefçio al ortolano. 


XG 

(f^ 81 r«) 


Enxienplo del ortolano e delà culuebra. 

1848 tt Era vn ortolano byen finpre e fyn mal; 
« enel mef de enero con fuerte tenporal, 

(f andando por fu huerta vido fo vn peral 
a vna culebra chica^ medio muerta atal. 

1849 *^ Conla nieue £ conel viento e co/zla elada fria, 
« eftaua la culebra medio amodorrida; 

« el olïïe piadofo qx/ela vido aterida, 

« doliofe mucho délia, q///fole dar la vjda. 

1345. — I. T arçiprefie — 2. G m. e b... — 3. G cada } T p. q 
el v... rrrz 1346< — 1. G En marge : [gjarçota ; le g coupé par le 
relieur; dixo d. garçota ...j T dyxo d. garoça ... — 2. G dixle 
T dixole — 3. G del b... v. yo f.; T del b... — 4. G mijorj T .. 
qcierr. que mij. niinca vy = 1347. — 1. T avia — 2. G era [devant 
/'e // y a comme un c, & on est tenté de lire cera] ... e non ... 
T ... e non ... — 3. G contefçe^ T co/itefe — 4. G ... culuebra .. 
ortalano; T c. cola ... ortelano = 1348. — 1 . G (f ** 74 F») En 
marge : enfienplo; ... ortelano b. finple ...j T ortelano — 3. T ... 
V. fu vn p. — 4. G V. culuebra ch. média ... zii 1349* — i. G nief 
— 2. G ... culuebra de frio amodorida ; T ... c. del frio a. — 3. G 
... p. en q... atordjda j T ... p. def q... — 4. G Manque^ T ... délia 
e q.. . zz^ 
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(f« 81 yo) 


i3*o a tomola eiila faida e leuola afii cafa, 

« pufola çerca del fiiego, çerca de bueiia blafa^ 
(( abiuo la culebra, ante quela. el afa, 
« entro en vu forado defa cOTJiia rrafa, 

i35i « aqz/efte orne bueiio dauale cada dja 

« del pan E delà lèche e de quanto el conija; 

« creçio coiielgra/id vyçio e conel grand bien que tenja, 

« fanto que fierpe grande a todo7 parefçia. 

i352 « venjdo 67 el eftio, la fief ta affyncada, 

« que ya non avja nijedo de vjento n\n de elada^ 

« falyo de aqi/el forado fafiuda E ayrada, 

« comeiiço de enponçofiar con veiijiio la pofada. 

i353. M dixole el ortolano : « jvete de aqi/efte lugar, 
« non fagas aq«/ dapno! ^ — « ella fuefe en fafiar, 
« ablaço lo tan fuerte que\o querriSL afogar, 
« apretandola* mucho, cruel mente, fyn vagar. 

i354 « alegrafe el malo endar por nijel venino, 
« E por friicto dar pena al amjgo e al veajno, 
« por piedat engano donde bien le avjno : 
« anfi derecha mente amj de ty' me vjno. 


G, T 


1350. — I. T (CIIII, f° 17 r°) ... en fu f... — 2. G ... f. e ç... 
brafa; T p. la cabe el f. açerca ... brafa — 3, G rreboluio la 
eiieluebrn ...j T rrebeii'io la ... aiga — 4- G ... de fu c. rr.; T ..^ 
de la c. rr. =: 1351. — i . G ... daiial cadja d.; T cadal — 3. G, T 
... e conel [T connel] h. q. t. z=z 1352. — i . G v. el eftiuo e la ...j 
T V. el e. e In ... — 2. G ... ai'ie (sic) nada de ..,; T q. n. auje ... — 

3. G, T yrada — 4. G ... aponçonar de v'ino ,..j T c. aponçonar c. 
vynjno ... zn 1353. — 1. G dixo el ortelano ...; T dixo el horie- 
lano vête defte 1. — 2. G dano; T ... dano e. f. fe a enC. — 3. G 
Abraçol t. f. quel qucrle a.} T abraçofe ata« f. quele querta a. — 

4. G, T [G aprentandolo] ... c. m. afyluar =: 1354. — 2. G ... 
fruto de p... e v.j T ... friita ... e y. — 3. G dende; T. p. piadat e, 
ende b... — 4. G (f° 74 V°) afi j T afy ... avyno = 


' Au commencement du vers, al 
biffé. 


' vi biffé. 
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l355 « tu eftauaf coytada, poble, ffyn buena fama, 
« onde ôvjefes cobro non tenjas adama, 
« ayudete con algo, fuy grand tyenpo tu ama, 
« conffejas me agora que pîerda la m\ aima ». — 

i356 « ffefiora, » — dixolavieja, — « ^por q//e fo baldonada? 
(f quando tr<zyo prefente fo mucho falagada; 
« vjne manos vaajaf, finco mal efcultada; 
a conteçe me como al galgo viejo que non caça nada. 


Enxienplo del galgo E del lenor. 

i3Sj « El bue» galgo ligero, corredor e valyente 
ce avia, quando era jouen pies ligeros corrieiite, 
avia buenos colmjllos, buena boca e diente : 
« quantRÎ' liebres veya prendjalaj ligera mente, 

i358 « al fu Sefior el fyenpre algo le prefentaua, 
« nunca de la corrida vajjo le tornaua, 
« p\ Su fenor por efto mucho le falagaua, 
tf a todos fus veainos del galgo fe loaua. 


1355. — I. G ... cuyt. pobre e f...; T ... cuyi. pobre. f... — G, T 
2. G, T donde _ 3. G ... e fue ... — 4. G ... J). yo mj a. =: 

1356. — I. G CI. diae ... fo yo b.; T {f° 17 V°) S. dia v... foy b. 
— 2. G traygo; T trago — 3. G, T oy mif m. v. f. tan efcult. 
[T defcolcada] — 4* T fiete me ... q. c. n. = 1357. — G En 
marge : Infie/zploj G, T ... g. lebrero c... — 2. G auie ... 1. e cor- 
rienteorj T auje q. e. nueuo p. lygero c. — 3. G auje b. colmielloa ... 
e buen d.j T auje ... e biie/i d. — 4. G, T ... prendjela [T prendia] 
de buena mente = 1358. — 1. G afii) T A fu <s. el galgo galgo le 
p. — 2. G, T de la c. nunca v... — 3. G El fenor p. efo m. lo f.; 
T •.. efto le f. — 4. G a. t. lo(7 y...; T alabaiia; îe copiste avait 
d* abord mis alaba = 


• hgt hiffi. 
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JUAN RUIZ. 

s 1359 « Conel mucho lajerio ffue inuy ayna vjejo, 

« perdjo liiego los dientes e corria poqi^iello, 
tf fue fu Sçflor acaça e Salio vn conejo, 
« prendiol e nôl pudo teiier, fuefele por el vallejo. 
i36o « Kl caçador al galgo firiolo con vu palo, 

« el galgo qwerellandofe dixo : « j que mu«do malo ! 
« qz/audo era mançebo di^jaii nie : )halo, elo! 
« agora q//e fo viejo dijeii ç\ue poco valo. 
i36i « En nij joventiid caça por piej won ffe me yua, 
« amj Seflor la daua qi/zer muerta o qi/zer byua, 
« eftonçes me loaua, agora c[ue fo viejo me efqi/îua, 
« qi^ando nonle trayo nada no/t nie&laga njn me fylua -» 

00 „oi '^^^ *^ ^^^ byeiief E los looref muchos de mançebos, 

« defieiiden la fraqweja, culpa de la vejeç; 
« por fer el olïïe viejo non pierde por ende prer, 
« el fefo del bue/2 viejo non fe niueue de rrefeç. 
i363 « En amar al mançebo e ala fu ioçanja 
« E def echar al viejo e faaerle peoria, 
u ef torpedat e mengua e maldat e villanja; 
« enel viejo fe loa fu buena mançebia. 


G, T 1359. — I. G, T ... f. a. v. — 2. G ... corrie poqu/Ilejo, corrigé 

par le copiste sur : poqa/lloj T ... coriio poqttillejo — 3. T falto — 
4. G prendjo lo e non p. t. le e fuefele al v.j T prendio e .,, E fue- 
fele [a]l [v]allejO; trous de ver = 1360. — l . G, T feriolo — 2. G 
... qu^rellando deajendo ...; T ... querellofe e quexo q... — 3. G 
... deajen me hao haoj T ... dejye me h. halo — 4. G ... diaen me 
q...; T ... foy V. diaeme q... z= 1361. — 1. G juuentud — 2. G 
(£° 75 r°) ... m. f q. b. — 3. G eftonçe me 1. ya v...j T entonçe me 
1. por V... — 4. G q. non t. caça ... n\n me efquiun ; T ... trago algo 
nort ... n\n f. z= 1362. — 1. G ... e loorra ... mançebeor; T loî 
bueno(j e loorea ... — 2. G^ flaqweaa ; T de fiende la franque^a ... — 
3. T (CV, fo 18 r°) foer — 4. G rrehej; T ... de b... rrehe^ = 
1363. — I. G ... m. ef fu l.j T . . E A fu 1. — 2.»G E defechar le 
V. f. .. — 3. G En marge, d'une encre un peu différente : la bejea; 
T ... m. m... — 4. Gi T el buen v... = 
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1364 « El mundo cobdiçiofo ef de aqt^efta nati/ra; S 

n fy el amor da fructo, dando mucho atura; 
« non dando n\n fenijendo, el amor poco dura, 
« de amjgo fyii prouecho non ha el orne cura. 

i365 « byeii quanto da el orne, en tanto ef preçiado; 
(( quando yo daua mucho, era mucho loado; 
« agora que non do algo, fo vil e defpreçiado, 
« non ay * mençion nj« grado de ferujçio ya pafado. 

1 j66 « Non * ffe nienbran (m) algi/no? del mucho byen antyguo, 
« quîeii amal ome firue, fienprel fera mendigo, 
« el malo alof fuyos non lef prefta vn figo, 
« apenaf q:/el pobre viejo falla njngud amjgo. 

1867 a E, ffeflora, con vufco amj atal acaefçe : 
« feruj vos byen e fyruo enlo que cpntefçe; 
« por que vyn fyn prefente, la yueftrd. Saîia crefçe, 
« e f o mal denoftada Segud que ya parefçe ». — 


1364* — I. G codiçiojo — 2. G ... fruto d. lo mucha artiira} T el G, T 

a. da fruto ... — 4. T ... no» aya el ... z= 1365. — 1. G, T en 

q... — 3. G a. n...; T a. q. le n... — 4. G ... del f. p.; T n. han 

m. n. g. el a. p. zz: 1366. — 1. G ... mjenbra ... antigoj T n. f[ej 

njebra (sic) al guno del bue/z dicho ahtygo — 2. G q. atal o. f. fyenpre 

f. mengiiado; T ... dienpre j. m. — 3. G ... loi p...} T ... lej 

preçia vn f. — 4. G ... <{ue el ... falle a.j T ... poble v. f. a. z= 

1367. — I. G ... convôcô ... atal me conteaçe; T 1. dij nfy con 

vofco atn] tal a. — 2, G acaefçe j corrigé par le copiste sur : acaeaçej 

T acaheçe — 3. G (f° 75 V") vjne — 4. G fegTTnt} T aegu«d = 
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i368 « Vieja «, — dixo laduefia,— « çierto yo no« meiity, 
« por lo que me dixifte, yo mucho me ffenti, 
a de lo que yo te dixe, luego me arrepenty, 
« por que talente biieno entiendo yo en ty. 

1369 M Maf temome e Reçelo que mal engaflada fea, 
« non qx/erria que me fuefe como al mur del aldea, 
« conel mur delà villa yendo afa^er euplea; 
a deajr te he la faaaiia elynque la pelea. 


(fo 82 \o) EnXienplo del mur de moaferrado E del mur de 

gualfajara (sic). 

iSyo « Mur de giiadalajara vn lunes madrugara 
« fuefe a mon ferrado, a mercado andaua, 
« vn mur de franca barua rrefçibiol en fu caua, 
« conbidol ayantar e diole vna favaua (sic). 

1871 « Eftaua en mefa pobre buen gefto E buena cara, 
(c con la poca vianda buena voluntad para, 
« alos ' pobre? manjare? el placer los rrepara, 
« pagos del buen talente mur de gi/adalajara« 


G, T 1368. — 2. G p. q. lo que me dexiatea ...j -T delo q... — 3. T 

(i? 18 V°) arrepynty — 4. T talante == 1369. — 1 . G m. temo e he 
rr. q. e. f ; T ... e he rr. q. grand engafio fea — 2. T n. qurria .•• 
c. el m... — 3. G ... f. entrcga; T connel ... v, que yua f. e. — 
4. T fa^afia = 1370. — i . Or En marge : Infie/xplo^ guâdalbajara; 
T ... giiadalfajara ... madrugaua — 2. G ... ferrando al m. andado; 
T ... ferrando enel m. a. — 3. G ... rrefçebiol en fu poaada ; T ••• 
rreçebyolo afii pofada — 4. G haua ; T ... diol v. faua = 1371. "* 
I. G eata ; T Eftan en p. m... — 4. G ... talante ... guadalhajara; 
T ... talante ... guadalfajara =: 


Main* 
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1372 « la fu yaiitar comjda,*^! manjar acabado, 

(( conbido el de la villa al mur de mon ferrado, 
« que el martef qi^ifiefe yr ver el fu mercado, 
« e como el fue fuyo, fuefe el fu conbidado. 

iSyS « ffue conel affii cafa Ë diol mucho de quefo, 
« mucho toaino lardo que non era falprefo, 
t< enxuudjaj e pau cocho fyii rraçion e fyn pefo, 
« con efto el aldeano touos por byen aprefo. 

1374 " Manteles de buen lyenço, vua branca talega 
« byen llena de farina^ el mur ally fe allega ; 

« mucha onrra le ûco e ferujçio quel plega, 
« alegria, huen Roftro cou todo efto fe Uega. 

1375 (( Efta en mefa rrica mucha buena vyanda, 
« vn manjar mejor que btro amenudo y anda, 

'i E de maf huen (alente huefped efto demanda, 
a folaa' con yantar buena todos omef ablanda. 

1376 « Do comjan e folgauaw, en medjo de fu yantar, 
« la puerta del palaçio començo affonar, 

« abriala fu Sefiora, dentro quevrvâ entrar, 
(c los mure? conel mjedo fuxieron al andar. 


1372. — 2. G ... a mur de don ferra ndo; T raonfernartdo — 3. G Cr, T 

... m. el q. yr veer ... =. 1373. — 1. T ... del q. — 2. G E m ... 

— 3. T ... f. medida e f. p. — 4. G, T (G confto] touofe z=z 
1374. — I . G (f** 76 r°) m. del b. lino v. bl. t.j T blanca — 2. G, T 
apega — 3. T (CVI, f» 19 r°) ... que le p. — 4. G a. e b... fe apega j 
T a. e b... allega zn 1375. — 2. G ... m']), de o. am. ay a ; T m'ijor 

— 3. G talante; T calente zn 1376. — 1 . G comjert — 2. T ... c 
de a. — 3. Gi T abrie ... queria e. — 4. G foxiero/z; T fueron z=z 


' Main, 
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S 1877 if Mur de guadalajara entro eu fu forado, 

a el' huefped aca e alla fuya def errado, 
V non tenja lugar çierto do fuefe aiiparado, 
« eftouo alo efcuro, ala pared arrimado. 
o fiQ o\ ^^7^ " Çerrada ya la piierta e pafado el temor, 

« eftaua el aldeano con mjedo e con tr mor; 
« falagaual el otro de^jendol : « amjgo Seflor, 
« alegrate E corne delo que af maf fabor. 

i3;9 « Efte manjar ef dulçe, fabe como la mjel ». — 
« dixo el aldeano al otro : « venjno ja? enel ; 
« eP que terne la muerte, el patial le fabe fiel^ 
« aty folo ef dulçe, tu folo corne del. 

i38o « Al' orne conel injedo nol fabe dulçe cofa, 
« non tiene voluntad clara la vifta temerofa, 
« con mjedo de la muerte, la mjel non ef fabrofa, 
« todaa cofacj amargan en vida peligrofa. 

i38i « Maf qutero rroer faua Seguro e en paç 

«. que comer nTjll manjares corrido e fyn folaa; 
« laf * vianda? preçiadaa con mjedo fon agra^, 
« todo ef amargura do mortal mjedo yad, 

G, T 1377. — I. G gaadalhajara î T ... guadalfajara e. fe en ... — 2. G 

fuyendo} T el h. alla e aca f... — 3. G manparado — 4. G eftidoî 
T eftudo [correction de eftodo ou efiedo] el efciidero a ... [ala p. Jeux 
fois] z=z 1378. — I. T çerra[da] ... p. p...; trou de ver — 2. G, T 
... c. fîebre e c. temor — 3. G f. le el o. e dixo a. f.j T ... diayendo 
ya a. a. — 4. G ... af n. =: 1379. — 1. G, T ... d. e a... — 
2. G, T ... ;ild. V. yaae ... — 3. G al q... panar [le gratté] rs. a. f.; 
T al q. toma la puerta el panar f. a. f. — 4. G ... d. e tu .,.; T Aty 
ei d. e tu ... — 1380. — I . G ... non 1...; T ... non f. d. la c. — 
2. G, T ... velurttat c. la vidn t. — 3. G (f^ 76 V°); T (f« 19 V") 
temjendo enla m... faborofa — 4. G t. .eataa a...j T ... en la v. p. =: 
1381. — I. T fauad — 4. T jaj •=. 


' hu biffé, 
' Main. 
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i382 « Por que taiito me tardo, aqi/î todo me mato S 

<(. del mjedo que he avjdo^ quando bien me lo cato, 

« como eftaua folo, fy vinjera el gato, 

« ally me alcançara e me diera mal rrato. 
i383 « Tu tyeiief grandef cafaa, maf ay mucha conpafia; 

« comef miichaf viandaf, aqi/efto te engafia; 

« buena' mj pobleaa enffegura cabafia, 

« que mal pifa el ome, el gato mal Rafcafla ». — 
1884 « Cou paç E Segurança ef buena la pobleja, 

« al rrico temerofo ef poble la rriqueja, 

« fyenpre tyene rreçelo e cou mjedo trifteaaj 

« la* pobredat alegre ef Segura nobleaa. 
i385 « Maf vale en convento laci fardjnaîT faladaf 

« E facjer adjoŒ ferujçio conlaf dueîias onrradaf, 

«t que perder la mj aima cou perdiaej affadaa 

« E fyncar efcarnjda cou otraa def errada(7 ». — 
i386 « Seflora », — diç la vieja, — a defagujfado façedef, (f® 83 V*) 

« dexar placer E viçio E laaeria qi/eredef j 

« anfy coïïîo el gallo% vos anfy efcogedef; 

« decjjr vos he la fabla e non vos eiiojedef. 

1382. — 2. T ... q. cogi q... — 3. G, T venjera — 4. T ... d. G, T 

negro rr. -— 1383. — 1 . T Correcteur en marge : o[jo] — 2. G comen ; 
— Te. muchod ma/ijare? ... — 3. G b. ef mj pobr... T b. ef m\ 
plobr... — 4- G .. o. al g...^ T q. el o. m. p. E el ... := 1384. — 
I. G en p. e con f. ef rrica la pobr,; T ... ea rrica la p.; correcteur 
en marge . o|jo] ^ 2. G ... pobre fii rr.j T el rr... pobre en fu rr. — 
3. T t. f. rr. con m. et. — 4. G, T ... ef muy noble rreqaean [T rri- 
que^a] = 1385. — 1. G m. valen en covento ...; T correcteur en 
marge : o[jo] — 2. G f. ad...; T faayendo ad... — 4. G, T ... efc. 
como o. deferr. =. 1386. — 1. G, T d. la v. a... ^ 2. G ... v. e 
defagifado que (sic); T ... v. 1. q. — 3. G afi ... galgo v. afi e.; T 
afy ... afi efcogeredea — 4. T ... fabra ... enojaredea nr 


' nota. 
• Main. 


Corrigé sur galgo par le copiste. 
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Exienplo del gallo que fallo el çafir enel muladar. 

S 1387 « andaua enel muladar el gallo ajeiijo; 

« eftando efcarbando maîlanâ conel frio, 
« fallo çafyr culpado, mejor orne non vido ; 
« efpantofe el gallo, dexol como fandjo : 

i388 « Maf qi/erria de vuaj o de trigo va grano 
« qwe aty nj/z açiento talef ea la nij mano ». — 
« el çafir diol Refpiiefta : « bien te digo, villano, 
« qi/c, fy me conofçiefej, tu andaria^ loçano. 

1889 « Sy amj oy fallafe ciuien fallar me deuja, 
« fy aver me podjefe el que me conofçia, 
« al que el eftiercol cupbre' muctio rrefplandefçeria; 
« non conofçes tu n\n fabes quantoyo merefçria (sic) ». 

1390 « muchos' leem (sic) el libro, toujendo lo en poder, 
« que non faben que leem (sic) nin lo pueden entender; 
« tyene/2 algi/wao" cofaa preçiadaa e de qwerer, 
« que non lef ponen onrra la qua\ deujan aver. 

G, T 1387. — I. G En marge : jnfie/iploj En vn rauralda and. el g. 

[aujjando. La partie supérieure des deux premières lettres de au], est rongée 
par les vers; il semble pourtant ^u'il y ait un a & un 11 ou n ; T (CVII, 
|o 20 r°) En vîî muradal and. el g. çerca vn rrio — 2. G (f** 77 r°)î 
T ... de manana co«nel f. — 3. G ... golpado el nu«ca mij. v.; T f. 
vn ç. colgado mij... — 4. G ... g. e dixo c. a ; T e. fe el vyllano E 
dixo c. f. = 1388. — I . G hiiaa; T m. qaeria E de v. qae de t... — 
2. G ... en mi m. — 4. G ... tn feriaa 1 ; T ... lu aeriaa oy 1. = 

1389. — I. G E fi ... f. el que me f. d.j T ay oy ami f... — 3. G 
al quel e. cubre m. rrefplad.; T aquel efi. qae me cubre m. rrefplad. 
— 4. G n. eniienàei njn ... merefçïâ'i T n. efcojev n... mereçia = 

1390. — I. G, T m. leen el [T enel] 1. e tiene« lo ... — 2. G, T 
... leen n. lo faben e. — 3. G, T i. algK«oj [T alguna] coîia pre- 
çiada ... — 4. G ... le ... la qwe deuien a. j T ... le ... lo que deuje A. zz: 

* Le p est peut-être hifjé, \ * Main, 
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1391 « A quten da djos ventura e 110/zla quîere tomar, S 
« non quiere valer algo, n\n faber, nj/i pujar, 

« aya miicha laaerîa e coyta e trabajar, 

« contefçel corïîo al gallo que efcarua enel miiladar. 

1392 « byen afy acaefçe avos, dofla garo-a ; 

« queredef en couento maf agi^a coula orça 

(f que coa taça? de plata e eftar ala roça 

« cou efte mançebillo que vos tornaria moça. 

1893 « Comedef en convento Sardjna? e camarone?, 
« verçuelaf e la^eria e los duros caçonef, 
« dexadef del amjgo perdiçes £ caponef, 
« perdedef vos coytadaj mugeref fyu varonef. 

1394 a Coula mala vyanda, coiilaf Saladaf Sardjnaa, /«o qa \ 

« con fayaf de eftamefiaf comedef vos mefqttniaf, 
tt dexadef del amigo laf truchaf, la? gallynaf, 
« laf camiffacj fronçidaa, lof paîios de mellynaf ». — 

1895 Dixol dofia garoça : <( oy maf no te dire, 
« enlo que tu me dijef, enCe]llo penffare, 
« ven cras por la rrepuefta e yo tela dare, 
« lo que mejor yo viere de grado lo fare ». — 


1391. — 2. G n\n q... — 3. G, T cuyta — 4. G cunta le c... G, T 

efcarbaua ... muradal; Tcontefcnl tal c... q. cftaua enel muradal 

= 1392. — I. G conteçe — 2. G, T cowvento — 3. G ... p. eft... 

— 4. G tomarie = 1393. — 1. G Amadea en cov...; T (£** 20 V**) 

>->r 2. G ... 1. loa ... — 4. G (f«î 77 VO)î T cuytadaa z= 1394. — 

I. G ... con fal. f.; T ... V. E c... — 2. G c. f. deftamena pafadea 

[pafadeor du correcteur sur un mot <jui a été gratté & est illisible] u. m.; 

T c. f. eftabrenaa ... mifq. — 3. G ... a. t. e g.; T ... t. e 1. g. — 

4. G ... f. e 1... raeliïïdj; T 1. c. labrada? E 1... = 1395. — i. G 

dixo d... nort ...; T dixo d. goraça ... non ... — 2. G en lo q. me 

tu d... — 3. G rrefpuejta ; T ... rrefp. que yo ... — 4. G lo mij. q. 

yo v..,5 T lo q. yo mij. ▼... = 
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1396 otro dja la vieja fuefe ala mongia 

E fallo ala duefla que eu la mifa feya : 

« i yuy? yuy! » — dixo, — « Seflora, ]que negra ledanja! 

« en aqi/efte rroydo vos fallo cada vja. 
1897 (c o vos fallo caiitando o vos fallo leyendo, 

a o laf viiaf conlafotraT coiitendiendo, Kefijendo; 

u nunca vos he fallado jugando n]n Reyeiido ; 

(f verdat d'ue mj amo acomo yo eiitieiido. 

1398 « Mayor Roydo faaen, maf boTea fyii rrecabdo 

« die(7 aiifare? eu laguua que çïênt bueyej eu prado; 

a dexat efo Seflora, dire vot vu maudado, 

« puef la mjfa ef dïcha vayamo? al eftrado ». — 

1399 Âlegre va la mouja del coro al parlador, 
alegre va el frayle de terçia al rrefitor, 
qutere oyr la mouja Nueua? del eutendedor, 
quiere el frayle golofo eutrar encl tajador. 

1400 « Sefiora », — dÎŒ la vieja, — « dire vod vu juguete, 

« non me coutefca como al afno coutefçio conel blauctTei 
« que el vio co/z fu Seflora jugar euel tapete; 
« dire v07 la fabljUa, fy me dade? vu Rifete. 


G, T 1396. — I. G, T monja. — 2. G e f. la ala monja q. en m. f.j le 

correcteur a biffé la après fallo $ T ... en coraço/t f. — 3. G yuy d. a. 
q. luenga l.; T yhuy d... — 4. G, T dia = 1397. — 1. G ... c. 
iioa f. rieyendo — 2. G Manque; T laa ... c, e rriedo — 3. G Man^ 
que; T rriendo — 4- G ... A c. vo veyendoj Vo de vo repassé par 
le correcteur; T ... amo O c... zr: 1398. — 1. G m. rr. e m. voaeci [ou 
vejea] ... — 2. G buexea; le correcteur a ajouté au commencement de ce 
vers : faaertj T ... boy<j en plado — 3. G ... T. e dea/r uo<j he vn m.; 
T ... diier V. he vïï m. = 1399. — i . G ... la duena de cara al par- 
lator — 2. G allègre} T ... el mo«ge ... — 3. G ... la dueiîa n...; 
T (CVIII, fo 21 r«) — 4. G q. f... = 1400. — 1. G diae la v. 
J...J T dij la V. <j. diaer v. he viï j. — 2. G ... c. conufco c. al a. conel 
plachetej T n. me cuentan co/sbiifco c. al a. connel b. — 3. G q. le 
V... — 4. G fabliella; T d'iier v. he la fabra fy dierdev ... = 
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Enzienplo del afno e del blanchete. 


1401 « Vn perrillo blanchete con fu Sefiora jugaua, S 
« con fu lengua e boca laa manoa le befaua, 

« ladrando e con la cola mucho la fallagaua, 
« demoftraua en todo grand Amor q^/ela Amaua. 

1402 « Ante ella E fus conpaflaf enpjno fe tenja, (p 84 V*) 
« tomauan conel todos folaa e plaTenteria, 

« dauale cada vno de qz/anto c[ue comja; 
« veya lo el afno efto de cada dja. 

.1403 <c El afno de mal Sefo penfo E touo mjewtef, 
« dixo el burro nefçio anfy entre fus djentCŒ : 
« yo ala mj Sefiora E a toda? fus gentef 
« maf con prouecho fyruo c[ue îîTfll talef blanchetef. 

1404 « yo en nij efpinaço lef tayo (sic) niucha lefia, 
« trayoles la farina c{ue comen del açefia, 
« puea tan bien tome (sic) pino e falagare la duefia 
« coîno B.quel blanchete que yaae fo fu pefia », — 


140i« — I. Ce En marge : Infienpio; vn perro planchete ...; T G, T 

bra/ichête — 2. G be[(ja]ua; trou de ver. — 3. G (f° 78 r°) 1. e 

con la cou la c... falagaua ; le correcteur avait commencé d^écrire Cola 

sur le deuxième con la; puis, s'apercevant sans doute que cola venait 

ensuite^ il a hiffé le tout; T afalagatia — 4. G qaelej T demueftra 

en 't. qae de g, a. lo cataua = 1402. — i . G fod) correcteur : fiia — 

2. G, T ... f. e alcgria — 3. G, T ... qaanto el c. = 1403. — 2. G 

afi; T d. entre f. d. el b. n. — 3. G ... todaa la (sit) fua g. — 4. G 

... £era\o ... plancheteaj T branchetea zz: 1404. — 1. G ... m] [dans 

l'interligne par le correcteur] ... trayo ...j T trago — 2. G frayold ... 

açena$ T traygo le<j ... delà a. — 3. G ... terne ... falagera ...; T 

... terne ... afalagare ... — 4* G pranchete; T ... branchete ... 

fola.p. = 
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S 1405 (c Salio bjeii rrebuanando delà fu eftablja, 

a conTo garajion loco, el nefçio tal venja, 
a rretoçaiido E faajendo mucha de caçorria, 
a fuefe para el eftrado do la duefia feya. 

1406 c Pufo enlos fus onbros entranbos fus braço?; 
« ella dando Sus bodea, vjnjeron los collaçoa, 

a dieron le muchos palos coti piedraŒ e zon maços, 
(f fafta qz/e ya los palos fe faajan pedaçoa, 

1407 « Non deue fer el orne amal faaer denodado, 
« njn deajr njn cometer lo que non le ef dado; 
« lo (\ut djos e natura han vedado E negado 

« delo faaer el cuerdo non deue fer ofado. 

1408 d quando coyda el baujeca que dia bien e derecho, 
« E coyda faaer Serujçio e plaaer zon fu fecho, 

« diae mal con neçedad, faae pefarE defpechoj 
« callar alaf de vegadaa faae mucho prouecbo. 

1409 « E por que ayerSefiora vos tanto arrufaftea, 
a por lo que yo deaja por byen vos enfanàftea, 

« por ende' non me atreuo apreguntar que penfaft^ffj 
« rruego vos que me digadef enlo que acordaftea* ».— 

— • - - — ^^ ^* 

G, T 1405. — I. T eftabrya — 2. T atal — 3. T = 4. rretoçando m. i« 

C.5 la. cédille de caç. est du correcteur, — 4. T (f® 21 V®); G, T 
[T = 3] dormia zz: 1406. — 1 . G ... o. amoj loa f. b.5 T ... entra- 
moa lo(j b. — 2. G, T e. dio grandea b. e [T na pas : e] ven... " 
3. T ... m. golpej c. paloa e c. m. — 4. G (ei\eron^ T f. q. cneH* 
p. fe feayerort p. =: 1407. — 1. G ...o. alf. denôa j correcteur: 
deTïôdado} T n. deu'ja ... al mal ...5 correcteur en marge : o[jo] — 2* * 
... comidir lo q. le n. ef d. — 3. G ... an n. e v. zi: 1408. — !•« 
(fo 78 V°)î G, T q. cuy. el nefçio q. diaen [T diae] b. d. [T b. ' 
d.] } T correcteur en marge ; o[jo] — 2. G, T cuyda — 3. G, T ^'<^* 
[T dia] m. e locura e faa [T 1. faae] ... — 4. G, T c. alaav...== 
1409. — I . G ... f. t. u. arrufefteaj ta/ito du correcteur sur no, senihl^ 
t-il; T E por qaexar a. t. v. atufaftea — 2. G aaanaftea, correeteun 
aaaneftea^ T ... yo voa d... afaiiaftea — 3. G ... atreuo , repassé f^f 
le correcteur qui a mis atreue ... penaeftea = 

' mo èiffé. I ^ Au bas de la page, appel: là à\i*^^' 
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LIBRO DE BUEN AMOR. 


14IO La duefia dixo : « vieja, maftana madrugefte' «0 b« 


B adeair me partraflaiy de lo que ayer me fablefte'. 
« yo iionlo confentria (sic) como tu melo rroguefte, 
« que conrfentyr non deuo tan mal juego como efte. 
14II « Sy dixo la comadre quando el çïrugiano 
« el coraçoB querria facarle con fii mano; 
n deqr te he Tu enxieiiplo agora por de mano, 
B defpues dar te he rrefpuefia quoi deuo e bien de llano< 


Enxienpio delà Rapofa que corne las galUnas 
eola aldea. 

14IZ a Contefçio en viia aldea de muro byen çercada 
a quela preCta gulhara anfi era vesada 
a que eiitraua de noche, la puerta ya çerrada, 
n comja las gallinair de pofada en pofada. 

1413 1 Tenjaii Te los del pueblo délia por mat chufados, 
« çerraron los portillos fînieftra(7 E forados; 
a defqus fe vido ençerrada di7 ; « los gallos furlados 
n defla creo que fean pagados E efcolados ». — 

1410. — I. G «lia dixo T. dcm. madcigauiei T-.. t. de m. madtu- 
gafies— 1. G (nblaaUiT...itt [correcteur ayec] ... fablafic — 3. Gyo 
non telo c...; T ... confenieria (ou conrynteria, U est difficile Je dire 
lejael de l't ou Je l'y jui sont écrits l'un sur l'autre est la version difi- 
aitive] ... rrogafie — 4. G q. confctir n. deue ...5 T ta conrynùr ... 
= 1411. — 1. G furgiinôi T (CIX. f° 22 r") fiigiano — i. G ... 
c. la m.i T ... qufria ... c. la m. — 3. G jnfie-iplo,- T ... he el 
enxenplo ... — 4. G ... darte rr. q. d. por de llanO{ T ■•■ diuo b... 
= 1412. — 1. G E,i marge. -IMjenplOi le correcteur a f^it 1er ma. 
/aitale initial de conieçio à la place îaissle par le copiste j T çerrada — 
1. G afi; T 1. la falfa gulharra afy ... — 4. G Le...; T E comie 
.. ^ 1.413- — t. T lyenen ... puebro ... — 2. G ... porliello? e 
en...; 1 çerrorou ... fen... — 4. Tête = 

' Corrigé par U copiste sar : ma- 1 * Corrigé par te copiste sur : Ta - 
Irugafie. | blafle. 


(ï« 85 r») 
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JUAN RU12, 

S 1414 « Tendiofe ala puerta de! aldea nonbrada, 

a fîaofe colïïo muerta, la boca rregafiada, 
« la(7 manos encogidaa, yerta e def fîgurada; 
tt d 6(7} an los que pafauan : « j tente efa trafnochada! )^— 

141 5 c Paffaua de maflaïïa por y vn çapatero : 

« j o ! y^ — diç, — 4c \ que buena cola ! maf vale que vn djner 
4c fare traynel délia para calçar lygero >>• — 
(I cortola e eftudo maf queda que vn cordero. 

1416 « El alfajeme pafaua, que venja de ffangrar, 
« diç : « el colmillo defta puede aprouechar 

4c pûra quzen dolor tiene en muela o en quexar », — 
« Sacole e eftudo queda fyn fe maf quexar. 

1417 « vna vieja paffaua quel comjo fu galljna^ 
« diç : 4c el ojo de aquefta ef para meleajna 

«, amoçaf aojadaa E que han la madrina >^. — 
« Sacolo E eftudo aofegada la mefquma. 

(f® 85 v°) 1418 « El fifico pafaua por aquella calleja, 

n diç : « j que buenaa ôrejaa fou laa de la gulpeja 
« para quzen tiene venjno o dolor enla oreja ! » — 
« cortolas E eftudo queda maf que vn oveja, 

1419 a Dixo efte maeftro : « el coraçon del rrapofo 

« para el tremor del coraçon ef mucho prouechofo ». — 
« ella diç : « j al diablo catedef vos el polfo \ » — 
^ « leuantofe corriendo E fuxo por el cofo. 


G, T 1414. — I . G, T ... p. delà a. n. — 3. G encoj. 1. m...; T ... y* 

deffeg. — 4. G diaien ; G Manque jusqu'à 1489 compris, zzz 
T 1415. — 2. E di(j ... [dijnero; trou de ver, — 4. ^ c. la e e. q. maa 

q. non vTî c. = 1416. — 2. el c. d. dixo p. aplou. — 3. ... enla m... 
— 4. f. le el diente e ... fe q. z=z 1417. — i. (f® 22 V°) qaele — 
3. amoçueloj aojadoa o q. enla m. — 4. f. gelo E e. queda la m. = 
1418. — I. aqaefta — 2. golpeja — 4. vna = 1419. — 2. al tre- 
mer ... muy -p. — 3. ... diabro ... pulfo — 4. fuyo iz: 
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1420 « Dixo : « todaa lad coytaf puede orne fofrir, 
« maf el coraçoii facar E muerte rrefçebir, 

« non lo puede ninguiio n\n deue coiifentyr, 

4c lo* que emendar non fe puede non prefta arrepeiityr>>, — 

1421 « Deue catar el ome confefo E cou medida 
« lo que faaer quîïiere que aya del falydaj 

a aiite que façer cofa quel fea rretrayJa, 

« quando terne fer prefo, ante bufque guarida. 

1422 a Defque ya ef la duefla de varon efcarnjda, 
« ef del menof preçiada e en poco tenjda, 

« es de djos ayrada e del mundo aborrida, 
a pierde toda fu onrra la fama e la vida. 

1423 « E pues tu ami diaea Radon de perdjmjento, 

« del aima e del cuerpo e muerte e enfamamjento, 

« yo non quîero far-er lo, vête fyn tardamjento, 

a fy non dar te he gualardon quai tu merefçimjento ». — 

1424 Mucho temjo la vieja defte brauo deajr : 

« Sefiora », — diç, — « jmefura^ non me qz/eradef ferirl 
i< puede vos por ventura de mj grand pro venjr, 
« como al leon vjno del mur en fu dormjr. 


1420. — I. cuytaa — 2. fofrir — 3. Après deue une lettre illisible 
& peut être biffée : y (?) — - 4. ... en mendar ... prêta arrepetir zr 
142^1. — I . ... o. con qae pefo e con qae m. — 2. ... a. dende a. — 
3. an[te] q. f. quele a. rr.; trou de ver. —^ 4. ante que fea prefo a. 
cate la g, zi: 1422. — 1 . d. q. ecj ... del v. ya e.5 correcteur en marge : 
o[jo] — 2. ej m. p. e muy p. temida ; après la c. 1422, v. 4., il man- 
que un feuillet à T; /<x numérotation ancienne passe de CIX a CXI. 
Ti manque jusqu'à 1434 compris. = 


' nota. 
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(^ 86 r*) 


Enxienplo del leon e del mur. 

S 1425 « Dormja' el leon pardo en la frida montafïa, 

« en efpefura tiene fu cueua foterrana, 
« ally juegan de mures vna prefta conpaila, 
« al leon derpetaron (sic) con fu burla tamafla. 
. ofi -.«x '4^^ " ^^ leon tomo vno e qz/erialo matar; 

({ el mur conel grand mjedo començol afalgar (sic) : 

« Sefior)^, — diç, — «no« me matef, que non te podrefar 

4c en tu dar me la muerte, non te puedes onrrar. 

1427 « iQue onrra ef al leon, al fuerte, al poderofo, 
« matar vn pequeno, al pobre, al coytofo ? 
4c ef defonrra E mengua e non vençer fermofo, 
«, el que al amor vençe ef loor vergoncofo. 

1428 « Por ende vençer ef onrra atodo ome nafçîdo, 
«, es maldad E pecado vençer al deffallydo 5 
4c el vençedor ha onrra del preçio del vençido, 
« fu loor ef atanto quanto ef el debatido ». — 

1429 « El leon deftos dichos touofe por pagado, 
« folto al moreajUo. el mur, quando fue foltado, 
a dîole muy muchaf graç/aa e quel feria mandado, 
« en quanto el podiefe, quel firujrie (sic) de grado. 

1480 « ffuefe el mur al forado, el leon fue acaçar^ 
« andando enel monte, ouo de entropeçar, 
« cayo en grandef rredef, non laf podia Retaçar, 
« enbuelto pies e manof non fe podja alçar. 

1431 « Començo a qwerellar fe, pyolo el muriqllo, 
« fue ael, dixol : « Senor, yo trayo buen cochillo, 
« con aqwcftos mjs dientef Rodre poco a poqz/zUo, 
« do eftan vueftrd.(j manos fare vn grand portillo. 

* dormja el pardo en la frida montafïa Biffé, 
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« Los vueftTos blaaos fuertef por ally lo3 facareder, 
K abrtendo e ttrando las rredef rrefgaredef (sic), 
K por mis chiquillos dientef vos oy efcaparedef, 
K pcràonaften m] vjda e vos por mj byuiredef ». — 

n Tu, rrico poderofo, non quierad def echar 
« al pobre, al menguado non lo quieraa de tî echar; 
B puede faoer fsrujçio qu'en non tyene que pechar; 
« el que non puede maf, puede aprouechar. 

• Puede pequeîla coffa E de poca valya 
it faaer mucho prouecho £ dar grand mejoria, 
» el que poder non tyene oro njn fidalguia 
K tenga manera E fefo, arte e Sabidorîa ». ^ 

ffue couefto la duefia ya quinio itiaf pagada: 
B vieja a, — dixo, — « non lemaf, efta byen Segurada, 
B non conviene aduefia de Ter lan denodada, 
K maf rrefçelo me mucho de fer mal eiigaffada. 

« Eftas buenas palabla?, eftos dulçes Talagos, 
B non querria que fiiefen am) Jïel E amargof, 
B conïo fueron al cueruo los dichos, los encargos 
X de la falfa rrapofa cou fus malos traf fagos. 


Enxienplo de la rrapota E del cueruo. 

1437 « La marfufa vn dja con la fanbre andaua, 
B vido at cueruo negro en vn arbol do eftaua, 
« grand pedaço de quefo enel pîco leiiaua, 
B ella cou fu lijouga tan bîe (sic) lo faludaua ; 

1435.— . . (CXI f 23 r") f. oeconnufco lad. yama, q.p.i Jîy«-.i 
ma-7 ; <i fd p""''' 'ff"^- - ^- segurada -- 3. ... d»,na a. alan d, 
— 4,. ... de 7. K-icamiiiar : 3cr de ly b. — 1436.— 1, palabraa — 

2, ... (IDC me f. ami ■■■ — 3. ■■■ 'o' à. E enc. — 4. ... f. gulfata c...; 
Ucorrccuara hiffi t Je traf = 1437. — 1. ... n. qaf en îïï a. «. - 

3. ... de cacne en la boca I. — 4. enlla ... lyrongia t. bien lo fais- 
|aua = 


— I63 — 


JUAN RUIZ. 

S 1438 « O cueruo tan apuefto, del çîfne eref pariente, 

4c enblancura en do no fermofo rreluaient^, 
« maf que todaa las aves cantaf muy dulçemente, 
« fy vn cantar dixieref, dire yo por el veynte. 

1489 « mejor quela calandria njn el papa gayo ', 

« mejor gritaf qi/e tordo, njn Ruy Sefior, \\\n gayo, 

« fi agora cantaffes, todo el pefar qz/c trayo 

« me tiraries en punto maf qi/e otro enfayo )►. — 

1440 a bien fe coydo el cueruo qwe conel gorgear 

« praŒJe a todo el mundo maf que con otro cantar, 
« creye q^/ela fu lengua e el fu mucho gradnar 
« alegraua la? gentef maf qi/e otro juglar. 

1441 « Començo acantar, la fu bor aerçer, 
a el qz/efo de la boca ouofele acaer; 

« la gulhara en punto felo fue acomer; 

« el cueruo connel dapîïo ouo de entrifteçer. 


T 1438. — I. ».. de ç... = 2. en b. E en ... — 3. m[af] ... c. d.; 

trou de ver. — 4. fy [vjïï c. dixecjea diria p...; trou de ver, z=z 1439* 
— I. mjjorj le correcteur a ajouté qwe après njn — 2. mijor ... n. que 
rr. aynor ... — 3. traygo — 4. tyrariaa; le correcteur a ajouté con 
après que = 
G, T 1440. — I. G (f° 68 r°); G, T ... cuydo ... q. el fu grojear 

[T gorjear] — 2. G plaaje ... q. o. c; T plaaya ... q. a o. c. — 
3. G crie ... e au m. gaanar; T creyo ... grajar — 4* T joglar zn 
1441. — I. G El c. bictt a c...; T comcço ... erguir — 2. G ... le 
de cayerj T la carne ... le ha c. — 3. G la gulpeja ...; T (f® 23 V°) 
la gulpeja ... ae fue ... — 4. G ... confl dano ... entreftiçerj T 
dano = 


' Sur y de gayo abréviation de i oa ri ; idem au y, 2. 
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1442 u falfa onrra E vaua glorîa y el Rifete falfo 
« dan peffar e trifteca e dapno fyn triifpafoj 
« muchos cuydaii * que gz/arda el vjïïadero e" el pafo, 
(( e ef la magadafia que efta en el cada halfo. 

1448 « Non' ef cofa Segura créer dulçe lyjonja, 
(c de aqz^efte dulçor Suele venjr amarga lonja, 
« pecar en tal manera non convjene amonja, 
« rreligiofa no/i cafta ef perdida toron j a ». — 

1444 « ffenora », — dia la vieja, — a effe mjedo non tomedes, 
« el ome que vos ama, nunca lo efqwzuedef , 
« todaf laa otraf temen efo que vos temedef, 
« el mjedo delas liebres las monjas lo auedef. 


XVIC 

(fo 87 ro) 


Enxienplo de las liebres. 

I445 (( Andauan fe las liebre?, enlaf feluas Uegadas, 
« Sono vn poco la felua e fueron efpantadaf , 
« fue fueno de laguna, ondaf arrebatadafj 
« laf liebreŒ teraerofaa en vno fon juntadaf. 


1442. — I. G ... g. e rrÏŒO f.} T ... g. E el rriao f. — 2. T 
d. t. ff p. £ dapno f. trabajo — 3. G ... g. v. el p.j T ... guardan 
▼inaderod el pago — 4. G ... madagana ... cadalhabao (8ic)j T nïâg- 
dagana [correcteur : înâgadana] ::zzl443. — i . G ... cr. mïïcha Ijaonja ; 
T ... a. do creçe d. lyf. — 2. G louia — 4. G rreljfioaa ... ef podrida 
t.j T ... ea podrida t. =z 1444. — 1. G a. diae ... eate m. n. le t.; 
T efte — 2. T al o... — 4. G ... le tenedeaj T ... lo ten[ede]a; trou 
de ver. zzz 1445. — 1. G ... enla filua 11. j T ... en la aelua ail. — 
2. G f. p. la filua e fuxiero» e.5 T f. [correcteur : riefonoj ... œ. fuye 
ron e. — 3. G ... 1. e o. rr.5 T E f . fono ... z= 


G, T 


* En marge, avec renvoi ici, 
tPune encre plus foncée, 

— 2^5 


* De la même encre que cuydan. 
' nota. 


JUAN RUIZ, 

S 1446 « Andauait a todaf partes, non podjan quedaf fer, 

« deajeti conel grand mjedo que fe fuefen aefconder; 
« ellaf efto fablando ovieron de ver 
« laf rranaf confu mjedo fo el agua meter. 

1447 « dixo la vna liebre : « convjene que efperemos, 
« non fomos nof fefieraf que mjedo vano tenemof, 

« laf rranaf fe efcondem (sic) de balde ya lo veemof, • 
4c laf liebrea E laf rranaf vano mjedo tenemof. 

1448 « ala buena efperança nof convjene atener, 

« faae tener grand mjedo lo que non ef de temer, 
« fomos de coraçon fraco, ligeraf en correr, 
4c non deue temor vano enfy orne traer ^, — 

1449 « acabada ya fu fabla, començaron de foyr, 
« efto lef pufo mjedo, e fiao atodos yr, 

« en tal manera tema el que bien quiere beujr, 
« que non pierda el effuerço por mjedo de morir. 
(f** 87 V**) 1460 « El mjedo ef muy malo fyn effuerço ardid, 

(( efperança e effuerço vencen en toda lid, 
et los couardef fuyendo mueren deajendo : j foyd ! 
a biuen los efforçados diajendo : j daldef, ferid ! 


G, T 1446. — I . G, T catan a ... pueden q. feer — 2. G diaen ... m. quîen 

ae fiiefe ...; T diaen — 3. G veer; T ... deayendo ... veer — 4. G ... 
conel m... =1447. — 1. G (f*» 68 V°) — 2. T aenoraa — 3. G 1. 
rranaa fe afconden ... vemoa ; T ... aaconden en b... vemoa — 
4. G, T ... V. temor t. zz: 1448. — i . G la b... j T (CXII, 
fo 24 r°) la b... c. t. — 2. G f. noj t... q. ef ...; T faaemoa t. m... 
tener — - 3. G ... flaco e 1. de c; T flacaa — 4. T ... v. o. en fy t. 
= 1449. — I . G a. Tu f. començo a f.j T a. fu fabra c. a f. — 2. G 
Manque; T efta ... m. f... — 3. T ... m. bina [j de b. du correcteur, 
sur un i semble-t-il] qa/'en b... — 4. G, T ... p. eff... z=. 1450. — 
I, T ... eff. e a. — 2. G vençej T ... bençe ... lydia [correcteur lyà] — 
3. G diaen; T 1. condea f. m. E diaen f. — 4. G ... eff. que diae/i 
dat e venjt; T foyd b... dea. matad e f. [le correcteur a biffé foydj ^ 
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1461 « Aquefto acaefçe avos, Sefiora mja, 

(f E atodaf laf monjaa que tenedef freylia : 
« por vna fyii ventura muger que ande rradja, 
« temedef vos que todaci yref por efa via. 

1462 a Tened buena efperança, dexad vano temor, 
« amad al hnen amjgo, quered fii huén amor, 

« fy maf ya non fablande (sic) como achate paftor, 
a deailde : jdios vos falue! dexeraos el pauor ». — 
1453 « Tal eref », — diçla duefia, ■ — « vieja, corno el diablo, 
« que dio afu amjgo mal confejo e mal cabo; 
« pufo lo en la força, dexolo y en fu cabo 5 
« oye buena fabla, non qu/eraf mj menofcabo. 

Enxienplo del ladron que fiço carta, al diable 

de lu ai2ii22a. 

1464 « En tzerra fyn juftiçia era/i muchos ladronef, 
« fueron al rrey laf nuevaf querellaf c pregonef, 
« enbio alla fu alcalde, merinof e Sayoïief, 
u al ladron enforcaua/z por quatro pepionef. 


1451. — I. G a ejto... (j. ya — 2. G fraylia j T flaria — 3. T G, T 
andaua — 4. G tenedea ... yàea ...; T tenedea ... yer[ra]n p...} trou 

de ver. On voit le bas de la seconde r, mais qui est du correcteur, z=z 

1452. — I. G ... efp. e .d.,.5 T tenedea bien efp..., correcteur : tened 
buena efp... — 2. G a. el b. a. e q. le fu ...; T amadad (sic) al b. a. 
E q... — 3. G fi m. qae n. fablat le c...; T fy m. qwe n. fabralde c. 
ayn chato p. — 4. G ... a. e d. el teraorj T E d... f, e deitad ... izz 

1453. — I . G ... di(j la vieja c... T diabro; en marge : El ladron — 
2. G coaejo; T conaejo, écrit sur conçejo — 3. G p. le ... f. e d. 
le y por fu c, T que lo p. en la f. e d. lo en ... — 4. G oy la f. e n. 
q. m\ dano e men.; T o. la f. e n. q. mj dano e m] m.; correcteur : ... 
d. n]n m) m. — G Manque jusqu'' a 1466, v. 3 compris. Il manque 
un feuillet, comme le prouve la numérotation ancienne qui passe de 
b i dj c/. préface, nz 

1454. — ,. (fo 24 V°) ... j. auja m. 1. — 3. e. fua alcallea ... — T 
4. qu£ al 1. enforcafen ... == 
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S 14^5 « Dixo el vn ladrou dellof : « ya yo fo defpofado 

4c conla força, <\ue por fiirto ando deforejado, 
4c fi maf yo' fo con furto del merino tomado 
4c el me fara conla força fer del todo cafado ^. — 

1456 « Ante que el defpofado penjtençia prefiefe 
« vjno ael vn diablo por que nonlo perrdiefe*^ 
a dixol que de fu aima la carta. le feciefe, 

i E furtafe fyn mjedo quanto furtar podiefe. 

1457 a otorgole fu aima, fiaole dende' carta^ 

t{ prometiole el diablo que del nunca fe paria, : 
a deftagujfa el malo fus amjgos enarta; 
« fue el ladron avn canbio, furto de oro grand farta. 
/#o 00 J!l\ '4^^ ^ ^^ ladron fue tomado, en la cadena puefto, 

a Uamo afu amjgo quel conffejo aquefto; 
« vjno el mal amjgo, dia : « fe me aqwi prefto ; 
4c non temaf, ten ef fuerço que non moraf por efto. 
1459 « quando aty facaren ajudgar oy o craf, 
« aparta al alcalde £ con el fablaraf ^ 
« pon mano en tu Seno £ dalo que fallaraf; 
« amjgo con aquefto enfaluo efcaparaf ». — 


(fo 88 r>) 


1455* — I . d. vn 1. d. yo fo ya d. — 3. ... fon (sic) c. f. E del ... — 
4. ... f. del t. c. la f. c. =z 1456. — 1. pediefe — 2. v. ael cl d.- 
le perd. — 3. ...a. carta ... — 4. ... f. quifie^e — 1457. — 1. otorgol 
fu a. e f... — 2. partyefej correcteur : parta — 4. ... 1. al camjno e f." 
= 1458. — I. ... c. fue p. — 2. 11. el [correcteur : alj fu mal a. <!' 
le ... — 4. n. t. en raj fia q. n. morreraa ... — Entre 1458 & «4^9 
se trouve dans T le v, i de 1460 : aacaro/i [correcteur : aacarartj 
otro dia loa preaoa a jufgar = 1459. — 2. ... alcallde e connel f- 
— 3. p. la m. a tu (j. dal lo ... — 4. ficaraaj correcteur : fîncaraa:^ 


• fu Biffé, 

* Parait corrigé sur : prendiefe. 


* Dans l'interligne. 
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1460 a ffacaron otro dïa lof preros ajudgar; 

« el llamo al alcalde, apartol e fue fablar ; 
« metio mano enel feno E fue dende facar 
« viia copa de oro muy noble, de preçiar. 

1461 « Diogela en prefente, callando, al alcdlde; 
< die luego el judgador : « amjgof, el Ribalde 

« non' falto' por que muera, prendtftes le debalde; 
«. yo le do porquîto fuelto; vos, meriuo, foltalde ».— 

1462 >> falio el ladron fuelto, fyii pena de prefion, 
« vfo la mal ofiçio grand ti'enpo e grand fason, 
1 mtichaf ve<;ea fue prefo, efcapaua por don, 

« eiiojofe el diablo, fue prefo fu ladron. 

14Ô3 u llamo fu mal amigo afy como folia, 

( vjno el malo E dixo : « ^aque me Uamaf cada dja^ 

« fa7anfi como fuelef, non temaf, en nij fia, 

« daraf craf el prefente, faldraf con arle mja ». — 

1464 a Aparto al alcalde el ladron Segud lo avia vfado, 
•I pufo mano afu Seuo e fallo negro fallado : 
« faco vna grand foga, diola al adelantado. 
« el alcolde diç : « mando que fea enforcado ». — 


1460.— i.(CXllI,I"25r')c/. c. 14S8.V. 4, &-.0Mrïu-iciiufB 
eit écrit judgac — 1. ... aie. E conel f. af. ~ 3. m. m. afu 1. E d. 
f. — 4. ... 0. n. Edc preftar = 1481. — r. ... cela. — 1. d. 
j. 1...— 4- 70lo...m. e f. tarrratur: m. f.; = 1462. — 1. ... it 
fti. — I. ... mal frciia g... — 3. ... e cfc... — 4. ... dialïlo £ fue 
= 1463. — I. 11. afu ... anfi ... _ i. ... dit, q»; 11. cadal d. 
3. afï ^ 4. falderao = 1464. — 1. a. el a. «Bund que era ». 
ï. ... en fu ... — 3. ... E diota ... — 4. ... q. ae en f, ^ 
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S 1465 « leuando lo ala força, vido en altaf torref 

« eftar fu mal amjgo, àiç : « ^por que non me acorref '?» 
« rrefpondjo el diablo : «^E tu?;por que no/xcorref ? 
« andando E fablando, amjgo, noitte engorref. 
(!• 88 V*) 1466 * luego fere contigo defque poiiga vn frayle 

« cou vna freyla fuya que me diçe : jtrayle, tray\e\ 
« engafia aqufen te engafia, aquzen te fay fayle. 
« entre tanto, amjgo, vête cou efe bayle )^. — 

1467 a Cerca el pie de la força come/zço de llamar : 

« Amjgo, i valme, valme ! j que me quieren eiiforcar! » — 
« vjno el malo e dixo : « jya te vjefe colgar ! 
« que yo te ayudare como lo fuelo far >>. — 

1468 « Suban te, non temaa, cuelgate a ofada?, 

« E pon tua piea entranboa fobre laa mja efpaldac, 
«, que yo te foterne Segund que otraa vegada? 
« fotoue amJŒ amjgOŒ entalea caualgadacr* ». — 


G, T 


1465* — I. leuandol a ... — 2. e. el fu ... — 3. rr. 1 el d. dia 
por tu [tu hiffé par le corr.] q. n. c. — 4. ca a... =z 14M36. — 
I. (f° 25 V®) — 2. ... frayla E [E biffé par le corr^] q. me dia ... — 

3. ,.. eng. e al que te ... -— 

4. G (f° 79 r°) vaylej T cônefte = 1467. — i. G ç. del ... c. a 11.; 
T ... come ço A 11. — - 2. G qaiere — 3. G ... ▼. enforcar; T u. ael 
el m... vyfe [correcteur : vyefe] c. — 4* T ca yo ... zz: 1468. — i. G 
cuelgen; T aubate e n. t. cuelgente ... — 2. G ... p. amoj ...5 T e 
pon [du correcteur pour pïïô (?)] ... entramod ... ^ 3. G yo te f. 
fyenpre f. o. v.j T yo te f. feg. o. v. = 


' Mot un peu empâté; le copiste 
a remis dans l'interligne l'a qui 
pourtant paraît exister dans la 
ligne. 


' calualgadaa, la première 1 hif" 

fée. 
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1469 « Entonçes loa fayonea al ladron en forcaron, 

(c coydando que era muerto, todoar detide derramaron, 
tf aloa maloŒ amjgo? en mal lugar dexaron; 
• « los amjgos entranbos en vno rraaouaron. 

1470 a £1 diablo quexo ce, dïç : « ] ay ! ; que mucho pefaa ! 
« i tan caros que me cueftan tus furtos e tus prefad! ^ — 
a dixo el enforcado : « tus obras mal aprefaa 

4( me troxiero/z aefto por que tu me fopefaa »• — 

1471 « fablo luego el diablo, di^ : « amigo, otea, 
4( e dimelo que vieref, toda cofa que fea ^. — 

tf el ladron paro mientef, diç : « veo cofa fea, 
« tuf pies defcalabrados, e al non fe que vea. 

1472 4c beo vu monte grande de muchof viejos çapatoa, 
« fuelas rrotaf e pafios Kotos e viejos hatos, 

« e veo laf tuf manos llenaf de garauatos, 

« dellos eftan colgados muchaf gataf * e gatof ». — 

1473 a Refpondjo el diablo : « todo efto que dixifte 
4c E mucho maf dos tanto, que ver non lo podifte, 
« he Roto yo andando en pos ty Segund vifte; 

4c non pudo maf fofrirte, tenlo que mereçifte. 


1469. — I. G eatonçej T Entoçe ... en forcoro/i — 2. G cuyd. q. G| T 

ef m. d. t. dcr.; T cuydoro/i ... muertoj d. t. derramoron — 3. G, T 

... lug. lod d. — 4. G 1. a. am07 ...5 T an[tr]amoa} trou de ver. z=i 

1.470' — I. G diae; T ... dij q... — 2. T t. carroa ... cuftan ... 

— 4. G fofpe(ja<j; T troxeron = 1471. — 1. G f. le el d. a. diae 

o.; T fabrole el diabro a. dij o. — 2. G et — 3. G ... m. e vido c. 

f. — 4. G ... q. me vea ; T ... d. al ... q. me veya [correcteur : vea] zzz 

1472. — G, T Manquent, =z 1473. — 1. G rrefpondiol el ... 

efo ...j T efo — 2. T ... diea t... n. p. — 3. T (CXIIII, f° 26 r°) 

he yo rr... p. de ty f. lo v. — 4. G n. puedo ... tente lo ...; T 

n. p^edo ... := 


' Le deuxième a est d'une encre plus foncée & fait sur un o. 
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S 

(f^ 89 r®')' 1474 « Aquellos garauatos fon las mjs arterias, 

« los gatos E laf gataf fon muchaf almaf mîaf, 
« que yo tengo travadaa; mjs pies tienen fangrzas 
« en pof ellaf andando laf noches E los djaa )>•-— 

1475 (c Su Ra(70n acabada, tirofe, dyo vn falto, 
« dexo afu amjgo en la força tan alto; 

a quien al diablo crée, traual fu garavato, 

« el le da mala çima E grand mal en chico Rato. 

1476 « El que conel diablo fade la fu criança, 

a quien con amjgo malo pone fu amjftança, 

« por mucho que fe tarde mal galardon alçanca (sic) : 

« eu en amjgo falfo toda la mal andança* 

1477 « El mundo ef texido de malos arigotes, 

« en buena andança el orne tyene muchos galeotef, 

a parientef apoftidos, amjgos paujotef : 

« defque le veen en coyta non dan porel dotef motef. 

1478 « Delof malos amjgoa vjene« malos efcotef, 

« non vjene dellos ayuda maf que de vnos alrrotef, 
« fi non falffau efcufad, lyfonjaa, amargotes; 
« jg^^arde vos dios, amjgod, de talef amjgotef 1 


G, T 1474. — I. G mif, corrigé sur mja — 2. G {V 79 V°) — 3. G 

trauadoa — 4. G elloaj T delloa =: 1475. — i. G, T .... t. fe e 
dio ... — 2. G ... f. en a.; T d. fu mal a... f. bie« a. — 4. T ... m. 
çena E grande en ... = 1476. — 1. G ... f. fu [crijança, trou de ver; 
T ... con d. f. fu c. — 2. T amiga/iça — 3. G alcaça j T ... tarda ... 
alcança — 4- G ef enemigo malo t. la mala a. 5 T ea enemjgo malo 
t. la a. — 1477. — I. T Ef el m. t. con muchoa a.j en marge, du 
correcteur : o[jo]. — 2. G, T en b. [T buen] a. o. t. buenoj g. — 
3. T p. ap. E amigo [correcteur : amjgoa] p. — 4. G ... veyen en cuy. 
non ... dof nueaea; T ... lo v.en cuy... dof m. = 1478. — 1. G 
de 1. a. m... — 2. G, T n. vienen ... arlotea — 3. G, T •.• 1- 
[T 1. E] amagotea — 4. G guardat u. diae a... = 


Pas de numéro ancien, 
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1479 « Non ef dicho amjgo el que da mal conffejo, 
«*ante ef enemjgo E mal qi/erieiite fobejo; 
« al que te dexa en coyta ïTôl qi//eraf en trebejo, 
a al que te mata fo ' capa ïïôl falues en conçejo ». — 

1^80 « Sefiora», — di(^lavieja, — « muchaf fablaafabedef, 
« maf yo non vos conffejo efo que voœ creedef, 
a finon tan' fola me«te ya vod quelo fabledef ; 
« abenjd voa entre anbou defque en vno eftedef »• — 

1481 « fariaf, » — dixo la duefia, — « Segund que ya te digo, 
« q^e ûio el diablo al ladron fu amjgo : 
« dexar mjaa con el fola, çerrariaa el poftigo; 
« feria mal efcarnjda fyncando el con mjgo ». — 

1482 Di(^ la vieja : « Sefiora, \que coraçon tan duro ! 
« de efo que vos rrefçeladef ya vos yo affeguro, 

« E que de vos non me parta en yueftr^fj manof juro^ 
« fi de vos me partiere, amj caya el pcrjuro ». — 

1483 la duefia dixo : a vieja, non lo manda el fuero 
« quela muger comjençe fablar de amor primero; 

a cunple otear firme, que es çierto menffajero )), — 

« Sefiora, el aue muda, » — diç, — « non faae aguero »• — 


(f« 89 v«) 


1479- — i , T En marge, du correcteur ; o[jo]. — 2. G ... en. e da mal 
conaejo; T antea — ■ 3. G ... cuy. non le q. en trob.j T ... cuy. non 
q... — 4. G ... te mete ... non le enfamea en c.j T el q... nol aana 
[correcteur : aaluef] en confejo = 1480. — i. G diae; T (f ° 26 V°) 
— 3. G (f** 80 r®) ... m. voa ...; T ... ya q. lo fabr. — 4. G entra- 
moi; T e abenjuoa e. a moi ... z= 1481. — 1. G fariedea ... c. q. 
te yo d.; T fariej — 2. T lo q. faae ... — 3. G d. me yaa ... a. e 
ç...; T d. me conel folo e çerreriaa ... — 4. G f. e. el f, comjgo; T 
yo a. e. el f. co m) go = 1482. — 2. G deao ... rr. yo. u. a.; T 
... q. rr. yo v. bien a. — 3. G et de uoa q. n...j T qae de ... — 
4. G prejuro; T E fy ... en mi ... =z 1483. — i. G diae — 2, G 
... f. a. p.; T ... comjçe fabrar a. p. — 3. T cunple — 4. G a. diae 
el a. m, n...; T a. dia el a. m. n... =z 


G, T 


' ca hiffé. ^ 

* H y avait tin 5 sur Vn se voit 


un gros trait vertical asse^ sembla- 
ble a une 1. 
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1484 Dixol dofia garoça : « que ayaf buena ventiira, 
« que de efe arçiprefte me digaf fu figura; 
« bien atal qua\ fea, dime toda fu fechura, 
« non Refpondaf en efcanijo do te pregu«ta« cordura ». 


De las figuras del arçiprefte. 

1485 « Seflora » , — dir- la vieja, — « yol veo amenudo : 
« el cuerpo ha bien largo, mjenbros grandef e trgfudo *; 
« la cabeça non chica, vellofo, pefcoçudo, 
« el cuello non muy luengo, cabou pr/eto, orejudo. 

i486 « Laf çejaf apartadaa', pr/etaf como cabro«, 
« el fu andar enfiefto bien como de pauon, 
« fu pafo ffofegado e de buena Rajon, 
« la' fu nariç ef luenga, efto le defconpon. 


G, T 


1484. — I. G, T dixo — 2. G açipreŒte; T q. clefe ... fegura — 
3. G •.. dime la fu f ; T biiena e tal ... fechura [correcteur : fechuraj 
— 4. G, T n. rr. eic... = 1485. — 1. G a. diae ... yo le ...; 
T Senora [tilde du correcteur] dixo ... yo lo veyo ... — 2. G ... a muy 
grrtiit m)ebroa g. trefudoj; T ... njenbroa llargoa trexudo — 3. G 
pefciiçudo; T ... velloao pefciiçiido, le correcteur voulant sans doute 
corriger en ; vello pefcueço a changé Z'a de vell. en o, do de pefc. en 
eço & a mis en réalité : y ellooo pefcuçueço — 4. G el cabello ... cabel 
p. e o.i T ... longo cabel p. o. = 1486. — 1. G ... c el carbon; 
T ... pr/eta [correcteur : prietaa] c. caruoii — 2. G ... jnfiefto b. c. 
el p. — 3. G el p. fegurado ...j T el p..'. — 4. G lo izi 


' Corrigé en : trefudo, d^une en^ 
cre plus foncée. 


' Ou apertadaa. 

3 Devant la : laf hiffé. 
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1487 « las ençiiiaf berinejas E la fabla tunbal, 
« la boca non peq£/ena, labros al comunal, 

« maf gordos c[ue delgadoa, bermejos como coral, 
a lacj efpaldacj byen grandef, laa mufiecaf atal. 

1488 « lof ojos ha peqttcffos, efvn poq^illo baço, 

i< los pechos delanteros, bien trifiido* el braco, 
« bien conplidaa laa piernacj, del pie chico pedaço ; 
tf SeîXora, del non vy maf, por fu amor voœ abraço. 

1489 ft Ef ligero, valiente, byen mançebo de djaa, 
« fabe los InftrumentOJ e todacj jugleriaa, 

« dofieador alegre para laf çapataf nijaf, 

« tal orne como efte, no;i ef en toda? eriaf ». — 

1490 Ala duefia mj vieja tan byen qz/ela enduxo : 

« ffeîXora, » — dïçj — « la fabla del que de feria fuxo, 

a la merca de tu vço dios quela. aduxo, 

a jaQiad, duefiaf, amalde tal orne quai debuxol 


XVIIIC 

(t 90 r«} 


1487. — I. G (f» 80 ^r^) 1. e/iaiacr b. e boa t.j T (CXV, f» 27 r°) 
1. orejaa y... fabra t. — 2; G ••• 1> a al c; T ... pequefia loa 1. ha 
cum. — 3. G ... c. el cor.; T ... delg. negroa c. el c. — 4. G ... 
monecaa otro tal; T ... graaej 1. manoa otro t. Le copiste parait 
avoir mis d^ abord negraa; // a effacé ne-, ajouté -ej & le tilde, mais 
oublié sans doute de changer le premier a e/z d. D'ailleurs, on voit 
au-dessus de Va la partie supérieure d'un d, mais très pâle, bien moins 
intense que Va. =. 1488. — 2. G 1. ojoa d. b. tref. el braço; T ... 
treaudo el braço — 3. G b. cunp. 1. p. el pie ...; T b. conplido de p. 
el pie ... — 4- T ... p. [correcteur : E p.] el fu a... zn 1489. — 1. G 
ef mançebo v... — 2. G ... eftrum. e t. laf juglariaa; T ... eftorm. 
t. [correcteur : e t.] jograriaa — 3. G d. a. por 1... — 4. G, T t. o. 
quai yo digo n... [T heriaa] ^=1490. — 2. G ... delà f. f.j T ... 
fabra ... delà eria f. — 3. G la mjerca ... hiiço d. ef q. tela a.; T 
la meurca vço d, ea q. tela a. zz: 


G, T 


* Corrigé en : enciyaf, d'une en- 
cre plus foncée. 


' Corrigé en : tnfudo, d'une en- 
cre plus foncée. 
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1491 « ffodef laf monjaa gi/flrrdadaj, defeofaa, loçanac", 
« lof clerigos cobdiciofaŒ defean laa vfanaj, 

« todos nadar qi//eren, los peçes e laf rranaf, 

« apan de qi//iiçe dja^j fanbre de trcj celmanaf ». — 

1492 Dixol dofia garoça : « verme he, da my * efpaçio ». — 
« jalahe! » — dixo la vieja, — « amor non fea laçio, 
(c quiero yr a deuir gelo ; jyuy! icomo me engraçioî 

« yol fare craf que venga aqi/i, aefte palaçio ». — 

1493 la diiefia dixo : « vieja, j guarde me djos de tuf mafiaf! 
<« ve, dil que venga craf aute buenaf cDiipafiaf, 

« fablar me ha' buena fabla, non burla n\n picafiaf, 
« e dil que non me diga de aqi/gftaf tus facianas ». — 

1494 vjno la mj leal vieja, alegre, plauenteia, 
aiite del j dioj voj' falue! dixo la menfajera : 

« ïeque e\ que al lobo enbia, jalafel carne efpera, 
« que la buena corredera anfi faje carrera.- 


G, T 


1491. — I..G f. m. gaard...; T a. m. gaard. defeadej 1. — 
2. G, T 1. c. gi/ardadoa d. lo7 hufanaa [T lad of.] ; le copiste de 
Or a corrigé hufanoT en hufanaa — 3. G, T t. n. defean ... — 
4. G aemanaa = 1492. — i . G, T dixo d. g. verme e dame e.; 
T dans garoça , a la première syllabe, présente, de la même écriture 
& de la même encre^ un a & un o, sans qu'on puisse dire lequel est 
superposé a l'autre; le plus intense est l'o. — 2. G ... amador n. aala- 
çïô; T ... dij ... amador ... — 3. G q. yr d...j T qa/erej yr diaer 
grlo yhiiy c. me lo e. — 4. G yo le ... enate p.; T yol f. q^ c. v... 
enefte p. =z 1493. — 1. G ... dla v. gaardame ... maïïoa — 2. G 
(f** 81 r°) ve dile q cra7 v. a...; T ve e dile q, crai v. a... — 3. G 
f. me buenaa fablag e non burlaa ...; T (f° 27 V°) fabrar ... buenaj 
fabraj n. bulrraa 11. paftranaa — 4* T faaanaa zzz 1494. — 1. G v. 
nm'i la 1. v. a. e p ; T v. mi ... a. ;e p. — 3. G, T el q. al 1. e. fe q. 
c. e. — 4. G, T la b. c. afi ... = 


' Correction du copiste sur : me. 
' Dans l'interligne & d'une en- 
cre plus foncée. 


^ L'a de dioa & voa en entier 
sont écrits d'une encre plus foncée 
sur un mot gratte & illisible. 
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1495 « Amjgo, jdios vos falue ! folgad, fed plaaentero, S 

« cras dise que vayadef, fablad la non feffero, 
(c maf catad no/ile digadef chufacj de pftoflero, 
(c que laf monjaa non fe pagau del abbad fa^aîlero. 

14^6 « Delo que cunple al fecho, aqi/efto le decjjt, 
« lo que cras le fablardef, vos oy lo comedit, 
« ala mjfa de niafiaïïa vos en buena ora yd, 
(C enamorad ala monja e luego vou veiiid ». — 

1497 yol dixç : « trota coiiventos, Ruego te, mj amjga, 
« que lieuef efta carta. ante que gelo yo diga, 

« e fi enla rrefpuefta non te dixiere enemjga, 

« puede fgr que de la tabla otro fecho fe ffyga ». — 

1498 leuol vna mj carta ala mjffa de pr/ma, (f" 90 Y^) 
troxo me buena rrepiiefta delà fermofa Rymaj 

gizardaj tenje la raoja (sic) niaf que la mj efgrzina, 
pero de buena fabla vjno la buena çima. 

1499 Enel nombre de djos fuy amjfa de maffana, 
vy eftar ala monja en oraçion loçana, 

alto cuello de garça, color frefco de grana ; 
defagujfado fio-o quien le mando veftir lana. 


1495. — I. T ... f. e fed p. — 2. G fablcir; T craa [ou oraa, la G T 

lettre est empâtée\ ... fabrar \<\ mai n. aenoro — 3. G ... d. palabraa 
de p.j T catad ... pitorero — 4* T ... de cicrigo f. Hz 1496. — 

1. G, T lo ... aquello — — 2. G ... c. voa fablaradeg uof bie« lo 
c.j T ... fabrar dear oy bien lo comidid — 3. G, T ala m. m. en b. 
o. 1)07 yt — 4. G, T e. la m... zzz 1497. — 1 . G, T yo le d... — 

2. G ... q. yo gelo d ; T ... q. yo gela d. — 3. G fi ... dex. nemjga 5 
T fy ... n. dixere e, — 4- T ... f. qae o. f. no« fe aigiia rz: 1498. 
— I. G leuo — 2. G traxo me vna rrefp...} T traxo b. rrefp... — 

3. G, T g. tien€ la monja ... — 4. T fabra z=z 1499. — 2. G vy e. 
la ... — 3. Gcuelo; T (CXVI, f» 28 r<>) granada — 4. G (f «^ 81 V**) 
... qu/'en qwele . .; T defa ga/fa f. q. le fiao v. l. z= 
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i5oo val me feinta nKzrja, mis manos apr/eto, 
qnien dyo ablanca rrofa abito, vélo prieto, 
mal valdrie ala fermofa tener fijos e njeto, 
qi/e atal vélo przeto, nj« qi/e abitos çiento. 

i5oi Pero ç{ue fea errança contra nueftro Seîîor 
el pecado de monja aome dofleador, 
jay djoa! jE yolo fiiefe aq^efte pecador 
que fecjjefe penjtençia defto fecho error ! 

i5o2 oteome de vnos ojos que parefçian candela, 
yo fofpire por ellos, dir- mj coraçon : | hela ! 
fuyme para la duefia, fablome e fablela, 
enamorome la monja e yo enamorela. 

i5c3 Refçibio me la dueffa por fu buen Serujdor, 
ffyenprel fiiy mandado e leal amador^ 
mucho de bien me fido co/i Djos en lynpio amor, 
en q^^anto ella fue byua, dioa fue mj gw/ador. 

i5o4 Con mucha oraçion adjos por mj Rogaua, 
conla fu abftinençia mucho me ayudaua, 
la fu vida muy lynpia en djos fe deleytaua, 
en locura del mundo nu/zca fe trabajaua. 


G, T 1500* — I. T ... mano7 me a. — 2. G, T ... a. e v, p.* vélo, 

dans T, correction du copiste sur un mot illisible — 3. G, T maf valdrie 
[T valderia] ... — 4. G q. tal ... n. a. ç.; T ... v, negro n, a. ç. z=z 
1501. — I. G p. f. e. c. mio a.; T p. a... — 2. G en p. de m. o. 
d.j T ... m. omen (sic) d. — 3. G ... f. e|ft]e p., trou de ver; T ay 
d.^yo ... — 4. G, T defte z= 1502. — 1. T otea — 2. G yo f. 
conelloT ...; T ela — 3. T ... la mo/ija f... — 4. T en namoro me ... 
= 1503. — I. T rreçeb... fu -j. — 2. G, T fienpre le ... — 3. G, T 
lipio z= 1504. — I. T En m. orraçio« ... — 2. T abftenençia — 
4. G, T lucura z^ 
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i5o5 Ptfra talef amoref Son laf rreligiofaff, S 

para rrogar adjos cou obras piadofaa, 

que para, amor del mundo miicho fon peligrofaa 

E Son laf efcuferas perecjofaa mentirofad. 
i5o6 Atal fue mj ventura, que. dos meffes pafados, ^^^ , 

(f° 91 r®^ 

niurio la buena diiena, oue menés ciiydadof, ^ ^ 

ainorir han los onbrca, que Ton oferan nadof, 
i dios pcrdone fu aima e los nueftros pecados 1 
i5o7 Conel mucho quehranto ffîr- a qr/ef ta endecha, 
con pefar e trifteaa non fue tan fotil fëcïïïï ; 
emjendela todo orne e quien huen amor pécha, 
que yerro E mal fecho emjenda non defecha. 


De como trota conventos fable con la xnora de parte 
de (sic) arçiprelte e delà Reipuelta quele dio. 


i5o8 Por oluidar la coyta trifteaa E peffar 
rrogue ala mj vieja que me q^ffiefe cafar; 
fablo con vna mora, nonla qizffo efcuchar, 
ella Û70 huen fefo, yo fiç mucho cantar. 


1505 — I. G pero de t... rrelijoaacj — 3. T (f° 28 V°) ... mundo f. G, T 

m. p. — 4. G mjtroiaa; T E con (sic) muy efc. p. e m. zz: 1506. — 

I . G ... la mj ... — 2. G (f° 82 r°) ... d. e o. nuevaa ciiytadaa; T 

morio ... duena ... — 3. G ... omea q. fueron e fon Nafçidoa; T ... 

ha 1. omea q. f. E a. n. — 4. G ... la fu ...; T ... la fu anjma ... 

=■ 1507. — I. G ... fiae aq. enducha — 2. G tal — 3. G entienda 

la ... e q...} T entienda lo t. o. q... — 4. G defpecha; T ca y... 

en mjenda ... izz 1508. — 1. G Dans la marge droite, d'une écriture 

toute moderne : La Mora ; T en- marge & de la main du correcteur : 

^l)^] » G"> T cuyta — . 2. G vi[eja] ; trou de ver/—~ 3. T fabro rr 
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iSoç dixo trota conventof ala mora por m] : 

« î ya amiga, ya amjga, qu^nto ha que non vos vy! 

« non ef quien ver vos pueda*, y ^como fodef anfy? 

« faliida vos amor nueuo ». — dixo la mora : « yçnedri )>. - 

i5io « fija, mikcho vos Saluda vno que ef de alcala, 
« enbia vos vna çodra con aquefte aluala, 
« el criador ef con vufco, que defto tal mucho ha, 
« tomaldo, fija Sefiora ». — dixo la mora : « le* ala ». — 

i5ii « Fija, j fi el criador vos de paç con Salud ! 

« que non gelo defdefiedef, pues que maf traher non piid; 

« aducho biieno vos adiigo, fablad me alaud, 

« non vaya de vos tan muda »,— dixo la mora : « accut'». 

i5i2 Defque vjdo la vieja que non Recabdaua y, 

diç : « quawto vos he dicho, biea taiito me perdi; 
« pues que al non me dejjdef, quiero me yr de aqi/i* ».— 
cabeçeo la mora, dixole : « amxy axmy ». — 


G, T 


1509. — 3. G ... p. C...J T ... Verdat voŒ p. c. f. afyj correcteur : 
... Ver V. p... — 4. G ... n. e àiie ... leTnedjr j T ... dia ... le^nedri; 
correcteur : legnedry zz: 1510. — 1. G ... q. mora en a.} T ... eî 
en la villa — 2. G ... coda c. efte alualla j T e. v. efta açodra ... 

— 3. G ... convaco q. m. defto t. ha; T ... q. defte mal m. ha — 
4. G, T tomat lo ... [G dia] In m. légua la == 1511. — 1. G ... de 
pla-jer c. a.; T ... de vida c. f. — 2. G non ... p m. traer ..; T 
... gela d. puT m. traer ... — 3. G, T ... adiigo piief [T pua] f... 

— 4. G ... tan fola d... açiid; T aacud; le correcteur a ajouté en 
marge ; afaud, c^cst du moins ainsi que j'avais lu il y a trois ans; le 
nouveau relieur n'a laissé que : af zzz 1512. — 1 . G ... non rr. ay; 
T (CXVII, f« 29 r°) ... V. mi V... — 2. G, T ... bien ata«to p. — 
3. G p. al ... me partir de a.; T p. maa n. me diaedea qae ero me 
p.ïrtir de a. — 4. G ... m. e dixo avïï xi avnxi; T ... m. E dixo 
amexy amexi ziz 


' Correction du copiste y semble- 
t'ily sur un mot gratté & illisible 
qui commentait par puy. 


^ n ou u final gratté. 
^ Corrigé par le copiste lui-même 
sur : ajaut. 
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En quales inftrumeiztos non convîenen los cantares S 

de arauîgo. 

j5i3 Defpiief fiae' muchaf caiitigas de dança e troteraf, 

para' judjas E moraf e para entenderaf, 

para en jnftriimerttos de comunalef maneraf : 

el caiitar que non fabes, oylo acaiitaderaa. 
5i4 Caiitaref fiç algwnoj de los que dijeii los aiegof (^** 91 V®) 

E para, efcolarea que andan uocherniegof 

e para muchof otros por puertaf aiidariegof, 

« caçurros E de bulrraf, non cabriaii en dyeç przegof. 
i5i5 Para los jaftrumeiitos eftar byen acordados, 

acantigaf algwnas fon maf apropiadof ; 

de los que he prouado aqui fon Sefialadof 

en quales quier jiiftrume/ztos vjenen maf affonadof. 
ï5i6 araujgo non quieve la viiiela de arco, 

çinfonja, gujtarra non fou de aqueite marco, 

çitola, odreçillo non aniar cagiiyl hallaço, 

maf ama« la tauerna e fotar con vellaco. 

1513* — I. G (f° 82 V**) d. ûi muchoa cantarea de d. e trobaj, le G T 

copiste avait d'ahord commencé ce vers : de dança e trobaj & a biffé 

ensuite ces mots ^ T d. fij m. cantycaa ... e trota — 2. G p< judicj e 

moroj e p. entendedoraa — 3. G ^ p. ). c. m.; T e p. eftromentea c. 

de m. — 4, G el canto q. a. oyle a c.j T el q. n. f. oye le A c. z:z 

1514. — I. G ... alg. q. d. 1. ç.; T ...aiguno q. d. I. ç. — 2. G, T 

nocha rnîegoj; dans G, l'n initiale est rongée. — 3. G E p. o. m...; 

T e p. o. m... adariegoa — 4. G ... biirlaj ... plieg07; T c. de 

bulrracr n. caberia« ... pliegoj = 1515. — 1. G ... eftrum. eatan 

...; T ... eftromerttea que eftan ... — .2. G Manque; T cantarea 

algunoa ... — 3. G provadoj — 4. G en quali eftrum...; T ^" quflle? 

efiorme«te7 v. m. acordadoŒ — 1516. — 2. G ç. ^ g-.. e7te m.; T 

ç. e g... — 3. çitiila e o. n. aman açaghiilaco; T ç. e o. n. aman ata/i 

vellaco — 4. T taruerna == 


' Correction du copiste sur : 
fiao. 

* L'i faite sur un a. 


' Le copiste avait commencé 
d'abord ainsi : E para efcolaref, 
y ai est biffé. 
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S i5i7 alboguef e mandurria caramjUo e çanpoUa 

non fe pagan de araujgo quanto dellos bolofla, 
como quier que por fuerça dtaeiilo con vergofia, 
quien gelo deajr fejjere pecbar deue calofia. 

i5i8 Dire vn filofo (sic), en fu libro Se nota, 
que pefar €* trifteça el engenio en bota, 
E yo con peffar grande non puedo deqr gota, 
por que trota conventof ya non anda n\n trota. 

i5i9 affy fue mal pecado que m\ vieja ef muerta, 
miirio amj feruiendo, lo que me defconuerta^ 
no;z fe como lo diga : que mucba biiena puerta 
me fue defpues çerrada que antef me era abîerta. 

De como xnorio trota conventos E de como el arçi- 
prelte faTe lu plante denoltando E mal dicîendo la 
muerte. 

i520 i ay muerte! j muerta ffeas, muerta e mal andante! 
matafte amj vieja, j mataffes amj ante ! 
enemjga del mundo que non affemejante, 
de tu memoria amarga non eî que non fe efpante. 

G, T 1517. — I. G ... bandurria caramiello e çanpona ; T ... banduria c. 

e çanpona — 2. G ... paga del a... — 3. G verguena} T ... que f... 
verguena — 4. G q. lo ... d. la calonia 5 T maa aman la tauerna, 
hiffé; au-dessous : ... diaer faae pagar d. la c. = 1518. — \, Qt En 
marge ; main ; T (f° 29 V°); G. T ... fiioaofo ... 1. de n. — 2. G ... 
engeno enla boca ; T ... engeno en boca — 3. G grant; T E ya ... 
pude diaer g. — 4. G ... c. n. puede andar n. t.; T pud q. t. c. no 
me a. n. me t. 1= 1519. — 1 . G (f ° 83 r°) afi <{ue m. p. m) ...; T 
afy que m. p. la m] ...; en marges du correcteur : o[jo] — 2. G defcon- 
fuertaj T defconorta — 3. G, T .«. d. ca m... — 4. G ante; T ... 
defpua ... ante me hera a. •=! 1520. — 1. G ay m. muerte f. e muerte 
m. a.; T ... 1. o [^correcteur : de] muerte' m. a.; correcteur en marge : 
o[jo] — 2. G m. te me mj v... enante; T ... m. aty a. — 3. G ene- 
^\Z^ — 4. G de tal m. a. n. fe qu/en n...; T ... n. oe quzen n. fe e. 1=: 

' Un mot gratté (jui paraît être q, 

— 282 — 


LÏBRO DE BUEN AMOR. 


1^2 1 


muerte, al que tu fieref, lieuas telo de belmeç, 
al biieno e al malo, al Rico* E al rrefer, 
a todof los egi^alas e los lieuaf por vn prer, 
por pdTpad E por Reyes non daf vn vil nuea*. 

i522 Non cataf Synorio debdo n\n amjftad, 

con todo el mundo tyenef continua en amjatat, 

non ay en ty mefura, amor, nj/z piedad, 

fy non dolor, trifteaa, pena e grand crueldad. 

i523 Non puede foyr orne de ty nj/z fe afconder, 

nu«ca fiie quien contlgo podiefe bien cowtender, 
la tu venjda tr/fte non fe puede éntender, 
defque vjenef non q^zeref aome atender. 

1524 Dexas el cuerpo yernio agufanof enfuefa, 
ai aima c[ue\o puebra lieuas tela de przefa, 
non ef orne çierto de tu carrera aviefa, 
de fablar en ti, muerte, efpauto me atraujefa. 


C 
(fo 92 r») 


1521. — I. G ... t[u fjierea 1. lo ..., trou de ver; T ... I. lo de 
beluia — 2. G, T ... m. e al noble e al rfehea — 3. G ... ygualaa e 
lieuaa ...; T = 4 ... loa enganaa e 1. ponea p... — 4. T 1= 3} 
G, T ... rreyj ... vna v. n. =. 1522. — 1. G ... d. e a. — 2. G en 
t... cotiana ena.; T =1 3 ... tyenea contyenda E enem. — 3. G pia- 
dat; T = 2. que n. a en ... piadad — 4. G ... d. e t...; T ... d. e 
t. p. e c. zz: 1523. — I. T eaconder — 2. G éntender — 3. T la 
tu tifte (sic) V. n... — 4. G ... al ôïne a.; T d. que [ou quz, le q est 
surmonté des deux abréviations & aucune des deux n^est biffée] ... 
éntender =: 1524. — 1. T (CXVIII, f" 30 r°)j en marge, du correc- 
teur : o[jo] — 2. G ... puebla 1. teloa en penaa ; T el a... la a p. 
— 3. G, T n. ef el o... — 4. T traujefa =2 


G, T 


' al Rico dans l'interligne. 

' nuea est une correction du co- 


piste lui-même ^ui avait d'abord 
mis : mej. 
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S i525 Eres en tal manera del mundo aborrida, 

que por bien quelo amen al ome enla vida, 
en punto que tu vjenef con tu mala venjda, 
todos fuyen del luego como * de rred (sic) podrida. 

i526 los quel aman E quieren E quien ha avjdo fu conpafia 
aborrefçen lo muerto como acofa eftrana, 
parientef E amjgos todos le tyenen SaSa, 
todos fuyen del luego como fi fuefe arafla. 

1627 De padref E de madref los fi jos tan qaeridof, 
amigof e amjgaf defeadof E Serujdos, 
de miigeres leales los fus buenos niaridos 
defque tu vjenef, muerte, luego fon aborridos. 

1528 ffacjes al mucho Rico yajer en grand pobleaa, 
non tyene vna meaja de toda fu Riqi/efja, 
el que byuo ef bueno e con mucha nobleaa, 
vyl, fediondo ef muerto, aborrida villeua. 

1629 Non ha enel mundo libro n']n efcrito n\n carta, 
ome fabio nj/i neçio que de ty byen de parta; 
enel mundo non ha cofa q:/e con byen de fi fe parte 
faluo el cueruo iiegro que de ty, muerte, fe farta. 

G| T 1525* — I. G eraa de t...; T e. de t...; en marge, du correcteur : 

o[joJ — 2. G ame; T ... lo qa/eren al ... — 3. G (f° 83 V°)î T 
... c. la tu ... — 4. G, T rrea nr 1526. — i. G, T 1. que a. e q. 

en Tida fu c; en marge de T, du correcteur : o[jo[ — 2. G aborrefçe 
la muerte ...; Ta. le m... — 4. T fuea i=r 1527. — r. G loa p. e 
laa m. e 1...; T en marge^ du correcteur : o[)o] — 2. G a. de amigos 
d. fer[uid]oa, trou de ver; T a. de amjgoa ... z=z 1528. — 1. G, T 
pobreaa j en marge de T, du correcteur . o[jo] — 2. T miaja — 3. G 
lo q. bjue ... e m. nôblecra ; T lo q. biue ... e de m. nobreaa — 4. G 
V. fondjdo ef m. E a. vle^a (sic); T v. fe diendo ... vileaa =1 1529. 
— I. G ... 1. e. n. cantar; T ... 1. efc... — 2. G ... b. fe parta — 
3. G, T ... q. de ti b. ae pana — 4. G ... de muertoj fe f.; T ... 
de muerte [correcteur : de beuir] fe f. zz: 

' n biffé. 
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i53o Cada dja le diaes que tu le fartaraf, (f^ 92 Y^) 

el oiïïe non ef çierto quanâo E quai mataraf j 

el que byeii fa^er podiefe, oyle valdrîa maf 

que non ateiider aty n\n a tu amjgo craf, craf. 
i53i Senorcj non qr/eradef fer amigoj del cueruo, 

temed fus anienaaaf, non fagades fu Ruego ; 

el byeu que faaer' podierdef, facied lo oy luego, 

tened que cras morredef ca la vida ef juego. 
i532 La Salud E la vida muy ayna fe muda, 

en vn piinto fe pierde quando orne non coyda, 

el byen que faras craf, palabla ef defnuda, 

veftid la conla obra ante que muerte acuda. 
1 533 quien en mal juego porfia maf piefde que non cobra, 

coyda echar fu ffuerte echa mala çocobra*^ 

amjgos apcrçebid vos e faaed buena obra, 

que defque vjene là muerte a toda cofa fonbra'. 


1530. — ». T (fo 30 V») c. el d. Ie7 d. q. tucj [a semble grattée] lod Q^ T 

f. — 2. T ... q. o q. m. — 3. G el b. q. fer podierecr ...; T el b. q. 

far podierea oy te valdra m. — 4. T entewder = 1531. — 1 . T en 

marge, du correcteur : o[jo] — 2. G tomat ... en... — 3. G el q. f. 

podieredej faaeldo luego luego ; T ... far ... lo luego luego — 4- G 

... ni. que la ...; T temed ... morydea ... :=. 1532. — i . (f ** 84 r°) 

— 2. G cuyda ; T ... perde ... cuyda — 3. G, T el b. te fare [T fara] 

c. palabra ... — 4. G ... q. la m. a.; T cobrid la ... En ante q. la 

m. a. izr 1533. — i. G q. m. j. porfia daya maf ... — 2. G cuyda 

e. la f... çoçobra ; T cudar ... ecliar m. aoçobra — 3. T a. perçebyd 

V. a faaer ... — 4. G aaonbra ; T aobra, correcteur : aaonbra =. 


• q hifjé. 

* -co- gratté. 


n grattée. 
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S i534 Muchos cuydan ganar, quaiido diaen : jatodo! 

vjene vii mal a^ar, trae dados en Rodo; 
llega el oTïïe theforos por lograr los apodo, 
vjene la muerte luego, e dexalo coii lodo. 

i535 Pierde luego la fabla e el entend jniiento, 
de fus muchof theforos e de fu allegamjento 
non puede leuar nada n']n faaer teftame«to, 
los avères Uegados derrama los mal vjento. 

i536 Defque los fus parientef la fu muerte varruwtan, 
por lo heredar todo amenudo fe ayuntan; 
quanào al iifico por fu dolençia preguntan, 
fi dijen que fanara todos gelo rrepu/itan. 

i537 ïos que fon maf propyncos, hermanos E hermanaf, 

non coydan ver la ora que tangan laf canpanaf ; 

maf preçian la erençia çercanof e çercanaf 

que non el parentefco njn alaf baruas canaf. 

/* !wî X i538 Defquel fal el aima al rrico pecador 
(fo 93 r®) ^ ^ 

dexan lo fola tierra folo, todos han pauor, 

rroban todos el algo, przmero lo mejor, 

el que lieua lo menos tyene fe por peor. 


• • • 


Q X 1534. — I. G m. coyd. [ga]nar ...j trou de ver. — 2. G 

[e]ncue«tro e t..., trou de ver ^ T ... m. enciientro e t. d, en troco 
— 3. G 11. o. tehef. p. logralloa a.; T ail. o. tea. p. llegar ... — 
4. G, T ... m. primero e à. lo c. l. [G c. dolo] zz: 1535. — 1. G 
entendemje/ztoj T fabra — 2. G teheforoa} T teaoroa — 3. T do 
n. pueden 11. nada lieua geloa el ujento ; en marge, du correcteur: 
o[jo] — 4 G ... 11. lieua geloa m. v.j T ... U. no« puede faaer 
teftamento z=. 1536. — 1. G ... p. de la .;.j de est empâté, mais non 
biffé. — 2. G p. h. lo t...; T ... atodo me nudp ... — 3. T (CXVIIII, 
£0 3^ J.OV G, T q. por fu d. al f. p. — 4. G todoj T fy dige ... rre- 
putan, correcteur : rrepuntaniz: 1537. — i. G propingoi; T. 1. m. 
p... — 2. G, T cuydan — 3. T m. preçia la hermana çercana e 
çercanoa — 4. G [^ue] n. al p...; trou de ver. z= 1538. — 1. G d. 
qae aale el a ma ...j T d. <{ue fa le ...; en marge ^ du correcteur : o\j^o\ — 
2. G, T d. lo [G le] en t. a. t. an del p. — 3. G rr. todo el a. del 
rrico pecador; T mijor — 4. G (f° 84 V®); T ... m. ae t. p. pior = 
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1539 Mucho fajen que luego la vayan afoterrar, 
tenie;2fe qwclaf arcaf lef haii de def ferrar, 
por oyr luenga nijfa non lo quieren errar, 
de todos fus theforos danle poco axuar. 

1340 Non dan por djos apûbrea n]n cantaii facrifiçios, 
n\n* diaeii orûç/oiief, nj/z cunplen les ofiçios; 
lo maf que fieiipre faaen los herederos noujçioj 
ef dar bojecr al fordo maf non otros fcrujçios. 

1641 Eiitieran (sic) lo de grado, E defque a gr^ç/aa van 
amjdoîj tarde o na;2ca en mjfa por el eftar (sic); 
por lo que ellos andaua/z ya fallado lo han, 
eilos lieua/z el algo, el aima lyeua fatan. 

1542 Sy dexa miiger moça, Rica o parefçiente, 
ante de mjfa dicha otros la lian en mje/zte, 
que cafara con maf rrico o co/z moço valiente, 
muda el trentanario', del duelo poco fe fyente. 


1539. — I. G m. f. por que 1. lo ...; T ... lo v. a. — 2. G ... an G, T 

ad. — 3. G, T p. yr luego a m... tardar — 4. G, T ... teheforoa 
[T teforoa] d. le chico a. =z 1540. '■ — i. G aacrefiçioa;' T facra- 
fiçioa — 3. G ... q. elloa f...j T ... q. enefto f... =z 1541. — i. G 
fotierran lo luego e ...j T aotyerran lo luego E d. q. ha g. v.; correc- 
teur : ... ha laa g. v. — 2. G amjgoa ... eatan- T ... n. por el en 
m. eftan — 3. G andan — 4. G ... algo e aima ...j T ... E aima 
aanta; correcteur : ... a. el aantan :zz 1542. — 1. G, T ... rr. e p.; 
correcteur, en marge de T : o[)o] — 2. G antea de ipjjaj d/chaa ... an 
emjente — 3. G, T o caaa ... o m. e bien v. [T ... o m. maT v.] — 
4. G nurtca àel t. e d. d. mucho fientej T nunca enel treynt. d. d. 
mucho fynt j correcteur : fynte zzz 


' noXa -\- main. 


' Correction du copiste sur : tren- 
tynario. 
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S 1543 Allego el meiquino E 110/1 ffopo para quieii, 

E maguer que cada (sic) efto anfi avieii, 
non ha orne que faga fu teftame^to byen 
fafta qi/c ya por ojo la muerte vee que vien. 

1644 Muerte por maf deajr te amj coraço (sic) fuerço, 
nunca daf alos omef conorte nj/z ef fuerço, 
fy non de que es muerto qi/cl corne coguerço; 
enty tienef la tacha que tieiie el meftuerço. 

1545 fa 7e doler la cabeça alqz^e lo mucho coma, 
otrofi tu mal moço en pu/zto que affoma, 
en la cabeça fiere, a todo fuerte doma, 
non le valen mengiaf def que tu rrau)a le toma. 

(fo 93 v°) 1546 Los ojos tan fermofos pones los enel techo 

çiegaf los en vn punto, no han enfi prouecho, 
en mudeçef la fabla, fatres en rroq^ecrer el pecho, 
enty ef todo mal, rrencura E defpencho (sic). 


Q X 1543. — I. G allega ... e n. aabe ...; T (f** 31 V°) ... m. n. aupo 

[correcteur ; lopo] ... — 2. G ... c, dia e. afi a.; T e m. c. dia e. afy 
a vien j le correcteur qui, sans doute, n'avait pas su lire : avjën — 4. G 
Manque; T ... p. el o. veya [correcteur : veea] la m. q. v. zzz 1544- — 
I. G coraçort j T ... diaente a m] coraçon f.; correcteur : effuerço, &, 
en marge : o[jo] — 2. T ... O. conçejo [correcteur : conaejoj n. e, — 
3. G, T ... def q... qaelo coïïîa [T coma] el efcuerao [T efciierço] — 
.4. G meftuerao, avec une cédille sous aj T maftuerço — G manque 
depuis 1045 compris jusqu'à 1648 compris, zz: 


1545 faae doler la cabeça al qae lo mucho corne : 
otrofy tu mal moço en punto qi/e afome 
en la cabeça ferie (sic), a todo fuerte doma, 
no« le valen mengiaa ca tu rrama lotoma. 


1546 loi ojoŒ tan fermoŒOŒ pone loa enel techo, 
e loa çiega en piinto, non ha en fy prouechoj 
en mudeçej la fabra, faaea huerco del pecho, 
ëïT ty ei todo mal, rrencura e defpecho. 
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1647 El oyr E el olor, el taîier, el guftar, S 

todos los çirico fefos tu los vjenef tomar; 
non ay ome que te fepa del todo denoftar, 
quaiido ères denoftada do te vjenef acoftar. 

1548 Tyras toda verguença, deffeaf fermofura, 
def adonas la gracia, deiiueftaf la mefura, 
enflaqtfcfçes la fuerça, enloqueîçes cordura, 
lodulçe fajes fiel cou tu much (sic) amargura. 

1549 Defpreçias loçanja, el oro efcureçes, 
déffaaes la fechura, alegrza entrifteaef, 
nianajUaf la lynpieaa, cortefia eiivileçef ; 
muerte, mataf la vida, al mundo aborrefçef. 

i55o Non plac-es anj/zguiio, aty con muchos plaae, 

con qi/zen mata e muere e con quai quier que mal faae; 
toda * cofa bien fecEi tu maço ' laa deffaae, 
non ha cofa que nafca que tu rred non enlace. 

1647 El * oyr e el oleer (sic), el taner e el goftar, T 

a todod çinco aefou loa vieried agaftar; 

non ha ome que te 9epi del todo denoftar, 

quaiito ered de noftada do vu'iaa acoftar^. 
1548 tyraa toda verguença, ded feaa fermofura ; 

defadonaa la la (sic) gracia, denuefta? la mefura ; 

en fraqueçed la fuerça en lo <\ue te ea cordura ; 

loa dulçec;^ faaea fiel con mucha amargura. 
1649 defpreçiaa ^ loçanja, el oro eftuerçea, 

dea faaea la iechura, alegria entrifteaea, 

ma/tayllaa la lynpieaa, corteaia en vileaea, 

muerte mataa la vida, el amor aborrecea. _ 

i55o non plaaea an'iguno, aty con todoa plaae : ,-^ «« ^v 

con quten mata e muere e con quien fiere e maïfaae; 

toda cofa bien fecha, tu moço (sic) la def faae; 

non ha cofa que nafca que tu rred non enlaae. 


' Depuis ce vers compris jusqu'à 
la cuarteta i553 comprise, l'écri- 
ture est un peu différente & Vencre 
plus pâle, 

* a empâté. 


^ Le corr» en marge : o[)o]. 

* Le corr. : ... do te ▼. a ac. 

* Le corr. : lo dulçe ... 

* Corr. en marge : o[jo]. 
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{t? 94 r) 


i55i Enemjga' del bien, enel mal amador, 
natura af de gota, del mal e de dolor; 
al lugar do maf figuea aqi/el va muy peor, 
do tu tarde rreqi/zerea, aqael efta mejor. 

i552 Tu morada por fienpre ef jiifierrno profundo, 
tu ère? mal przmero, tu erea mal Segundo, 
puebia? mala morada e defpueblaa el mundo, 
diaea a cada vno : yo fola a todof mudo. 

i553 Muerte, por ti ef fecho el lugar jnfernal, 
ca beujendo orne fienpre e mundo terrenal, 
non aurie/z de ti mjedo njn de tu mal hoftal, 
non temerie tu veiijda la carne vmagnal (sic). 

i554 Tu yermaf los pobrados, puebras los çimjnterio$, 
rrefaaes lo* (sic) fofarios, deftruyef los jnperios, 
por tu mjedo los fantos fÎŒJeron los falterrios% 
fy non dios^ todos temen tus penaf e tuf lacrerios. 

i55i Ënemjga àel bie/z £ del mal amador, 
natura aa de gota, del mal e de dolor ^. 

i552 tu* morada por fienpre ea ynfierno profundo : 

tuerea el mal primero £ el ea el aegundo; < 

puebraa mala morada £ defpuèblaj mal mundo, 
didea a cada vno : yo fola a todoa hundo. 

i553 muerte por ty ea fecho el lugar ynfenal (sic); 
ca beujendo orne fyenpre enel mundo terrenal, 
non auerie de ty mjedo njn de tu mal eftar, 
n]n temerie tu venjda la carne humanal. 

i554 tu def yermaa loj pobladoa^, pueblaa loa çimjterioa, 
rrefaaea loa fonfarioa, deftruyea loa enperioa, 
por tu mjedo loa fanoa (sic) rreaaron lo? aalterioa, 
fy non diôa, todoa temen tua penaa e tua laaerioa. 


* Devant ce vers , une main, 
mais dont l'index paraît désigner 
la cuarteta i55o, v. 4. 

* Ici fo ou fo empâté. 

^ La première r semble faite sur 
un t. 

* todo hiffé. 


* Les vers 3 fî* 4 manquent : le 
copiste a laissé un blanc, 

* Le corr, en marge : o[jo]. 

^ Le -p porte V abréviation de -ro-, 
& il faudrait peut-être Itre^ sinon 
proobladoa, du moins probladoa. 
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i555 Tu defpoblafte, muerte, al çielo e fus fyllaf, S 

los qz/e eraii lynpieça feajfte los manajUaf, 

feçifte de los angelef diablos e rrenajUaf, 

efcotan tu manjar a dobladaf e fenaillaf. 
i556 El Seîior qi/c te fiao, tu aefte matafte, 

jhô/u xpîfio djos E orne tu aqaefte penafte, 

al qi/e tiene el çielo e la tierra, aefte 

tule pofifte mjedo c tu lo demudefte, 
i557 El jnfierno lo teme e tu non lo temjfte, 

temjo te la fu carne, grand mjedo le pofifte, 

la fu humanjdat por tu miedo fue trzïte, 

la deydat non te temjo, entonçe non la vifte. 
i558 Nol catafte ïïïl vifte, vyo te el byente cato, 

la fu muerte muy cruel ael mucho efpanto, 

ai jnfierno E alos fuyos E aty mal quebranto, 

tul matafte vna ora, el por fienpreite mato. 


.i555 Tu defpoblafte muerte el çielo e fua çiellaa ', T 

lo<J queera» lynpiefa feayfte lod manaylla, 

fecjyfte deloa angelecr'diabloa E rrea^yilaa, 

efcontan el tu mangar' adobladaa e fenoyllad. 
i556 El (lenor que te fiao, tu aefte matefte, 

ihe/li xp//io dioa e orne tu a efte penefte, 

al que teme el çielo e la tiVrra tu a efte 

tu le pufyfte mjedo E tu le de mudafte. 
i557 El ynfierno le teme E tu non le temjfte; (fo 32 

temjote la fu carne, grand mjedo le pofifte; 

la fu omanjdat por ty fue entonçe triftej 

la de venjdat non temjo, ca eftonçe non la ujfte. 
i558 nol catofte (sic) nj! vifte E vido te el E cato, 

la fu muerte muy cruel a ty mucho efpanto, 

al ynfiero (sic) e alo? tuyoa e aty mal qaebranto, 

tu mataftele vn ora E el fienpre te mato. 


^ Le corr, : fyllaj. \ * Le corr, : manjar. 
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S i559 ({uando te quebranto, entonçe lo conoçifte, 

fy ante lo efpantafte, ln\\\ tanto pena ovifte, 
djo nof vida moriendo al que tu muerte difte, 
faco nof de cabptiuo la cruç enquel pofifte. 

l56o Afantos qi/e tenjas en tu mala morada 

por la muerte de xprîftos lef fue la vida dada, 

ffue por fu fflnta muerte tu cafa defpoblada, 

quîeres la poblar mata/zdol, por fu muerte fue yermada. 

i56i Saco delaf tuf penaf a nueftro padre adan, 
aeua nueftrdi madré, afus fijos fed e can, 
a jafet, apatr/arcaa, al bueiio de abrahau, 
ayfac e ayfayas tomolos, non te dexo dan (sic), 
(fo 94 V®) i562 A* ffaiit Johan el bautifta con muchos patriarcaf 

que los tenjes enlaf penaf, enlas tus malaf àrcaf, 
al cabdillo' de moyfen que tenjas en tuf baraçaf, 
profectas £ otros fantof muchos que tu abarcaf. 

X iSSp qaando te quebranto, eftonçe le conofçifte; 

fy ante lo efpantafte, mayo (sic) mjedo prefifte; 

ay tu a el penafte, TTjl (sic) tan ta pena ouifte; 

dio noa vyda moriendo al que tu [in]iierte* difte. 
i56o A fantoa que tenjaj en tu mala morada, 

por la muerte de xpi/roa lea fue la vida dada; 

fue por fu cranta muerte tu cafa defpoblada ; 

queriad poblar la mata/zdol E fue por el ermeda (sic). 
i56i aaco delaa tua penaa a nueftro padre adan, 

aeua tiueftra madré, a fua fijoj fech e can, 

a )afet E patriarcaa e al bueno de abrahan, 

yfâq e jacob E non dexo a adan. 
i562 aan ]uan el bautyfta con muchaj (sic) patriarcaa, 

que loj tenjaa en penaa en tua malaa arcaa, 

al aanto moyaen que tenjaa en tua barcaa, 

profetaa e otroa fantoa muchoa que tu abarcauaa. 


* Profil d'homme coiffé de VA. 
comme d'un bonnet phrygien, 

* Correction d'une encre un peu 


plus foncée sur un moi gratté & 
illisible. 

^ m dans un pâté. 
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i563 yo de(7Jr non ffabria qu^les eran tenjdos, 
qiiâiitof en tu jnfierno eftauan apremjdos, 
atodos los faco como fantos efcogidos, • 
maf con tigo dexo los tus inalos perdidof. 

1564 Alos fuyos leuolos conel aparayfo, 

do an vida veyendo maf gloria quien maf qi/îfo; 
el nos lieue configo que por nos muerte prîfo, 
guarde nos de tu cafa, non fagaf de nof rrifo. 

i565 Alos perdidof malos que dexo en tu poder 
en fuego jnfernal los faaes tu arder, 
en penaf jnfernalef los faaes ençender, 
para fienpre jamaf non los bas de prender. 



i563 


1664 


565 


yo deoyr non faberia quantod eran tenjdoa, 
qaantoaêîî tu ynfierno ' eftauan apremidoa : 
a todoa loa faco a fantoa efcogidoa, 
maa con tigo dexo loj tua maloa perdidoa. 


Aloa foyo<j leuoloa conel al parayao, 
do han yida veyndo (sic) la maa gloria qae maa quifo; 
el noa lyeua (sie) con fygo que por noa muerte prifo, 
£ noa guarde de tu cafa, que non fagaa de noa rriao. 

A loa perdidoa maloa, que dexo en tu poder, 
in fuego en fernal lea faaea tu arder, 
en penaa perdu rabrea loa faaea tu ençender, 
para ayenpre jamaa non laa han de perder. 


GXXI 

(fo 33 ro) 


' Parait corrigé par le copiste lui-même sur : einiîerno. 
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i566 Dios qi/îera defender nos de la tu çalagarda, 
aqi/el nof guarde de ty que de ty non fe gi/arda, 
ca' por mucho que byuamos, por mucho que fe tarda, 
avenjr efa tu rrauja que a todo el mundo efcarda. 

1567 Tanto eref, muerte, fyn byen E atal, 

que deajr non fe puede el dieçmo de tu mal ; 

adjos me acomjendo, que yo non fallo al 

que defender me* quiera, de tu venjda mortal. 

i568 Muerte defmefurada, \ matafes aty fola I 
l que ovjrte cou mjgo ? ^ mj leal vieja, delà } 
que mêla matafte, muerte, ihefa xpifto conplola 
por fu fanta fangre e por' ella perdonola. 


i566 dio9^ qtt/era defender noa delà tu çalaguarda ^, 
aqael qur no? guardo £ de ty noa guarda; 
ca por mucho que biuamoa £ por mucho que fe tarda, 
a ven)r ha tu rrauja que todo el mundo efcâda. 

1667 tanto* erea en ty, muerte, fyn bie/i e atal 
que diaer non fe puede el dieamo de tu mal; 
adioa me acomjendo, que yo non fallo al 
que defender me pueda de tu ven'ida mortal* 

i568 muerte defmefurada jmatej^ a ty aola ! 
^que ouifte comigo? ^m) leal vieja, dola î^ 
tu me la matafte, muerte j ihe/u xpi/io conplola 
por la fu fanta aangre, por ella perdonola. 


' Devant ce vers, nota, &, au- 
dessus de nota, un o avec un point 
au milieu [ojo?], 5*, a main droite, 
XV p), 5", entre les branches du V, 
os (?). 

' pueda biffé, 

^ por avec le signe d'abréviation 
de -er- ou -ar-. 


^ Le corr, en marge : o[jo]. 

* ça- est du corr.; cependant la. 
cédille est du copiste. Le corr, rCa 
donc tout au plus ^ue repassé ces 
deux lettres ; peut-être a-t-il encore 
changé la voyelle, 

^ Le corr, en marge : o[io]. 

^ Le corr. : mataaea. 
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1569 ;ay ! ;inî trota conventos, mj leal verdadera! 
muchos te figuian biiia, muerta yaaes Sefiera; 
^ado te me haii leuado } non cofa çertera; 
nuRca torna co/i nuevas qz^zen anda efta carrera '. 

1570 Cyerto, en parayfo eftas ta affentada, /*{> qk 
con dof martyrea deuef eftar aconpafiada, 
fieupre en efte mundo fufte por dos maridada; 
^quien te me rrebato, vieja por mj fieupre laarada? 

iSyi adios merçed le pido qz^e te de la fu gloria, 

que maf leal trotera nunca ffue en memoria; 

faffer te he vn pitaiîo efcrzpto con eftoria, 

pues que a ty non viere, vere tu trifte eftoria. 
1.572 Dare por ty lymofna e fare oraçion, 

fare cantar mjfaa e dare oblaçion; 

la mj trota conventos, j dios te de rredepnçion! 

el que faluo el mundo jel te de faluaçjon! 


1569 îAy!* jmi trota cortvcntoj, m] leal verdadera! X 

muchoa te Qe^u\an biua, muerta yaaea fenera; 

do te me han leuado non ae cofa çertera, 

nuizca torno con nueiiau quien anda efta carrera. 
iS'o çierto, en parayfo eftaa tu afentada, 

con loa marterea deuea eftar conpanada, 

fienpre enel mundo por dioa martyriada; 

jqttien te me rrebato, vieja por mj le(7ereda^ 
iSyi A dioa merçed le pido que te de la fu gloria, (fo 33 V^) 

qcte maa leal trotera nunca fue en memoria 

faaer te he vn petafio efcrito con eftoria, 

puea que aty non viere, vere tu trifte eftoria. 
1672 fare por ty lymofna E fare oraçion, 

fare cantar laa mjfad £ fare oraçion; 

la Vi] trota conventoa, ;dio(7 te de fu bendçion (sic)! 

el que te' faluo el el (sic) mundo, \ el te de fu faluaçion ! 


' Appel au bas de la page : 
cyerto en parayfo. 
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1673 Duefiaf, j non me rretebdef njn me digadef moçuelol 
que fi avos fyrujera vos avriadef délia diielo, 
llorariedef por ella, por fu Sotil anauelo, 

que quâiitaf figuia todaf yuan por el fuelo. 

1674 ^^^^ muger ï\\n baxa, ençerrada njn afcondida, 
non fêle detenja do faaia debatida ; 

non fe orne n\n duefla que tal oviefe perdida 
que non tomafe tr/fteŒa e pefar fyn medida. 
1575 ffiçele va pitafîo paq^cfio con dolor, 
la trifteaa me fiao fer rrudo trobador , 
todos los que lo oyeren, por dios nueftro Seîior, 
la oraçion fagadef por la vieja de amor. 


1573 


1574 


1675 


duefiaa, ; non me rretenedea n]n me llamedea neçuelo * ! 
c^ue fy avocj feruiera voa ouierade(7 délia duelo, 
lloredea por ella e por el fu aotyl an(7uelo, 
qae quantod aeguja tantoj yuan por el auelo. 

Âlta muger n]n baxa, ençerrada nin efcondida 
non fe detenja do faaia abatyda; 
non ae orne n\n duena que tal oujea perdida 
que non tomafe trifteaa e pefar fyn medida. 

yo fiale vïî petafio pequeno con dolor, 
la trifteaa me fiao fer rrudo trobador; 
todoa loa quel oyerdea, por dioa nueftro aenor,. 
la oraçion digadea por la vieja de amor : 


' Z,er ç fi" Z'u un peu empâtés; 
c'est pour ce motif sans doute que 


le corr, a remis un V, mal placé, il 
est vrai, sur Te. 
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. . <* 

El petafio de la Ifepultura de vrraoa. S / 

iSyô « vrraca fo qi/ô yago fo efta Sepultura, 

« en quanto fuy al mundo oue vyçio e foltura, 

« con buena rraçOTZ miichos café, non qt/zfe locura, /' 

« cay en vna ora fo tierra del altura* 
i577 « Prendiome fyn fofpecha la muerte en fus Kedef, 

« parientef E Âmjgos aqui non me acorredef, 

a obrad bien en la vida, adjos non lo erredef, 

« que byen como yo mori afy todos morredef. 
iSyS (c El que aqi/i llegare, | f i dios le bendiga! !• 95 V^) : 

<x e j fil de dios buen amor E plaaer de amjga ! 

« que por m\ pecadorvn pater nofter diga; 

« Si deçjr non lo qw/fiere, amuerta non maldiga ». — 


1676 « vrraca fo que yago ao efta aepultura, X 
(( en quanto andiide el mu/zdo oue viçio e foltura, 

« co« buena rraaon muchoŒ caae e non qaij boltura, 
« cay ëïï vna ora £0 tyerra del altura. 

1677 « predio ' me fyn foapëchi la muerte en fua rredej, 
« parientea e amjgod aqai ' no« me corredej (sic), 

<( obrad bie« enla vida, adio7 non lo erredea, 

« qae bien como yo mory afy todoT morreredea (sic). 

1678 « El ({ue aqtti llegare j f y dioa le bendiga! CXXII 

« e I fyl de dioa amor e placer de fu amjga ! \l O^t T } 

« que por mi pecatria vn pater nofter diga; 

« fy deayr non le qaiayere, amuerta ^ non maldiga ». — 


* Le corr. : prendio. 

* Le corr, a ajouté un deuxième 
signe d^ abréviation. 


^ Le corr, : muerto; la lecture 
muerta n'est pas très sure. 
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S De quales armas le deue armar toda xri/tiano para 

vençer el diablo el mucdo e la carne. 

i579 Seflorea', acordad vos de bien, fi vos lo digo, 
non fiedef en tregua de yueftro enemjgo, 
ca non vee la ora que vos lyeue configo; 
Si vedef que vos miento, non me preçiedef vn figo. 

i58o Deuemof eftar çiertos, non feguros de muerte, 
ca nueftrB. enemjga ef natural £ fuerte, 
por ende cada vno de nos fus armaf puerte, 
non podemos, amjgos, della fuyr por fuerte. 

i58i Sy quai quier de nos otros oviefe craa de lydiar, 
con algun enemjgo enel canpo entrar, 
cada quai bufcaria armaf para fe armar, 
Syn armaf non qi/erria en tal peligro entrar. 


i579 aenord, acordauoj del bien, afy voa lo digo, 
non fiedea en tregua de yueftro ene mjgo, 
ca non va la ora Que yod lyeue configo; 
fy veedea que voa mjento, non me preçiedea vn figo '. 

i58o non deuemoa eftar çiertoa njn aeguroa de muerte, 
ca nueftra enemjga ej natural m^ente, 
non podemod amigoa della fuyr por fuerte, 
por efo cada vno de voa fua armaa puerte. 

i58i ay quai qu/era de noa ou'iefe claa^ a lydiar,' 
con algund enemigo enel canpo entrar, 
cada vno bufcaria armaa para lydiar, 
fyn armaa non querria en tal peligro entrar. 


* En marge : notalo todo fafta 
la fin, d'une écriture plus cursive 
& d'une encre moins foncée. 


* Le corr, : en vn f. 
^ Le corr, : craa. 
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i582 Pues fi efto fariamos por ornes como nof byuos, 
muy maf deuemos faaerlo por tantos e tan efquîuos 
enemjgos que iîôf quieren faaer fieruos captiuos, 
£ ptfra fienpre jamaf diaen : jal jniîerno yd vos! 

i583 los mortales pecados ya los avedes oydos, 

aqueftos de cada dja nof trahen muy conbatidof, 

laf almaf quîeren matar pues los cuerpos han feridos, 

por aquefto deuemos eftar de armaf byen guârnjdos. 

1584 lydian otrofi cou eftos', otrof trea maf prinçipalef : 

la carne, el diablo, el mundo; deftos nafçen los mortalef, 
deftos trej vjenen aquellos, tomemos armai atalef 
que vençamos nof aellos; qaiero vos deajr qutflef : 

i585 obras de miffericordja £ de mucho bien obrar, 
dones de fpîrfm fanto que nof qa/era alunbrar, 
laf obraf de piedat, de virtudef nof menbrar, 
con ilete facramentos eftos enemjgos fobrar. 


S 


CIIII 
(fo 96 ro) 


va 


1582 puea fy efto fariemoa omea como noa biuoa, 

muy maa deuemoa faaer por tantoa e tan efquiuoa 
enemîg07 que nô* qaiere faaer fieruo? e catyuoa 
£ por fyenpre jamaa diaen : jal ynfierno y voaj 

i583 loa mortalea pecados ya lo7 auedea oydoT, 
aqtt^ftocT de cada dia noa trayen' conbatidoa, 
laa alma<7 quieren matar, puea loa cuerpoa an feridoa, 
por aquefto deuemoa eftar armadoa e guarnjdoa. 

1584 lydian otrofy coitbufco otroa trea prinçipalea : 

la carne, el diablo, del mundo, deftoa naçen loa mortalea, 
deftoa trea vienen loa otroa, tomemoa armaa rrealea^ 
que vençamoa noa aelloa; e quiero voa diaer qualea : 

i585 obraa de mifericordia e de mucho bien obrar, 
donea de efprito fanto que noa qaiere^ alunbrar, 
laa obraa de piadat e de uertudea voa nenbrad (sic), 
coït loa fiete fa cramentoa loa enemigoa fobrar. 


(fo 34 vo) 


« trea iiffé. 
* Le corr, : ïîôf. 


* Le corr, : traen. 

^ Ce mot est du corr,^ mais pataît 


écrit sur : rralea; en tout cas^ on 
voit encore asse^ nettement rral & 
un signe J* abréviation, 
' Le corr, : qu/era. 
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i586 Contra la grand cobdiçia el bautifmo porfia; 
dono de fpzWm fanto, de buena Sabidoria, 
fabernos gt/^rdar deloajeno, non' deajr: efto qt/erria; 
La virtud de la juftiçia judgando ixueftra, follia. 

1587 Veftir los pobles defnudos, con fanta efperança 
que dios por quien lo faremos nof dara buena andança; 
con tal loriga podremos con cobdiçia que nof trança, 
£ djos gt/ardar nos ha de cobdiçia mal andança. 

i588 Sobrar ala grand foberuja, deair mucha omjldat; 
debdo ef temer adjos e ala fu mageftad ; 
vjrtud de tenperamjento, de mefura e oneftad, 
con efta efpada fuerte Segura mente golpad (sic). 


i586 contra la grand cobdiçia el bauriTmo (sic) porfia ; 
dono e' efprito fanto e de fabyduria, 
aaber noa guardar de ageno, non diaer : efto qneria; 
la vertud delà juftiçia judgando nueftra follya. 

1687 Veftyr pobrea defnudod co« la fanta efperança 

que dioa por quien lo faaemoT noa dnra buena andança; 
con tal lugar poderemoa vençer la cobdiçia que nof trança^, 
£ dioa noa quiera guardar de cobdiçia e mal eftança. 

i588 aaber ala grand foberu'ia diaer mucha omildat) 
ea bueno temer adioa e a f u fanta mageftad; 
vertud de tenplamiento con mefura e oneftad, 
con efta efpada furte (sic) fegura mente cobrad. 


' Dans l'interligne. 

* Devant e un blanc qui devait 
être occupé par un d aujourd'hui 
complètement disparu, 

^ q. n. t. j de la main du corr. 


qui n'a peut-être fait que repasser 
Vancien texte dont on voit encore : 
que noa. De trança, le dernier 
relieur \n'a laissé subsister que tr. 
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1589 Con nîïïcha mjfericordja dar alos pobrea pofada, 
tener fe que fanta cofa ef de dios gaalardonada, 
non rrobar cofa? ajenaa, non forçar niuger njn nada, 
con efta confirmaçion la foberuja ef arrancada. 

iSço ayamôs contra avarîçia fpzntu de pyedat^ 

dando lymofna apobles, dolyendo nof de fu mal; 
virtud de naturai juftiçia judgando con Oinjldal (si&), 
con tal mata' al avariaia bien larga mente dad. 

1591 El fânto Sacrameiito de orden façerdotal 
co/z fe fanta efcogida, maf clara que criftal, / 
cafando huerfanaf pobres ; e nof con efto tal 
vençeremos a avariçla con la graç/a fpzritual. 

1592 ligera mente podremos a la loxuria* Refrenar 

con caftidat E con conçiençia poder nof emof efcufar; 
fp/rftu' de fortaleja q^e* nof q^zera ayudar, 
con eftas brafunera? la podremos bien matar. 


S 


M 


. -1 


1589 


opt 


iSpi 


con miicha mefericordia dar aloa pobrea pofada, 
tener fe ëïïfta ^ obra ei de diod galardonada, 
non rrobar cofaa agenaa n\n fiirtar muger n\n nada', 
con efta confirmaçio/x la foberuja ea arrancada. 

Ayamoa contra auario' efprito de piadat, 
dando lymofna a pobrea, doliendo fenoc; de fu pobredat; 
vertud naturai ju/tyçia judga/tdo humjldat, 
con tal maça al avariçia larga mente ledad. 

El fanto facramento de orden façerdotal 
con çierta fe efcogido claro maa quel criftal^... 


' Le t est bien net, 

* Z.*x parait faite sur un g. 
' Mss. : fpût. 

^ co èiffé. 

^ enefta ou enfanta. 

* njn nada, du corr. qui n'a fait 
que repasser le texte ancien que 
l'on entrevoit encore. n\n est rongé. 


mais parfaitement reconnaissahle, 

^ Le corr, : auariçia. 

* Ici il manque un folio a T. 
La numérotation ancienne liasse 
de CXXII à CXXIV. La lacune 
va de 1691, V. 3 compris, a 1604 
compris. 
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S 

{t^ 96 yo) iSçS qiiîxotef E câïïjlleras de îanio Sacramento, 

que djos ficro en parayfo matrimonjo E cafamiento, 
caffar los pobres menguados, dar a beuer al fediento, 
anfi contra luxuria avremos vençimjento. 
i594 yra, que ef enemjga e mata muchof ayna, 

con don de entendimjento e coiz caridad dyna% 
entendjendo fu grand dapno, faajendo blanda farina, 
con paçiençia bien podremos lydiar con tal capeljna. 
iSçS Con vertud de efperança E con mucha paçiençia, 
vifitando los doljentes e facrjendo penjtençia, 
aborrefçer los denueftos e amar buena abenençia, 
con efto vençeremof yra E avremos de djos querençia. 

1696 grand pecado ef gula, puede a much'os matar, 
abftinençia E ayiino puedelo de nof quitar, 
con fpirim de çiençia, fabiendo mefura catar, 
corner tanto que podamof p^ra pobres apartar. 

1697 otrofi* rrogar adjos co« fanto Sacrifiçio 
que ef de cuerpo de djos facramento e ofiçio, 
con fe eufu memoria lidiando por fu ferujçio, 
con tal gracia podremof vençer gula que ef viçio. 

1598 la enbidia mato muchos de los profectaff; 
contra efta enemiga que nof fîere con faetaf, 
tomemos efcudo fuerte pyntado con tabletaf, 
fp/ritu* de buen conffejo encordado deftac letraa. 

1599 Sacramento de vnçion meternof e foterre mos, 
aujendo por djos conpafion con caridat non erremos, 
non faajendo mal alos finplex (sic), pobrea non denoftemo 
con eftaf armaf de djos a enbidia defterraremos. 


' Ecrit sur : ayna. 
* con f biffé. 


' Ecrit sur : profectar. 
* Mss, : fpïït. 
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1600 armadof eftemof mucho contra açidia mala cofa, 
efta ef de los fiete pecados maf fotil e engaflofa, 
efta cada dja pare do qi/ier quel diablo pofa, 
maf fijos malos tyene quela ala na rraiijofa. 

1601 Contra efta e fus fijos que anfy nos* de vallen 
nbf andemof rromeriaf e laf oraf non fe callen, 
E penffemos penfaiDJentos que de buenas obraf falen 
anfy que con fantaf obras adjos baldjos non fallen. 

1602 De todof buenos deffeos e de todo bien obrar 
fagamos afta de lança, e non qi/eramos canffar 
con fierro de buenaf obraa los pecados amatar ; 
con eftas armas lydiando podemof los amanffar. 

i6o3 Contra los très principales que non fe ayunteiz de confuno, 
al mundo con caridad, ala carne con ayuno, 
con coraçon al diablo, todos trea yran de yufo, 
njn de padref njn de fijos con efto non fynca vno. 

1604 Todos los otro (sic) pecados mortales Ë venjales 
deftos nafçen como Ryos delaf fuentef perhenalef, 
eftos dichos fon comjenço e fuma de todos malef ; 
de padres, fijos, njetos, dios nof gi/arde de fus malef. 

i6o5 Denos djos atal effuerço, tal ayuda £ tal ardid 
que vençamof los pecados e arranquemof la lid, 
por que el dja del juyajo fea fecho anof conbyd, 
que nof diga jhe/u xpf/io : ibenditos, amj venjd! 


•3 


CV 

(fo 97 ro) 


i6o5 denoŒ dioa atal effuerço tal ayuda e tal ardid 
que vençamoa e arrenquemoa la lid', 
por que el dia del juyaio anoa aea fecho conbid 
que no(j diga Jhe/u xp//ro : ; bendichôa, amJ venid' ! 


T 

CXXIIII 

(!o 35 ro) 


■ o empâté. 

* Le corr» : arr. a noa delà 1. 


^ Le corr, : q. n. d. dioa b. e 
dexa a m) y. ■ , 


— 3o3 — 


JUAN RUIZ. 


De las propiedades quelas duenas chicas han. 

1606 qu/ero vos abreujar la predicaçion, 
que fienpre nie pague de pequeno fermoii 
e de duefla peqr/eiia E de breue Raaon, 

ca poco £ bien dicho afyiicaae el coraçoiz. 

1607 Del que ïmîcho fabla Ryen; qi/ieii mucho rrle efloco; 
ef en la duefla chica ainor Ë non poco ; 

diiefiaf ay muy grandef que por chicaf non troco, 
niaf laf chicaf e laa grandef fe rrepienden (sic) del troco. 

1608 De laf chicaf que byen diga el amor me fîao Ruego, 
que diga de fus nobleaad yo quiero lacr deçjr luego, 
deqr vos he de duefiaf chica? que loavredef por juego, 
fon friaa como la njeue e arden coïïîo el fuego. 


1606 qaiero abreujar voa aenora m] entençion, 
ca fienpre me page de pequrno aermon 

e de duena pequena e de poca ' rraaon, 
calo poco e hiçn dicho finca enel coraçon. 

1607 del ([ue mucho fabra rrien, mucho rreyr ea* de locoj 
tyene la duena pequefia amor grande e non de poco; 
duenaa^ dy* grandea por chicaa, por grandea chicaa no« troco, 
e lad chicaa por laa grandea non fe arrepiete del troco. 

1608 delaa chïcaa que bien diga el amor me fiao rruego, 
que diga de fua nobreaaa e quiero laa diaer luego, 
dire voa de duenaa cHlcaa quelo tedea^ en juego, 
fon friaa como la njeue e arden maa quel fuego. 


* L'a est du corr, & est peut-être 
fait sur un o. 

* Le corr. : ... muchoa rreyrea 
de 1. Le corr. a fait de rreyr ea un 
substantif en changeant Vr finale 
de rreyr, ou trait oblique légère- 


ment ondulé, en r médiat enferme 
de croix, 

^ Le corr, : dueôas. 

^ Correction du copiste sur : àe» 

^ Le corr. : tenedea. 
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1609 Son friâf de fuera, conel amor ardjentef, 

en la cama folaa, trebejo, placrenteras, Ryentef, 
en cafa cuerdaf, donofa?, fofegadaf, byen fadjentef, 
mucho al y fallaredef ado byen pararedef rajentef. 

1610 En pequena girgonça* yacre grand rrefplandor, 
en açucar muy poco yaae mucho dulçor, 

enla duefla pequeîia. yaae muy grand amor, 
pocaa palabra? cunplen al buen entendedor. 

161 1 £r pequefio el grano de la buena pemjenta, 
pero mafqae la nuea conorta E calyenta, 

afi duefla peqi/ena, fy todo amor confyenta, 
non ha plaaer del mundo que en ella non fienta. 


S 

(f 97 V*) 


1609 oon friad de fuera, enel amor ardienteŒ, 

en cama dola^, trebejo, plaaenterad e rrie/xtea, 

ërî cafa cuerdaa, donoaa<7, rofegadaa, bien faayentej, 

mucho' al fallaredea, bie/i parad y mient^a. 

1610 En' peqna gorgonça ^ yaae grarfd rrefplador (sic), 
en acucar ' muy poco yaae mucho dulçor, 

en la duena peqna yaae muy grande amor, 
pocaa palabra? cupie al bue/i entedor. 

1611 Ea^ pequefio de grano dela^ buena pimenta, 
pero maa que la nuea conorta e maa efallenta (sic), 
Afy duefla pequ^na, fy todo amor confienta, 

non ha plaaer enel mundo que enella non fe fienta. 


(fo 35 YO) 


' o empâté & de lecture dou- 
teuse, 

' Correcteur : enellaa m... 
' Correcteur en marge : o[jo]. 


* Correcteur : gyrgonça. 
^ Correcteur : açucar. 

* Correcteur en marge : o[jo]. 
' Correcteur : el delà ... 
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1612 Como en chica rrofa efta mucha color, 

en oro muy poco grand preçio £ grand valor, 
como en poco blafmo yaae grand buen olor, 
anfy en diiefia chica ya^e muy grad (sic) fabor* 

161 3 Como Roby peqaeflo tyene mucha bondat, 
color, virtud e preçio e noble claridad, 

anfi duefia peqi/ena tiene mucha beldat, 
fermofura, donayre, amor E lealtad. 

1614 Sycha (sic) ef la calandria E chico el rruy feiior, 
pero maf dulçe caata que otra ave mayor; 

la muger que ef chica por efo ef mejor, 
con dofleo ef maf dulçe que açucar njn flor. 
i6i5 ffon aves pequenaf papagayo e orior, 
pero quai quîer dellaf ef dulçe gritador, 
adonada, fermofa, preçiada cantador : 
byen atal ef la duefia peqi/ena con amor* 


1612 coino en chica rroaa efta mucha color, 

e en oro muy poco grand preçio e gran valor, 
como en poco balfamo efta mucha color ', 
anfy en chica duefia yaae muy grand amor. 

161 3 como* el rrabe^ peqno tyene mucha bondad, 
color, vertud e preçio, nobreaa e claridad, 

afy duena pequena tyene muchâ bondad, 
fermoaura e donayre, amor e lealtad. 

1614 chica* ea la calandria e chico el rroy aynor^, 
pero maa dulçe cantan que otra aue mayor^ 

la muger por aer chica, por efo non ea piorj 
en doneo maa dulçe que açucar njn flor; 
i6i5 aon* avea pequenuelaa caladria^ e rroy ainor* 
para' quai qui'er dellaa ea dulçe gritador, 
adonada fermofura, preçiada cantador : 
bien atal ea la duefia pequena con amor. 


' Correcteur ; Vffrtor. 

* Correcteur en marge : o[jo], 
' Correcteur : rruby. 

* Correcteur en marge : o[joJ. 
' Correcteur : aefior. 


* Correcteur en marge : o[)o], 
' Correcteur : calandria. 

• Correcteur ; ainor. 
' Ou : pera* 
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1616 De' la muger pequeiia non ay conparaçion, 
terrenal parayfo ef e grand conffo laçion, 
fola7 E alegria, plaaer E bendiçion, 

mejor ef enla prueua que enla falutaçion. 

1617 ffyenpre qaiT muger chica mafqi^e grande njn niayor, 
non ef defagujfado del grand mal fer foydor, 

del mal tomar lo menof, diaelo el fabidor, 
por ende delaf mugeref la mejor ef la menor. 


CVI 

(!• 98 T^) 


De don ffuron moço del arçiprefte. 

1618 ffalida de febrero, entrada de março, 

el pecado que fienpre de todo mal ef maço, 
traya abbadef Ueno el fu rregaço, 
otrofi de mugeref faaîe mucho rretaço. 


1616 En la muger peqaena non ha conparaçion, 
terrenal parayfo ea e confolaçion, 

folaa e alegria, placer e bendiçion, 
mjjor* ej enla proeua que enla faludaçion. 

1617 oyenpre' qaia muger chica raaa que grande n]n mayor, 
non ea defaguiTado de grand mal aer foydor, 

àel mal tomar lo menoa, diaelo el fabidor, 
por ênde delaa mugerea la menor ea mjjor^. 

1618 Salida febrero e entrada de marçio (sic), 

el pecador que fienpre de todo mal ear caço ^, 
tray de abadea lleno el fu rregaço, 
otro fy de mugra faaia grand rretaço. 


cxxv 

(!o 36 ro) 


' Accolade devant cette cuarteta. 

* Correcteur : mejor. 

* Correcteur en marge : o[jo]. 


* Correcteur : mejor. 

' a empâté, peut être un o, 
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1619 Puef que ya non teiija meiiffajera fiel, 
tome por mandadero vu Rapaa- traynel, 
huron avja por noizbre, apoftado donçel, 

fy lion por quatorze cofa? nunca vy mejor c[ue el. 

1620 Era mjntroro, bebdo, ladron e mefturerOy 
thafur, peleador, golofo, Refertero , 
rrefijdor E adeujiio, fu^jo E agorero, 
nefçio, pereçofo, tal ef mj efcudero. 

1621 Dof djas eula felmana era grand ayunador, 
quanào non tenja q(^e corner ayunaua el pecador,- 
fienpre aqaeftos dof djaf ayunaua mj andador, 
quando non podja al faaer, ayunaua con dolor. 

1622 Pero fy diç la fabla que fuelen Retraher 
que maf val con mal afno el orne contender, 
que folo e cargado faa acueftaf traer, 

pus lo por menffajero conel grand menefter. 

1619 puea quf ya non tea]a mefaiero fiel, ' 
tome por mandadero vn rrapaa traynel, 

huron auja ' nonbre^ viî apuefto doniel, 

fy non por que torae' cofaor nunca vy mjjor quel, 

1620 era^ m'introfo, beodo, ladron £ mefturero, 
tahur^, pelador, goloao e rrefertero, 
rrefijdor*, adeujno, aru^io E agurero, 
ncçio® e pereçofo, tal ea mj efcudero* 

1621 dof dia? en la aelmana era grand ayunador, 
quando non tenje que corner ayunaua el pecador, 
qaando non podia corner ayunaua con dolor, 

,ayenpre aquefto? dof diaa ayunaua mî andador. 

1622 por fy dij la fabla que fuele rretracr' 
maa val con aano malo contender 

que folo E cargado faa acueftaa traer, 

puj le por mefàjero* conel grand menefter. 


' Le corr, : a. por n. 
' Le corr. a efjacé lortje (S- mis : 
XIIIlo. 

^ Le corr. en marge : 1111°. 
* Le corr, en marge : 1111°. 


* Le corr, en marge : IIII**. 

* Le corr, en marge : H". 

^ Le corr, : por ende dia ... que 
fe f. rr. 

' Le corr, : meitfaîero. 
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1623 Dixele' : « huron amjgo, bufcame nueua funda ».-— S 
« a la fe », — diç, — « bufcare avn que el mundo fe funda, 

c( e yo vos la trahere fyn mucha varahunda, 

<( que alaf veaef mal perro rroye buena coyunda ». — 

1624 £1 ffabia leer tarde, poco e por mal cabo ; 
dixo : « dad me vn cantar E veredef que Recabdo; 
« e, Sefior, vos veredef, mague'r que non me alabo, 
« que fy lo comjenço qi/ele dare buen cabo ». — 

1625 Dil aqi/eftos cantarea al que de djos mal fado, (f® 98 V*) 
yua fe los deajendo por todo el mercado ; 

dixol dofia fulana : « ; tyrate alla, pecado! 

« que2im\ non te enbia, njn qazero tu mandado ». — 


1623 dixe' le : a bufca ' amigo, catad me nueva hunda ». — T 
dia : « (jenor fy catare avn que todo el mundo fe hunda, 

« E yo.voa la traere aqui fyn n\n^uno^ barahunda, 
« ([ue aVeaear mal perro rroe buena cu[yu]nda ^. 

1624 El fabie leer tarde, poco e por mal cabo, 

dixo : « dad me vna carra e vered^a t{ue rrecabdo; 

« E, aefior, voa veredea maguero^ no« me alabo (fo 36 V^j 

« que fy lo yo comieço' que le dare buen cabo ». •— 

1625 dile vna m] carra al que de dio<7 mal fado, 

e yua gela* lyehdo (sic) a boaea por el mercado; 

dixo dona fulana : « j tyrate alla, pecado! 

<( que am] non te enbia, n]n quiero tu mandado ». — 


' En face de cette cuarteta & de 
la suivante, un singe, d'une encre 
légèrement plus pâle, 

* Le corr, en marge : o[io]. 

' Tout le mot empâté. 


* Le corr, : njnguna. 

* -yu- dans un pâté, 

• Le corr, : maguera. 
^ Le corr, : comjenço. 

• Le corr, a biffé le g. 
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De como diçe el arcipreXte que fe ha de entender 

eXte Xu li)3ro. 


1626 Por que fanta maria, Segund que dicho he, 
ef comienco £ fyii del bien, tal ef mi fé, 

ûç le quatro cantaref £ contante fare 
puizto amj librete, maf non lo çerrare. 

1627 buena propiedat ha do quîer que fea, 
que n lo oye alguno que tenga muger fea, 
ofy muger lo oye que fu marido vil fea, 
faaer adjos ferujçio En punto lo defea* 

1628 Defea oyr mjfaj £ faaer oblaçonef (sic), 
defea dar apobrea' bodigof E rradon^j*, 
faaer mïïcha lymofna £ deajr or^çionef, 
diof con efto fe firue, bien lo vedef varonef. 


1626 Por que fanta maria, ae^unà dicho he, 
ef comieço a far bien, atal ej m] fe, 

£7 le quatro cantarea e con tanto fare 
pu/ito ami lybrea (gic), ma? non le çerrare. 

1627 buena propiadad ha do quiera que de lea, 
que fy le oujere ^ alguno que tenga muger fea, 
E fy muger le oyere qae fu oîne vil aea, 

fare adio<7 aeruiçio in punto lo defea. 

1628 deaea aoyr mifa? e faaer obraçionea, 
deaea dar apobrea bodigoa e rraçionea, 
faaer mucha lymoana E deayr oraçionea, 
dioa con efto ae f/rue, bien lo vedca* Yaronea. 


" Le p fait sur un h. * Le eerr, : la oyere. 

* L'ï de ce mot est souscrit, * Le corr, : veedea. 
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1629 qudl qttier orne que lo oya, fy bien trobar Topiere, 
maf ay ailadir E emendar fi quîfiere, 
ande de mano en mano aquzen quîer quel pydiere, > 
como pella alaf dueflaf, tomelo quien podiere. 

i63o Puef es de buen amor, enpreftadlo de grado, 
non defmintadef fù nonbre n\n dedef rrefertado, 
non le dedef por djneroa veudido n\n alqttîlado, 
ca non ha grado njn graçîaa njn buen amor conplado. 

i63i ffi<r vos pequeno libro de tefto, maf la glofa, 

non creo que ea chica ante efbyeii grad (sic) profa, 
que fobre cada fabla fe entyende otra cofa, 
fyn la que fe a lega ' en la Raaon fermofa. 

i632 De la fantidat mucha ef byen grand lyçionario, 
maf de juego E de burla ef chico breujario, 
por énde fago punto E çierro mj almario, 
Sea vos chica fabla folaa E letuario. 


1629 qeal qaier oïne <{ue\ oya, fy bien trobar. fopiere, 
puede ma? anedir e en mendar lo que quiTiere, 
ande de mano en mano quai qa/er que lo pediere, 
como pella' laa duefiaa, tomelo qaien podiere. 

i63o puea 4e bueit amor, enpreftad lo de grado', 
nol negede^ fu nonbre n\l àedea rrehertado, 
nol dedrd por dinero vendido nîn alqBilado, 
ca non ha grado nîn gracia buen amor el conplado. 

i63i fia Toa pequeno lybro de tefte, maa de^ glofa, 
non creo qnr e? peqaeno ante ef rauy gran plofa, 
ca fobre coda fabla fe entyende otra cofa 
fy lo qsife alega en la ^ rraaon fermofa. 

i632 de la fadad' mucha ea muy grand liçionario, 
maa de joego e de burla e? chico breufario, 
por ende fago punto E çierro mî armarîo, 
oca Toa chica burU folaa e leutario (tic). 


CXXVI 

(l« 37 r«) 


' all^a, U. première 1 grattée. 

* Le tmr. : c. ala pella ... 

' Sww grado le cmrreeteur a mis 
sams nécessité le signe d'mhrériation 
de -n-. 


* Le corr. : tefto maa qar de g, 

* Le corr, : pero qse fe lo al^a 
conU ... 

* Le cprr, : aantîdad. 
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(^ 99 r«) 
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i633 Sefiore?, he vos ferujdo coiz poca fabidoria^ 
por vos dar folaj atodof fable vos en jugleria; 
yo vn gualardon vos pido : que por djos en rromeria 
digadef vn pater nofter por mj E ave marja. 

1634 Era de nT]!! £ trecrjentof E ochenta E vn afios 

fue conpuefto el rromançe, por muchos malef e dailod 
que faaen muchos e niuchafaotraf con fus engaflos, 
E por moftraralos fynplex (sic) fablas e verfos eftrafios. 


633 


1634 


Senora he voa aeruîdo con poca fabidoria» 
por voa dar aola^ a todoar fableuoj en jograria^ 
yo vn galardon uoa pido, <{ue por dioa en rromaria 
<{ue por m] adioa digad^a paternofter' e aue maria. 

£ra de mill e tre^yentoa e fefenta e ocho afioa 
fue acabado efte lybro por muchoj maled e dano9 
dapûtâ ' (sic) qoe fa^en muchoa e muchaor a otroa coiz fua engafios 
E por moftrar aloa fynpre<j fabrad e^ verao<J* eftranoa*. 


[FIN DE T.j 


* Avec la première r mèdiale, 
e'est-a-dire en forme de croix, 

* Toutes les lettres sont Bien 
nettes. 

^ Le corr. : en. 

* Avec cédille sous la première <j» 


** Le correcteur en marge : ano 
de xpi/to — de LXIII aon ^ 
CXXXIIII® afioG". Le dernier re^ 
Heur n'a laissé subsister que : de 
-xplfto — aon — XIIIP a nos. 
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goços de fanta maria. S 

i'* colon n t. 

i635 Madré de djos gloriofa, 

virgen fa/ita marya, 

fija E leal efpofa 

del tu fijo mexia^ 

tu, Seflora, da me agora 

la tu gracia toda ora, 

que te firua toda vja. 
i636 por que ferujr te cobdiçîo 

yo percador (sic), por tanto 

te ofrefco en fcrujçio 

los tuf g070S que canto. 

el pr/mero, 

fue terçero' angel aty meuffajero 

del fp/rim f^nto. 

1637 Conçebifte atu padre, 

fue tu goço fegu/zdoj 
quando lo parifte, madré, 
fyn dolor falîo al mundo; 
quai nafçite (sic) 
bien atal rremaneçifte^ 
virge (sic) del fanto muizdo. 

i638 El terçero la eftrella i* colonne, 

guio los Reyes poro 
venjeroiz ala luj délia 
con fu noble theforo, 
e laudaro/z, 
E adoraron, 
al tu fijo prefenCaroiz 
ençienfo, mirra> oro. 


• al iiffé. 
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S 1639 fue tu alegrîa quarta 

quando ovyfte mandado 
del hermano de marta 
que era rrefuçitado 
tu fijo du(7, 
del mundo Iuœ, 
que vifte morir en cru?^ 
que era leuantado* 
1640 quâiido alos çielos aobio^ 

qumto placer tomafte; 
el fefto qutfndo enbio 
efpinm (anto goaefte 5 
el fepteno « 
fue maf bueno 

quando tu fijo por ti veno (sic) 
el (sic) çielo pujafte. 

[fo 99 v*») 1641 Pydo te merçed glorîofa; 

"^ colon"«- fienpre, toda vegada, 

que me feadef piadofa, 
alegre e pagada ; 
quando a judgar, 
juyqo dar 

jhe/u vjnier, quzere me ayudar 
E fer mj abogada. 

goços de Xanta maria. 

1642 Todos bendigamos 

a la vtrgeii fa/zta, 
fus go^os digamos 
£ fu vida quauta 
fue, Segund fallamof 
que la eftoria canta 
vida tanta. 
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1643 £1 aflo do(7eno S 

aefta donaella, 

angel de djos bueno, 
Saludo a ella 
virgen bella. 

1644 pario fu fîjuelo, 

i ^u® gOŒO tan mailo ! 

aefte moçuelo 

el treceno afîo. ' 

rreyes Tenjeron lluego, (sic) 

con prefente eftrafio 

dar, adorallo. 

1645 Afiof treynta e trea 

co/i xpr/fios eftudo; 
quando rrefuçitado ef 
quarto goço fue conplido; 
qunito quando jhe/us ef 
al * çielo fobjdo 

E lo vjdo. 

1646 Sefta alegria »• colonne. 

ovo ella quando, 

en fu conpafija 
los dicipttlos eftando, 
dioa ally enbya 
fpiVim ianto 
alunbrando. 

1647 la vjda conplida 

del fijo raexia, 
nueue ailos de vjda 
byujo ftfnta maria; 
al çielo fue fubjda, 
;qi/e graitd alegria, 
efte dja ! 

■ Ici une 1 ht f fie, 
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S 1648 g070s fueron fiete, 

afiof çinqi/tfiita (sic) 
e quatre çierta mente 
ovo ella por cuenta. 
jdefîende nof fienpre 
de mal £ de afruenta, 
virgen genta ! 
1649 todof los xpî/fîanos 

aved alegria 
en aquel dja 

que nafçio por faluar noa 
de la virgen maria 
en nueftra valia. 


De como los foolarea demandàn por dios. 

i65o Seflore?, dat al efcolar 

que vos vien demandar*. 
i65i dat lymofna orraçio 

fare por voj oraçion 

que dios voa de faluaçion 

quered por dios amj dar. 


1648. — Chaque ligne de G contient deux vers de S. Le$ trois prC" 
mières lignes sont réunies par une accolade, k la droite de laquelle, 
vis-a^vis de la deuxième ligne, se trouve le dernier vers de la strophe, 
I . (i? 85 r°) — 2. e a. çinqaenta =z 1649. — 3. aefîalada mente en 
aqueate d. — 4. Nafçio jefû "Kipifto — 5. de aanta raaria -— 6. coro- 
nada =: 1650* — Ces strophes sont disposées dans Qt par lignes de deux 
vers chacune jusqu'à i655 compris. ~- 2. q. viene de d, = 16S1. — 
I. d. 1. e rraçio/t — x, e f... ru 


' Ces deux vers sont séparés des suivants par un hlane, 
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cvm 

i652 El byen qtfC4)or dios feçierdef, (f'* 100 1^) 

la lymofna que por el dierdef, i" colonne. 

quando defte.mundo falierdef 

efto vos avra de ayudar. 
i653 quando àdjos dierdef cuenta 

de los algos E de la Renta^ 

efcufar vocrha de afruenta 

la lymofna por el far. 
1654 Por vna Raqon que dedef, 

vos çiento de djos tomedef 

E eu parayffo* entredef : 

j anfi lo quiera el mandar l 
i655 Catad que el byen faaer 

nu/ica fe ha de perder ; 

poder vos ha eftorçer 

del jnfierno mal lugar. 
i656 (jefiored*, voŒ dat aïiOff G 

efculare? pobrea dof. 
1657 El Sefior de parayjo, S 

xpriftos^ tanto que nod quiio 

que por nos muerte pr/ao, 

mataron lo jodjos. 

• 

1652. — I. feajeredej — 2. e la 1. q. am] dieredeg — 3. aalieredra Q 

— 4. a = 1653< — I. dieredeg — • 4. la 1. e p. dioa f. = 1654* -— 
I. ... q. me dadea — 2. çinco — 3. En p... — 4. afi lo q. m. = 
1655. — Manque, = 1657. — Ces strophes sont disposées dans G 
sur deux lignes : la première de deux vers, la deuxième de un vers; 
ces deux lignes sont réunies par une accolade, a la droite de laquelle 
est écrit le quatrième vers, — 2. a xriTtiano? t. quiao ■— 3. ... la 
muerte p. — 4. m. lo loa judioa == 


• . •» 


' Quoique ce mot soit écrit en 
toutes lettres, le p porte l'abrévia- 
tion de 'àr-, 

• Ces deux vers, enserrés par G 


dans la même accolade que la stro- 
phe 1657 & écrits sur une seule 
ligne, manquent dans S. 
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S i658 murio nueftro Sefior 

por fer nueftro faluador; 
dad nos por el fu amor, 
\ fi el falue atodoj noa ! 

1659 Âcordat vos de fu eftoria, 
dad por djos en fu memoria, 
; Sy el vos de la fu gloria I 
dad lymofna por djos. 

1660 agora en qicanto byujerdef, 
por fu amor fienpre dedef 

£ con efto efcaparedef 
del jnfierno e de fu tos. 

2* colonne. ^®1 ^^^ marfa de ^anta marja. 

1661 Aue intf/ia^ gloriofa, 
virgen fanta preçiofa, 
como ereŒ piadofa 
toda vja. 

1662 gracia plena, fyn manqlla, 
abogada, 

por la tu merçed, Sefiora, 
far- efta maraujUa. 
Seflalada, 

por la tu bondad agora 
guardame toda ora 
de muerte vfrgofiofa, 
por que loe aty, fermofa, 
noche e dya. 


1658. — 4. uoa = 1659. — Les trois premiers vers de cette strophe 
occupent une ligne chacun & sont réunis par une accolade, h la droite de 
laquelle, yis-a-vis le second vers, est écrit le quatrième, — 4. d. noa 1... 
— 1660 manque et le f° 85 r° de G se termine par le premier vers d'un 
chant d^aveugles qui manque dans S & que nous donnerons plus loin, 
strophe 1710 sq. 
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i663 Dominas tecum^ S 

eftrella Refplandeçiente, 

meledjna de coydado?, 

catadura muy bella, 

rreludjente, 

fyn maiKTJlla de pecados, 

por los tus gojos preciados 

te pido, virtuofa, 

que me guardef, lynpia rrofa, 

deffoUya'. 
1664 benedita tu, 

onrrada fyn egualança, 

fyendo virgen conçebifte, 

de los angelef loada 

en altéra; 

por el fijo que parifte, 

por la graçza 'que ovifte, 

o bendicha fror (sic) e Rofa , 

tu me guarda piadofa 

£ me guia. 
i665 jn mulyeribus (f« 100 V*) 

efcogida, îanta, madré, 

de xp£/tzanos anparança^ 

de los fantos bien feruida, 

£ tu padre 

ef tu iîjo fyn dubdança, 

ivirgen, m\ fiança ! 

de gente maliçiofa 

cruel, mala, foberuiofa 

me defuja. 


* Correction du copiste sur : ffoylya. 
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S iC^àô E benedictus fructus, 

folgura E faluaçion 
del lynaje vroanal, 
que tirafte la triftura 
e perdimîento 

que, por nueftro efqamo mal, 
el diablo, fudjo tal, 
con fu obla engafiofa, 
en carçel peligrofa 
ya ponja. 
1667 ventris tuy, 

ffanta fior non taiijda, 
por la fu grand fantidad 
tu me guarda de errar, 
que my vida fienpre figiia 
en bondad, 
que merefca egualdad 
con los fantof, muy graçiofa, 
en dulçor maraujllofa, 
10 maria! 


Gantica de loores de fauta marja. 

1668 Mraglos (sic) muchos fa^ye virgen fienpre pura, 
aguardando los coytadof de dolor E de trfftura; 
El que loa' tu iigura non lo dexef olujdado^ 
non catando fu pecado, faluaj lo de amargura. 
JAJ -nx '^^9 AyudaŒ al ynoçente con amor muy verdadero, 

al que ef tu ferujdor bien lo libraa de lygero, 
non le ef falleçedero tu acorro fyn dudança, 
guardalo de mal andança el tu bien grande, llenero. 

* L'o empâté. 
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1670 Reyna virgen, mî effuerço, yo fo pueffo en tal efpanto, S 
por lo ç\ua\ aty bendîgo, que me guardef de quebranto ; 

pues aty, Sefîora, canto, tu me gu^xrda de ' lifyon, 
de muerte £ de ocafion por tu fîjo jhe/u îanio. 

1671 yo fo mucho agraujado en efta çibdad feyendo, 
tu acorro E guarda fuerte amj libre defendiendo ; 
pues aty me encomjendo, non me feas defdefîofa, 
tu bondad maraujllofa loare fienpre ferujendo. 

1672 Âty me encomjendo, virgen ffanta m^xrja; 

la mj coyta tu la parte, tu me falua £ me guja, 

E me gu^rda toda vja, piadofa virgen fanta, 

por la tu merçed que ef tanta que deqr non la podria. 


Gantica de loores de lanta maria. 

1673 Santa virgen efcogida 
de djos madré muy amada, 
enlos çielos enfalçada, 
del mu/ido falud E vida. 

1674 Del mundo falud E vida, 
de muerte deftruymjento, 
de gr^ç/a llena conplyda, 
de coytados faluamjento» 
de aquefte dolor que fiento 
en prefion fyn merefçer, 
tu me deîïa eftorçer 
conel tu deffendimjento. 

1675 Conel tu deffendjmjento, 2* colonne, 
non catando mj maldad 

njn el mj merefçemjento, 
maf la tu propia bondad : 

• ligi h'^ffé, 
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S que coiiffiefo en verdat 

que fo pecador errado; 
de ty fea ayudado 
por la tu virginidad. 

1676 Por la tu virginjdad 

que no/i ha conparaçion, 
/ nj/i ovifte egualtad 

eu obra e entençion 
conplida de bendiçion, 
pero non fo merefçiente 
venga ati, Seflora, en mjente 
de conplir mj petiçion. 

(f* 101 V*) 1^77 ^^ conplir mj petiçion, 

como aotros ya conplifte, 
de tan fuerte tentaçion 
en que fo coytado trifte, 
pues poder as E ovifte, 
tu me guarda en tu mano ^ 
bien acorref muy de llano 
al que quferes E qt/ififte. 


Gantica de loores de fan ta marja. 

1678 quîero Segujr aty, flor delad florea, 
fienpre deajr cantar de tus loorfd, 
non me partir de te ferujr, 

mejor delaa mejores. 

1679 grand fyança he yo enty, Sefîora, 
la mj efperança en ty ef toda ora, 
de tribulaçion fyn tardança 

ve/i me librar agora. 
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1680 vîrgen muy fauta, yo pafo atribulado, 

peiia atanta, coii dolor atormentado, 

en tu efperauça coyta atauta 
. i[ue veo mal pecado. 
168 f Eftrella del mar, puerto de folgura, 

de dolor conplido E de triftura, 

ven me librar E conortar, 

Seflora del altura. 
1682 Nunca falleçe la tu merçed conplida, 

fyenpre * guarefçets de coytaf E daf vjda ; 

nuffca perefçe n]n eiitrifteçe 

qi/ien aty non olujda. 
i683 fufro grand mal fyn merefçer a tuerto, 

efqtt/uo tal por que pienfo fer muerto ; 

maf tu me val, que non veo al 

que me faque apuerto. 


Gantica de loores de ffanta marîa. CX 

(f 102 !•) 

1684 En ty ef mj * fperança, 

virgen fanta m^xrja; 

en feilor de tal valia 

ef rraaon de aver fiança. 
i685 Ventura aftroaa, 

cruel, enojofa, 

captiua, mefqu/na, 

por que eref fariofa, 

contra mj tan dapfîofa 

E falfa vejjna. 


« fi (?) iiffé. I » alegra èiffé. 
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S 1686 Non fe efcreuir, 

njn puedo deqr, 
la coyta eftrafia 
que me fades fofrir, 
co/i defeo beujr 
en tormenta tamafia. 

1687 ffafta oy toda vja, 

mantoiiifte porfia 
en me mal traher ; 
faç ya cor te fi a 

e dame alegria 
gafado E pracer. 

1688 E fi tu me tyrare? 

coyta e pefarecr, 

E mj grand trîbulaçion 
engoço toniaref, 
E bien ayiidaref, 
faraf buena eftança. 
(fo 102 v») 1689 Maf fi tu porfias* 

E non te defvias 
de mis penaf crefçer, 
ya laf coytaf mjaf 
en muy pocos dja? 
poclran fenefçer. 


Gantica de les clerigos de talauera. 

1690 Alla en talavera, enlas calendacr de abril, 
Hegadas fon laa c^rma del arçobf/po dongil, 
en las qi/ales venja el mandado no/i vil 
tal que fi plugo avno pefo maf que ados iïïTU* 

* E no hifjé. 
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1691 Aquefte açîprefte que traya el maiidado, S 
bien creo que\o fîao maf con midos que degrado; 

mando juntar cabildo, apnfa fue juntado, 
coydando que traya otro niejor mandado* 

1692 ffablo efte açîprefte E dixo bien anfy : 

« Sy pefa a vos otros, bien tanto pefa amj; 
tf jay! jviejo meçqu/no! jen que envegeçi! 
« j en ver lo que veo E en ver lo que vy ! » — 

1693 llorando de fus ojos, començo efta rraço/i, 
âiç : « el papa nos enbla efta conftituçion, 

« he vos lo adeajr, que quiera oque non, 

« maguer que vos lo digo con rrauja de mj coraçon. » — 

1694 Cartaf eran venjda? que di^en en efta manera : 
que clerigo njn.caffado de toda talauera 

que non toujefe mançeba caffada n\n foltera, 
quâl quzer quela toujefe defcomulgado era. 

1695 Con aqueftaf rraaoïief quela caria deqa, J^ 
fynco muy queblantada toda la cleriŒJa; 

alguno(7 de los legoj tomaron a^edja, 
pdra aver fu acuerdo juntaron fe otro dja. 

1696 Ado eftauan juntados todos enla capilla, 
leuantofe el dean a moftrar fu nianajUa, 

di? : « amigoa, yo querria que toda efta quadrilla 
(( apellafemos del papa antel Rey de caftilla. 

1697 (c que maguer que fonios clerigos, Somos fus naturales, 
« ferujniof le niuy byen, fuemos le* fienpre lealef, 

« demaf que fabe el rrey que todos fomos carnalef, 

« quered (sic) fe ha adolefçer de aqueftos nue/tros malef. 


* Dans l'interligne, 
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S 1698 « que yo dexe aora buena, la que cobre antafio, 

« en dexar yo aella rrefçîbierya ' yo grand dapilo; 
a dile luego demano do^e varaf de pano (sic) 
« E avn, jp^ra la mj corona! anoche fue al bafio. 

1699 « An te Renu/zçiaria toda la mi prebend.a, 
« E défi la djgiijdad E toda la m] Renta, 

« que la mi ora buena, tal efcatima prenda. 

« creo c\ue otros muchos fygiiiran por efta fenda. 

1700 m Demando los apoftolof (sic) E todo lo que maf vale, 
« con grand afyncamjento, anfi como* djos Sabe, 

a E con llorofoj ojos E con dolor grande : 
« vobis enim' dimitere quam* fuave ». — 

1701 ffablo en pof de aquefte luego el theforero, 
que era defta orden confrade derechero, 

di7 : u amigOT, fi efte Son adefer verdadero, 
(( fi malo lo efperadef, yo peor lo efpero. 
(!• 103 V®) 1702 « E del mal de vos otros ami mucho me pefa, 

« otrofi de lo mio E del mal de terefa, 
(f pero ^ dexare atalauera E yr me aoropefa 
« ante quela partyr de^ toda la mi mefa. ^ 

1703 « Ca nu/zca fue tan leal blanca ilor a frore? (sic) 
« ii\n ef agora triftan coiz todos fus amore?; 

« que faae muchaf veaes rrematar los ardorea, 
« E fy de mj la parto nunca me dexara/i dolorecr. 

1704 « Por que fuelen deair que el can con grand angofto 

« E con rrauja de la muerte afu' dueflo traua al rroftro, 

« Sy yo toujefe al arçobifpo en otro tal angofto, 

« yo le daria tal buelta que nunca viefe al agofto. » — 


'Le copiste, après avoir écrit 
rrefcibierà , a écrit un y sur Va et 
ajouté un autre a dans Vinterîigne, 

» lo hiffé, 

'enjw, dans V interligne au-' 
dessus d'un autre en\m empâté. 


^ Ou : q«e. 

' L*Q de pero dans VintcrVgne, 

« tola biffé. 

' [ de a. faite sur une I, 
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1705 ffablo enpoft aqi/efte el chantre Sancho mufloç, S - 
dîç ; « aquefte arçobi/po non fe que fe ha co/i nod, 

« el qufere acalaiiar nos lo que perdono djos, 

a por ende yo apello en efte efcrzpto, abiuad vot. 

1706 « que fy yo tengo o toue en cafa vna ferujenta, 
« non ha el arçobi/po defto por que fe fienta, 

(( que non ef mj comadre iijn ef nij parienta, 
« huefana (sic) la crie, efto por que non mjenta. 

1707 « En mantener oîne huerfana obra ef de piedad, 
« otrofi alaf vibdaf, efto es cofa con verdat; 

« por que fi el arçob/fpo tiene que ef cofa que ef maldad, 
(( dexemos alaf buenaf £ alaf malaf vos tornad. 

1708 « Don gonçalo canonigo, Segiid (sic) que vo enten- ^aÎ 

a ef efte que va de fus alfajaa prendiendo, [djendo, v / 

<* E van fe las veajnad por el barrio dedjendo 

« que la acoje * de noche en cafa avn que gelo defiendo »• — 

1709 Pero non alonguemof a tanto laf rraçonef : 
appellaron los clerigos, otrofy los cUriçonef, 
ffeajeron luego de mano buenaf approllaçonef'(sic) 
E dende en ad élan te çiertaf procuraçonef (sic), 

(9) efte ef el libre del arçiprefte de hita el quai con- 
pulo (10) feyendo prefo por mandado del cardenal 
don gil ( 1 1 ) arçobi/po de toledo 

laus tibi zpri/te quem liber ezplicit ifte 

Alifônus peratinên ' 

[FIN DE S.] 


* deatendo biffé, ' | * Ou paratinen. 
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.9 


G 


{Le manuscrit G donne, après la chanson des écoliers (cf, 
c. i6ôo G), deux chansons d'aveugles que Janer (p. 281 , col. 2) 
a publiées comme suite & fin de celle-là. Nous les donnons ici,} , 

[Cantar de çiegojj 


f g5 1*0, siite) 1710 varoncff buenod c onrradoj queret noT ya ayudar, 
(f® 85 V®) A eftOŒ çiegOT laŒradoj la ue/tra limofna dar, 

fomo? pobre;; menguado^r, avemod lo a demandar. 

171 1 de loff bienea defte figlo non tenemod noa paaaCda]', 
beujmos en gran peligro en vjda mucho penada, 
çiegod bien coïïïo veftigTô d^l miindo non vemo? nada^ 

1712 Sefiora j^nta maria tu le da la bendeçio/z 

al que oy ehcjte dia noŒ d[ie]re* primero rraçion, 
dal al cuerpo alegrla e al' aima Œaluaçion. 

1713 (jantR maria madalena, rruega adio^r verdadero 

de qu/en no7 djere buena e(7trena de meaja o de djnero, 
para, mejorar la çena âïïo7 e ^nueftro co/ipanero. 

1714 el que oy no7 eatrenare co« meja (sic) o co/i pan, 

dele en quanto començare buena eftrena aanta (sic) julias, 
quanto adioŒ demandare otorge ^ gelo de plan. 

17 15 fu(7 fiios e fu copana dioj padre efpritual 
de çegedat atamafia guarde e de coyta atal, 

fuj ganado? e fu ^ cabâïTâ aanto anton lo guarde de mal. 

1716 aqi/zen noj djo fu meaja por amor del aaluador, 
Œeflor, dal tu gloria, tu gracia, e tu amor, 

guaràz. lo delà barâxâ del pecado enganador* 


' Trou Je ver, mais on reconnaît 
encore asse^ bien le pourtour d'un 
d & d'un a. 

• Trou de ver. 


* Dam l'interligne, 
^ Lt est empâté & de lecture 
douteuse, 
s ca biffé. 
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1717 Ca co/i bien aventurado angel tfefior van mjgifel 
tu fea(7 fu abogado de aqitella e de aqitel 

que del fu pan no? a dado, ofrecemov telo por el. 

1718 quando laf almaa paaare? evto? ten con la tu die9[tr.a]' 
que dan çenaa e yantare? an^fj e aquîen nod adievtra 
Su7 pecado? e fut? mal? echa lo? ala jîniedtra* 

1719 jeiSor, merçet te clamamo? co/i nue/trav mai^oo' arnav, 
la lîmofna que te damoc; quelaf tomej en tu? palma?, 
aqu/en no? dio que comaino? de parayvo afu? aima?. 






(fwr) -J 


[Otro cantar de ciegos]' 


1720 xn?tiano? de dio? amigo?, ae?to? çiego? mendigo? 
con meaja? o con bodigo? queret no? acorrer 

e queret por dio? fa?er. 

1721 n de vo? non lo auemo?, otro algo non tenemo? 
con que no? de?ayunar, non lo podemo? giïïir 

con e?t07 cuerpo? la?rado?, çiego?, pobre? e cuytado?* 

1722 dat no? de ue/tra caridat e gu^irde uo? dio? la claridat 
delo? ueftroi ojo? dio?, por qu/en lo fa?ede? uo?; 
go?o e pla?er veade? delo? âio? que mucho amade?. 

1723 Nunca veade? pe?ar, dexe uo? lo? dio? crîar, 
o ?er arçidiâno?, fean rrico? e fean ?ano?^ 

non lef de dio? çegedat, guarde lo? de pobredat. 

1724 delef mucho pan e vjno que de al pobre merquino, 
dele? algo? e djnero? que de a pobre? rromero?, 

de lef pailo? e ve7tido? que de açiego? tollido?. 

1725 laf yueftrzs fiia? amadaf veade? laf bien ca?ada? 
con marido? cauallero? e.con onrrado? pechero?, 
con mercadore? cortefe? e con rrico? burgefe?» 


• Tache, 

' Nctu numérotons le vers de ce 
caotar por groupes le trois lignes. 


mais sons rien préjuger ou tu] et eu 
rythme» 
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(^86 r») 


1726 loor yuefiro7 fuegroj e (luegraa, 
loor yueftro7 yernoj e nueraj, 

loj bjuod e \o7 fiiiado? de dio7 (rean perdoiiado?. 

1727 avoor de bue/z garlardon (sic) e delocr pecadoT perdon; 
El angel ejta ofrenda enlad fuj 0111107 la prenda^ 
SeiSor, oy a pecadore^y por Ioœ nueftroj hien fechorcj. 

1728 Tu rrefçîbe ejta qacîo ' e oye eota nueftrz, oraçion, 
que no(7 pobre? te rrogamod por qi^zen no? dio que comamoi 
e por el que dar lo qu/cro, diocr por noj rauerte p[r/]jo', 
VOŒ de (janto parayôô, ame/i. 


(1. 6) feiijto libro, graciai a domino no//ro jefiï xprifto; efte libre 

(1. 7) fue acabado jueue? xxill diad de julljo âel 

(1. 8) aflo de\ Nafçimjento del nueftvo aaluador jefu xpW/to 

(1. 9} de mjil e tredjentOT e ochenta e Nueue afloa 


(1. .0) 


libro 


[FIN.] 


^ Il y a, semble't-il^ qaiçion, 
mais on voit que le copiste a voulu 
écrire qançio/z sur oraçiori qu'il 
avait d'abord mis; il a transformé 
o frt q, fait un a de Vr & de la 
partie antérieure de /'a, & c'est le 
trait postérieur de /'a, qu'il a oU' 
hlié de hiffery qui paraît être un i. 

* Trou de ver. 


^ Ce mot est écrit au milieu d^un 
paraphe des plus compliqués. En 
marge, d'une écriture récente : 
20 de julio 1889 : l'annotateur 
n'avait pas vu sans doute le III k 
peu près effacé & qui est sur le 
bord d'un trou de ver. Le troisième 
trait prolongé prouve bien qail 
était le dernier. 
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Abel, 281, 1. 

Abrahân, 1561, 8. 

Acebin (don rabi. — 'cf. Acelin), 

1184, 1, G. 
Acelin (don rabi. — cf. Acebin), 

1184, 1. 
Achate (pastor. — n.p7\ ?), 1452, 3. 
Adân, 294, 1, — 1561, 1, — 1561, 

4. T. 
Agostines (frailes), 1288, 3. 
AlarcoB {cf. Larcos), 1110, 4, G. 
Alberche, 1105, 4. 
Alcalâ, 1312,3,-1510,1. 
Alcântara, 1114, 2. 
Alcântara (orden de), 1237, 2. 
Alcaraz (cf. Alcarez et Alcarroz), 

129, 1. 


Alcarez {cf. Alcaraz et Alcarroz), 

p. 28. 
Alcarroz {cf. Alcaraz et Alcarez), 

129, 1, G. 
Alcudia, 1187, 1. 
Aida {cf. Aldara), 1022, 3, G. 
Aldara {cf. Aida), 1022, 3. 
Alejandrla, 1338, 1. 
Alejandro, 1081, 4. 
AlfonsuB Peratinên, p. 327. 
Algueva, 983, 3. 
AU (don), 1088, 3. 
Almuerzo(don), 1191,2,-1196,1, 

1197, 2. 
Amor (don), 180, 4, — p. 37, — 

181, 4, — 182, 2, — 235, 3, — 

p, 67, — p. 71, — 390, 1, — 399, 


1. Dans cet index, nous avons employé, autant que possible, l'orthographe moderne. — Le 
premier chiffre indique la strophe, le second indique le vers. Nous renvoyons à la page 
quand le nom propre se trouve hors des vers, dans un titj% ou dans une note, par exemple. — 
p. = page, /. = ligne, n. = note, n. pr. = nom propre. — Quand nous indiquons le ma- 
nuscrit, c'est que le nom ou certaine forme du nom ne se trouve que dans une variante. — 
Nous avons dû faire cet index un peu rapidement. Il peut y avoir des omissions. Il peut 
s'y trouver encore des noms qui n'ont aucun droit i y figurer. Si imparfait soit-il, nous espé- 
rons cependant qu'il rendra quelques services. 
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4. -4>2. 4, -p. 77,-4*23. 1,- 
p, 96, — p. lOî, — 576. 1. — ri8r), 
l et S, — 608. 1, — p. 216, — 
1211, 1, — p. 220. — 1246, 1, — 
1258, 1, — 1263, 3, — 1291), 1, 

— 1313,2, — 1608, 1. 

Amor (libro de biien), 13, 3, — 
933, 2, — 1630, 1. 

Andalucia, 1304, 2. 

Andaluz, 116, 2. 

Anton (San), 1715, 3. 

Anton (frailes de San), 1*^10, 1. 

Apocalipsis, p. 4, Z. 18, — 101 IJ. 

Apôstol (el), |). 7, /. 12, — î»50, 1. 

Apodas (caballero), 1329, 4. 

Arcipreste (el. — cf. Hitu. Juan 
Ruiz, Melon, Ortiz), 6. 4, — p. 7, 
13, 2, — p. 21, — p. 27. — p. 34, 

— p. 37, — p. 67. — p. 71, — 
p. 77. — 423, 2, — p. 96, — 
p. 105, — p. 117, — p. 153, — 
p. 157, — 930, 1, — p. 166, — 946, 
2, —p. 167, — p. 171, — p. 176, 

— p, 178, — p. 185, — p. 2m, — 
1318, 3, -- p. 240. — p. 242, — 
1484. 2, — j). 274, — p. 27î), — 
p. 282, — /3. 310. 

Aristôteles, 71, 1. 

Asuero, 2, 2. 

Ayuno (don), 1181, 1, — 1182. 1. 

Babilonia, 1,3, — 305, 2. 
Baltasar, 27, 3. 
Barcelona, 1243, 4. 
Bayona, 1107, 1. 
Belén, 2e5. 1. 
Benito (San), 1236, 1. 
Berdones (el abad de. — cf. Bor- 

bones, Bordones), 12î35, 4, T. 
Bermeo, 1112, 4. 


Bersabé, 259, 1. 

Blanoallor, nas, 1. 

Borbones (el abad de. — cf. Ber- 
dones, Bordones), 1235, 4. 

Bordones (el abad de. — cf, Ber- 
dones, Borbones), 1235, 4, G. 

Bretana, p. 87. 

Buenaval (orden de), 1237, 2. 

Bugia, p. 58, — 323, 3, — 325, 2, 
348,2. 

Burgos, 1073, 4. 

• 

Càceres, 1186, 1. 

Gain, 281, 1. 

Galatayud, 582, 3. 

Galatrava, 1187, 1. 

Galatrava (orden de), 1237, 2. 

Gan, 1561,2. 

Garmen (frailes del), 1239, 1. 

Garnal (don), p, 189, — 1070, 2, - 
1074, 4, — 1075, 3, — 1079, 3, - 
l(j8(), 1, — 1081, 2, — 1094, 1, - 
1095, 1, — 1099, 4, — 1102, 1, - 
11013, 4, - 1105, 3, - 1111, 3, - 
1114, 3, — 1118, 3, — 1120, 2, 

— 1127, 1, — p, 200, — 1128, 3, 

— 1161, 3, G, — 1162, 1, — 1171, 
2, - 1172, 1, - 1176, 4, — 1180, 
2, — 1182, 2, - 1185, 3, — 1190, 2, 

— 1193, 2, — 1209, 2, — /). 216, - 
1211, 1. — 1212, 1, - 1216, 1. — 
1302, 4. 

Gartagena, 1146, 1. 
Gastellanos, 1221, 2. 
Gastilla, 1222, 1, — 1696, 4. 
Gastro, 1311, 2. 
Gastro de Urdiales, 1073, 4, — 

1110, 3. 
Gatôn, p. 4, l. 29, — 44, 1, — 

568. .3. 
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Gestil (la orden de. ^ cf. Cistel, 

Cistén), 1236, 1, G. 
Cistel (la orden de. — cf. Cestil, 

Cistén), 1236, 1, T. 
Cistel (las duehas predicaderus 

de), 1241, 2. 
Cistén (la orden de. -— cf. Cestil, 

Cistel), 1236, 1. 
Clementinaa (las decretales), jp. 7, 

l. 10. 
Codicio (hijo de don Amor), 390, 1. 
Cornejo (el), 933, 2, — 997, 1. 
Cristo {cf. Jesùs). 
Craniego (la orden de. — cf. Cruz- 

niego), 1236, 2, T. 
Cruz, 115, 2, — 116, 1, - 118, 2, 

— 121, .1 et 3. 

Cruzniego (la orden de. — cf. Cru- 
niego), 1230, 2. 

Cuaresma (Doua. — cf» Duena), 
p. 189, — 1067, 3, — 1069, 1, — 
1075, 1, — 1099, 2, — 1102, 4, — 
1190, 3, — 1198, 3, — 1202, 1. 

Cuasimodo (dia de), 1315, 1. 

Ghata (la), 952, 3 eM, — 95<5, 1, 

— 961, 1,-972,2. 

Dan [cf. Adân), 1561, 4. 
Daniel, 1, 3, — 1061, 3. 
Darco {cf. Dario, Duero), 1215, 

4, T. 

Dario {cf. Darco, Duero), 1215, 4. 
David, p. 3, l. 24 et 2 et 6, —p. 5, 

l. 6 et 9, — 258, 1, — 259, 2, — 

1061, 4. 
Decretales (las), 1148, 4. 
Décrète (el), p. 5, L 39 et 3 et 5, 

— p. 6, L 24. 

Duena (la. — cf. Cuaresma), 1093, 


4, — 1097, 3, — 1125, 2 ee 3, — 
1173, 1, — 1203, 1. 
Duero (el. cf, DSrcô, Dario), 246, 

3, — 1215, 4, G. 

Egipto, 224, 1. 

Elena, 223, 4. 

Emanuel, 8, 1, — 9, 2. 

Endrina {cf. Endrino), 596, 1, — 
p. 117, — 653, 1, — 665, 1, — 
669, 1, — 679, 1, — 685, 1, — 709, 

4, — 723, 4, — 740, 1, — 745, 1, — 
753, 4, — 764, 1, — 798, 1, — 812, 
4, — 841, 3, — 847, 1, — 867, 1, 
— p. 153, — 871, 3, — 877, 1, — 
882,1,-891, 1. 

Endrino (la fija del. — cf. En- 
drina), 909, 1. 

Epifanla (la), 340, 4. 

Esaù, 281, 3. 

Espana, 304, 2, — 621, 3,-1244, 4. 

Espéculo (el), 1152, 1. 

Espiritu Santo, ^.3, l. 24, — 
30, 3, — 40, 3, — 1586, 2, — 1636, 
7, — 1640, 4, — 1646, 6. 

Ester, 2, 1. 

Eulalia ou Olalla (frailes de 
Santa), 1239, 2. 

Eva, 378, 4, — 1561, 2. 

Ezequiàs, 1143, 1. 

Faraôn, 1, 2. 

Fazàlvaro (el campo de. — cf. Ha- 

zâlvaro), 1187, 2. 
Femovo (ville de Flandres^ — 

cf. Sernovo), 477, 2. 
Ferrand Garoia {cf. Garcia). 
Ferreros (aldea de), 985, 4, — 

1028, 3. 
Ferruzo (cf. Herrozo), 980, 1. 
Flandes, 475, 2, — 481, 1. 
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Francia» 1*244, S. 
Francisco (San), ]!28K, 2. 
Frores. 17<>3, 1. 
Fuenirla (puerto de la), 974, 3. 
Fulana (dona), 88:3, :). 
Furôn {cf. Knrônlp, SOI. 

Gabriel (el angel), 8, 8, — 28, 2. — 

38, 3. 
Gadea, 987, 3, — 988, ï>. 
GaUlea, 22, 2. 
Garcia (Ferrand), p. 27, — 117, 2, 

— 913, 1. 

Garoza {cf. Garzota, Goraza), 

1346, 1, — 1392, 1, — 1395, 1, — 

1484, 1, — 1492, 1. 
Garzota {cf. Garoza, Goraza), 

1346, 1,G. 
Gaspar, 27, 1. 
Gaula (las vigas de), 1278, 3. 
Gil (el arzobispo don), 1()9(), 2, — 

p. 327. 
Gonzalo, 17()8, 1. 
Goraza {cf. Garoza, (iarzota), 1395, 

1,T. 
Granada, 1215, 2. 
Grecia, 46, 4, - 58, 1. 
Gregorio (San), p. 7, l. 4. 
Griegos (los), p. 15, — 47, 2 et 3, 

— 50, 4, — 52, 2, -- 53, 4, — 
54, 2. 

Groya (la serpiente), 972, 3. 

Guadalajara, p. 250, — 1370, 1, 

— 1371, 4, — 1377, 1. 

Guadalquivir, 1107, 4. 
Guido (el Rosario ou Nosareco 
de), 1152, 4. 

Hazàlvaro {cf. Fazàlvaro), 1187, 

2, G, T. 
Henares, 170, 2, — 1107, 3. 


Herrozo {cf. Ferruzo). 980, 1, G. 
Hipôorates, 303, 3. 
Hita (arcipreste de. — cf. arci- 
preste), 19, 3, — 575, 1, — 845, 1, 

— p. 327. 

Hospital (orden del), 1237, 1. 
Huerta (D. Melon de la. — 

cf. Melon). 
Hurén {cf. Furôn), 1619, 3, - 

1623, 1. 

lago (Sant — cf. Santiago). 
lUân (Sant- — cf. SantiUân, Ju- 
lien). 
Ingleses, 1224, 2. 
Inocencio ouarto (el), 1152, 3. 
Isac, 1561, 4. 

Isayas, 1060, 3, — 1561, 4. 
Israël, 8, 2. 

Jaab, 258, 4. 

Jacob, 281, 3, — 1561, 4, T. 
Jafet, 1561, 3. 
Jeremias, 1060, 2. 
Jerusalén, 1202, 3. 
Jésus {ou Jesucristo, Cristo, Nues- 
tro Senor), p. 1, — 21, 2, — 32, 2, 
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